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Le docteur Edouard Moreaux 
........... 

Feu Edmond Picard profeuait celle op1n1on que 
le Jlam1n1anli1me e1t avant tout un mouvement ru· 
rai, tond11 que le• tenanta de la culture /ronçaiae 
1ont d'o1i1ine citadine. Aux délicat. Leliart•, lei bon· 
ne1 uillfl1; aux rudea Klauwaerts, lei 1uérêt1 el lei 
~pre1 lande1 Cette vue peut être démentie par le 
le.rie /orme/ de1 /arts hi•torique•. Elle n'en apparait 
pa1 moin1 ju1te lor•que /'on s efforce de toucher !e1 
réalité1 profonde•. Il n'est pas douteux que dè1 à 
prbent c' e1I autour de no• hôtels de .-ille, antique• 
ciladelle1 du libertéa et du parlicular11mf1 be/1c, 
que 1' orrom•e la résistance contre lu loi1 néfa1te1 
totée1 dcpui1 un lustre. Que ce 1oil à Bruxelle1 ou à 
Ton1re1, à F.n1hien ou à .Vinoce, à Oatende ou à 
Blon~enber1he, /.,, commune1 font comprendre à la 
Prol!ince, et derrière Io proânce, à l'Etat, que lei 
citouen1 en ont auez d'être briméa ou nom d'une 
idfologie qui loiue lea mauea indifférente• el qui 
déchire lea élttes. Elle1 ont repria ce rôle modéra· 
leur, ce jeu de Io balance qui est celui qu'elle• ont •i 
1ouvent tenu don• noire hi•toire. Qu'on se le rop· 
pelle : Lor1que furent uotées, en /8ï9-188/, lei loi• 
jacobines qui 1abotaienl /' en•eignement libre, ce 1ont 
les communes qui ri1ialèrent, el malgré le• enquête• 
el lei commiua:re1 royaux, ce /ut contre leur ré•Î•· 
tance que se bri•èr<nt Bara, l'an Humbee~. Frère· 
Orban . ,\fai1, par contre, lorsque S'lmorça en 188./ 
une trop vive réaction cathoüque, lei électrons com· 
munalta produi•irent un rencer;iement de Lai>eur et 
l'on en reuint à une plus juste mesure. l.es néces· 
1itci1 pratiques de Io t're urbaine sont néfaste. ou /Io· 
minganti1me, Il n'o peut-être Pa• auez no!<! que Ca· 
rrulle Hu111mon1, bourgmestre d' Ant'ers, est bien 
p/u1 modéré que ne le fut Huy•mano candidat mi· 
ni1tre ... 

? ? ? 

•La résistance d'Enghien, nous disait récemm~nt 
un Flamand impartial, a rendu un aer&..ttce énorme ou 
pa111 . Elle a i!cloiré brutalement lopinion 1ur le ca• 
racl~re vexatoire et chimérique de la loi, el fait voir 
que le mhontentemcnt de cerla1n1 citoyen• éto:t 

outre chose qu' une fi1ure de stule •. L'avenir ae 
chargera de nous dire ai les incidents d' Enghien ont 
été, en effet, I' omorce d'une réaction générale en 
faveur de /'emploi dea deux lanquea et d'un retour 
au respect de la culture française en Flandre; mois 
ce qui eat déjà assuré, c'est que le nationali•me fla· 
mand semble avorr fait long /eu sur la côte. L'indi· 
gène y a toujours été pratique : le \fénapien n' ell 
pas un •onae·creux. Du plu1 humble des pêcheurs 
dont Io fille fait la aai1on comme femme de chambre 
d'hôtel jusqu'à l'homme de loi qui met en t"ente un 
lotiuemenl, tout le monde 1'11 rend auiourd'hui par· 
/oitement compte qu'en boudant au français, on 
tourne le doa aux profits lu plus 1ûrs. Ce revirement 
est en partie /'oeuvre du docteur \1oreaux, l'énergi
que el laborieux bourgmealre d'01tende, qui fait là. 
bas, depui• plus de quinze ana, figure d'un grand 
mar~ur. 

' ? ' 
Le docteur Moreaux n'est pos un bourgeois fran· 

cophone, issu dei anciennes dosses dirigeantes aux· 
quelles la démocratie Jlomonde donne /'assaut. Sea 
ascendanta étaient de modeskJ emp/oyéa, so mère 
une directrice d'école. 

En contact al'ec lea moue•, i11 parlaient et par· 
lent encore le /lamond. Mois ou lieu de jarre pour
suine à leur fils •es études de médecine à /'Uni· 
~ersaté de Gand comme c'en éta:I alors l'usage dan1 
les dosses moyenne• dt1 deux Flandres, 1/s le diri· 
aèrent oers Bruxelle•. où ,/ prit •c• grade• acec éclat, 
et 1' ouvrit au sentiment de la /lTandcur et de lunité 
nol1onales Lorsqu' éclot a la /lUerre, le docteur .'vfo
reaux, volontaire de fuerre, le plus oncien de nos 
volontairea coloniaux, fut m<idccin sur des nadres 
qui bravaient la mena~ dca torpilles sous-marine• 
el participa brillamment à la campagne dans l'Est 
Africain. En 1921, il ceignait l'écharpe mayorale, et 
depu1J cette date, il n'a ccué de ae consacrer tout 
entier à ~a commune comme un 1rand patron d'in
du1trie ae rive cl son fauteuil directorial. Ostende lui 
doit d'avoir de /'eau potable; elle lui doit un bureau 
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d'hy11iène qui, parait-il, est une mero('i//e du genre; 
elle lue doit son établissement thermal; elle lui doit 
ouui - aoyons ostendais, c'eat·d·dlre pratique• -
dei finance• excellentes. On comprend que dans ces 
conditions, /e docteur Moreaux aoit une peraonnolité 
d'un poid1 conaidérable, dan1 so bonne L'i/le, et que 
/'énergique attitude qu'il a priae en matière d'emploi 
dei lan1ue• ait tenu les Flom1ngant1 en échec:. 

1 ' ' 
Le 21 juillet dernier, parlant au cours d'une récep-

tion à /' h6tel de l)ÎUc. il st11mat1101t • r intolérable 
insolence dei factieux à légard du auloritét • ; il 
constatait • que cette ir.•olentc grandit à rai1on de 
la mansuétude du pouvoir central 1' leur égard • el 
il ajoutait' :>.ous oippliquon• en toute sincérité. 
loyauté et honnêteté le, lo1S, même quand elles nous 
paraieecnt cncons",tutionnelles. coercitives. réaction· 
nairea. antidémoc ra 'ques et Rntiéconomiquea n. 

Or, /'application de la loi ol/re hcureu•cment un 
palliot1f. En co• ~c: n<'ceuité démontrée, elle Io· 
/àre /'emploi des dt"u> langu<'I, le flamand étant 
ultliaé uc/usiL·em,nt dan• le 1eroice inténeur, le 
/rançoi1 et le flamand •er~ont concurremment pour 
lei communicat:o~s au public. Cet emploi des 
deux longues, /e Conseil communal d'Ostende 
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oient de le 11oler, le 5 août dernier, par diic· 
aept lJOiic, dont huit liblraux, trois catholiquea et aiic 
1ocia/i1le1 contre le • non • de quatre catholique• 
démocrate• el trois ob1tention1, dont /'une, lrbéro/e, 
est due à ce fait que le conteiller diuidenl voudrait 
non Pa• le bilinguiame, moi1 /., plurilinsuilm<'. On 
peul donc dire que /ea trois quarts du Conseil 01· 
tendais aonl parti1an1 du maintien du français. 

Pour fonder en droit ce maintien, le docteur Mo
reouic, comme d'autre• bourgmestres, argue donc du 
fait d'utiliU publique "'connue; il e•t couoert par 
deux circulaire•, /'une du U aoril 1936, loutre du 
8 juillet 1938. La dernière de ce• circulaire•, étayée• 
par l'autorité d" Fran• V an Cauwelaert, aurait pu au/· 
/ire; moi• le• attendu• du ()oie oslendois sont digne• 
d'être retenu•. • Pendant lea mois d'été, dit ce lelCle, 
il Il a à Oatende 200,000 habitants el la plupart ne 
parlent que le françait. En raison dea aacrifice• fi· 
nanciera consenti• par /' admin11trotion el /ea porlicu· 
liers pour attirer ces touriste• à Io côte, il eat auui 
néce1-1aire que çourtoia Je communiquer avec ce• 
oillégiateurs dans une longue qui leur soit acce•· 
aib/e • . 

Et il ajoute : • Indépendamment dea étronfera 
proprement dit1, nos compatriote• wallon• doioenl 
•e tenlir dan• notre oille comme chez euic, ou111 bien 
que /es oi1ileur1 flamand•; el il serait •ouhoitoble que 
lea centrea touriatiquea wallona •uioent par rEcipro· 
cité, dei règ/ea identique• •· 

' ' ' On ne peut mieuic parler . • \.fois ce qui vaut peul· 
être mieuic encore que ce• paroles, ce sont /es initio· 
lit;es que /e docteur .\loreaux a pnu,. dans le do
maine adminiltroti/. Par l!xemple, il a nétocié avec 
la vill" d., Namur un 1111Mme d'échange de Pl!r$'0n· 
ne/, qui commencl!ra par dt!a échanlfl!• d' aient. d• 
po/icl!, et que /'on pourra par la auit" étendrl! à 
d'autres 1eroice1 , comme /e •ecrétariat. Amorce 
d'amitié• nomuro·ostendai•e•: tentotiuea commune· 
les de réunion Id où /'Etat prône la désunion 1 Et 
surtout, M. M~reoux o organiaé /es examens d'ad· 
miuion à /'h6tel dl! oille 1ur la ba•I! d'une épreuoe 
dans let deux languea nationa/l!s. Le nombre de 
point• attribué• d /' uM et à /'autre est équi110/ent 
Jfo11 1., quantum est p/u1 é/eoé en f/omond qu'en 
fronçai•, ce qui eal lrèa légitime : il n' e.t pat que•· 
lion d'erifer d'un upéditionnoire ou d'un stoclt· 
agent qu'il aoit un Bouuet, comme /es FlamanJa 
~u/enl que tout candidat non flamand qui prlsente 
leur langue 101t un authentique Vondel. Enfin, el 
ceci ell fort bien conçu, la r.résentotion d'une lroi· 
si ème langue, an1la11 ou al emond, con/ère au ré· 
cipiendoire un vote de préfbence. 

Enfin le bourfmcstrc d'O•lende n'a ceué de M· 
cher d; créer de. contacta ooec d' outre• ad mini•· 
lralions communo/ea Il o •• causé · avec Mon•, <-Ù 
M. Maiatriou ae montre Jaoorable au bilinguisme; Il 
a essayé de réunir une conférence des bourgmeatre• 
du littoral. On o rr de celt<' tentative de convent. 
Mai• ai Brugea et La Panne où Von Bellinghem, •uC· 
ceueur de De !fui/, eal /i.f par le pacte électoral, 
n'ont pa• adopté aon point de oue; ti MiddellterJc•, 
reprbenM par un délégué non outori•é, o tuivi Bru· 
te• et La Panne et ti. d' outre part, le bourame•lr• 
Pauwela, de Blanltenber1he, n' eal partiaan du bilin· 
fuiame qu'en été, il n' 1n eat paa main• aorlr de cdte 
rencontre la conoiclion que, dans l' en•emb/e, le• 
édilea de no• plat•• 1uioenl /e docteur Moreaux. 

' ' ' T oute/oi•, comme un bon nationaliste flamand ne 
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perd jamaia /' occa•ion de •crt:ir à u'! con/rèr_c un p~cd 
clc cochon cerlain1 de ces Mi;urcu,., bren qu 111 

euuent pr~mi1 le aecrel de• déllbération1, ont eu la 
cléloJlauté de dii:ul1ucr ce qui aoait été da dan1 celle 
auembUo. Mai• le docteur Moreaux, ph1lo1ophe, ne 
ac trouble pas pour ai peu. li continue la lutte, 10; 
du 1uccè1. Car il d clerrièrc lai la moue de 1ea admr· 
ni1trt'1 , Récemment, un •énaleur de Vlamertin1en, 
Vandenbulc:lte, eat oenu « barbouiller • à Oatende 
en comparnin cle • quelque1 acolylea. Il Il a eu ba· 
tarre et l'honorable a écopé d'un awinf. Or, qui 
donc, croJ1et·VOu1, a poché /'arcade 1ourci/lière au 
mouettard} Un simple pêcheur de creoette1, un 
homme du port, nommé fulc1 Thuin, mai1 Flamand 
cent pour cent Ceci prouoe que 1e1 1en1 de ferre tl 
clc mer, à 01t~nde, ne L'eulent P<J• qu'on le• con/in~ 
cla~ un idiome dont ila sentent le caractère con/1· 
denticl. l.ca '16te/1er1 ont fondé une Union pour le 
b1lin1uiamc, aux premiers rangs de laquelle be101ne 
a<'ec acharnement le patron de la Bonne Auberfe; 
la Chambre de Commerce, pré1idée par un 1ro1 :m. 
portateur de boia, M. Deweerdt, a suioi /e mouoe· 
ment et repris la publication de ion bulletin dons lei 
cleux lan111e1 . Toua cea indicea de réaction n' échap· 
pent po1 au bourtmealre qui, soua •on apparence 
/roide el un brin bureaucratique, eat pu1tnace, le· 
noce mordant, et reate perauodé que le Jlamintan· 
liam~ cil antidémocratique par e .. ence, parce qu'il 
a pour rbultat immédiat de confiner la moue don• 
un dialute étroit dont l'état de cho1ea antérieur, pré· 
ci1ément, at'ait réuHi à la tirer quelque peu. 

t ? ? 

Loraque /e docl<wr ,\1oreaux éooque 1e1 adceraai· 
ru, 1roupé1 autour d'un tailleur d'habita nommé De 
Key1er, et 1oulenu1 en 1oua-main par que/quea acli· 
0111'5 d"éco/e mo11enne ef d'athénée, i/ ae p/ait il 
Joire remarquer que cnux·ci aont en réalité dei étron· 
fers ou dea primaires. 

Et, ccrte1. lea upt ou huit actioi1te1 qu1 /ont bour· 
donnt'r leur minuacule nid de guèpea dans le cercle 
ocolaire o•kndais ne sont pas des primaires. Mais ce 
•ont deo dhla••~• t:>ar le haut, deoenu• c!fran1e,. au 
P<'lit monde de boutiquiera, d' arliaans et de pa111an1 
dont i/1 1ont iuua. et clont leur orgueil /ea exile, mai• 
qui, n' auant pu franchir /'étape, n'ont pa1 rc!uui à 
1' intc!1rer à la bourgeor•ie. n'ont 1>01 rc!uui à créer 
une bour1eoi1ic. Ce •ont ces Julien Sorel. au verbe 
pc!dante1que, à l'haleine forte el cl la peau 1rumc· 
leu1e qui empor<onnent lea chef1-l1eux /lamand1 
Forli de la 1upériorrté hermétique que leur commu· 
nique la aacro·aainle philolo1ie, il• ne aont pa• ui· 
mé1, mai1 on ae lait lorsqu'il• ~aticinent. F.t le• bon 
nea 1en1 aont cli1poab cl le• croire aar paroi<", en 
rai•on mèrne du caractère de la acience dont il1 se 
tar1u11nt et qui e•I trop abrupte 1>our qu'on !/ aille 
uoir lia lrôut'enl de merveilleux alliéa dan• J,., cocoa 
du tupc de l'eY·Pondcur "de ;au, De Ke!laer, <'•Pèce 
d'illuminé qui proteate d 0 ailleur1 n'aoolr conlr<' te 
fronçai• aucune animo•ilé : et, en effet. il C<'ul bien 
cfun 01tendc bilinauc, cl condition que la ICCOnde 
laneuc soit . I' O'ltlaia ... 

T1ron1 /" irhelle Le bourgmestre 1upporte cea 
tena-là aoec pliilo•oohie, comme il aupporte la pro· 
h1b1tio'1, qu'il ;ugc ab•urde en tant que mc!cl,.cin et "" 
la'lt qu' ~d1le, cl 1,,. rc!criminatiom dea wiboiste1, qui 
lui paraiuent t:>lu1 În<'1>te1 encore. 

Le Dac:teur .\foreaux '"' un homme /errnc, que la 
1oll11c humaine ne déconcerte Pa• ai•c!ment. 

A Monsieur le Docteur Peeters 
expert ès moules 

Vous dirigez. Monsieur, le laboratoire de Bruges. 
Comme tel, nou' vous uvions un homm!' de science 
et vous accordions un large crédit. (:'\ous parlons 
d" un cré<lit moral, n ·occupant p:>r malheur aucune 
place dans la Finance internati<!nale ou simplement 
belge). Car nous nous flattons d honorer les •avants, 
trop longtemps traités en P"'"J?t8 pau\:res da:is :io· 
tre pays. :\lais notre respect 1 est. mue en a~ira· 
tion depuis que nous avons nppns, par une Ulter
view. lea résultalll que vow obtîntes en analysant les 
moules du canal de Bruges 1oum1Sea à votre exa· 
men. . 
~ moules avaient empoitonné un certa!n nom

bre de gens. Vous lee avez trouvées toxiques. :\ous 
serions arrivés sans doute à la même concluoion. par 
voie dïnduction, mai• vous y f.tu parvenu par dé
duction scientifique, ce qui est mieux. Et vous avez 
découvert en outre - ce dont now1 aurions été tout 
à fait inc8')ables - que cdte toxicité était due ~ 
un zoopbyte nommé Gonyaulac , \catenella. le dit 
animalcule appartenant à la classe dca Flai:ellés. 

Ici. docteur. pcrmettez•now de .-ous tirer notr.e 
chapeau. car vous av .. z en quelques instants fait 
faire des pas immensca à notre instruct.on, tout en 
nous préservant de pénib'c• qUÏproquo•. ::.; ron nous 
avait demandé dans quelle familk il faut rar.;:er une 
Acatène (en latin Acat<"nella). nous nunons_ regard.é 
avec; m~pris lïgnorant qui nous 1!1!crrogeaû et rc .. 
pondu. forts de nœ "OUHmn de 1eu'!csse : • Dana 
la famille des bicyc!etl<"• n ,\ous aunons orthogra. 
phié Gonio avec un o et tans y, ayant vu som·e~t 
lu arpenteurs utiliser cet instrument. Quant au qui· 
dam tâcbant d" extraire de nous d.,a confidences sur 
les Flagellés. nous lui eus.\on• vNtem~nt t~1t com
prendre qu'il se trompait d ndrcsa" cl l eu•.,ons en, 
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voyé à la pre en moins de temps encore qu'J n'en 
faut à M, Pholien pour remanier un projet de loi 
aur l'alcool. Que diable 1 ce ne aont pu là rensei· 
enementa à attendre de aena normaux et saina com· 
me noue 1 

Or, dan1 cea troia c:aa. nous auriona commia une 
erreur. Une erreur aussi funeste que celle d'une 
moule fai .. nt ee• choux irraa d'une Acatène llaael· 
~. Car ce microbe aux mœurs évidemment impu· 
"" a la ficheuae manie de transmettre aon impu· 
reté morbide à l'innocent bivalve. 

Noua aommea fiera de cette érudition nouvelle 
que nous vout devont. Nous &ttendons. avec un Vlf 
intérêt. la auite de voa travaux. car l'interview noua 
a révélé qu'il. n'étaient qu'à leur début. :"\ou• eapé
r on1 que vous lei mènerez à bonne fin. Vous pour· 
rez montrer. noua en sommes certains, que les Aca· 
tène1 Aaaellée1 1ont d'infiltration étrangère. Voua 
rétablirez dana ion inté~té tricolore le renom de la 
Moule belire. Car si celle-ci devait ee voir préférer 
une Moule concurrente en cette même année où 
Vervaecke n'a pu finir que second dans le Tour 
de France, ce aerait un désastre national. 

Donc, nous vous faisons confiance. C'e1t notre 
devoir. Maie nous en avons un autre à remplir. plus 
impérieux et plua urgent : nous devons réhabiliter 
un innocent. 

Lorsque, voici huit mois, M. de :\!an, miniatre 
du Financea, démiuionna, ayant été empo1aonné 
par du moule1, chacun 1' apitoya. Un ministre peut 
tomber sou1 les coups d'une majorité; ou même 
d'une minorité ardente, alors que sa majorité à lui 
n'est compo..;e que de moules au sen1 imaié du 
mot; il peut 1uccomber même à ses propres faute•. 
et cela ac produit plus aouvent que de rai1on. :\lais 
tomber sur dei moules, de vraies moules. ce n'est 
pas une fin ministérielle. Et pûls ~I. de :\!an avait 
conquis des amitiés un peu partout : il &vait une 
bonne tête, bien franche. l'air crâne. - il a d'ail· 
Jeure prouvé aa crânerie depuis. Ses discoura ne lui 
avaient pas cr~ d'ennemis. car ils étaient bizarre-• 
ment diffue et on ne les comprenait jamais trèa bien. 
Donc, on le plaiiinit. 

Puis, un bruit. léaer, rasant le sol. pianissimo 
murmura et fila, aemant en route le trait, lui ausai. 
empoisonné. On suapecta :\1. de :\lan d'avoir. tr 
un avocat trop retora qui aollicite les tcxtea. 101: 
cité aon empoisonnement: on l'accu•a dïndiae1tion 
de complalaaoce, provoquée par des mou!e1 à oa 
1olde. Et peraonne ne put administrer la preuve con 
traire qui eOt tué dans J' œuf ces raconta ra. 

Cette preuve contraire. nous l'avona au1ourd'hui. 
Elle eat fournie par les Acatènes Aaitellées qui, une 
foi1 au moin1, auront joué un rôle bienfaisant. Ellea 
établi .. ~t clair comme le jour que certains mollu1. 
quea furent cette année pleins de dang<'r•. que l'in· 
diaestion de M. de !llan était sincère, et qu' attl'int. 
comme chacun sait. d'une parastatite aiauë. 11 aouf. 
frit en outre d'un empoisonnement. 

Grâce au ciel, l'aventure ne ae termina pu tra· 
~quement . ~oua en aommes heureux. et pour :\1 . dl' 
Man. lui-même. dont la penonne appel'.e la aym• 
path1e , et pour au ad.,ersaire• qu'une i .. ue fi. 
c:heu.e eût aant aucun doute fait accu•er d'un crime 
f~sciste. :\lai1 d~s aujowd'hui aa mémoire mini>té
nelle eat la>ée dïnjuneux soupçons Vous aver con
tribué, docteur, à cette œuvre d'auainisaement dans 
toua lea aen1 du mot, et, au nom de la juat1ce, noua 
~nona à YOUI en remercier. 

Paradoxe. du temps présent 

Oil raconte que, dan6 lff demlrn temJ» de aa V'.e, le 
pro!eeoeur Ernesl Nys, aaY&Dt au11~re du dro'.t !Iltematlo
nal, fallan! puaer un de &es demltra examens dem&ndaU 
au récipiendaire : 

• Qu'est-ce que Je droit ln~mtaU0ntl? » 
L'étudiant qUI connaissait bien aon cours s'embarquait 

aussttOt datlS les doct<'& déflnlUona du pllOJI celêbres au
teUJS. 

- Non, Monsieur, lnterrompu.Jt bl'U.'SQuement Ernest Nya; 
le droit International e$t une vute bJaruc ... 

n faut blen avouer que l~s derntcrs evenement& donneM 
pleln•·ment raison au profe'6eur dwbuse. Que sont deve
nue.\ les notions de paix et dé 11ut·rre qui Jad:.s étalent êl~ 
mentalres? Les avions Italiens bombardent l<S villes espa
gnolea: n'empéche que l'ltalle est en palx avec l'Espagne 
et qu'elle !ait parue d'un certain comlte de non Ulter"Oen
IJon <;ul si.ége toujours, au moins thklrtqucment, à Londres 
et dont les m.;inbres ront prolCSSIOD de ne pas prendre 
paru dans !es a!!air~ mtirleures de b Répubi;que espoi.o 

cnole. Le Japo.'l occupe cinq ou a!x pr0\1ncea <le la Chine. 
Sea &\ions om rec1·i1t en «ndre les quartiers populeux de 
oea plu.s graD<ks villes. mals '.e Japon n'a Jama!s déclar6 
la ll"J•rre à !a Chl!i.e; U combat almplemtot Teh~ Ka! 
Chek, ~n~ 11enéra: bOlclleV!ste pour la CirOOnstance, 
et 1nv1te avec une lrut&tance un peu rude Je v1eU Empltll 
<lu Mill.eu à le prendro conune lnltruct•ur et comme guide 
dans la vo:e du progres. Le même Japon est épJement en 
paix a He ru .R SS.; Il a même un amDasaacteur à Moscou; 
mai.s sur la fronU~re mandchourle1uie 1111 deux armées ae 
livrent à des batailles ran11t.a et oe disputent des terri· 
toires. Stmples !ncldenta locaux dlatnt lts chancellerles, 
ce:a s'arranaera par la vote d1plomaUque Accepto~n 

1'&1JiUre mais com-enon& que la dlJ)IOmaUe ruaso-japonalsa 
de smguliers procMfs de dl.scaaslon et de n~octatJon. 

Ouverture de le. chasse 

!'c poutez pas sans \'OU$ munir du • Capch...- •. Imper
méable lqer. rauonnel, $0Ude Dèrnl~re crtatlon Destrooptt. 
Marque brevetée Le Mone. Prix : 2:5 rr.,nCJ. - En vente 

t-1Utt:S nos UC(. nales.. 

Le plan japona: 

On accuse les Japonais de manqurr d'lmaatnat:on. Leur 
po(·,\e, en effet. est d'une lnspuauon 1111 peu courte, mt.ls 
sur le plan polll!que u .. out d•s rêves d•meaures. 

Le plan des !nteUectuela, QUI P"4"'f POUr donner des 
:CS<u aux mll:ta:res QUI préRDtement dll'lio:nt la nation. 
n'e8t l"·e:l de mO!n.S QU• la Ubtra•!on de J'~ aou.s la d!rec> 
Uon de To<to et .on un,t1cation aou.a !o acq>:re du Ma:a4o. 
Lei Allila.U doivent d abord être chaua de liODll Kooa; 
!u oonc=~ons et:anseru de stunrhal aup~es ; lèS 
Fninçal.; .eror.t f0ttés d ab&ndmlner l lndocbme, pu;,s on 
procédera t l'e:q>~:S on dca Al>lla:& de. lnd~ et des Bol· 
ll.lld&!a œ 11.nsu!:m<le. Q'.iant 6 la Sl~r:e. eoJonutt par 
les Ru.s:sea. elle &era NCO!oc~ i-r les Asiatiques; c'est Je 
~rTa!n d'expe.ns!on ~ tu M&Ddc!I0'11.1. 

i'o".!r rèal:ser c~ rt;-e ;!ran:nq~e auprea auQ.oel ceux 
d A'.eundre et de ~apollon IO!lt modeat<a. 11 !aJ:ai~ 
d~rQ p!acer 1" Ch:r.e, lmlDmM t*l'\u!r d'hommCI ~ 
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de nch• _..ei, sous le contrOle nippon. Au tempe de la 
11ra11de pnaaUle chinoise, cela J)IU'ailN.lt relaUvement fa· 
etle, d'autant plus que les lrfand~ pulua.nca occldent&les 
<'talent occupées de leurs querelie11 ou pa.n.l7&6ea par le 
pacifisme. Le Japon attenda.lt aon heure AZii lmpeUeaoe. 
Mala &Jons PQrUt Tcba.ne Ka! Obel< qui, 1'61.&nt dèb&rra.s.W 
du cammunwne, commençait en Cbll>t un Immense tra
\'all de r~rganJsat!on natton.le et voul&lt 1'a!lrancbl:r de 
1 lnfluen.:o JaP<>naiSe aUOll bien que de l'lnlluence russe. 
Que Tchang K&l Cbek rêuaalt. c·en •ta1t fa.Il du plan Japo
nais.. C'est pourquoi pour 1e11 c<no <le Totlo, le marecllal 
chlnola est. devenu l'enomll nwnero 1: c'est pourquoi. 10US 
"r"'~* de oocnbattre le bolcbeTl&me, prttnte toujoura 
ulable auprts de craintlts et nalta boursooll d'occldE'llt, 
116 ont tenté de l'ab&Ure au mu)en de ce qu11& prt-sen-
1.11.lwt corn= une son., d'o1><ra Jon de polJce. 

Du nouveau pour les SOURDS ! 

Il existe actuellement des microphone~ de 35 gr. (plus 
légers qu'un bracelet-montre> Il1 eont Infiniment plus pub
!\:lnts que Jamais, rendant les sons par conduction osseuse 
ou pu l'orel.!!e. Dem. brochure c B t. Cie Belc<>-Amérlcalne 
do l'Aoou.tlcon, 35, boul Blse:holbhtim, Brux. Tél 17.67.H 

Le pépin 

L erreur de5 puissances c totalitaires •. où l'on a toujours 
le mot réa!IJme à la bouche. C\est de m«onttaltre les va

le.:r& morales el <le se flg-.ll'er qa'elka ont le monopole du 
patrlotl.sme et même du sent:mtnt oatlonal SI les Japo
r-.ab ont rmcon'.re sur leur route Io ratai pt1)111, c'est qu Us 
an\ cru que le patriouame national ch•nots etatt :nexts
tflnt ou du motns fort emlleyonrwre. Ill ont au à l'lndif· 
ifnncc et à la ttsJgns.uon Infinie du payaan chtno1s. Ils se 
Nlnt Imaginé qu'il suffirait d'app0rt~1' l'ordtt à ~t être 
platrmenl pœitl! et meroanUJe pour lui tm!)OM'r les volon· 
t<'s du peuple supcneur Or. devant la mrnace et l'invasion 
étrnngt'rt's le .s<>nt1111ent national chinois &'l'St brusquement 
r~nlllé avec une force extraordinaire et leJI Japonais dé
ccmccrté.a ot> sont trouves enga.cé• dans une alfalre dont 
pcl'l!llnnt• ne peu~ prévoir la fin. i... plan avc.rte, le ~ve 
a'kroule et \'Oie! Que l'Uttetvtntlon nwe menace <le com
pliquer Ica affa.tres. 

Maigrir 

\'ous \OUll'Z vous d~barruser de la cra!Me su~rnue. 
QUI ni:;.. • \"Oire 5\·eltesse et à \'Oire an~. 

Le rrmêdr sûr, 6êr:teux et elf1cace. \OUI le connaL'i.StS: 
c'est c OBESTINASE 1, lnilcmeut à ba>e d'hormones. 

Ponnuhs opéclale• pour bommea et pour femmes. 
Toul<>.\ pharmacies: ~ !ranca. 

L'intervention russe 

D fut un temps où tout l'effort de la propagande bolche
vique et communis~ de Moecou M:mbla!t porU>r sur l'EX· 
trème-Orlent. o·etatt 1·u.n.s S. qui allait libérer l'Aoie de 
1 ·1mpl'rU1.llsme capttall.ste. Puis. brwquemrnt, on ne aa.lt 
JlOUrquol, le PoUtbureau aembla oublit'r la Chine et l'on 
r'etor.ne que le Kremlin n'ait paa db le. d~i. aoutenu 
plua e!llacement 'I'chall8 Kal Cbet. R&IK"Une de • resls
&ancc nn bolch<"<Wne? 

- Pea~tre, dams 11t1t cutall>t moaure. nous dit un 
~ russe qui l!lllt de pr+a lei a!falnla de aon paya et Ut 
alt.enUHmt'nt les journaux officieux ~ l'U.R.SS, mata 
plut6t, Je crots. crainte d'fltt entrainé dalla une guerre 
aalatxrce dont Sta.llne voit trta bien le danaer. Je crots 
p l'armk- rouce est réellement ~ forte. Elle aeralt 1nVID-

Rien n'est &I Q~?.~ AMER SIMON 
cible clans une cuerre d6tea.slve, mals dans une Cllerte iOln. 
t&lne, c'est molna ldr. D'autre pan. une 1rUerre a&l&UQue 
serait certainement U'6I lmPOl)Ulalre et ee r"'1me balé 6llr 
la contrainte et la police ne réslateralt paa au moindre 
échec. C'est pourquoi St&I~ est peuwtre le plua pact!lque 
<le tous le11 dlct&teU?i. L'affaire Ja.pooa1$e s·~en.. Voua 
verrez 1 

Noua verroaa. •• 

LONDRES. Un H~ accueillant, lmpeccab!e, propre, più 
S:ensmcton Oarde111. Cbambru tranquilles, bain cliJ. 
anclala : a1x ab.Ullnp. PrtJ: ~lai P' "Jour d'une aem&lne. 
Prop. Bel&e. L. Doclu: Cde Nivelles>. Drayton Bou.se, 40 Cla~ 
rleard.e Oardeoa Bannt.er. W2 Bus 52 de Vlctorta StaUon. 

La guerre des communiqués recommence 
L' c empoliDAde • nlppo-IOVl<'tlQUe 1u.nour de Tcha.t.11-

Kou·Fenc prend de Jour en Jour une extension manlfootA. 
Les agences nous parlent de raids d'avions par c<ntalne., 
d'assauts de tanks par e<nlatnes. de morts et de bl.....,. en 
con.séquence ... Mals comment savoir la vérité? Selon IM 
oommun!Quk Japonais. toutes les tentatives S0\1éUque. wnt 
rapidement c neutraJJ5'-es • et à. peu do frais. tattd!s que 
la plupart des bom""" ennemies é<:lat.ent sans faire de df
e>\ts dlgnœ d'ttre algnal~ 1 Quant aux Rus.es. Ill n'ont 
paa ees.é d'ftre maitres de la situation et leurs perteo aont 
lnsi8nlflatttes La vie COttt:nue. 

Et lea dlplomat• nt11oc:ent d'arraeb~pled. De part et 
d'autre, on Nt d'&ccord pour auspendre les boatJUt61, maa 
U faut que l'lld>tl"UlJ'e donne l'eiemple et C<lllUllmce par 
se retlttr ! Les Japooals n)' oonser.tent poi.lll - la face 1 -
et, au surplw, Us n·ont fait qut répondre aux pl'O\'ooatlon.a 
50\'lêtlqU<'S. 

Les Russea. eux. uhlbcnt dea tralûs. des carus, que Ica 
N1ppotU ,·n- n• pour pure pla1S11t1tene. 

Oostduinkerke 

ft LES NIDS R pension pour enfants, dans le cli
mat le plus salubre Soins maternels.. Prix : Enfanta : 
20 francs par Jour Adultes · 30 Cranes par Jour 

Un nouveau Tannenberg • ? 
Tandis qut 1.,. dlplomata s·applaqutttt, on se bombarde 

à qul mieux mtcwt Moo.:ou vttupere contre la c cllq,.. 
m!Utaire de Toklo o H Tnltlo menace du ptre les c ettra(l!a 

milttatr!S du Kttmlln •· 
Déjà, d&tlo certalna mllle'ux mlllt.altts ruppo:u, an ne 

parle nJ plua ru mains que d'Un c nouveau "' retetttluant 
Tannenbenl • qu~ le Japon pourrait bien IIlfliger à l'annte 
russe .•. Cette éloq~tnct arressi<e n·est pas de nature non 
plus • ra.Wrfnct 11'8 opinions. 

D'autant que. rlon toute apparence, une a•·ent<itt mllt· 
taire contll l'U. R. S S raquerait de couter cher aux 
tmpérlalJStea 1c Tolclo, ·à qui lfll é\~nements de C!Une de
vraient pourùUlt •<-<Vir du kçon. 

Au fond. ni le J•pon. 111 la Rw;sle n'ont pttBelltemrnt 
Intérêt à compliquer la 1ltua11on. L'O R. S. S. pourrait bien 
y récolter une crlM! de reglme Quant au Japon. li n'a rien 
à gagru!f' à se me\Ue à dœ un rruieml supplemenlall'l'. el. QUI 
ne manqur certa!Mmtnt pas de Ul'l1lrt t Alon; 

E\1dtmm<nt, c'est bltn aimple : ne.iocter. 
C'&t œ ljO'M fait, mals dans de maU<ai>ea condl~nJ. 
Compi-ndre et •'entendre, C'est deux. dtS&lt l'autre ... 

Votre blanchiueur, Meuieurs ! 

Ses cheml , '•!S coll, oa pyjamas. ses cal~ 1 
c CALINOAERT 1, le BW>dllla&e c PARFAIT • 
33. rue du l'l>lllçoQ, tél. lL« 85. I.JnalJon clomlclle. 
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Blücher, l' •< homme rouge » d'Extrême-Orient 

Qui eat.-ll d'où eort-U, ce marécbal Blilcher dont on ra
cont.e qu'U rfve de Jet.er l'EXtrfm&-Or1ent dan' une bt.(lt.ne 

1mtrale et qui pourrait bien t.volr mJ5 le reu aux poudrea 
ci.ni l't.l!alr1 de TchLDi·KOu·Fen(I ? On aventurier, dlaent 
lea uns, ll'&nlluae de l'armee allelllf.Dde, qu1 rut mti., on 
ne oalt comment. au coup d'Etat d'octobre 1917, eaana dea 
sa:Ona de oommil&alre pollt.lque, puis ··en rut màter le& ~ 
~ueo rkakltranla, quelque part dans 1 .. strppes du Tour· 
pl ... Trois ana plu. làrd. aptù a001r donné le dernier ccn:p 
dol rr&ce awc demi.,.. ooldat& blancs de wranael. Il t'en va 
ruerroyer en Sl~rle contre un ol1Slnal qui. l la t~e d'une 
dowalne de br&ves types, •eut exurmineT le bolchevllme 
en IUI ~t le c boudc!hiSlne • armé .• Oes vlC'IOlres ra
Cllea font n.pldement de BIUCher un piller du ~e e: on 
Je 1'0lt, ~ Ion, c travailler 1 en Extrème-On..nt, mettant 
IUI' pl'<! dea m-olutlons, tantôt avec BorodJne, tanlôt avec 
Tchanc·K&l-chek, ltquel ne mucha Pl"' lonet•ml'S et, un 
beau Jour, ccntralgnlt le trop remul\llt maréchal l quitter le 
Wrrltol:e chinois... BlUcber ae fixa à Vladlvoatoelc, sana 
autrement ae fonnalller et on aatt que, depuis, t. la faveur 
dea clrcoostan.cea, U &'eet même réconclllé avec 80ll puJa. 
M nt advenalre. 

..J A ..J NOLET0•P~i~.::~~"'~/!;.!':;··."-•u• 
''" ~· .. .,., t<O ... TA1 ....... S. •l'ôUli:.LL•• Tl'L _,,-, ., •G 

Blücher et Staline 

Bltlc:ber a I& h>Jne du Nippon ft ce ne aera pu de sa 
faut.e IL un de ces qu&!'re matins, le diff6rend do Tcbanl
Kou-Penr .. ,.,ll&Dt ~!lnltl-rement ln!oluble par •'Oie dl· 
plomatlque, lea meilleurs bolllbaldiers soneU~ea ne Inn· 
chluent pe.a I& mer du Japon p.>ur aller Jeter sur Tol<lo 
autra chOM que dea tracr. sentUDentaux 1 
~tte armtt oovtttlque dlèxtrême-Ortent eet IJMI con

çue qu'elle Jouit, vl&-à-vts de Moscou. d'une autononue aaez 
lare•. c·oat IJnat qu'elle poi.oéde Se.15 propres act~r1es. aea 
propret ualnea d'av1on1 et de munlUons. Le camarade Sta· 
Une lul-mfme n 'est paa lOU)Curs certain de ae flllte t<:outer 
aur-1...:hamp Quand U a'adre&se au mar~h&I Bhlcher, et 
c 'eat ce quJ èXpllque. du IDOln.s en parue, que les opérauon. 
m.U1ta1"1 te po•u .. u1-ent de plU' belle, alora que MM. Ut
\lno!r et SbJ&em11A1 Hff~nt de U'OU\'er UD ltrraln de 
conClll&Uon. • 

Rau t \'olr al c• trop pwssant martchal ne rûQue pa.a, 
d e.na lea coajOnctures actu.i:es. de d•ttntr lnd~ble On 
r.nnonçalt, l'&utre •m&1.n•. qu• Moscou avaa CN dev01r 
envoyer 2 500 asmr. du Out~ poo.1r ei>urer un tan~ 
clll ~ d'Extrime-Onmt... Cela 'eut peut~tre dire QU•l· 
que~ 

V acancea judiciairea 

LE DETECTI\ E 'IEl'ER • !honneur d'lnfonner OOD 
honorte cllenttle que du to Juillet au 30 sept•mbre aea co:i· 
IUltattons n'auront Ueu que les MARDIS. MERCREDIS et 
JEODIS. de 2 t e Il. 81a. rue de la LoL Brux. T 11.32.l~. 

De quoi parlent lea Russea 

En Ruaale D>éme. 1.,... .es cummenta1res entourent tou
Jo'.lra lt fameux Blllcber Les uni. dlient que ce puiaunt 
bomnit <SI n.p&ble de dkldtt a lut tout &eUl ck I& pa1X 
H <'• la ruerre Lei auU'es t.l!1rme..'lt.. au contnlrr, qu'il 
nt nut que par la cri<• du c VoJd 1, le père Staline Ce 
cber S:&lliw eat alm~ d 'Un amour d~bordant, et on l'ap
pellera blenlO\ • TMr batual<;i • le P,,U\ Pi're Tsar. comm• 
Nicolas II h1l-méme La nouvelle Rus..e nt 1urt<>11~ àm 
l.IDe Uvre dt patr1otlame. On exalte P!ttr~ le Grand et 

Y•an le terrible. On fait un bruit curJoux autour de 
l'ouvrage de YarU. !' c lnvUlon de Napoléon en Russie •· 
La c Pravda 1 quJ lw conaacre un com;xe rendu dllhyram
blqoe. l'appelle c un Uvre aur l'htrotame du peuple rus.>e ..• • 
L'hlalolre de Borodlno. la b:\tallle que les Français comme 
lea R~ appellent une vlctotre, est toUt t rait t la mode, 
avec le fatalisme de KU?U!Orf 61 bien <lêcnt par Tolst<>J, 
pour bien montrer aux ..,...... populaires comment la 
ténaclte peut conduire à la victoire t. travers la détatte. 

Toute la conceptton euerr1ère de l"Allemaene. de l'Italie 
el du Japon repose sur l"a prKn d'une iru,rre courte, fou
droyante et décl.s!ve. Au contraire, Staline décide et enul• 
ene que la guerre sera tonaue pallente. f aite de ténacité 
et de patience. On aimera let Oblomoci, 1.., personnages 
romanesques qui ao complaisent dana Io fatalisme rêveur. 

Nyakça 

C'est tétancbéité de voe t.erruaeo sarantle 10 aœ par 
le procédé Asphaltic Asbostoa Carapace. Conces. Emould, 
23, rue du Balu-Site, Bruxelles. Tét 48.00.iS-4869.44. 

Enseignements de la guerre sino-japonaise 

Daœ la preraœ d'un l:vre: c L'Mno•abl PülX Ja~ 
nalae • qu·u vtent de publler t Paria, M. J""" Eacara 
rêswne comme ault les remarq" .. ra1t<>1 par lul, au ooun 
de cea derniers mois. en Extr~nU~·Ortent: La iUerre slno
JaponaLse. dit.-U, a tclate deux ana troP IOt pour la CblDe, 
mals deux ana trop taro pour le Japon. 

Elle a dissipe plua>eura le11endes: celle de la médJocrlté 
du aoldat Ohlno:s, de r1nv1nclblllt.e de l'armée Japonaise, 
oe la t:1SC<oùne et de 1 ••Prit chevalereaque d<$ soldate 
Olppona 

Le Cbmo:s a prouve qu'U peut etre '1n •xœllent sol<lat -
un • adnunble soldat •. m'ont dit da ortlc:en aJ:emands 
oervant dans larmee chtnolae. - aual couraeeux que le 
Japonais plus tn'~lliaent et plus dlsclpltné. 

La bata.We de Tattrbcbuang ns1 tt7mlntt par I& d~ 
raite la plus ocras.i.nte q l°<UI tneore aubte une armée 
Japona!Se. c EJ!e a. t.l!lnntnt ies obl<rvateurs militaires 
ttrangcn. m;.rque un ournant clam l llUtolre de rAs:e ». 

Pour C<$ mêmes observateuni l~n<l~tpltne qui $tY1\ rre
quemm<'Dt cbez lea Ja.ponaLs a. tous les <leçé$ de ta blérar
chle & été une étonnante révélaùon 

Lee atroettés comm1~$ par lea troupes Japonaises aont 
alles~ par <l~nnombrable& umolrna;es: c Jal coo.sult<I 
aur ce point <les rapports dtt mtatonna.ires relatant 
d 'eflroyab!e... det.aUa. Dana matntea occnsions, 103 - 
~ et les t.or~ ont ét.6 tncouragéa, alnon ordonnél, 
par lea otuclers. One bau~ peroolll>llllté trançat.e a émll 
tette apprécla!lon : •Pour .,. faire 1me l<l«e dt la bart>al1e 
nippone, U fau\ relire le r<dt des ca.mpaiDfs de Geao 

~--

JACO BERT 
SON KIRSCH D'ALSACE 

A.11. Gtn. &».Fine/<, •. JJ, Bd L 'J)Old li, 81..r, Ttl. Zd.11 '1 
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De PARIS tout tissu nouveau 
Oraod luxe. orii:tnal, uni ou baute rantlll$le, se trouve à la 
C" L,yonnati.e, U, Marché aux Herbes, Bruxelles <Bourse> 

Solde d'ttt. trt!J belle$ e&uJX!J pour manltauz 

L' A.B.C. du communisme 

Le PbUvrt bOukhartlle, le thêortclen fllSlllé au printemps 
dernier est donc tcut à !ait ~. Il ttalt l'auteur d'un 
A. B. c. au communlmu qUi lut lollltepms le catkhisme 
bolcbhique par excellence •t qui emel1rnall que la RUSSle 
n 'était que le tt e.mplln de la révolution mondiale, parce que 
les Russea, capab:c.a de toute$ les audacei clalllS leurs rêve
ries. n'éta1c11t PQ4 cepables de passer à l'ucuon en temps 
voulu. C'était bl•ll auul notre senumcnt. Mal&. 11 parait que 
t ela doit cha1111or et que déjà Lénine avait aupprlDlé le 
.Nttchévo. 

Jadl.i. on llfllnnnlt, nvec Untne, que C1:1.115ewltz était le 
maitre, parce qu'il nn.Jt llltroc!Uit. cl.aJu la d;)Cttlne de la 
suerre. la doctrille de la dcrnorali$atlon des ''1.lllCUS. n 118· 
rait que Clausewitz. que tOU& nos o!lielora ont lu et llllllott. 
• Introduit • la dtm=llsatlon clans la thêor.e de la auer
re ... , Et lt3 Rus= qu1 •<w•nt •awnmer la Nltchero, .-oc
cupent ausal de Cl•-wltz. Tout ce monde ala.e est en 
pleine ébull111on li p;idt de 1'~11umc1patlo11 l•mmm•. du 
rOle social de la femme. de la réhabilitation de la mattrnlté, 
de quesU0115 r1'11~1e!l!leS. <lu ret.our aux claaslque. dens les 
lettres ... Tout et la o tl"ll ers les pU'~ luslllaoo. lea pro
cès les plu.a grot.sques, les familles et 103 plana qutnqueti
naux ... Ei à travers tout cela, la restauraUon du cuJte du 
P~.. Curlellll. bien curieux peuple, q~e co peuple =· 
QUl contlDue à ~vre matr.I! ce tt lm• q • u t 

Détective A. GODDEFROY 
&.NQutT1a - 8UltVllLLANCU 

8. RUE MICHEL ZWAAB 

La racisme, le Pape et Mussolini 

.. ILATUJtSS 

TlL. 2:6 03 78 

On &e df'mandtt Il Mi.LUol:.n.l. Q' 1 C11nnu d<'s rtua...qte$ 
prodlgleuscs, q~I. aux l•Ux dt k> ad\'trs:lltQ eux·mt·me> 
passa loflitempo pour la melll..ae tête poJ:Uqut de 1 Eu
rope, n'est pu pris d '" 1g• des 1011U11eta. Vraiment. 11 
ault de trop près IOD DUUll e Ns;><>lêon_ Ap:ej la cuerre 
d'Espa;ine. la querelle a\ec ;, Papo; l'accord de Latran 
peut très b•cn &e comparer &\'ec le con<,'Ql'dàt 

Et la querelle avrc l<" Pnpc ei;t part:cullèrunent ab«urde. 
Clomrue Oil n'k:huppe pas a la logique des 1d"'""· Il est à 
peu prt$ fatal qu·un rtt11mc totahtaire et hn1crna11onaltste 
en\re •n lutte a•<'C l'f'llh"' eatholtque qui eat également 
totalitaire. au moins <tans le domatnt' ap1rttnel t.•t qul est. 
unl\~rselle donc lntt·n1at ona.e mais accentw•r cette qut-
nolle au po11lt de la 1endre inel<plable t.. propos d'un ra
clsne ttallen. c'est propreme-nt lnconcc-.ab~ 

61 """ alra!re.9 ou vottt p:at.>ir vous m~11enl a PROXI
MITE DU BOIS, nr manque~ 1>8$ d aU. r dtll\ISter le 
riche menu a 14 et 20 francs, servi PHARE l la terra.sse !l<Urte du rest. du 
263, Bd. Gén. Jar<iura. Tél 48.83 48. 
MENU à 35 FRANCS. VINS COPIEUX. A DISCRETION 1 
JJluUle de dtro que cea vins ne wnt PM des vtns d'AJ. 
1~ mals b1e11 des vins d'origine, c~ tn!s apprtclés. 

Le racisme italien 
n est déjà dlmct:e de r.e pas r'-re d~&r1t clé prt:.endus 

aavanta Qlll. ll'JI' l'on1re d'un llltw.re autodlllactt, pulrnt ~ 
la pureloé de la race allemande repreaentante d'lm bJ1J«.lt•· 
tique arya.nlltzM, mala devant l.ea prétentlom de l'ltalte 
mussollol~ a la puret~ ethlllque u <Olt lrnpo&U)le ~ 11e 
pu èclater 

n ,, ... ~ pu 11eceeaaire d'etre docteur "" h!ltolre pour 
-OÙ' que dej)ll.14 l'époque b.lstorlque, l'Italle a &ubl encore 

c A LA MA.ISON , 
33. rue dca Bouchers OMER Menus copieux i. 

1.UO et 18 tranca. 

plus d'lnvu!ona que la France et l'Allemarne. On e3t d'ail· 
leura tns mal renseigné sur les peupla de l'ltalle prlnû
Uve quJ ont tout de même lalaaê quelques traces dana 
lïtalle moderne. La Latina proprem'!nt dtta n'occupalent 
que le centre de la penJnsule, Au nord, Il y an.1t 1ea m)'St.6-
n<WI: l.1.rulquea. les Gaulo1S clsa!pw tdont ~ type pb}'
Slqt:e a·eat perpttue daœ t.oi.t<> la Lombardie>. Au au<1. 
c·61Alent l• colonies STtcQU<'S. A ce -lance pnmltlf, les 
Victoires de Ropie appori.erent l'appoint de quelques mll
llon.J d'eeclaves cauJoJS, remuuna. bt'rbtrea. •t surtoui 
astattquea: c'est Rome qw a repe.ndu IN Juifs dêraclnéa 
d&rlS le monde. Puis ce turent Ica lnvaa1ona guerrlèree. 
Or;trosots. VandAlta. Lombarda. Nonnan& ont tout de 
meme lalaN Quelques gouttes de leur 18lllf darlS lea -1.11 .. 
ou Us rqntrent.. Pula les tnvastoM commutlates; les porta 
d'Italie, pas plus q;>e les aum:s porta de la :Medlterrante, 
n'oot pu ae sarant..r de lWlltrat.lon lnanune El. c·eat 
le reaultat d• ce prodlgleux mèlana• eChnlque qu'on vou
dra.1.t noua pre&enter cor:nmê une race pure, un rameau 
de 1·an·anwne1 c·est pousser vraiment un peu loU> le 
goût de l'unltauo11 gt'rmanique C'C3t la pousoer a l'absurde. 

Et ce qu Il y a de comique. c·.,.1 que 1' c Elleycloptdle 1ta. 
llenne 1, publ1catlon of!lclelle patrom1ee par MUMOIUll luJ. 
même et d'allleurs admirable, se prononce 11ett•ment con
tre le racisme et rait justke de l'hi·potnese artenne, Va· 
t.-on sllpprUner l' • Enc~clopedle ltalltnne 1 pour taire pJ.al.. 
&Ir au ~"Uehrer? 

Un diner fin 

n'est vraiment ucel:ent que s·u est auJYI d'un• tasse du 
délia• ux ca!ê du Congo, contn.., H i&rantl par 11Jnlon 
des Producteurs de cati! du Con&o. en ÇeJ'ltt à la c Maison 
Coloniale•. 4, chau.saée de Wavre. à Bruxtllea, tt 29, a'1'et1ue 
Rog1er. à Blankenberghe. E.'<iaez la banane c ConaotrultJ 
100 p.c belce. 

Anfüémitiame italien 

Ac fo• < l-P rac "Tle en l t-l:e comme .n Allernarne. n'est 
qu'une myaU<iue 11at10nsu..te a l'uaa(o des lrooranta .,, une 
JU$!11lcat1on de l'ant.séaut.ume. 

n es: vralmtnt c.meux que le fuctame 1:al!en. qtU f\Jt 
d'allltura. a l'orla'me, soutenu par des b&nques J\U\'es. att 
dêoouv.,,.t t<Klt à ooup que la rac• ltall•nne et l'Etat quJ 
l1DCarne 100nt menac<-s par les Ju1u Dans uru. 11atton de 
plus de qu:1.ra11te m1ll1ono, ceU.•-<:I 50nt, d'apr« les staU.
Uquca o!llctell~. 44.000. S1 nous étions jults noWI aer1ona 
rudements fiers de notre pwssant<! - le vollA bien le peu
ple èlu 1 - 4!t Il nous etloru !talle na nOUI ... noM un peu 
tnqwet.s el'I l>C'Mallt qu'il surfit d'une maiome d'tnVlron. 
q~ara11te mille âmes PDW" mt1tre nottt nation e11 per:L 

Aual bltn 1'&11U.<enutwne f<lt partlculltremtnt absurde 
en Italie ou la Ju1ts .se llOrlt depull longLmtpe U&lmi.létl 
plu comp'.~cmtn: q~e p&rto-Jt aWtun •I ou Qtltlq:JeS.Una 
d'e11tre eux ont rendu les ser11ces les plu.a &lln&léS a la 
mauon clé S.11ole Mal$ il 6ernb~ que 1a malsorl de Sa~ole 
com))t<o de mo:na •n moms clans l'empire d• Mussolini. 

Humidité 

Ne !a1tea. pt.a do ifOS$O$ dépcnM!S. Rtndqns l<'C 1t bàtl· 
ment le plus humide. Pr. 250 a 8 fr. lt m2 Appllcatlon du 
système d'a.traUon tt de vmtllàtlo!l <proc~è Mackhena111 
&: Sons> ci>rantl dix aru1. Algardlo. '· rue de ~. Bru· 
ullea. -

Ce sacré Français de Caracalla 
Les t.Morlciens du la.sciS!ne ltallell \'Ollt naturellement 

d'embl~ au auperlall!, au s~rlatlt dans 1• rtdlCUle On 
apprend. clans le premier 11um~ro de ta « Dlttsa. <le 11> 
Razza •. re1'Ue ortlcleuse dll'lièe pat un dea 11randl tbeOrt• 



KOMOL Madame. vollltt-\'OIU de buux cntvtuit ' 
F•ulao-row Komolller 

cl•N du l'tilm•. M. Tel>alo Intemal<lt. cl:rteteur <lu 
c T~"t're •. que l'au~r de tout te mal est ... Caracalla. qui 
donna te drolt de clte aux provinciaux, abandonnant ainat 

les prMl~wu des puu Romains (!). 
Or, c.racallA, qut I Jt empereur de 211 a 217 1ce1a n•eat 

paa d'hlrr l, était né a l..yon. Alor'l>, n'est-ce pas, tout a·ex
pUque Caracalla. dcml-barbare. demHrançalS, aevalt dtla 
f aire parue de la CO!lllP!ratl-On Judeo-mao;onntque. 

On in~rmure à RA>me. dans les cercles où l'esprit n'en 
pas enoore oonaldt~ comme mi deUt uitl!~ISte: c Au· 
tre!ob les lt.allCI'.16 sa•uatent du c:h&pnu et lravalllalent 
de leUr maln; malnUnant, Ils saluent de ta matn et tra
n\:ltnt du chapeau •. Q Jan' a Jll :i..<SOUnl lul-mtme, on ae 
cl.cmande a'll ne travaille pa.s de la couronne. 

D~ HO !"i..., lJK!'-i '.l'I.br.E8 

INSTITUTS DENTAIRES DO BRABA:-i'T 
.(t• 1t Je l..eebt'Ou• .. rt. X L De \t a t U b e P.lr ee 

Südtirol ,, 1938 
Purlunt, l'autre semaine, des populatlona tyrollcnnet 

actuellement suua la boulette de M. Mussolini, noua con.W.
tJona que le !uchrcr les a froidement lAchées, C<>mme a'tl 
!ta .-·att btffecs du nombre des chers c Aualancbdeut.eehe , 
qui devront, t6t ou tard. r•gagner le giron du llle Reich 

Ce renoncetntnt t. manifestement été dl<:t.é à M Hlt!er 
po.r le aourl de ne !aire pr~ntement à son partenaire de 
l'axe nu!le P<lnt. Nous en donruons pour preuve la dU.parl
tlon à ptU p~ complète de toute propagande IJlcmandt 
CWIS le l!&\11..Adli~ Lc$ ~n'lces de M. Oocbbda ont, en 
effet. lntndlt la dlllus!on de ces canes pœtales lrrtdtn· 
cil.~ dont le cœunette. de:>Uls '1nit ana. a déjà enrlcbl 
plus d'UD • l.d&l!Ste • à l'esprit s:;.bt1l Q-;tlques bulletin&. 
ncuement ~rlod!qUœ. ures sur feuille volante. ont tit.)t
ment c~ de paraitre Un }OurnlJ. le c SûdUrol •· a tait 
~ mtn1e 

Oü les chœes n ont. pe.rall-U. pa.s marcM touttt seules. 
c'est •n ce QUI ooncune la suppression de l'oriuie eaaen· 
titi de proparnnde gnmanique le c Stldtlroler HClmot •· 
qui. d•puls QuNquc temps, s·tmprtmalt à Dllntzlt •t con•tl
tualt l'Ofiano o!ftciel de protestation du Reich I.e doct•ur 
OOl'bbf'ls r!lt voulu en maln\cnlr la pub\lratlon eat!mont 
qu'il ne lalln 1t 1"111 rompre 1011• les ponta et !)OUMer à 
l <'Xtr!1ne la dk'epUon dont aou!frent déjà ll'll Tnol'.cns 
uinH& Mals M Hitler tut \n!1ex1ble et le c SUdurolrr 
Helmal • a'est ~•t.now comme !!<'$ menus conf~res •t lta 
bc!l"" C't.J'les postaleii l lé~•ndes et dess!ns nœtalgtques 

B!en mll'\lr li ex!Stalt dAc.s cer.alru musfes m1m1<bols 
dts et.ries o~phkl 1.,; 01) les r~ona d\l s ~d-T) roi nsru
ra!ent onus rttlq~tte • poste ~rou • "•rlorf'tles Land l 
M Ooebbels a dQ 11'!1 mrt~• aux archlvl'!I Du mo.ns pro. 
Vlsolrement SI le ~mara& B•nllO ne "' dklare pu rn• 
C,.,....• •3tb!A t 

Crandea chaleurs 

1 t date l Bruxcll"" une se.Ile œ Rl!>t&urant rtlr!St~. 
la tcmptraturr- v e:at d'une !ru1che:ur etcnnunt~. 

• ;n VF'R GRILL •. li , rue d<s AUl(U•lilU. 

Nouvellea d'Autriche 

Noo amis t.utrlchltns commencent doue i Uou'<r l'An• 
11<bl...a mollll ht:ureux dep\l'5 qJ'iJ y a eu l'Anachlu... li 
parait que les nula d Autrlebe nobt.enntnt aucun u..n
cemmt dana le parti Toutl'!I !es. bonnœ pla<:<S IOl!t rbcr
,, .. aux AlltmuidL A <eux-cl. lts naza de \'lmne étalfnt 
.. nus dire • So111 aommes prtts à serTlr comme &lmplra 
1aldat1 dana •olA ann~ .• • Les nu:s d'A'lllllaiDe rfpon
~t 1.vec llmplldté. • Vocs volCI almples 1oldall Eh bien 
demeunz.lel • Eux-mlmes mu pria UJUus les bonnea 
Pla<os. 1<>ua b direction du rarne-.u Battkel qui a trou' é 
!.& un K•nUl pet.t !'-en, un.t l•lle camèr< La plua aunple 
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L'HOSTELLERrË\iEillE FI.ANDRE,, 
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dénoncllltlon peut conduire un homme tn praon sans au
c10ne forme de procès. On y peut demO\U e:r un ou plusieura 
)ow-. sans aucun tncon•énlent. au milieu de trente détenu.a 
pl111 pe.>tilentlels les uns que ka autre&. Ce lut le cas pour 
des prêtres et pour de 11rancb ~"~curs lè&ltim!lltea. lnet.r· 
céréll pt.rml des Julls malheureux. dana une a.aile commune 
avec un seul récipient pour to111 Ira bcllolns. Ce lut le ca.s 
pour un bénédlctln de Salzbour11 et po•ir le vieux prince 
f'unolenbefi, ancien ambasgadeur à Mad.rld. 

Le cleraé. dans son • .-rnble. n'ut Pll6 maltrt.lté n est 
tria divise quand ll •'agit œ Juger 1~ cardlnal Inrutttr. 
C'è6t le -rro: cœnplet. Le pauvre prélat lrous.sard. en 
g·aplatissaot de\ant Hu!er. a tru ae L'\U\·er. :..tais les Alle
mands ont atteint ~r but· Ils ont Ott :ou~ «>nl:uice &\IX 

catbollq.ies dans lt-JT Prèl:lt. Car U y a>t.lt tnoore q:;e:quea 
boni citoyens QUI :;ena!ent OolllllSS pour un rrand llomme. 
Aajourd'huL on leur dlt qJe Oolllusa lut un 5&le trt.ltl'e. 

Un blui:hlment par!all, un prix ld<ntiqu• à ce!Ul de 

la concurrence. •ollà ce queLEMMENS 
•·ous offre le s p ec l & 11 st t 
168 r. Em. F'éron. T . 37 83.~ 

La Cemütlichkeit 

Le Journal cathol!Qur de Su!Me. L'Ostchwettz, a publl6 
la lettre d'un curé outrlch,.n qu1 atllrme que l'atutude 
d lnn.1tze1 c na p.u enoore rendu aux catbOllquea <l'Au• 
tricb• la paix de l'âme • C•la St" rcmpiend. On t.St toUjours 
san• nouveUes du Dr R,cht.rd Schmll.z. 1.ncien bo\lrpnt.stre 
de Vienne On >ait aeulement qu'il n'est pu mort. c·
lOut. Quant a• plus fameux des traltr.., !'t.vocat Seya 
Inquan, c·es; lul. catholique mUli.nt qul a Introduit Hlùer 
t. Vienne. en )Ouant :e rôle de Judu mSinlenant li n'& 
pl"3 rien à dire. M B·.U<:ktl lUI a tro.dement enle•é BOn 

p:omler r<ile. Il a tOUt Juste le droit d~ porter un unlforme 
noir et de sié,;er au Rt'.<hsta11. c~ Qui œt &&...,. matere. 
Fanl de rire Et tout le tf"mPI ll'! r~if[œe uou;t."&U mllitipl.e 
lea impl>ts. le. rontnbut"'na de toua 11<'11'0.S. et aurtout lea 
con1r1butlons L'Olontair., car li !>.'t tnUndu que tout cela 
eat volontaire On a le droit de a'llmu~r et a.utout le de
•·olr de s'amuser. à certains Jours. On n'• pas le choix. 
Ttlnt pis pour ceux QUl ne •'o.mu.t..t·nt pü..\ Jls seront pUDis. 

Neurasthéniques, reprenez confiance_ 

\•ot re etat n·~ .. QUfl ;. ·r :rus phiJV .,. 1 ·11 procurer 
les ftrcos nouvelles qw lui font difaut 

Votre organ:.sme a!'!Albll pt.r la neuraa~n:e. le aur
menae• ph)'S:.Qllt ou L'ltelll'Ctlltl la maladle ou toute IUtnl 
cause de dépreSSlon. rlclamt c!es torca nouvrll.a. Ces dl1ré
ttntl ca.s de dUalllllnce de l'orpn!!m~ svnt combattu 
av~ lt ma:<lmum de mccts par 1" trallt'mer.t c =s •. 
qul procure rapidement IO?'Ce. enertle el \,t.all:t nouvrt!es. 

Le :nuement c TITt:S • nt en ve:ile !DU~ pharmacies 
en formule ma!Cllline ou féminine t. G3 lranca lt. boite. 
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Excursion maritime 

Noua &\'Ons relaté en détalla à l'époque le tour de !orce 
des Malles Ostende-DOuVJ't!e, qui orwanlsent une excursion 
Ostende-Oouvru-Folkt.atone et retour, tr&Jn et autocar com
p ris, pour 75 tranca. C'est un record 1 

A œ record 1·en actJolnt un autre : tant l l'allor qu·au 
tttour, un rtpe.a Mt Mn'! l bord pour ~ tranca. Et nous 
&\'Ons dlt l.OUt Je b~n que noua pen.olona de la culalne des 
mallea Ostende-Dounea. 

Volll de quoi l)UKr qréablement une Journée. 
Ren.oe1enement.1 au ~rvlce des Malles Ostende-Douvres 

<Minl5tère de la Marine), et dan.a l.OUtes let p.rea. 

Et le plan de quatre ana ? 

D n'est pe.a douieux que les dUJlcuJW. fconomlques du 
We Relcb conUnutnt de Jouer un rôle apprectable, llflOll 
e&Pltal. dans l'orientation de la pobtlque exterieure de 
M. Hitler. A nù<'Otl= de oon développement. le la.meux 
c Plan de quatre ana• m loin d'avorr ~ Ira espoll'S 
que les e:G>eN ornclels &\'&lent placél en lul Maigre 
d'éneraiqu.,. et. diaon&-le admltables e!!oru. lac ltbératlon • 
êconomJque ge réali.e cahin-caha, ltJasant aur 1& route de 
1P11ant<!SQues po1n"' d u11trrogat!on qul oompromettent ter
riblement l'avenir •l 111• sont pas sana relroldlr aln11Uhére
ment tes apc)u·,.. Il'& plus fougueux de l'1dé6l « autar<:ique • 
Tout ce que l'ln nii.•l!e allemande a pu lmactner. ces der
niers t<'mpll. en ran de • Werkatof!e • 1succédane1 na pu 
d~r le Reich d• S<.'S ~ lnqulétudN. notamment 
en ce QUI concerne 1 ... bo:S et les mlnen.ls. La ma1n..i·œuue 
nationale est a!lectee quMI exclusivement • ta produruon 
de I' « eraatz • tant et " bien que. réœmment, certaines 
réQUISJt!on• de b,... pour lts travaux de rorunratlon.• aux 
trontlères on~ à pru pr/oa \'\dé les chi.nt :ers bforhnoiS. dont 
le P'Uhrer suivait POWt•nt de trés prk l'acuvlt~ - car la 
transformation dt la rap1tale est un• ch06t qui lu! est 
chère! 

Pour vos vacances 
Munlssez-\'ouo d'un naron d'alcool de menthe de Rlcqlés. 

D'llne saveur txQUlse, le RlrQlés >Umule et ra!ra!<>l\1t déll· 
cleusement l'ILs de •o>a11c l&JU Rlcqlea, la menthe !one 
quJ r6oonforte. 

Chemina de fer et finances 

n y a a\IMI le• tecl\ntclenJJ des chemins de Ier qui a'e!
forcent de pt't1acnter, nvec tous les ménavernenta et ctrcon· 
lOCUUOns qui l'lml)O<lt•Ot, des &rle!S don\ VUlCl le ltil•mottv: 
• C'est fort Joll. les mansrestatlorui. les mceunp. les con· 
l'l'èa et festl••la de toutes aortes. mai. ces U'an•ports de 
masses ne repporten1 PftA un pfennJc. b1rn au oontra1re 
D ne raut pao laU"e dire aux statisuques ce quelles n·ont 
nulle envie de dire l 113\0lr Que lea ctltmtns de Ier de 
l'Empire n·ont jamais ccnnu pareil U'aJlc de voyareura et. 
dès lors, partlDe proopnltèl SI, encore, noua a\loia le maté
riel en oooa<!<iuenre Mals nos pan:a à l«omo11ves s'ap. 
pauvrtsaent de Jour en Jour. de m~me que DOi i>&rcs à 
wagons, et malrré cela Il faut faire lace à un programme 
de traction qul 1•1111 enn6 de plus de 50 p c. I • 

Là aussi. U faudra trouver une eolutlon. Il eet vrai que 
les •aa<>Nl, tee locomotives ne eont paa de • première Im
portance nationale •. oomme les canona. les avioia et les 
&ants. L'-ntle!. c'est qu·u en reste ,._, pour se tlrer 
d'af!&lre quand la Patrie en aura beooln 

Le point de we t!nan<:lor n'est cutre plua bnllant Mal
IÂ la ébloulaaanta acrobatie& du Dr Schacht. ltnnattcn 
..i. menaçante et Io plafond des lmpc)ta, notam.ment sur 
lea IOC:Ut.61, pounult • ~Ue uoenslon verticale ... C..rta, 
on Mt loin de penMr Qua l'tmpc)t populalre a d.lt oon der-

---------------
KO MOL Madame. cbez voue colJfeur, èX!ge3 

une appllcatton au Komol ---

nier mot, mnL' O!l attend. pour cela, des temp11 plus rav~ 
rablea. par •'"-mple vers 1945. époque t laqutlle tout cltoym 
allemand sera Il même d'acqutrv une bagnole de famille 
mode ln Germanv. pour une P<Jlillée de mark.1.... Douce 
Wuslonl 

Alors, Il 1 a la dette allemande. Il long ou t oourt tenne. 
Bref. les CClnnalsseur• ne se gênent pas pour dlte que dan.a 
l'ensemtilc. pour ces deux dernières annks le Pl&ll de 
quatre a.ru a perdu la premiere manche 1 

Ajoutons Que, pour la seconde. lea d.lts connaisseurs ne 
80nt pu scrui!blement plus opttmlates. On verre. bien. 

La photo à domicile 

Po!;foto t• urs en tê~e du progrés. vient \'OUS pbotoça-
ph1or mci: •-ousrn lami:le. dans l'\nturutê de votre lr.:é:il!W' l 

S"' po.ws absolumer.> dllft~ntes. pour &O francs •• 
Un almple ooup de té:ephone pour prend~ rrndtz-\'OU.t 

<t~L: 179l:lil « Poly!o:o se rend t \Oire domlclle. 

Hitler et le Christianisme 

Dire qu'il y a encore des ge~ ch~ nous et en France qui 
prennent Hitler Pour un dè!enseur du tr6ne et de !'aulel, 
pour le remp;U't de l'ordre contre le bokhe•wne uruver.ell 
En réaltt<!, l• nat!onal-soctall&me aUemand. conune le raa
c1.S1J1e Italien. toUme de plta en plus Il un ant.clénca
l!sme et mêrne à en anticbns tinl.<me auprés duquel la 
politique de leu Caml><s ..,mblc bien modute On noua 
commun1qut llD etrange pap.er intitule . • D.reetl\o.; otli
c:elles pour la 1onna:1. n aes Jeu:iesae blU•nenn"" • D 
est. parait-li r6.\tt;<! • aux ~:des d• la Jeunesu en vue 
de 1'1rutruc-tion de l~"'!urs cam11-ra<1cs dans J~a tt·nt.re.s urb&Ul.S 
et dans les camµs • l'ous ne garantWONI paa eon autben
ticllé. mois les d1rect1\'es correspondent bien aux article& 
des Journaux o!hcieux du Reich c·eat une .90rtt de « com
pend.lum • d<-a 1nvecllves ntetzscheennes contre le chrlstl&
nlsme mai& mis à la por:ée da! pnmaltes. Nous n·en rep~ 
<luirons pu les clnq;ante articles En \'Oie! qutlques-~na 
qui S'.i!l;scnt à e.itpllqu•r que le Pape ait cond=né une r~:s 
pour toutes le racisme to:allt.alre ausal bien en lta!•• qu'en 
Allema;nel 

.. -p&iJk..._j"Ï'_ .. U P.L 
l PAPIER~.eEIHTS..- • • 

Tous les art!cles O. P L. Au Dépôt, 2S. rue des Boprds. 
Collections l vue gur simple demande. - TH ll.8t.1L 
La mat.on H cba~e du pla~ment. - Pnx modêrU. 

Suite au précédmt 
1. i.. Cbrtsllanlsmt est une re!!;loo pour esclaves et 

imbéc1lcs part<' qu11 dé<lare que • les derniers aeront les 
premie-rs .» e-t qui.: c 01tnheure-wc aon' 1ea pauvres en 
esprit •· 

2. Chrt.!ttan1.5me ccale C'Om.munWne. 
3. Le Chr1.<t1Hn1&me met sur le même pl«! les n~es et 

les Allemands 
i. Le Nouv.au TestAm<"nt tsl Wlt lnvtntlon Julvt des 

quatre E'r.l111tt'.lste.1. 1>3rr~ que la dô<'tr.nt tn est llttêrale
ment cop N de la léce~ hindoue d'un Jllchnu Chns:a. 

~. L'Eglise est lntemallonale. 
4 L'Egl!u tr&\allle touJoun par la 'l'\olence et la ter

reur. O\l eat, chu elle. l'amour du procha:n et ramou: des 
ennemis? C.. n est lJl1$ Char;en,agne, ma:. !'Bll!se ca:h<>
llque qui. P<>r 11<•n 1ntermt'dla1re. a !ait massacrer les 
Saxons. 

7. Avant le Chr15Unmsme. la cJvlllaatle>n ~crmanlque etait 
à un niveau 1uptrtt~ur. QU1 fut rutn~ par IU1. Preuve : les 
tombeaux du Jura. lt:> ~étemenwi. les arts. Alors que lea 
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Ro" . 1. _ n .valent encore que la houe, les Germain& avalent 
déJà Ill charrue. 

8. Du •llll allemand a coulé lnutUement pour lea Crol
aadea, unt des plus &Tandea sottl.sès de la Papauté. 

g. Le Chr,.tlanl&me a toujours été étraD1er et hostile 
au peuple allemand et a son Wlité. 

JO LA Bible eat la aulte du Talmud. construction enUè
reinmt Ju1w. surtout l'Anelen Testament.. 

V1tnnent CllSUlte pl:JS!eurs propoo1Uona destlnks à rul
ner le re$1)«t oo HAb&bourg dans le cœur des Autnchlens. 
En '-olcl quelquo-unes : 

18. Il n'y a pas de clV\llsat!on chrètlenne. 
Il. Le C!u1&:lanlsmc a corrompu les Oerma!N. c·en lul 

qui. m J)ttllller lieu. leur a donne les conœpta d'adulüre 
e: de vol qu'IJJ lsooralent encore. 

24. Comment mout\lt le Cbr.st : gê:njgsementa sur la 
croix. Cumment mourut P!anetta : Hel! H!Uerl Vive l'Al· 
Jemagncl 

28. LM dlx COlllJTUUl4emtnta sont un tts'.lm6 dee plus 
bu UUUneta de J'humanlté 

28 Neron ~t bten ralaon de persécuter les cbntlens 
D a extirpe !'.,prit Juif. c·est-à-<l:re le cbrlatlanwne. 

47 Le Ot>atm •'lt au-<le .. us de Dieu. 
48 Pour nous, Oennalns. !'Inactivité de l'au-<lelà est un 

non4•n.s. 
50. Pn'.-destlnatlon, ri~ de !Eglise, Tr!nlt.é, ~é orlJI· 

n tl. q11el U&<lu de sottises. 
Convenc-z q'.l'à côté des auteun. de ce factum. noe anu

cltrlraux les plia farouche. sont de J)el.lta Ain~ 

Le aoleil et le Rouge Cloître 

D 'S' a foule GU ROllll: C.v1'1'e. Auderghem. 
Rlm d'ttollll!lnt à cela. J'é:.anùssement 1e& fam!IV!S que 

dlrlic Mme Dupret-Pl:rtard est en ellet !e centre de m:11n
tcs pramcoadct tt ne pratJque PL> le coup de fusll.. Sa 
culslue ut lê&endA!re et &eS chambres sent bien aména~~ 
N°"" vous donnona rendez-,·ou.; au c Rou~e-Cloltre •, l'tt• 
bllsaerntnt peint en DLll..'iC. qui est le meilleur et le 11lleu' 
achalandé. Tt'I. 331143. Trams 25, 31, 35, 40, 45 et bus 

Hitler et aon confident 

On a racoontt un u d'hl• .oires sur le c con!ldent • 
du Pühn:~. ce cap1ta!De WieèemanJl. hier encore mconnu 
et dC\enu aoudaln le 1<11perdip!om;ite à qut sont oonf1lu 
les mls&lOns les plus er&\os. C'est à Mes..uie. au Iront des 
Plane!r<s, dit.on. que les dcw< hommes 1e C(IJlJlutent 
Le caporal H tkr était alors sous les ordl"'6 du lieutenant 
Prltz \\~ dam 1" 18e régiment ê'ln!anter!e bllu
rols. 14 rapport&. en:tt te .. ëeu:r hommes, étalent dlltllnta 
eomme rt'a 1e dl!valt entre lln solda; et son o!llc.<"1' d4ns 
l'ai'~ du ka1ser Mab .elul quJ de,'81: d"'C!llr plus tard 
le Pührer IUt Apprécier les qualltés êe 90n chef pour qUl 
U aval~ Z'ftPC'C\ c: admlraUon. 

!;euJemcnt le lieutenant ne rendit pu préclstment la 
parellltl au capQral Alnsl. en 1918 Wtedl'tnann ~ant <1cvenu 
eapltame et Hltlrr 6tan1 de plus en plua tllporal, afftctt 
camme plnnton Il l ~tat-maJor de son ~tment, un lleutt
nant proposa de nommrr Hitler sous-ofllclrr c Ce t>i><'-lA, 
dJt-11 un Jour au capitaine Wkdemann. se bftl•d• d•PUll 
d6 loni:a mol.I chez nous ; tous .,es <•lmarnd"" ont obtenu 
de l'a,ancement, on pourrait en !aire nutant p0ur 1u1 
qu'en penacz-•ous? • A quoi W1"1emann répondu ; 
c Non. Je ne p\lls demander pour lui Cie l'ann«ment. Ce 
prçoo est un peu pique len pcitolll b•nuots • Der Kerl 
sp!nnt1 Il n'a P<'! les qua!1 ta lnè'_.peru:1.bl.,. Il un llJ'lldé. 
Qu"<:n lui donne ntarunotns un• pe'll<! aauaractlOn. on Clf'o 
m:andera wur tut 1 =I• de fer de i:rem.m c!a&Y • 

El Hl•Jer demeura c:i;io'3.l Il a~ son avancem•nt Phis 
tard Et u n'a ou carde ranc ~ à son ea:>ll>'alne 

Le d~tec:t.:Te Lk'rlqu• J.temorc cL;:lbm~ de l IM&OC~U..n 
oonoutuee en l'nlnœ oous l égide- de la Lol du 21·3-1884 

~~. a.mue de Koekelbere, B:uxelles. - Tél 28 08 88. 

CROISIÈRES 
PROGRAMMES. RENSEIGN EMENTS, 

RÉSERVATION GRATU ITS 

WAGONS. LITS Il COOK 
B RU XELLES Gds Ma~··•na Au Bon Mwcht 

{ 

17. Place de Brouckèrt 

Rbldcnce Palace 

Toute l'Angleterre en vacances 

Ta..ie l'Anileterre e... m •ac&necs. en pê!trUlJlie vr.s des 
lieux Oil sont honorea l'al.f, le IOlell. la verdure. enfin la 
!;ature. dont aucun Anglats #neux ne peut &e ~"- Le 
Prem!er Minis= est en &:xx!ae i>echant dana de nombreu
ses rivières. et n'est revenu cette aemalne. à Londres, que 
pour consulter les mèdec:ina. car cet bomme sobre est su
jet à des attaques dt 11outte. un mAI de tamllle. Avec: sa 
charmante femme. ce solide aaUlard de 68 ans, Vlt à la 
camparne comme un monsieur qui n'a Jamais ta.11 que cela. 
de sa vie. comme Gladstone à Aradentrun •t Bc<lconsf1el() 
à Hugenden. Gladstone ooupalt !ul-m~me les arbres. Disraeli 
les re11&rdJUt étendre lndéflnlm•nt Jeun ,·astes branches sur 
le pays d'alentour, s'en remettant à eux du soin de !aire 
leur crolssance et de Il<! taire ltur place 111na trop nutre awc 
a~m:s. on assure que ces deux m~thodea aymboUSent le 
réformisme, qw ~lacue"' qui coupe, et l'espm eonserTateur, 
qui p.rde les 'fieux abus pour lea faire tomber d'eux-m~ 
mes. 

M. Chambula.ln ne fait pu cour.r de chevaux. comme Lord 
a-berry. et U n'élk'C J)CIS de porcs, comme l4M. Uoyd 
Ckoflle et BaldViin Ce$ deux demlefll n'ont J•m.a!s eu au
cun point commun. pul!que le Gallois préfère le cap d'An· 
llbes et que le Lord conaervateur aime mieux Aix-les-Baln.s. 
Mats tous deux aiment la nature 

Le. étangs de Bierges-lez-Wavre 

Hôtel-Restaurant l " ordre. - Ses apéclal!lés T.: Wavre 378. 

Beaux Holidays 
Le• .. eet-ead de ce dtrn:er pnntrmps ont été si troublés 

que chacun éprou,·e Wle parUcul!tre Joie â Jouir de 
cew: du mol.s d'aout Ill 0Jff Cooper t'St en cro!Slere en 
Baltique. à bord de l'e Enchantrea » dollt U est le maitre et 
aelineur aprb D:eu, comme Premier Lord de l" Am:rauté. 
Mais. c'est une crolS!èr< de vacances En J:1lllet 1914. Oull
laume n etalt au.. a Kiel et en cro!alère. mals U en n:•int 
en voclferant des dlSCOW'I ruerrlera 

La croisière ourr Cooper at un pur • holic:ay ». un jour 
sacré, parœ que pour les Anrla!J. tous les J<>urs de cong6 
peo•ent durer de& stmatnee. pullque ce sont des Jours sa
crés. Un DlOIS de vacan<es. en 11niletern:. c·eot un h0itd41/. 
De même. un voyage, c'Clit une /Ollr'Pl<v Cett,. 1ournev peut 
durer huit ou quinze Jours Cèla n• fait rien. Il y a deux 
ans. à la même epoque. M Dut! Cooper •e promenait en 
yacht en Méditerranée. a"ec le chnrmnnt roi Edouard VIll 
et la charmante Mrs Simpson. depuis duches&e de Windsor. 
Ce voyage se tenruna par o1n oomplet retournement des ,.._ 
Jeurs. Le$ crolsiéres s·en1r'o11vrcnt ainsi. Rien ne tourne 
plus vite qu•un batoau. 

Lord Halifax. ëans """ nstAtc CAmPQnard. a se<'Otlnl lul
mme.. l'autre jour, ..m b6Ument Incendié Il s'est Jt:é dan& 
les !Jammes. aftC une tqu!pe de "uveteur.. tocs pa;sans. 
Q:Jt'll~ exœlleote ttole. pour un Sf!rrc:tt!.a!!'r: d Etat &'JX .a.J.. 
ta!tts étran11~n:s. au mols d'aoQt, pcndan• que Lord R=
ciman, à Prague s'occupe de l"lncendl~ ~ 

Tl R\"t.TBY.S - C'Mtnu du R•l~h !cbausstc de Lounln, 
lllLMt le MUSéel SOll PGrc IOll baslln de natall'ln Go:f. 
Tennb. Pension db t5 lr. Weel l:!nll 80 fr. ~L a"-.:116269. 
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A la conquête de la joie 

Alrul polllTILlt-0n .. ppeler cetU! apoth~ masntrlque : 
la IXe Sympborue de Beethoven Soua la dlHcUon d'Emile 
De Vllegt·r. ellè sera exécut6e lntèQ'u.lemen1 au CIUl!no
Kursaal d·Ooteude, le 16 aoOt, A. 9 heurea. avec, comme 
eoll•tu. ~rlca Rokyta, RD-«ette Anday, Lucien VllJl Obbergb 
et Jos6 Len•, les parties chorales ~tant tLSaUttca par le.s 
nnomméa c Mélomanea > de Gand. 

La charman te armée anglaise 

&ul, .l>L H 1·e 13<...ha co J< ...nêment à s'occuper 
de l'anntt. Elle était. JUJQui1 1 a tm an. la Ctndrtllon de 
l'Anclcterre. quelqt:e cboee d'ontrc.-ux et de pauue t. la fol.S. 
C..:. :e mln:sut aqlala qui ~ le pl111 de renits de 
troupu. Mll!S œ:a "" îeUl pas dt~ qu'il p&Sle le plu. 
cro.nd nombre de troupes en revue, car tout eet relauc. et 
l'tmpreaement de M. Btllsba .. fit.lrt dtfller dee rtcUnents 
n'rmpkbe J>1U l'armtt anglab• d'~tre encore la plua ml· 
n~scule du monde, avec l'armée albaD&lle et la carde lwcem. 
bourireot.e. 

f'.u rt<anche, l'aviation et IA mArln• prennent des propor
tions vralment colos..alC$, L'effort maritime porte eur un 
r~arntement ~gal à celui de toute la !lotte françai.,e ac· 
tuelle. Idem pour l'aviation. Pour IOUtenlr un effort pare!I, 
Il raut que l'oplnlon soit convaincue de l'!mmJncnce de la 
ruerre. Et le !ait est que le public brttJulnlque ne parle de 
rien d·autre. Dans les milieux lnduatrlels. le apectacle d'une 
al formidable mobU!Mtlon fait que 1ou1 le monde ,. pré
l>Ue l la guern. Ce n·e.,t pu pour rtrn que leo OOrwolla d'ad

mlnlstraUon ne parlent Qt:e de cela dana leu.ra ordres du 
Jour t>On!ldenUels. Les oumera_ comme I•• patron.a. ne pe.r. 
lent do tien d 'autre. A la ftn, cela devient une b&ntlae. 

Réduction de. prix de lranaporta aérien. 

A Lo suite d'attord-9 spéciaux. la SA.BE.NA vient d'ttre 
autor~ à émettze des t.lcker....avJon en R<1:14tennart au 
dtp.<rt de la &>lg!que pour la plull6rt dt'S d<>'tlnatJons •I· 
ll"lnandes. ~Ife heureuse mesure se traduit par une dlrnl· 
nutiOn d'l'ovlron 50 'JI, des tari!& en "l&uour JU.'IQU'é. ce JoUl', 
ce quJ !>l'rmet désormats de comparer av11nl<tgew;ement les 
IAlrtfs a\·lon a\"ec crux des autres mod<>i de t.ransport. 

O.:t:e oons!d,;rable dim!nuUon •'f14>pllque non eeulement 
aux locaUtés de,.,qer;;~> dir,-e:.-m«nl Pllr la SA.BENA telles 
que Du.-Jdorr. &~ Mulhe:m, B<-rl.n, Frandort. Murucb. 
Le.ptig, Salzbourg. V:enn•. et.e. ma\o auesl au• llgn .. d• 
eervant, en trans!!, lès dPJSUna ttoll4 t•l~ que \'araoV\e, 
Bul~. B~dapezt, Milan, Vtni..o, IWm<. etc. 

La hantise de l'armée 

KOMOL La Ulnture modtme pour cheveux. Cnez 1011a 
lu coll!eun. ·Oro•: A Olmtr, IZO, r. du Mtdl 

que.; mena~l'ment.s. Cette mentalité est belle et noble et con
>1ent A. de vrai. vlllnqueurs. c·etait celle qu'encouraarolt '"" 
lont!ers le roi Edouard, auJourd'buJ déchu. Le Cabinet brl· 
tannique l'admet volontiers. dans certaines c1rcora1ance1, 
et Il toutes petites dOM:.t. 

0 l'admet maintenant. parce que los I taliens boudrnt de 
nouveau tout œ quJ eat franco-anglais. Au lieu que Hitler, 
beaucoup plua habl!e. eat tout t. fait irentu pour eux. SI 
cela peut aaact"1' un dictateur den natter un auire. on 
comprend que cela amuse et vienne bien Il propos. L'es1tn· 
lie! et que lea deux IOlent obllirés de rtnl!aer. 

Le conseil de la semaine 

Vou. qui par.,.. e auto pour le weet-end, aoyeo prtvoyantsl 
Quelquu m~lcaments JudJ<leusement choisi! peu~ent •ous 
êll'e at u1u.,. en coun de route. - pour le confQrt, po~r 
l'bygiéne, pour parer 11 tout avatar, - sana compter avec les 
accidents, h~lae toujouro J)OOSJble$ 1 Vou.s trouverez llpu. 
rément ou en petttt.; troua.es prauquos: tout ce dont voua 
avez besoin, à la Ph•rmacte DERNEVILLE, 65, Bould de 
Waterloo (faco Porto Lou1&eJ QUI vous Q'Uldera utilement. 

Lainons reposer cela 

Quant awc n•aoc1a1.o~ an~:o-ltal!ennes. elles aont au 
pomt mort. Le PttDUcr, M Nevme Chamberlain, a dtclaro 
QU~ pt'ndant ld \"11.cances 1l \'8.la..tt rrueax :aJ.S&n" nposer 
cela Ceci HtJt dlre qu~l vaut mlf'UX ne nen foreer, et lai.a
ser le tempe et l'armc=nt brttannlqt:e faire leur œuvre, 
On \"t'ITa aprb. Il faut .MUltltl<'Dt que l'An&letttre l>UW• 
afflnllt'r qu tl!e a wut fait pour ev•t.rr la lrJ"" 11ec 
l'Italie, et qge cela soit abôndamment ttpété. 

L& France eat toujoura le point de m.1,.., des haines lta?lm
nes, solil\ttaem•nt entretenues par les Al!1ert et 1"4 s:arace. 
Car, Il raut bien lncrtmlnor quelqu'un. lol'!Que l'on a ~ee 
déboires coùt.eux, el l'atra1re d I::apagne est touJours une 
source de Ire$ amera Mbolrea pour l'Italie. 

C•est POU•·quol lt•i rnm.e:rsatJOU.$ ltan~it~llf•nnes D(• TC-

prendront que lorsque le fl\meux c retrait des volontalrea • 
sera rendu poo,slbl~ par le succ~s. Le Duce ne •eut pq 
ramener son mo:id~ avant une •1ctolre. C'est une ldt e 
logique. mals qui l><'U\ h•I COllter cher. 

NAMUR PARK-HOTE L 
14, A• de la Gare. - TH 303"38 

45 ch .. m •te O.mltr oou!crt - Pr1X modfr~ 
Son R• •u1 • S. Bar • Propriétett B<rote 

« De quoi s'agit-il ? ... • O'eat cela q.U est vue. La force de !'Ans'.eterre Mt tout 
en11.:e tournée ,.,. 1 L<t. Plus un Anslaa n'lnl&itne qu'il 
po'uralt avoir contre lu! la France 6u 11'3 Eta16-0nla. IJ n'y 
a donc plu. de danger que du cOte allemand. Cela parait 
4v!dent. A. noe yeux. Mata en!tn, pour !ta Allemanda, c'est 
une provocation Avoir J'An&letene contre sol, c'tat déQ.. 
sr~ablel 

Do là, cea stniruUers mamou111 de la Ptt>Oll<I allemande à 
l'endl'Olt d06 membres de la Brltl.sh L<.'lflOn. La BntJr.h lb 

vton a toujours aidé à - Pt'lflA'a m1Ullleai..11ons. °"' que 
Jea Allemands paraissent montrer un goOt l>tlrllculler pour 
J& conversation an&ISJ>e, on d~uvre, comme par haaarcl. 
la Dnt.bh t..qpon. Les anc.rng comt .. uam• &Jlila.b 60nt. 
conun. beaucoup d'ancltn. sucrrlèn. trta adver~ de la 
IU•TTe. na trouvent qu'elle eat une chose laide et à ne pu 
recommencer. tC.t...ce en accordant do l'&rKtnt et des co;aa 
ci .. à cea pauvres Allemand. qui ne aont que dea \'&!ncu.s, 
pu conséqutnt. des cens pour qui noua dt\01ia avoir quel· 

c De quo; 1'111r""? • a.-.. Foch. avec !e plus rrand 
calme. q1Und Il folalt pr:e d,. donner aon op'nlon •Il' UM 
qut$'.lon t.UloUr de (e(iuel'.e la!M?t race la bata .. !e des J;4!.f· 

Us, Sam prttendre, a ta façon ct'Alph. Allllll. que noua 
$Cllllll'll'3 dea ll'll"a d•J.N le ~<'ntt du marédlal Foch , nou.s 
nou.s P•>nnt•(lom di• d<re rro.drm• nt 1 De Q•o4 s'8(1t'I}~ t 

pour enmlnor J'a!lalre NeuJ~"'n. Car u y a une alratre 
Neujea.n qui dOOh&tne toute 1.., pd.»JOns partisan .. , du 
wall!ngantisme le pl11a lrtn6t!que au ll&mlngantame ~ l)IU. 
hirsute et •ur laquelle broclltnl l<'S cm d·ortraJe que po~
ce bon ap6treo ~ L. Dlyrnlle qui d..,_cna:t, U Y a q~elquu 
mol&. dans I• mlrro <1<1 "IUr!n. un Ilot d 'lmi;~t.'<lnl con· 
ttt la Belgique ..i .aes lllô.itu'lons et qJI a.e, nulntenanc, 
à t::e-'6te : • On lmt::te ~ Roll • cnmme si Jamais dar.a 
toute œ~ a!fall'f, U f".&I~ YmU l l'ldêe de pcnanne d'lnsu:· 
ter :e monarque ou la monarchll' 

RELSKY LIQUEUR 

Sup~r ou d·JllllC'r Il aup;>.'llCI' q11'Un m.rus:re d'Etat ait 
't~ !ntent:onn<! d'"'5ul~er le R-.lt parte que, allè1nt ctans aon 
am1u~ pour la France, Il a pro1.,~ Il l'heure de ta coupe 
péU!lante cont1 e le IJIBTI• tac:tque d• reUe.s manœu\"rea 
mllltaltte, e'eat, à proprement parler, prendre le lecteur 
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pour un hOml'lle ;ncapab~ de rdléclur. E~ p&rle< • ce 
P"'P'»· de C(lmplot conœ?U entre tra.ncs·maçons, nun<11tes 
et )ulla. c·eat prendre le mtme lecuur pour un unbtCll•. 

c MA VOITURE t loue 1an1 chau./feur depws l fr. le ll:m. 
>oll mod. 47, r. van Helmont <pl RouppeJ. Tel 1118 38. 

Prolégomènea 

L ·c ŒJ 1 c:1e • Pootquol Pas? • ~1\ à LJéie, la aemalne 
p&.>.«!e. ~· avait oon vi.i llD ta.s de i>enoonallt4 • la 
poee de la inn>lllre p;ene de$ trO!S pala;s de :a France à 
1 t:xpooluon de 1 Eau ~ troos pa:•is oo!'l$t1Weront, ne 
l'oublloaa pu, la P:wi lmpor+..ante des oon:ntr~ tt.run. 
ctru à 1 Expooltlon de 19311 Alors que l'JUlt'IIllli"'-" <St en 
train d exercer lllr les dJnieanU de la • .,'Orlc1's fatr • une 
preulon ~le pour ~ au rabw llD cmplaœ
ment a l'ExpœJtlon de Lltae. la France ust 1n0en: .. oonne 
!;lrt'IDkrC'. Il en avùt è~ de meme en 1906 et en 1930. Lei 
expœltlooa de L161e ont touJourg été plus ou molna tl1bu· 
t&1re1 c1e 1a part1Clll&tl<lll de 1a république trançaJ.se. c·• 
Qlle ce~~I a, CCllJlme OO dlt chez notl$, un c r&1ble • pour 
la Ci~ Al'Cknte. Cela ne date P8$ d'hier, oomme on \'Olt. 
Et u n'a pu fallu, pour cela, que L• e91UyAt, la pre
mtm de tou~ les vUles belce.s. le !eu des canons t.Ue
m&nda. 

Donc, le rou,·ernement français a.valt dlt à L~e • « Nous 
oerona la. comptes aur nous • 

Et de dkld« que trois pa~ sen.lent <lreWs dans l'en· 
ceinte de l'eXS>Qlltlon Troil palais, plus uo pavWon de la 
TIL• d• Pvla Oelte Mlhè•!oo de la Frai>ee oona+.twa. des 
les c18>Ul4. une flll'Ultle du llUOCès. On !e volt bien au~
dbul. tnnombrab:es aont l<a pays q.il dicident <Î" ool!.t.I» 
nr • la • 'l'Wkl'I fair • llegeo!se ~ parmi «S paya, \es 
El&C..Onla q·.:l, -.,d&nt, n'oot ll"$ l'hab1~ de~ vite 
.. cl.· Ollff'• 

C'est dam la pittoresque vallée du Neblon-

lez-Hamoir que l'on trouve la ttpu~ Auber~• du Pere 
MarUrr H()tel·Reat. de 1er ordre dans un cadre récnque. 

Fête de famille 

A LW'~e. on avait donc orga.n!sé une belle petite mAnl. 
fe~IJOn à ! ooc:ulon de la pooe de la prem1tre 1>1«re dea 
pa.Ulona trançala On ava11 pavoise :e.. chan!lers aux co'J· 
lt-Jra tr.nçallel. be~. walloones, ~eo:aee M. Gaz.el ec.&4 
:A, qui reinplaÇl&lt 1·amb&soadeur de France, en COllit. et qui 
~ ~ tout haut, dani. un cLicou."'S o!!lci<'l, de oonsu>· 
ter ~ L!et• ne COll&ld<!nlt pu comme cornprome'.Ulllt<' 
l'amJUé de la l'noœ. M. Gué! prooonça un d!aoou.-. eul> 
Ul et W!!e de ~nd"" malicieux 1' ne :envo•a•: po& 

ct:re a.as ~ de la oeut.rai.~ "olonr.aore. Et ccla * 
~ lta \T&;a L:tceoia - et Ils SOC4 l~kcl - qui ....il· 
l~nt de la l&QOQ don:, depuis que:q;.ie tem~ on lt'81te 
ch~ noua la Pn.noe - ootre pr«ruere cl!ente, entre parer 
th- - pour !& aeuJe •US!aot.loc de !aire Mat-~e au Re!ch 
de M HIU« ~ à la Flandre d.e M. &.al ~ Cl«cq 

To"t le moode donc. œ matin. f~ lranoophlle. Même 
M. Bo.ltllua.r QUl avec un délie!~ a.ocent pntolA, pr<>
nonça un 6IOI• de la F'ranœ qui nt S<>l1l!<ll1on S....uooup 
de cran. M . Ba.Uhaar: du OOUP, U a rt-mon~~ dt' p!us~"'°ra 
'°"elona d•~ l'e&t~ del Wallons. Pula. on entt·nd.lt 
M Craocnt, ~iz'e ~Ide la Fl"ance alllll que 
lot p6tulant la4 Tnlt!MJt. 0. tut ~ b!.en, API'~ cœ !loi& 
d~loqumc(', ie,. 0U1eiela., salum P8J"tOUt par 'ta cr• de 
• V•te la Pra~! • . ~: en redeU.- J1llt!ll'aU cœ;;r 
do la >We Et là Da se ~..-. daJl& un n~<tlt ,,..... 
tAt:rant. OÙ J't.mbaiaadr de f"rance ,_...&.lt • d~!runft 
ces: lei qu'ap;>anlt M. Xaner N"'1Jft.n. ~re .-t 
llU.-u.:rt d 'El&t. 

Plac<'• •otre ~•nt a•ec le m.uunum de s«urt:~ en &<:he>
i.nt dts Immeubles Rense\in<Z•\'OU.S Ulla ellflliOIDPm Dl 
ltala. CO.EJllTAJI, a. b.. 41. Av !Wi:tr, . T~:. : 1$.70.41 

Au Temple du Hasard 

Au sujet de notre anlcule: de la &cmalne dern~re conoer. 
nant l'lnutllJté de laiaser !aire la !lie • des centaJnes do 
peraonnes au dernier tirage de la Loterie Colonl&le alors 
que le Cirque Royal etatt comble, la OtrecUon de la Loterie 
Coloniale nous rait remarquer que : 

l• Les postes de T.S.F. de Radio.Conférences et Rad~ 
Sc:haerbeek ont annoncé plu11eura joura d'avance qu'il ne 
resta.lt plu.s de pÙLceb c11S1xm1bles: 

2• Le • Pourquoi Pàli? • lui-mémo l'a annoncé dans son 
numéro du 79 Juillet, page 2584: 

3• Toutes les pencnnu ayant aolllclté des lnVltattons et 
n'a;·ant pu en reœ•otr on: o!t~ a>1sê<s par lettre de l'lmpos. 
stbUlte de saüsf&U'e à leur demande, avec promes.e de les 
se?\ .r la prochaine fols P3J' priori~; 

4 1 A 20 b.. 15. U a é1é lalt un dénombrement rapide des 
plaœa non occ~ dont U pouvait ~ dlsposl aelon ce 
qUI tat stJpuJé sur 1e$ car~ d'~ 

Mouu d'Une centaine c!e peraonnes de la ltle • sa.ns canes 
d'accb • ont awsl pu penélru dans le local En realltè, les 
personnes venant sans carte d'accès pouvaient savolJ' - des 
annonces ruffisantes ayllnt et~ fallu daru ce sens - qu'elles 
n'avalent de chance de pl'nNrer dans le c Temple du 
Huard • qu'entre 20 h. 15 et 20 h. 30 et pour autant que 
des peraonnes ayant reçu des Cll.rtU d'a«h n'eussent paa 
occupé leur place à temps. 

La Otrectlon de la Lotene Coloniale n'a qu'un désir : 
contenl.ei' ses t1del1> cl!rnts. c1ua l'adage dlt bien Jwstement 
qu·on ne peut contenter tout le monde et aon pere 1 

Les manœuvres inopportunes 

Donc. en deg--.... un: nn Chat>lls de dernere ks !aaotS. 
on u-.1: parle o.a~coup de la poU:tq;,e exteneure de la 

Be:ci<iue. Q-.Jalld M. ~eu;ean"" le•a poor dlre ce qu'il a;·ait' 
wr :e COOIU', Il ne m!du pas ses mot.., Il n 'hé3U& PILS l 
ooœ:d.tttr CODlme • valnea et bê:es • - ce aoot aes pr<>
prea paro:es - les man.:euvres mllltalres dmié<a pa.r notre 
ètat-ma.)Or oon~ le 8tld et U ln•lta la. populat.l<>n si-
40l8e a a.rbQrer, .i:n.. ~· do• ,,,. . .,-.,1.k>A. JI. la fln des 
na.nœuvres au Val aA:<nble-..e. d<a CLr~PdOLW< ~ 

un oon!rere oonsc1enc1cu.~ - on dit qu'U est de ca.uche 
et. francoplllle. par surcroit, double crime aux yeux des 
pourlendeurs du • Judé<>-m.mclame • - consigna rel1&1eu
ecmcnt ces propos et l<'S ~··lé>-hoaa dlll'<'<l.u'e à aon Jour
nal. AUM!t6t, la presse nlUllande f1t e~'J)loalon. oons.'<lérant 
oomme rèprèhPns.t>:es le.> dl'<:LlratJona de M. Neuiean et 
r«lamant même ~'\ re\'otat.lOD 111 Phat~rs contrer~ 

bruxel!o:s. ne s'aJ)eTœVDnt po:nt d~ p!ere. r~: à l'lnel
d<'nt un 90rt q •li ne mer1t&lt pu Lei joumawt wal!ons 
~:. 

Et Rex cloua au pil<m c.. • franc-ma900 • de Neu~ 

~ RE.NAIX c Cour Royale et Restaurant Lison ., 
,.,. Gd'Place Un des bons relat.s de S.lji1que. l• ordre. 

Mise au point 

La réactlan '-tolente de M. NeuJe•n rut. dlt-on, Intem
pestive Soit, si "" poUSS<le viol~nie ne Il<! ju.stll!e pas, elle 
a·expllque: elle a ctt la traduction !IPOntanee du malaise 
et dœ lnQWétudes qui :u.saUJent lea Wallon• depUis qu'ils 
aentent qu'll y a, c1uls l~ gou<em<'ttlent, quelque chose de 
chan&é quant à 1·attitudé de la Bt~que vM-\·ls de aon 
alhoe de 1914-18 C<~ tnqul~tu<'- • .,.. malalR. Il n'est PILS 

De délicieuses CHOSES? 
les CHOCOL\TS ET BONBONS 

SUCHARD ! 
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A PARIS: 

L'Hôtel Commodore 
U , BOOLSVARD HAOSSMA.NN (OPERA) 

uo cb&mbr• u bain. u. 11. d~ eo tr&nca 
RDI'AOR.Ul'r ORILL ROOM BAR 
~ Wl6fr&pblquo: COMltODOR P4JU8 lOI 

surprenant. on en OOD\ iendra, que te bour1l'm1-atre de la 
capitale de la W11llo11ie en ait rormul6 l'cxpre;s:on De 
cette phrase d'un tooot cordial, U ne a'étalt pas attendu 
à ce que dts adnrulrC$, nttentl!s à tout écart de lalliaa• 
propre à servir leuu dessetns. s'ef!orcer&lent de fOfier une 
arm<> qui aen1\ leur po!111que de d~a:lon et les aldAt 
à cr6er une con!U$lon dont Ils tlrera:ent profit 

n ne n0'1$ 1<1uvknt pu que l'on ait ment un tel chahut 
quand M. Van Ca~"•l••rt. lu! allSI bourcmcstre, lui au.ssl 
mlnl.s!re d'Etat. a:Unna, • urbi et orbi », que. • U lui !allai: 
chOl.Slr entre la Be;.rlque et la Flandre, U choisirait la 
Flandre' C'était autremwt &T&\'e, cependant ... 

A tous ceux Q .JI l'tnM:nt conum notre ami Xa,·ler Neu
Jean. de dfro11tN pur le ~lme et le aan&-frold. les factices 
colères qui ac •<>nt umeutees autour d'eux et de désarmer 
eJns1 les declemntlons commlnar.olrcs 

Que tou• le• boni citoyen~ ne se pré<>ccupent. dana cette 
affaire. que de la pe1x Intérieure du pays 

Que l'on ··~n !:up1re. surtout, en haut lieu! 
SI on veu'. en haut l~u. rendre les Wallono tout a !ait 

enrag6". al l'on •tut que l« SUt;iestlor.s de M Ntujean 
!!Olen: suMea 4 la lettre dans toute la Wallonlt, qu'on offre 
aux Leurldan a x \'rmtst tt au:t Van Oltre:i. la t~te du 
bo11fi1Il"'lre de Ll(-g" 

Les fiam.ulranta ap;>laudtront, les extreml.6te1 plua que 
quiconque, mal.8 on ,,. tromperait lourdement al on croyait 
que les Wallons "" i•'ntrsl. et les Llégeola en Pl\rtlculier, 
assisteraient, tndl!l~r.nta. à cette exécution. 

La 
Teinturerie LEROI-JONAU & 

satiafactioo vous donnera 
Ttl H OO 23 

Dana aept aemaines, élections 
Le bel oi.é dl>nl n~us .>rrunes gr•WIW. sera prés de aon 

tournant QUllJ!d I• bll'ic pont du :5 aJ1il J'"" é é passé. 
Et puis ct .. .,... l:l J>l'•si><·ctlve de la rentrfc, d<'s IO!r~s Qui 
a'allor\ient. Octobre. qu1 1 !<nt • lUS tou)oun p:us ~ress"I 
qu'on ~ le déalfe, n:>us apportera .~• émoi.a. ln 3<11tat1<>no 
et les S-.lllJri.sea po 11bles d .s elec lollb communa1~ 

Daru S<"l)t 11<malne.s. dé.)âl 
Quels bno!s? Le public a vra.l.'Ile.'lt l'air ~ se dé.\:nteres

aer èl>eT'<lu:nen~ d< la ch<* qw ne prôOttU~•. tn ce mo
ment<:. q.ie lrs œndkba df'S d:vt'No part:.. C.-WC-:à. é>i
demment . .w n mu~nt e: Se dèmènen~ dina :es cu:.a~ où 
ml)ote la popo:te, pas touJour~ rogo~:an:e des poll.8, que 
l 'on se prel>lltC Il !aire d..c11<mmt "'"Ier il S. M l·Electtur 

OSTENDE - HOTEL WELLINGTON 
LI! ~LUS 8lAU CO.N ,ACt: AUX 8A1NS tT AU t<UlltSA AI.. 
SON RESTAURANT "tPuTt A u c••P'l n • "'"'x J' 1xr 

CAV[.C: .-~ATS AU CPfOIXl - TUUt4SSl UN1cur 
Sl:ltVIC~ CT OU"-LITt 

La surprise posaible 
Et la aurprlaeT E<le pourrait l>ien etre pour M Spaak et 

eon iQUVernement qui n'a P"• ll'f&Dd'chOOt de bon t atten
dre da parellle oonaultatlon 6u pays lésai 

San.s dou~. on pourrait ne voir dans cu éltetlons adml· 
lll.ltratlvea qu. le peut Jeu llab!tuel de l' c O~IOI de là 

Apprenez 111 Langues Vivantes i !'Ecole Berlitz 
10. •Ja.c.• Satat..c-4.i.. 

que Jt m'y mette •. un peut Jeu QUI ne doit éveJIJer QUe 
1,.. pualOnt localea et .• loealaka. 

li.lai& a·u e11 arrtve pics d'une !o:a qu'Une dèlattt comm:.i
na;e de l'un ou de l autn paru llOUttnant le couvernement 
ait et~ consld~r~ comme un 1n<1,;ce • bOuleî•:vr de ro:;d 
en ooml>le le rappon des rorcea dea troll r.anaa pa:·us. 
on ne peut pe.> dJre que les scrulUll communaux aient a<:· 
cu.sê de ootablea Mutes dans l'echelle de ces rorc.o respeo
lives. 

Les Jl"tits partts, ha.ndlcapés par le rameux amendement 
IrnperloJJ. Qui ne les admet au partawe du slèj:es que lors
QU'•l.8 reprbentent un lrts notable poun:entaKe d• VOU<. ont 
vu s·ecatttr d'eux ces electeun qUl rlaquaJtnl dt: perdre 
leurs vo.x Ou bien encore ceux qw lurent <lt$abu.•es lol'5-
qu'tls virent lea pt.ttlS d'lr.dtpcndanta ou 11:1u.-aees qu"lls 
avalent tlua perdre leur :ndependlnce dta qu'il &'&C\S!&lt 
de ooDltlt~er dea oollèges 6ehev1nau.x et ap;>o~r au.x ,·:e-.ix 
pt.ttll le1 'OU< d'appoint pour ronser>rr les maJor1:él 
acqullœ. 

Tout. aprb quatre electlona communalea suceessJvea, 
1'étalt ftnalement t.asSe. Et Il n'y avait de changement 
dans la oouleur polll!que des MllllèS, que M'IOn que lea 
llbêraux. parti arbitre, avalent do a·am<r aux ISOClaUStu 
pour rejoindre les cathohques. ou lnv..r..,ment. 

Mali Il parait qu•au serutm communal de H•Ja. tout cela 
va chanwer et que, pour auss: courte Qu• sera la campagne 
électonlle. elle ura dure. i+.ûl$tt, &\OC au bout, pour le 
eouvemtmffit Spa.a.<, de b:tn dêlaartablea et dancerrnses 
conclUllnoa 

Pour boire fraia sans frais ! 

Une invention pratique 

LE GLAÇON PERPETUEL! 
Ctt appareil mtrve!lltux P<'• 100 ar Rafr•khlt lnstan

tam!ment toute bol"IOn. Remplat't la 11.,.., Toujours prtt 
à foncl:onntr, • toute he1Jtt et en tous lieux. a.ana aucur.e 
déponse Codt• 45 lrancs franco. Envoyez mandat • Labo
ratoires \'alacta, rue dt la Bourse 2. Bruxelles. Ttl 12.97 $7 
ou demandr "ntl- rratutte p cond. 1péc. pour re\·end.. 

La dèche endémique 
Et u pourrait y avoir du neuf et du pu beau. 
l'Ourquu.1 c·..,,, ...,,...., ~1lf.c.le et compliqué à expliquer, 

mali u••Ytz to11t de méme de sul';re lt ra"onnement 
L<'• tl1 IP1 clè la plupo.rt de noa srœses •t 1noyennra <"Om· 

m<tnes If' repr-nltnt d..,11nt les ile'CteUrB. Ira m&Jru et 
1 .. poehes d-pértment vides E! les <a!Mt• ccmmunalez 
sont plao •~des l'tleott 

C'fllt •iJ• l'lm~Uniooite quJ lllfl!&e tous lu !tau, demo
craUques, IUt:ates et dtmi·!=lato « qui 1'acaue par cita 
unpO•a «ruants et ~· ddlc1U aux chlfl1 es UtrODOrnlQuea 
a auss.l atl#int no& paUVl"':'S commune-s. 

La ph1pen ont dù pre .. nt•r dea bud1tta accusant du 
dH1c1t1 par millions et dizaines d• m1lllul15. 

Beau mati! à pxplolter par 1'oppo1ùtlon. Nant donné QU'Ii 
n'eot oaa de chanson plus doc<'<' à 1·orelllt• drs contrtlJua
bles que ctll• qui hurle '. « A """ 1.,. tmP<i!.s l •. Chanson 
à refrain unique d'a11lews. car Jamais, au enu>l'.t Jamais. U 
n'tst arrtvé que ceux-là ~u1 ~•••"nt pris la pUœ d• leun 
adveraalres •n er:.•onnon: ee cr1 de ruure al•nt par la suUe 
tent~ d'aUlc<r d'Un seul cent:me la <11ars~ de1 Jooarca 
qui avalmt tru qu'en changesnt d optnlon. Ils peuva:ent 
aussi chance: I• prorramme dr la course au déllclt. 

MW cela prendra1lrll enc >re en 19381 ~ marasrno d<S 
finances communalt4 ""t u;d1fferemment •~~ par des 
édlllk> cMthohqt:<_., Ubérales ou sœlahstes. Et à mo.ns de 
pr~tendre qu• tou.• ces admlnlstrateura al('nt 11' Pi"<• 
par la folle de la d~p•noe extrava~antt et la lrenes!e ou 
gupU1a1e, on ne volt pas très bien not l'OJ&ea, nos bleus ou 
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GAND - Le.s dewt t.ou~ 1>0nnea malaona -
au Sud: c Oambrtnus •; au Centre c Wil$on • 

,,.... J~un.., 1 er!Jeant en pourfendeurw d'abus. alors que, 
de l'autre cb~ de la barrtcadt, quelquetoa de l'autre C<'.>U 
de la rue. c'est leur propre pu11 qul pour les m~ call5ta. 
ler&lt ml5 en accu.satlon. 

c Cm démagogies-là. d..alt M. P.-H. Spaalc. dO!vent for
ci-ment .se DCUtrallser. » 

vn-

L'Expoaition prochaine de Liége 

On noua cfü que chaque rois qu'une délé11at!on é~re 
vient •111ter le1 chanUers 1Jf0 00!$, c'est au SUEDE - et 
non allleura - qu'elle dacend Cela est d'ailleurs bien 
normal puisqu'à Lléce la bOnne mallon eat le • s~· •. 

La partie belle à l'opposition 

La dhnaa<>&I• qu·en tout c&.> on n• neutn.Usera pas. stra 
ccUe d1'5 parti.& extrëme• qui ne manquent pas d 'essayer 
de l!rt'I' prof!t de cette grande et endemJque m1sere muni· 
C!p:>lt, 

A cd atouL prov1<1enue1. Ils •Jouteront tous les autrea 
que !c- GQUî'rrnemenl h:ur a \'Ol(Jnt.a1rtmtnt ou 1nvolont.a.1te
ment acn11 p0ur qu'ils pul.socnt Y aller du grand Jeu du 
mkonlcntcment général 
.Mtcootm~ement gtner&I, c'est peut~tre ~·"coup c11.re 11 

l 'on tient que tous ces griefs r~ auppc:llta ou un:ieinaltts 
~t ftre accum•lês dlllU 1"' rmntalltâ. 

Le p0Utlclm a.:.oez roublard pour Je:er dans le mtme sac 
de l'oppoaltl<in ceux qUI Hulen; la !Jber~ de l'alcool, eewt 
qcù reprochent les C<>n<"esslons à 1·un1lJniul,sme S<!perat._.te, 
rtux q 11 suivent la p0htlque du Or Bonn&. ceux qui pro
clu1m nt que l'impôt les écorche comme vulgaires laplnl, 
c••ux qui crient holà 1 à la pohuque IOC!ale, ceux qui trou
Hnt qu·u n 'en ont pas le~r compte, ce Cagliostro de l'ar
r tvl&me Pll1' l'accumulatl~n de 1outes les rognes. n'tst pas 
encore n~ 

Et ~ ~rdle, qll a aeia aemou tant ~ cnoses. est-11 
vralmc:it de t&llle à construire 1 e;out qUI c collecterait • 
w.is ea Ilots d<' mecon::etl!ement? 

8ur le pl#.n national. un parti QUI manieraa eeue ramas
lftte ne trouvtrlll: pas 8'.5'1 de msttriaux durables °' ho
mQiénes pour SO•Jterur et aupportor un eouvernement. 

Mal.s autre chose est dt r~rr. d'aUa1blir et de d•truir• 
ces maJorltk qui. comme le dtrall '.\{ Beulemans. ne uen· 
n.nt déjà pu 1rop en .. "'mble 

Quo ka Pl\rtl> tradillonnela "°'•nt, aux élections du 9 oc
to~ rortem•nt ébnnl#s et la majorité si peu .SOll<le et Il 
l>"\l ""' de M Sœak n~ rl-'•ttralt l-'1lJ' à parellle ucouase 

IOIW 3UllSOONlcl 30 T.llOH 
il .a tn·n n "uoqd•t•J. 

a Olt\Ol u~.uio ~cnu; oc •nbjun xud ' p W 
TlJ~W-'I" ";of tl: S~ :>;IA9 (~lQll U()q l~l UQ ! ! nv 
Fallait-il ajourner 

Ce n·• p • Qu• notre Ptemt.r MJlis\re n'ait pas ~té 
charttableruen1 aHrU de "" (fui pouvait l'att""dre l ce dan
aemu UJUmanl.. 

PIU:J d"lln nugure m1'!>ic!pal IUI a suuétt de demandtr 
a•J parlcmtnt l'aj()u.•:i.mmt des tlectl<>m c:ommt:nalea ns 
tamucnt. ''lolr un. ra!.&Onmmmt QUI tenalt : 

c \.'ous allt'2., disait-il. noua !aire sol:Jcller Je reno-J'ttl!~ 
ment ·l lm ball pour une mal.oon QUI n·~ pu en ordre Et 
c·~ vous couHmemcnt. qui a-cz nm nœ l.nanc"S com
munales dnns ce pUeux ftat. :'>I Oletckx. quand u ~lait 

\ Otre mln!Atre de 11nlêrleur. l'a rt<onnu au Sénat. 11 a 
conatuté qu• I• d<'ftc>t était end~mlque et qu11 attetrnalt 
~cllatlncte;nent les rorr.mune$ ca\holiquea. Ubérales et ,.._ 
c~tes, 1, a &\Ollé que leo KQU\Crntmen\s ~ et act.uel 

aûao~ 
DUBO~ 
DUBONllET 
._ VIN TONIOUI! 

AU QUINOIJINA 

ont D\la à c!uu'Ke des communes des dépenses d'enoelirn• 
ment. de \'Olr!e. d'h>tr-me, de police q<ll ne leur t.ncom• 
ba!tn: pas Vou.s avez reconnu Q\le dep'1l$ de lonfJta an· 
~ea. la part des communes dans Je PondS oomm:in&I a 
t~ rstrelnte et racco\lfcle • mesun: que leurs ol>llCatwina 
aurmentalent. 

M Dlerckx av&Jt meme Inscrit un premle.- cr«llt de deui; 
ct nta millions à son budcet. t.rln que ceue somme, rtpartte, 
aUèie quelque peu les budsets communaux. EL put.a. quan<t 
votre polltique d'économies a commencé, vous avez bUfé ce 
cr6dlt en dls&nt aux adm•nl.\tratlons communalea: c 1* 
brouillez-vous avec 'oe électeurs 1 • 

L'aJournement de œs tl«tlons pérUleuses a'impoee d'&U· 
i.Dt pl.a que vous a• ln nommt deux hauts commt-lrea 
ro~ l'un pour la ~!Ion admmistrat:'tt du pays, 
l'autre pocr régler le probl~• de la centrallsallon du 
gTand .. aplomt!ratlons. Or. d.ans ce domaine, on n'eu nulle 
pert. 

Mettez donc. au prélllable, tout en or<lre dans lts com
munes et 1&1"'"2. par la •Ulte, les électeurs se prononcu 
dana des conditions normRlts. • 

Un moment. te gouvemenlC'nt parut ébranlé par ce ral
sonncm•nt. Et des pourpArltrs officieux avalent déjà ~tt 

t'Tltamk p0ur que dans les tro • rrands partis, la rormulo 
d'ajournement rencor.trit des appuis suffisant&. 

Mala t droite, c.ù 1·on se !lattait encore do railler au Bloc 
ratbollque les rex!stea et lts nallon&IJ.stes flal!Ulnds •• 
dessUla une forte rtslstanC<' Et puis. comme 1'\nd!!<:r~·t!on 
proltsslonneUe d'Un Journaliste libéral anlt é\·ente la m~ 
cher, on n'osa pas l'allumn, de cralnte qu'elle n'tcl •tit 
trop 101 ou qu'elle ne m 1011a reu. 

Et l'on est parti d'un pus hé.itant. à la va-Dieu p0ur on 
n• aalt o(l et 011 ne ttalt quand. 

Haute aaison 

Le 1$ aoùt marque vrallllent •e point c:ulmillant dt 1a 
salaon dans le Na.mura:.'- p&)S ~ et rra:.. q~! c'attelnt 
M p!etne beau:~ qu'au 111Gment O(t d'auucs Y"O!ent le dklln 
de la leur. 

Les prochalllS jours de lfte verront donc une al!'luence 
lnarcoutumee de 1our:stn dans la belle cité mosane. L'HOtel 
des Comtes d"Ran<:amp etl d'allleurs d<Ja retenu tn pante 
par se. !ervent5 rtd~les. qui passrront là les plus dél!c1euaes 
heuru qui soient Confort lrnprochable, cave &énéreuse. 
table rafttnée <menua à 30 lrarica copieux et variés), prap 
et emplacement spécial p0ur aul-04. 
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Une pluie d 'étoiles 

l'&battra sur Ostende du 18 au 20 oont. Le 18, on pourra 
ae croire à Salzbours; l'exqula c Enlèvement au ~rail• 
sera chanté en ~lectlon par nœ !'064lanob belaea : Clara 
Clalrbert et suunne de Gavre, aeoondtea par Alldr4 d'Ar
kor el Lucien Van Obberab-

Aprb Walter Rummol. Alfred C<>rtot. Arthur Rublnateln. 
voici, pour complét<r un quatuor Incomparable de vlrtuœes 
du piano, Alexandre Brallov.sl<y, le poète du clavltr, le 
pur lnterprete d• Chopin UG oont. â 3 h. 30). 

Voici enfin. touJoura dans ceUe meme sem&lne <exacte
ment le 20 aoll11. l'une de nœ atolr<1 vocales. la blonde et 
...,pltncll.ssante Vina Bovy, qui repr~nte avec klat la 
ooloratur belge dans lts pa~ lolntalna. 

Et pendant ~ tem~là. l'aimable Jo Bouillon dlrlC• cha
que ao1r, ~ux •Nouveaux Ambutadtun •. et quatre foi. par 
.. malne l'aprù-mldl. dans la c Grande Rotonde•. aon orche,.. 
t1T de boys rrançal.!, &\'ec une souriante et adroite d~n
volture. 

La bataille pour Burgoa 

La b&ta. I<: D<!li"' p .r :Su. ".OS conl.m•1e. à m<••NJ <JUe 
M Spaak n'ai\ rapporté de seo vacanc.-s dans le MJCI! la de
clllon lrré\'oc-.tb:< ll'en temuner •Ur le champ. S'U est vrs.t 
QUfl les voya11t"S loi ment la Jeune&"<" n<>tre Jeune Pl't'ml~ 
nous doit ce œdè:l!I p.-umlS depuis 1! lo.'lgterupa. :ouJours 
i:...nb à d~ temps metl!e-.l."S; et peu:~tre nous l'aura·vll 
offert dejà au :noment ou ces llin<-s paraitront. car. rautr.? 
jour, des brull4 o;>t:mi.te. couraient., ..,lon lesque:S l'alfa~ 
ét&!t dans le sac. Enlln. d1>a1t-<>n. le chef au gouvern.-ment 
6't'àt r<ndu com;it.- d< la nectsslt<! de nouer oltlclellcment 
des relations Côll\Jl'l•rr1alts avec le 11énéral Franco: U a mê
me em·oyé sur place un d:p'omat<' ., . .., =s.ston oltlcleuse 
d<" lui raire un rapport dt!:nlt1l Tout à !ait exact Lo <l1$
t:nzu6 ..,._Uler de l~tlon .,.t même rmrré au peya Je
J>UIA b""1tôt trois ~mal!les. U ei.t allë ac r~r à la cam
~ et son nunlatre a pa~ ensuit .. la lrontJere Ce con· 
lldl:çr de la léJaUon de Belg1qu., ou C&lrç avait avis<! tnd· 
dcrnment M. Quldt•dro1t qu'LI avait l'1n1ent1on d'aller !aire. 
pour son compte personnd. un petit tour Mi E.spa11J1e blan
che; et M. Quldedro!t avait aaisl la bo.11~ au hond c Par
Jalt.. .. Vous tombeZ t. pie . •. vorez un peu ce qui se - ou 
Juate !A-be.s•. 

Le c m:ssu& dom.r..:us • <st parti, U a vu. mats on n·a 
paa rncore vaincu ~.n d~;>:t du •·ote masslf du !knat et de 
IK't propres a!!lrm;t1011s so·•nn•l:eos Paul-Henri d«m .. Jre 
suurd wx obJUl'!latlona des dro1wa. de ta gauche Ubt'rale et 

• d<"S autres groupe.•. 
c·t"$ que lei. sod~es lut t:enncnt la draat.-e hau•e: ~ 

ne- \~ent à aucun pr~ d"".Jn a .. te - drp!omat!que à tous 
~rdl - qui acmb:t'l"all \mpl;quer 1»11r eux un• 80r'.e !le 
rt.-cul de )eur ldt:\t ri\·olut!onna.tre. Cs e-n !ont une que. 
con de prestlae et, praUquement, de 1'8bm•t Cena:na vont 
jusqu ~ prét<ndre que ln nomination d'un represent4nt com· 
11H•rclal doit être aubordonnre à un vot~ approbatif ctt>S 
Charnbres A quoi U ea: &:5é de rt'P'ndre, d'abord. qce ce 
vote a <!t<! MlQUb au terme d'lln dtb&t &ntert.,ur; eiu>ute 
que :~U!. de qui la cbœe rel~"'· ...: usez rrand - <t 
ITOll ! - &lllÇOD pour savoir ce qu'll peut faire de a propre 
autorit.6. 

Entendu dans le train électrique 

- n me t:o .,.,ble Q'Ht tu V1t1tl Il ")Ut'*ftt 4 A'l&:,.,I 
- .vau ovi. on manat tdl~ment bte'l au re1taa.ro"t du 

CfllllU'll c La A mbauodt:11rr • . q.u ça """t ~ tlOJIOgt. 
Qui dit Anvera. dit Ceotury, l'hOttl N• 1 du pay1. 

Nuage& au ciel 

En at.t..endant q ~ IOU\"etnemmt manltesua cet.~~ au•.<>-
r l" d&u le ae111 ac l'lllthf: ténéral. - rot,iJ o~ • ... 1w 
de la ~ du Peuple, le abnUlam baron de Dorlodot, 
l 'Jn!&l1Mable Van D'.ercn et le ml.Dutlewt J oseph Pbollen 

WESTCLOX REVED..S ELECTRIQUES 
129, Aven~ de la Rein• 

qul toua trois et leura amla. avalent mené &rand bruit '-li· 
tour d" l'a!talre, en aont pour teun frais. Eloquence. pr .. 
&on1, menaces: cela n·a eerv1 à rien; Paul-Henri leur a 
au.a.! enr.re les dolilS comme une anoullie; Il a a•lfOt du 
leDlpa • bnlra s&n& doute par l'emporter en t~t .:e 
DOU\'e!lea promesse& et., •'li le faut. en qlt&at le spectre :le 
la dlslocatton du mmlllere. C'est la dernière arme des fol1.L 

Mali tout cela assombrit, dès mamtenant, le clel de la rue 
de la Lol Les soclallstea, au surplus. et une parue dea autr" 
p&rtls traditionnels n'ont qu'une wune tort mttlaée pour 
le projet IOU•ememental relatlt à l'alcool Jo><ph Phollen. 
osprlt pomUJleux. a mis aur pied un 1ex1< qui soulhe de 
vtol•ntea protestations. A droite. ce ne aont encore que 
dea murmures: mais du roté du Po B la srosse artill•rt• 
de campa1111e commence à donner. L'attaque se précise et 
l'obJectlt aussi. Si PauJ.lfcnr! Spaak persiste dans aon de• 
sein «alcoolique 1, il pourrait lui en cuire et plus danae
rewem•nt qu'il ne croit L'bjulpe Buaet-RoUn-Renard-M&r· 
teaux n'a pas abandonnè tou: e..<poU' d• boit< b!eotOt un 
bon \'èlTO •• d'eau à la sante du aucc~ur. qui aera de 
puche èvldemment 1 

Sanitaria, Soins, Hygiène 

Toua articles en cao . · :bouc pour soins et hygiène tntl
m.._ Injecteurs de VOYll&t, ur1naux pour Incontinence de 
Jour et de nwt. su•penaotra, canulee de t<xu modélea lllJI· 
pies et à double courant, lingerie pérlodtqu•. ceinture de 
gros.,~, ceintures ttductrtres et toua articles d'hyalène 
féminin•. accessoires de pharmacie, produits de beaute, 
apparcllJ de massage, caoutchouc manufacturé article en 
latex et c:&autchouc aol~. sont •n v•nte à SANITARIA. 
70. Boult>·ard Anspach. 70. 1• étqe - Bruxe~ Bounc -
Oemandn l• tant n• 22 envoyè gratis Une aeule qut.111', 
I& m•Uleure. Jamais de déc~ptlon â l'\lsag• - tél 1142 84. 
Maison rondèe en 1905 - Ex!l<'dJtlon au Con10 par •Vion -
Exécution des prescriptions médicales. - Tout pour l'hya1ène. 

La tempête dan• une verre à gouttef 

Nou•·eau chami...Ncm..n1 ctu proJ°" de JoJ retonnant I& 
lej.a.auun en matJ.c:te de \t"Dle d.~C::OQl Laccu..eJ.I. p.lutot. 
tra1.1. fju: aux 1>rt.1ru1erc.s 1>.tùJ>O:>JU01u.. a 1ncl~ lt-4 mcm
brC6 du ct>rrutt llltcrnunist.ertt:I re.>:.rcmt a remettre leW' 
a:u vre aur Le mtUt!r 
O~eU J QUe cet 'CCOU~hement al l&O.>MeUX I 
Sl now. aomme; b;cn ln!<>rmt$. 1., projet c!e :m prunlut 

a été ellambardè • le nombre de d<O.-. •Utor<..- ne ..,.. 
pla. 1un1~ Ceux q .J "' demanJeront l a~iorua:ioa roo
oendron~ Dl.JYt!'nnJlh Pi')C111t"nt d"lill d.rult ~ e.~\"t:, , ...... 
riant d'apres l'tml)>)rt.ane<> d<-. loc•llt<S. On ne me<tn dono 
plu.s aux cncheres. au pllb oU.nmt, Quelques ll1..encta Pl'.l" 
commune~ 

O autre pdrt, la vtntc, prun.t1veme.n' preme Cie 11 a 
14 h 30 et c1e 19 • 21 henr.... pourra .. raire pencl&nt 
tout• lea heur.,. do"' trture On a. en mém• :..mpo aœn
donn~ 1ide.- ;outoqo" d'iJnj)<lkr aux u.!...U•ra un Jour c - • 
pendant loque! seui. ks d<'b:ts cl&ndeatina et l"" <.Wc:ea 
pri\lêa tu.s.:.;rnt contmu~ à d~1ter, tmpun6mtnt, du p.:"ket. 

Le• cafetl•ts qw n'11uront poi.s enVle de v.:nJre de l'akwt 
ne ohana•ront en r;eD leur m&nJere de laln Les aur.r• 
en feront la demande .... aoum<ttzoot aux dl\dliE$ lonna
Ut61 e\ pe)·eron: une taxe d• bo.oe, dOOt le mac:an: pourn. 
!in relcve al. dan& la oulte, on conat.a:e qu1l> ont a.ic
menle 1.ur chl.!1re d a!fu:res et 1'.'llra bénè!lœs per :a 
venta d'alcool 

Ce projet, qui n'eet paa encore tout â fait au PO'.nt.. 
marque un prwrr.. aur tou• ce qui avait été lmagtné Ju. 
qu'ici. Lt reproch• q 1'on pCUts.> encore lw taire, c·at 
que le droit à J>&Y<T pour le déb1• de bol&sanl sp.r.tueusœ 
est trop ele>·e. ce cpl bit que l'alcool ac T<Ddr& oeaae<n;p 
moins cher dans : ... Cert'les pn•êa ! A s B L. I et da na 
les dolb!t.I cW>destJD.s. hllill li ne su1!lt IX" de redli<T un 



L Ropsy Joalll.-ort. montru. Attifer traruf. r tpt.r. 
• achat o!. blJowc, oceas. ~. Mar.-awc-Hcrbea 

projet mlr!.f1que, encore faut-U QJe le Pulement le vote -
. t ça, cat UDe au::re bisto!re.. 

Tout dlpeDdra du moment oü OD le pl'ése:IWL 
A. ant ou a;>rès !ta e:eouona. 

Vient de paraitre 

PE:TIT TRAITE DU DIVORCE l l'laa1e du Public, par 
E Mocrman. Atocat a la Cour d'A~I 

Prix : 5 francs. - Clic• tou.s les Ubra!res. 

Le braconnier devenu garde-chuae 

M. Mctlot est -- ·in~ncur. D S&Jt par e><J>6-
rlcnce CGmb~cn le UtUla!re de CC dep&rtement peut tt.re 
e:npoLIOllné ;>ar des bOW'lmCSUes lD<lilc!p-"'é.;. 

Alors qu'il n'aralt l>U eni:ior.. aoci'dt aux 11onneun su
pr~ea K qu'U n'eta1t que maieur de Seralil8. qu'est-ce 
qu'il IC!I& a !ait enra1cr lrs m!nlstns Cie 1 lnt.eneur ttac
uonnattta t 

Mala le voici maintrnant ae,cnu <le t>raconnler, 1arde
ch.,•c. P..r un Ju.ste retour ues cll<Jffa d'ici-bas, c'ut à lui, 
d~nnala, que les male\11'1 font la vte dure. 

M. Mrrlot doit faire app:1quer la loi, c·.,.t aon rOle, 11 
cat p.1..)'é pour oe!a. Son ptl":nier mllll4t.re a taJt. e1woycr 
l acll r;oti• erneurs de Pl'<>' mce d<;i e1rculalr<a tmpérl~. 

LN commu:ics réca.'d'1't.lltes ont ~ menaœes dea pl?'e> 
ch!!.l:nent.a et Al. S:iu.t a ~. awi: dt:eiruea de la dro.:e 
!:>.mande. <ka ~ to:mc!!a. La l<ll sera>\ -· 
tœ l 

E: 11 y a, e'ncore t"t tou}oura, des communes en rêbe!Jlon 
Eni:blen n·a pu capctukl encore el n'eet paa prete l le 
faire. D"&Utr<."I lo<&lll.CS mn1ntitnntnt kl dr'.-peau do la 
rc,ollc. Dca cQ!lUllunes de wut re~ a·a11tent. Des tiauea 
.., c1~nt, En F;andre, <D Wallonie. on n!clame le droit. 
pour l'autorité oommun&le, d'(•np!oy..- lea deux lani\lt'S. 
ou davanta&e. cbaque Iola que la neoeeolté a·cn fait sen· 
Ur et &ana que le pou•olr t'«ltral ait à •>'en mekr. Le5 
t!:Unlnpnta Tt"'J.!ent que M Delannoy, maleur d"Engn1rn, 
•o!L nt\'OQ~ê; l~l-mè:n<l llwa141 pour que a ckmlsolbn ao!t 
a<ccpttc M. M•rlol aalt trop ~ demlsllon ou revocation, 
a neat ""-'une :;olut!oD Qoe l~ ou l'autre de CfS mc
autts entralntta1t la sr&nde bapne, q·.1e cela barderait! 
Et vold l'a!la;re NNJtan ..• 

Lc3 va~ de M. ~lrrlol nou.s pa,ra!SSfot comprom1~ 
Il cherche 11 1cncch1t, u corv.ulte. Il a c-on\'OQUé le ma1.~ur 
d1·:a11h en et œtu1 de Mou.s<'ron. qut est au moins au.'1.\1 
t'<'cslclttlll1l. Geu."< de Btl'n"lll'6 et autiu lieux seront ron· 
\·oqui's à 'eur tour. 

B Il ne trnalt qu'à M Merlot, li aura11 vtle reglé la quea-
1 Ion : 1 f'altell c:h01: vous l.ollt ce qu'il \'OU.S plait. Alll&t 
lon&tnnpa que \'<'! adm"1151- ne rous;>eteront pa.s Je n·a1 
pa.s à m'en mêler. • Mm U rn:ena aboyer k>$ r.anun
Pllta d~ha!nês t ..,,. maussc. : 1 f'alt<-a res~ la 
Io 1 •· el. k~ c;rculall'<'a mlnlatMell<;i de $>11 Premier 
Mlnl&tnt Il ~ n<>nl ·"Il• le& Jou"' un peu ptug impttleu.MS ! 

Une nouveauté 

Le dfllcl•wc fromage blanc t la c~me d'Islcny. lait.rie 
c La C<>nMrdt •. 445 9. ch. de LOuvaln. T~t 158'152. Brux 

La guene des plaques 

Q••lq ,...., ..mees l"lr nos routes e: nœ villes per· 
mttt.mt de constater l1mmenae t>t•t.oe du poUTolra publka 
cppllqu nt à la !ettre les nou•c-rs conalonea unauistlqun 

L<a Ponta et Clla~. clll"b de la o141n&ùsalkln rou
tlhe. ont, llUlS nul oouto. txmu toua les records. 

Le route de Bruxell'5 à Namur comporte un ll"-'$llKC 
dansoreu>t. On y Mn•P• avec une aisance remarquable 
Une bolle puicsrr.e a.~n:lle le dnnger Comme l'mdroll 
eat altw! aur le t.<rr1WU'e d'une commane flamande. on y 
a Inscrit • SUpgevaar 1. un point c'est tout Q"Je les t,_ns.. 
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quillon., les Francai.. et autre• éttangers se c:asaenl la 
I··· et ce sera bien lall .. 

On quitte Bruxelles, bll1ngue, pour atteindre le pnya 
,.allon, vers Ll~e ou Namur. co pe.ys wallon, on traverae 
torcl'ment tout une bende de la r~lon flamande el on n'y 
trouve plu.s que dea 1Dd1cat1ons flamandes. à croire que 1.
alinaUsauon rou\l~re eat faite exclu&i\·emen~ pour les 1ndl· 
11l:nea. pour ceux qui, du """ de leur pork. resardènt pu.
X.: les autos. 

Dana la restan de Brwccllea comme en Wallonie, les nama 
francisés des ''i!les !lamanda. ap~llatlona conaacrffia par 
lea llêcles. ont dlaparu. n n'y a plu.s que dee Antwe~n. 
dN Mechelen et d"'6 Ronae. Pour taire une ~tHe moyeruie. 
aana doute. en paya flamand, Tournai a !ait place t. Door
nlk et Mons à Bcr11cn. 

Il est bon de savoir 

Qu'au Zoute, The l H~tel est le mel!leur. D Nt 
ouvert wute l'annee aWJ qi:e aoo restaurant à Il carte 
nnommé. or:en:auon &:1. Gn1ase. Tél. 618'13 13 nenesi. 

De la belle ouvraae ... » 

Malo ce sont I& barbou1lla11ea omclela qut !ont l'lmprecton 
la plu.s déplorable, aur lea tourlotes belles ou ~tran11er1. en 
Flandre comme en Wallonie. 11 n'y a pas moyen de ne pas 
les VOIT. 

Dana tout le pays, hora la réilon de Bruxelles, ka pan
nenx 11gn.dant la 11rë<t·ncc o"une érole ont èlè c unllJngul. 
• • par les b0t1" tolns de l 'admlnJstrat'on. Et ça ae vottl 

on a dt'ant cc plaquoa l:l ICD6&Uon d'atteindre le tond 
de la ~tise humaine. Sdon qu on ae trouve de l'\;n ou de 
l'autre cbl.é de la fronUhe ll~Uque, le mot 1 &oole • 
ou ~ mot 1 School • a été r<COUvert d"Une oouclle de 
couleur bleue. No.. >lall<'llr&. en 'oyant cela doivent ae 
dire. 1 ces Bel&es sont atlemt.a d·a~natlon mentale col
lectlve l • 

Et partout c'est la mi·mc chose! SI l'on déco1.r.Te encore 
quelques traces dt'S rxplol!A de la Ver!brlgade qui opérait 
a1.1 soudron. les acn·kcs publics ont paracbe\'é l'œuvre en· 
Uull1-e, avec d& pinc<'AUX et de la co\Ueur o!llcielle. 

C'e&t a!ns1 Que noua reruorccrons. l)Ql"alt.-ll, l'unlté de C• 
peya et Que sem réalllé le ~d apa:sement, la rkonc!
llaUC>n entre totis 1'5 !kl;t'S. 

Mala M. Marck !trait t:• - d~ p!MSer. de temps l auue 

M C: NISH' S . 

"DOCTORS'SPECIAr WHISKY 
THE ARISTOCRAT OF BLENDED 

AGENT GENERAL'L CADEAU 23 AD[ LOMBARDIE BllUX. 
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DESC&NDEZ A PARIS A L'HOTEL 

NAPOLEON BONAPARTE 
38, &\'enue Friedland <Etolie> • Tél. C&rnot. 7'-20 

TtUgr,: OTENAPOL-Pana 42 
200 cbAmbrcs nec salles de 1-.ln, et Wtphone. Der
nier con!ort. Chambres av. 1-.ln à pan>r de 70 fr. 
s.tlon& pour banqueta et rtunlons. ~tau.nuu de tout 

premier ordze • pnx modttts. 
Mtmc Dirtclfoq 4 St TROPEZ (R1cl6a) 

H ôtel LATITU DE 43 
TOMI prrnrle1' ordrt 

Peru!ons à 1X1nlr de SO rr. au Campin,, et 150 fr. au 
Palace. Pan: de 100 hecl.Uel. Toua lea Sports '' 

cllJtractlons IUl' terre et aur mer. 

l'inspection de ces poteaux. ~Jà des pav61 venseurs ont 
fait sauter des c Bru.Yel • et des c Mechelen •. unllingues 
dans la rtg1on bru.•ellotae. 

A Heyat, les lnscrlpUona françalaœ avalent été barboull-
1~. Uo beau maun, on constat.: 1.vec stupeur que toutes 
les flamMd<-3 ava~nt dl.sparu soua une épeJsoe couche de 
llOUdron, et beauooup ont trouvé que c'était très bien 
comme cela. 

HOTEL DU 111!\VfiUR , 3. rue Artol.s (place Anneœsens>. 
Eau courante, chautTnge crntr. Prix modérés Tél 11.28.06. 

Pour le bouillant M. Bouilly 

Au sen •, ln:c """ n oon coile"'UC M. Marius R.enanl, 
M. Bouilli· a est <'Crie 4ue M. Van de Velde ava.tt b<aucoup 
de mérite., atnon de tolont, 

D suUlnl à M Bouilli- cl<! dan.:llldcr l'avla d'un archlc«te 
œi,o pe1a au h.'=T<! pour être fixe aur la laçoo dont I.e 
rnh!te et le talrnt de M \'nu do Vtlde sont ap~lés en 
BelJlque_ Mals f'<.'UW'.tt M. BouU:y now ~+li que 
nul n·~ P.-os:tl~ en &Oil P:•ra et quo Je mêrite et le talent 
do! X. Van dl' Velde ~1.<1lent fart p~ en Allem&gl'll> &\'8nt 
QU'ù le flll ta!t nstuni l8C?' AUemand. tandis qu'il pro(esi;alt 
à Welm.'>r. alors que ka 8"1za; •ubtasalent le Jou, de l'en
\'.i. -seur. 

& M. Iloulll,Y ponse ainsi, llO'JS lui cJC<rOI\$ un ~ 
d• a c 528 • d~te Mlrt..':W, Jl&ie 328 (Pari&. JIMl(,.19061. 

O< 1u e M iJ't>œu r parle de aon pa.""1ge a Dus&eldorf : 
~ous desœJlc11mes, ainsi qu'il c<ioV!ent, au Braden

brntcr-H,,f 

min~~ cf. q'~·e àd~~t~ei!"iu~~~e~.1 J;:'~~~r q~~:': 
OùllUJI• OD sait. b VIIIe 1>3r cxcellenre. du modem-..ty:e. 
Q~and f11ura1 décrit l'hl>'el, j'aurai décrit la \'Ul•. ~ r.14 
61'5 maisons chama~s t<'S boutique" luxu"'*" saut i. 
~Jfbo~·~~~:!M~~ R~v:\~~ ~oo:!~°n!n~:tî,...e;;y]: 
trt-s ancien. 

En slmplUlant. do la &0rt1•, ma ~ne cela me per
mettra. pcir ln. auhr. d~ ne~ prolonger, en mot et en vous. 
chr,.,. l<'Cteurs. ttlte ts!>ff<' de cauchrmar a!!Olnnt qu'\nnt-

§!r'i::.\i~ ~g~e!'.":~~nà~ong.;~~~~~?:s ~~,~~~~'. 
Car. à quoi bon voua le C41clwr? Noua nous heurtons. par
tout Ici. au lyT!sme d1'coratlf d<' M Van de Velde! Après 
avoir mts à t'f'nvtra lf-K ma1tw>ne cc. lH meubles de ta PQU\"'re 
Bt>!irque, li est venu a'lnatAl!er à Weimar ... C'est de là 

?ounta~~~m!~~1.':i~:~~ ~·.~11{:g'~~~r1~~'ri't~1'd~~~ 
ln quadrature du erre!<• et la clrconr~rence du carn!. 

BI VOUS VOUl.EZ PASSER DE JOYEUSES VACANCES 
A LA MER. rttl'llrz d'uracnre vo. places à la PENSIOO 

Les Mouettes du M~~i ~:mme1 0 s tende 
Conlort, sol.na dhou1 •. prix modérés. - Téléph. : 7U26. 

Conclusions 

M. Boul!1y eist-o ~7 ~ 111. BoJllly a'étalt-il 
~ ~ POUrQUol l'Al:c:nq:oe n'a"alt PM carôé pour 
o:Je ca ~ Q:l! 8\"&lt ~ la pe.t:1e 1LU plus fort des 
sna!beu."3 c1e ~ et cr.11 r &a:t mczw 1 cbe:dk:I' kir-

Outillage et &eceaolre• d 'aut • STANGQ 
2.59. c.b. de Charlero~ Brui. 37.58.78 « )) 
cune Quand le aari dea annca l'a.-alt entln d&1Trl. "" ..a 
~ 

M. BoW:!y le aalt, à ~ : l'.AlJemasne - QUI. d'llll
leurs, a tou,Joors eu !fS tran5!0:es en horreur e~ QUI au t 
~ soupé du CONICilier a.rtl<tlq\!e IDO<Js ""oœ déJA 
C:té. là~. l'O\ltnlon d'l:ll cMUqt:e &l!emaodl - af'.o~ 
aperçue de l'en-eur qu'elle &\-ait commioo en le i>rnisn' au 
6é:1.ewc; l'oplnJon d un cr1:1que frllnÇQla adl6vera sana 
doo:e d'éd:für M. Baull!y 

POUR VOS FLEUHS MAR 1 N 
Sa de\'"• TOUJOURS MIEUX 

Face avenue Chevalrrte - Cinquantennlre. 

La moto 

En ce teal1>$·là, le aoleU dardait aes raions aur Oost<1utn. 
kerke. Mals la pollUque no chômait point. l''ldHe à une 
méthode qUJ a tait sea preuvea, le propr1etaire rextot~ d'une 
grosse vllla de l'endroit avait organ~ une &ort.c dè gardcn
party reservêe aux puni des pun. 

Il y eut affluence. Soudain, li .e ftt un inUld bruit. Une 
forte limousine précéd~ d'une moto P<'tnrudantc J>(!nélratt 
dans le parc. L'homme à la moto leva le bras m ll11De 
de aalut.. La voiture stoppa. Léon en descendit, On s'em
pressa auteur du chef, tandl.s que l'autre prenait acs d1Spo
s1tions protocolaires en vue du retour. 

Ce rnotocyc~ attentif n'e•t point le doux OUMer, 
qu'un sort cruel a ravi au Parlement. :Mata cet homme 
bérolque a pria du cra<le d"!>•-11.s que M V11:1 ~land l'a 
remplacé - al l'on peut dire - dan. l'httnlcytll· Il rH 
devenu quelque ch06<' comme l'ardonuattur des ctrtmontes 
rextstes. n fit merveU!e à Lombeeck. dit-en; cl la roe 
Charles Degroux, qui a l'honnetir • le compter p:innl sa 
habltantB, o'a pas encore t'pubé b ~rie de ses triomphes. 
A le voir quoUdlennement en bras de chr~. parlant haut 
et renne au:.r •·lsit<'urs, elle a 11mPttMlon que de rrandes 
choses .,. prépattnt dans t• domaine drs pampes ttxlstu.. 

Un homme connu 

Midi. n falSatt chaud Rentd du littoral, le dou:r Xavier 
&•'81t soif. n etalt accompaJDé de deu~ ravtuantcs snobl
nettes oommun1stts. car ce Xavier-là t3t kt Xavtcr Rel!'
oom et non point son arlstocraUqu~ tt rexbte homoo) me. 

xavter se dirtgea v~rs la trrrasae d'un rllfé conrortabl~. 
où li a ooutume de se repakr à l'ombre d'Un bock. Il ) .,.t 
fort èbnnu. Aussi un habitué le d<'sl~nant au prçon, éclukl, 
dédaiJneux, de murmurer : 

- Ab oul 1 Relecom ... 25 centlmea de pourboire. 

Il est pliUJ facUe d'acheter \'Dl dlMjUt• ' la 

BOITE A MUSIQUE 
du Palai• de• Beaux-A.ru. 17, rue Ra• n.t •111 l'-1. 11 4Z.ZZ 

et à la 

BOITE ELECTRIQUE 
28, rue Marcht-aiu-HtTb 'I, ttl. 11 :o ZO 

Fêtes de quartier 

Noua avona IOllS lea Y< IX le 1 0ou.."T!rr d llou11~ 1, 
c bullettn mensœl de l'tlnJon dai 0ommerçMU de la plaœ 
Hou'lll'llen e' envtrom 1. Le dern!cr numt'ro tst con.sattf 
a :a relatlorl dea r~ea qul œt mis m 1- au tn.lfll de 
Julllet. ce vtvant qlWt!<r dn bo.s Tm Ne) e. Cœ fêtes mlt pru, 
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dlt le 1 Ooorrler d·Hou"-aert • un ce.ract«e tout put.IOU
Uer du tait de l'lnauguratlon du draJ>eaU ol!crt à l'Unlon 
par aou.scnJXJœ d"" habitant& Le conseil communal a'6t&lt 
m»bru...I et U y eut échange de congra.tulatl<>na ent.ro le 
presldcnt du ooinlté de l'Union, M. Le.zarus, et Io premler 
6chevln, M. Abl!O.lon. 

Aptts le ~ d'un~ oouroone au montmt'llt ~ awt 
morta de la g?andc guectt. p!euSe tradlt.!œ à laQue!:e ne 
d &'Ol!C Jamala le oom1·.~ de6 rêtea, ce c1œi Il M>d de le r.m.. 
c ter, ~ la rtco:aM. 

Er. d'&ba:d, œ !Ut une "1slU au maa&llllflDt Houwaerl. 

Ûlez-voua donner la ma.in à n'importe qui ? 

Ne sou!lru plua 
raUon. 

NOGINE 
l• ro m a-Iumeni lnoUensl!, 

gupprlme radtcalement et en un seul traitement la transpi
ration de• matns et dea pted& Envol tranoo port embat 
contre Ir. 14.~ .ers~ au C!Al Ch. P. 51.302 ou oontre rcmb. 
t::crtvez ET. CAOSAN 14, rue de 
auJourdbul même l'Académie, Ll~e. 

La fontaine aana eau 
C<l ll>OCllD<llt Hou'l<Urt a toute une hls:oitt qul fit la 

jo.c des 6'UXcllo:.s et le dbte;x>:r du bOn boul'IJD<attt Fr'.dt 
pendant les '1lllr. dc:nltres année$ de ra~ 
~. U 1 a qu<'!q\:e a>!XAllte-da ""6. oo eut desXdl6 

Ica mazals 5111' 1 cmplaoernent deeque:s f u.-..m .....-...tta la 
rue de L!edelt.-:ke c; la p;ace W c:ems. qül deVIJll. P:ua tArd 
ptaœ Houuc:r\, et cmpr;saan.é dans un tccut le MM!beelt 
q ll dOvalt en .artlr al .,.,,ent air~ ~ea plulai d'onaoe, co 
~ Il decOre< cœ inrages · de.lé un url>anJ.W1 don!Wt 
dans la pt'ai. du mnleur de repoque On a avisa Cie ce 
qu'un tcrtvam Da.'llADd, poete Ja.rdllllEll' ~ lnvent<.-ur de la 
fun11ulc llllmrulde cr.i l!ld. Pl<:ard tnldlllalt par le mot 
a mlddclm.1Usn>e •· l\\Blt eu sa resldenee. au XVle al•'Cle. 
aur l< s oordS Clu Madbeek, à l'angle Cie la rue du Caelran 
er. de la rue du Mé:'cnœ, ~ llOIDIJlèe du nom d'une rua.. 
ture q t:mut aes lalnea de mouton ménnœ da.na lea !!ota 
al<>nl llmp!d<$ du 01pric1eux rulsaeau. On dtçlda clone 
d '«1.,--e: une fontAlne à L'l mèmou-e d·Houwaert. On dtnlcha 
une gravure de l'éPoquc Qui :e repréeen:alt, loé•ère et to:!ste 
à p;curer, le ClOl engoncé dazls une tra:se espacnole Et, 
c=• on tarait Ira cno:a en grand. on l1bnqt1a un buste 
en fonte, t:ola fola ~ nature, qu co bls:I au mU.ru 
d un moaummtal ~ de p:.erye bleue. .ur un socle M> 
c:os1' ~ deux d&üphms, &>!an'-" eux a A&I; on en!O\lra cc 
moUf cm1.ral d'Un b.lie œs&ln ~.., Wllé dana le i;ni
ru. et l'on J amens. par <les conduites speelales, 1 e1t1 Cie 
la nouvelle dis:nhlltJon ~ pa: la commJM Aprta quoi. 
on eonTOQ la !an!o.tt. lea autoti!t3 cona-J:u~ et la pc> 
pulat on de Tm !':ocy et leur clrcon<oll<tnes l nnauru
ratlon. pnr un l><':t~ d1mAru::be, de la font.aine Houwa"l't. 

c., fut un bè:lu spectllc!e : dr.s que IC$ \'tmn<'ll l'Ur<'nt 6t~ 
ou'/Wt".11, 1 eau "" pi .. 'CIP\t& dans le bali6m qu'elle cml)llt en 
molnl de tcn1ps QU U n·en laut pour l'k'rln' d"borda 5•1? 
10!3 m.udU.'•, !ll!lfil empœter lea deux dauphtna ~ Ion!<' 
qui acrnbl:Llent frttlller d'aise. tandls que Je front Ciel• aou· 
c.rux d 1:ouwacrt a<.-nblalt g'attrlaler Ju.oqu'au c:o.ttTOUx 
Fanfare autor\tea pwbllc s'èllfu\rnit p<!l~I" par les rues 
adjac<:nlea. blnd» qu oc. s empres;a.ït c1e renner les '~ 
pour œ plua J;i.m:lls les roumr : dMonmla, Il 1 avait à 
5"lnWœM!. me fontaine stche comme n r a, allleura. tea 

-~ 

37, RUE DU PEPIN. Tél.: 12.94-.59 
(Porte de Namur J 

CH.UIBR.ES - STUDIOS, GRAND LUXE 3 5 fr 
DERNIER CONFORT. PRIX UNIQUE • 

Consommations de premier choix. au prix normal 
Atmœphère agréable. - Audition musicale. 

La tristesse d'Houwart 

Houwaen. delnrura. de plus en plu. narn!, air 10D -=e 
& "°"" bus<e deVlnt un 5Ulet populaire & ~e de 
p1a1aentenes. oes brocard& ~ par tXASPértt 1e bourg
meatre FMck. cr.li n en poun.U mals, :nala QUI ae aentalt 
too.icb6 des qu'on :oucbalt au boD rcn.om ou ;<U ~ <!& 
sa chère commune. Rklacteur t la 1 c:tuoolQue •. Il kri· 
.,lt, dan& ce )oUmal. dœ a:1.lcla oo Il dé!t'tldait, avec une 
\1nici'.a peu:~tre ex<OSlilve, le ~c cil loote, son encr.er 
et. - dauptuns. 

n n'èll !al!m Pll.'I dava.ntace pour que la twam.e se je:At 
sur cec.te prole. La ro~ Houwaeot fut de tou:.es les 
revuea de fm d'année; on propoea, pt1!squ'0De ne PCUVal.t 
...-vir à donner de l'ee.u, m6me I~ dunanche, de l'utiliser 
llOlU' propager l'ensela'nC(Il('nt de l'htstA>lre de la oommune 
et . à cet effet, de eon.stlt\ler tout un Jeu de bus~ qui, rem
plaçan~ a tour de role. œlul d·Hoo•""1t et ae llllooédant, 
aUl'IUmt l'epl'Odu,; lea traita d~ tous lœ grands honuM6 nés. 
dePUJs Boduognat Juaqu'à M. Frlclt. 5111' !ea bords du Mael
béelt. 

Un joor, Frici<. exc6dé. eut l 'lclt<l de transtorm<:" le be.s
aln sans eau en une oo:t>ellle tlrurle. On ~ le tnss;;n 
de boaDe :.erre arable et J'oo y planta dca gé:anlums et dea 
113 de garOO-œmère m~~ de ~ du pemtre 
~ de gueule& de Uoo. Les gnmlm du quartier n'a)'1Ult fait. 
qu'u."le bouc:bée de oet·e dk«atkm !lonlc, oo la remplaça 
par des a:bus'M plus ~·.t.nta ruaama. ap!nettes et 11-
1 .... au m1lleu de;quels Ho~o;aert !•:&ait une tête de plus en 
plus d'50lèe, bien que les dauphtna. la tete au i;ol, conu
nuaaeent à l'éventer de IC>lr.I queJe., 

~'
Aux yeux fatliUé•, VCTT\'S Oro de ZeiM. 
Pour la montagne. verreo Umbttll de Zriss. 
Chot.stssez Maltre-Optlclrn STOEF'S. 13, nie du 
Bailli - Malwn de con!tance. - Téléph.: 48.&l 02. 

Une disparition 
Enf.n. un bœil lllAWl. une nou1t !le ~trallie e!rcu!a da.."IS 

le faubourg e; amena au ma de la nie Trav=ièle ~ ;>o
pulatlOM alertees le b\ISW d Hou .. 11crt avait dtspa.~J t;ne 
équ;pe d·ou\'Tl«S c!IO'.sla p3nn1 les p:us robustea de !a cœn. 
mm~ e• ~ po.r un O'.l'lllacc P<"'fœtionni' de grJf'S 
ei. de palans, avalent :.,Vt, la n.it. l'énorme bloc de :oo:e. 
l a,a.rn~ h.- sur un charlot ~ a·en é>Uûent &:.'.és ... Où? .. 
Le secret lut tonrtemi:• b!t'Jl ea.rd<!. Ce f;a wr la su.te 
qu'on &PJ)nL que :e bua'e du ~ ae tirou\lllt dans :es ca- · 
vea de la maiaOn communa:c, do plu. en pl\18 asoombrl 
dsns la lueur que 1"6 soup:raax a<atta la!ssalent filtrer 
dans les soutcrraUl.b 

Dt's que la nouvelle !aL ol!lclt'l:e. la '" anze se remit de 
la partie. On oun-lt une oouscrlptlon pour la déll,·nnœ 
d'Hou,.·a.ert qUi. ayant dtlà ~. de eoo •1vam. d'BJll'«S 
ce que dit l'Hlstolre. p'U$ cun an.~ dana les pNoo.s du 
Treurenberg, ne méritait 1>34, al)tts as mort. d'être ver
~e dAns :es ~o-:s de aon P"'" ln natel 

Et Hounen dis;>irut une seconde Io'"' • on !e i.ran.spor-.a 
d.:'.n. le& j:u'd.ns de :'tlOplt&l de &lnhl~ t! éW: de p!:l$ 
en plus trts:e Eh out• C.. n ut p41a caL pensez C!Onc, de 

L'Hôtel u A la Gnlnde Cloche 11 cr.li;ttt la ;iciaon p.= l'h~ 

1 D E V E C 0 
Son pr<JC~ ratlonml d'assèchement 

)>lace Rouppe, IO-li tt IZ, à: Bru•!'.'" Té!lpbone U.81.40, iUérit pour toujours \'Oire hab!tatlon 
"" recommande par Mm oonfort moderne. de l'humldJtAI tout en l'aèrant. 

,AJcenscur, Cllau!laee cen~&L Eaux oour., chaude, frol'1a. 11, rue de la Bonté, Bruxelles. - Tél: 37.IMO 
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Ceux qui restent L. 
- Alol'I, mon <h•r. \'OUJ restez, •-ous ausat 1 Vos •·ac:antes 

IOnt d~Jà rtnles 1 Quand les autrn._ 
- Mala mon n.ux, on a, t por~ de la matn. le plus 

<!~Ile.eux coin qul aolt l 

De Smet Votre Chemisier 
•7. RUR AU BEURRE 

!!: ,un mJracle •. dlt--00, l M<lna. Le 1 Coun1er • noua 11\Te 
le dl&!oeue des tro'4 .œn..., ~ p~e &~. n:e dca 
Mo""9ooa ~ t.onalement p~ Houwacn. - ??? 

- Mala le CbAtcau de Ttn-uerm - PavUJon du Cbam-
pacne. nn~-•Otll du Tout-Bruxtlle3, du monde e; des all'at. 
res. à l'hmre du th~. Le ChAteau <l'e Ten-ueren, son sorv'.ce 
Impeccable et &H <hambra confortables, où l"on passe les 
plu1 arttables •·ttlc.rnd. 

Nous ne citerons que œtù demltre 1 ac-me •. d'ap;-i'a 
le ter..e o!t!ciel pub:.<! DU' n«.re d~ con:r~ : 

PLACE ROUWAERT, Jme octt.e: dlalosue. 
La troupe ddlle au son de la mus!que et dq trom~tn thêb;unes. 

Le ChAt.<-au de Ttrvuerrn et aa cuisine ramnfe, menus t 
30 trvica copieux et aolgnb. Champap1ca dca srandca canes 
vendu. au Ptlx de rroe. 

Le conu" p.-md ~ &UT des cllalsta - ~alrmeot quclquos ~l'l!Ollnalttft. 
A ce moment Carm•n ot E.scamQlo dLSParalu<':lt <!Ana le 

calé Laurus. °"'1 J- reete aur la place en attendant la .sor'le de cannen. 

La visite à l'ancêtre 

n ~! <IMmu de trndlt10:1, datll cei; oondiUons. pour too.t 
Tf'll Noryrn q·Jf aatt vll-re, d'aller. au dtt>ut ce toute re
Jou!Man.;e <lvlque, Plu..r, da.na 1111 retraite, le P<>ete à~u. 
Le ccmt•è d,,. lé:<'ll do 1938 a·y u p.u m&Dqué. Nous Il.sons. 
en eltet, dAno Je 1 CoUrrlN d Hoawaert 1 : 

Pour la clrconatance, notl'\' rrnnà Houwacrt a été !lmrl. 
et M. &u•·•'na. dtrecreur d~ l'h<>pJUll, apres nous avolJ' 

~"~!11âe 1~o~~nr1~'::: ~roc~~çaPe~u:;~~~~ ~:.~~tre:C~~! 
f'MuHe l~ture d'unt> co11pur<- de JoumK.l donnant. par le 
ml'tuu lf"s actes qut l)OSl•rtnl notrt" cht'r Houwaert. et. non 
i;ans uno poll\lt• d11umour 111unlll'Ste le regret que. pour 

unll~i:;~·J1r!i'~t!-I;";; ~~~~·~J1~1~ ~:!~.\'/"1~~1u~Jnt 
au~~~1~1:?.~;~m~~~. ~~·~1~~~·~t~ 1notre d.ra au ae fut 
1nclu1e rcsixctJeuar1nrnt d•·\11nt Je buste de cerui qut fut 
non M'nl<>mcnt un iirnnd l>Oi'te J•rdlnJ~r. mals au.<sl un 
dt'tenuur de la cl....., rnoy<'nll<' qui, à cette époque d~.)à. 

~~'::~ :i1e"': i!'.'"j;'{!cc't~~~~~~ ~i~'iie:li.~cfu~ cauon. 1 

To.it coaun<'ntalre d6snrera1t ce t ~cl. 

Ane• Gal du Commorre I• R....itaurant RO:'>IA a ètc! transtùê 
li, rue Loxum. !face V•n S-1'-" J, Menus dèa 10 fr. et carte. 

La corrida de T en Noye 

~lalll le o:OU des n'J< du quartier Rouwacn, l'ln-
nova:ion. le IZXlmpho du cunlté dŒ tfte3. oo rut la 1 cran 
«<rida •. Le repo:ter du • Courrier • nou. ll'ansl:<lrte 
d'abord dana la Chambre ou oper0 le comeur-pemiquJer 
Lammera qui. • parn!l à un mlCIG!cn, cnnatonne 11-s ca.le
t 1"1'11 m rucks m•tadors, band•rllloe e. picadors ». 

A u h , 30, un landau lléUrl, atte'.é de quatre supertœ 
ch~va~x. d.!!».che rue de la Comète rt i>rmd la tête d ·un 
con ~ge o.lnsl ccnlj)Oeé : 

Por!..,1ra d'un cttlJeor q 1al.te pk:.ido:a mont~ ~ur ~etlta 
oht>'&UX·J'1pona; le ~u; Ica membre& du comtte; l<'O 
m:al<:1ena dt'yuWa t-11 1 comPt1t:t10n.• .i·H.,uwacrt >. les 
m ata.dora, p.c::idonl ~ bandrtU!œ. 

Le corttre .., m••t •n marche 'rra 1• pta<e Madou où U 
reçoit offl<:lollmi•nt, d~na le landau r.rurl, Cannon. Don J°""' ot F..scamlllo. am•n~ nln.•I q•ie dBm un d•uxtème Ian
d~u. 11•.1r sui!~ ccnlj'.)06{.., dr l'Alcndr, d'un g~néTal espa
gnol des nnn""• du Mançuruirrs. d'1m grand ct·Espc\lttle o:t 
de Paqulta la d•n.""'·"" 

~w·~~·~t 6:.Ji'i&~~ &'k... °"~u1~· m'u w n 
compri.. Carmen? Je te d~tends de trourhder &\'et ~ 
espéee de Toreros de mes bott4'• ! 

CARMEN. - ~·· un peu ça, Il tu (](;'Ill 
DON JOSE. - Out. c·e~t un lorl'ador de mes bottear 
CARMEN. - Et toi, qu't-.1-ce que tu r11. donc? 1'u n'f1 

qu'un vulgaire p!ottr! Tltna. Ill voilà, tn a:ile ca""'Jot& 
de chn Sarma! <Elle J4t~ la b84rue à la ~:e de D<.•n Jnotl. 
Carmen s'apprtte à retourner vrr& E.-.camlllo qui ~rrh·e 
dans l'art!ne D<>n Jau la poignarde Al'Ttlltallon dt Dôn 
José. On empone Carmen Pl on la d~ •ur uno cha!M 
oil elle revient à elle. Latania rt'met l'tl>t'<' au toreador. 
Le ccmbet commen(e. Mort au taun'ftu. On INo Escainlllo. 
Toute la troupe est en branle Dan"·• TromP<·lle• tMbel· 
nes. DMUél. 

'- "p"~"' 1cu ~A5J,(ClUR 
RAQUETTE f"C.•\'V•••·" 
B EL~f 2 95' -G•ND-

Conclusions en vere 

.... CHllU •I tf'CO' • 

..... 11-Jl . ... 

f :.~~~· IA,~~~'~ 
CANO 

No<re oon!rt're d· . • OouJTJer 1 d~ !roldmient : • Ma 
plume esi lnmp&ble de dtlcnre ccmme 11 oonvlt!nt les dit:~. 
reo:es Jlll&SeS du ccm b&t • C est dommace et ll faudra 
b:en que la l'<lett'ri:<! se ~ • o'en rien s>VOil', 

Tout œ que~ e6t &dml.!t à ~ndrc. c'est que : c E> 
camc:o arant mlS à man ~ taUtta1J. le d{,fl!~ tztompbal da 
\Oule la quadrilla U!rn!IJ\a cette fl>ro", dont I<! aouvc= 
'""'""" grav<! dans la mM>Oln: de l<XJa crux. et Ils turmt 
lrl$ nombreux, qui y ~n!!lt 1 e( el~ aum aussi Que 
c chacun sm a!!a, oamme U eoonVlent. 1e l"l!rnldltr awc 
tl'l'!'lLSSeS de DOS ca!t-11«'1 qui ... imt <!t.!, d4M too.:•e ect.•e 
alft.tre, tau& à tait a la Pl'f:e • . 

Elle pourra au.o;sl ~entr le dlstlnque phl!Ol!<'ph!Que l>"l' 
!«Juel te S)mpathiqce Journn!Jst<' et ~Ire P \'Qn N, 
• qu! !<!$ commerçan•a du quartier ont rait don d'un Eler
!lhap. pour le rem<'T'CI~. t«m:œ la rriatlon de cette belle 
Journée. p1madl<'e • navaJa 1 et cu~.c : 
1 C't<t &UlSI quit Ttn-Noye. quoi qu'U trwe et QU'On d.se, 
• Allègremen1, amis. on traverie la e~ • 

Belles paroi•& que frraf•n b •n de mbhkr les trublor.s 
qut s'in~ient à n0tL• "'""" 10nnrr l'txls!<'n~! 

' t ' 
Des documents de œ ~nre ne seront lia pu prtclcux 

p0ur l'hlstor1en qu~ qtllttant la rntndes rout<-. de la POU· 
tique 11\temattonale. cherchera l dlotlnlr et l tl>cr, pour 
la petite hlatou-e et le rolltlore. la mcntallt! - l• cltm•t 
p0ur dire le mot à la mode - de ln Joycu~ population 
bruxellotSe en l'nn de <ll•gnl<o 1938? 

TERVUEREN H ô te l L A \'IGNETTE 
Rt-'laurarat rer1ommé -

Pen.,lon <>l~n~• • Chambru tout coutort. Chourraee central 

Où l'on entend E.camillo, Don José et Carmen 

Chevron Source Ardennes Liégeoises 

HOTEL Dl!: LA 60tmCI!: Rteon•trult Ouvert Tout der
nier confort Pension et Carù> 0!1lnd aotarlum Smt !t•ae. 
Telepll : ~6 Werbomont. - Pr~pr.: J. Sorrur Cltrnent 

La eo "" n' 1 t' • Ho 11.r ., ". ~~ ~ dif!~-
reni. c;irre!ours pO\lJ' Joutt des attnœ dc 1 Cllum(lll • Ainsi. 
Joc. de la Proc<\Wlon de Salnt~Waudru. le ~- lnstal'.é 
dans le Car d O.. raoon:e. à œrta.na colna de rue IN'dl· 
ucmno:s. des ~!aodœ de la Ylo de la rraz>de at.m!e : C Jl 

Mentalité au pays fl amand 

On Aurait \01". de Cn>lre. na cllt <et ami qui parl&fe 
nos td~ en matl~ro Unrulstlque que, acule, une mlnOrlU! 
de Flamands autt Orammcns. et l._pprouve. 

Qu'U y ait une ~action, not&mmen: aur la ClOte llelj;e. 
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MalllOfS BAIN =~ ?~n,-:.v~':_n.S I Si voua aimez lea Aeurs 

oO le pœt~nnsle es~ atteint. Je rait at cerutn; mals 
cette mcllon e&t colle de la minot1'e, la maJorttê ~tant 
ano le barbouilleur et - partisans; u raut avoll !bon· 
n6tet• . le courage d e le reconnaitre. 

L'ami, dont noua narlona, eet né dAns un patelin !Jamancl, 
un dea plua flamJn&anu du pays. n paaae aea vaeancea data 
une loeaUt~ thto!se. une dca mo:.ns tnlectéel de !lamlngan· 
uamt. Mali. de tQUtes - convenauons avec lea paysans. 
le curf, i.. lonctlonnalrea. lea meml>ms du ~Il commu
nal. lea oommerçant& Il ressort que. dans te trHond de leur 
~ur. cee braves genJI ont, pour les extrfmi.\tea du mouv~ 
ment !lamlngant, une admiration Inavouée. 

Toua sont mtoxlquû par la lecture de leura Journaux 
qui, m~me quand Ils condamnent le c ceste•. awrouvent 
tacltemrnt le pnnctpe Lei quotidiens qui prot..tent contre 
lt'S e.xacuatlons rappellent ntanmolru l tQut moment les 
srttla anciens. ou algnaknt dt •~tlllea actuellca en !Nr don
nant la rolme Importance qu·t. des manqlliOme:ita eosenuei... 
et aumagtlaent sam cesse la prftendue non appUcaùon des 
1ol.o Ungui.11ques ... 

Q11ant aux Jeunes Intellectuels du vtllaae - Importante 
Ylll~•tature gi tute à trente ~Uomèues de Bruxelles - Ils 
aavent & peine quelques mou de rrancaia. et eont raroucne. 
-nt • vlaamscb•·oelond 1; la c.nt !réquen~ l'Université de 
Lc>uvam. ou le Sé:nmalre de r.talmes 

CHATEAU D'ARDENNE 
Dkr w i>"l"C wuque. 

Son restaurant à pnx fixe et l la carte. 
Conditions avantageuaea paur banquets et rkepllom. 

Lea îlota dans la tempête 

Pu b0nh<111 ~r les v " .teurs qui, cbaque annee. 
'lleMen\ plus nombrellx 11e n:!\liler dans les aapuuues. ce 
village a une admlrustrnt.lon comm-.male qui compte de bons 
Flamand.! tpour autant que 1.,.. Brabançon& ao!cnt des 1'Ja. 
manda•, dont que!quea-u.m ""ulement •a.ent le lrançal.s, et 
fort mal. Mats le bourame~lre. en dépit de ac• sentiments 
nrttcmcnt th101s. n'r1t n1 un lncomprèhcnsll. ni un sectaire. 
L'an1omerat1on, U y a qaln"" ans. etait un m~ral>le ooura 
camplnols. arnéré. l&DI avenir Oepu1$ que les •·Illas •'Y sont 
ètabllrs. dep!i!> qae des bOV'l.s frequentk p:ir les BruxeUols 
l rancoptionea s·1 sont ot,.eru •• e commerce local a pris &0n 
eMOr, fos ouvnera au OAt.lmeLt ont prœpért. les vlllageol.s 
Il! aont cnneha L èle<:trlc!'< a ète pl•«.. partout, à l'inter· 
venllon des estlvanu: un tram\\·ay électrique a etc! prolon. 
i è Juaqu·au coeur du vtll•y;e. des routes ont ètè erHes. et ce 
eont peut-ètre les plua belle• du pays enlier • 

Le maieur est tien trop !ID llOut tuer la p0ule aux œur:s 
d'or, c'est-à <!ln! pour brl1n•r l"" esuvanta! Ceux-ci sont 
bien accueilli.. partout lama•• on oe leur 51'rt u·ec hargne 
• 'k apreet iittn fransch •. Ln a.-is de l"admlnlstrauon com. 
munale IOllt reclli:b en flamand, comme l'exl;:e la IOI: mals 
le a<:ertta~ e~ ·• pen:epteur communau• aont prti., t t1'· 
dulre pour c.:ux q'11 ne romprenn•nt pu 

Enlln. et c·es1 le plus 1011. les paysans d·une tanlare vtl· 
laaeoli;e ol"ltantsent ch•que année. une kermcs..-e !!amande. 
et ,.. donnent .a peine cl'Y Inviter «le. acns des villas 1, par 
une !titre bUlno:u• ou l'on trouve notamment cea phra..o;es 
clllu1tan~ · 
•~OUI dt&rooa Vous !aile romarqi:er que la Ille de ce 

Jour r:st o!!erte et rtsuvt'e a;>kill.!ement aux citadins. en 
•lll~\ature dan& notre rontrfe e: a tous ceux qUi auneDt 
le bon "'r et la dlat1'rtlon. Sans rautc. Votro almabl• 
!amtllo se rèurura cc jour-là. 1 

l'l"t·at-ee J)8.S que c'Mot mieux que la irnunmenalte? 

Le père Courtin à Wépion 

S.., !"'>t'cla0 ll<:o, SUh"11t l'~nne tradlt.IOD 1 
San mmu t. s~ fr~ comme t. la carte-

...,... d..vez vo:r la Vfr\1-1> !~.<! florale qtM oon.stt.ue '.'Ex
poa:UOn Horueo:e d'Esam. 

De.na un but de propqande aéron.aut\que. la St.BENA. en 
collaboration avéC les Ai~ belges de Voyacœ. vo:JS 
o!!re. pour la modlque &0mme !or!tUtaU.O de '60 l'r1U1œ. 
3 joura c1'excurslon.s lnoubllables. ler jour : départ en avlo:l 
d"Anvera ou de Bruxelles pour a.en Mulhe!m. diner~ log&
_,,, t. !:Men. 2e jour : ~ ma•.n - ('Il voiture pt1vœ -
VISl!.e de la Yl!!e ~. m passi.nt pu les !ormldab:ea U61nes 
Krupp et - cités 011\Tltre1. m<'n·dl~ ~rl!nlon au lac 
Baldtt.~ par la Tall~ ldylllqll<' de la Rllhr R"'-~ par 

l'abbaye millêna!re de Werden. Altecilo!, ..ie. L'aptt&-mldl. 
vla•te de l'ExpoSltlon Horticole, de ses ~les. de .es 
parterres de chrysanthem~. de l!e5 Jardin& ~ <le Ill fterle 
de .es t.el'?a&e$ de !ltura. Diner à l'un des deux rameux res. 
tauran~ de l'Expo&t!on. 3me jour : MaUn~ Hbre, pwa 

""""'11' en avion à Bruxelles ou Anvers. 
Pour ce pnx ~u1' de 400 Ir. son: compm : le voy3ie 

atr:en. les trans!et'.< cle la rt:Je à 1 woport e~ '1«-versa, !e 
J.occment et les repa.s da.na des hôtel.< de premJb cla.s.«>. 
lea excurslon.s. le ~"t belge indtrlducl vabb'e 3 mo.s 
~ le vlM pour I' '11cmarne valab!e pour une ru1•e 
~parts tQus les joura. v<ndredl et d:mn.nehe tl(cq>tés, 

Jui!Qu'au 29 septembre. 
R~na<'lgnements t't tlrkoi. auit Agene<!S de VoyAges et aux 

bur.aux de la SABESA: l BruiteUes. 145. rue Roya:e. ·éJ. 
17 40 ~5; à Anver.._ 1. rue du Pe!iœn (Gare Ccntn.:e . :él. 
37U4 ou aux aerodromt'S cle Haren, Deumr, le zou:e ec. 
o.:ende. 

Ordre de service 

Une douzaine de le=ura nous ont communlquè le texte 
d'un ordre de sen~ce t~•n611lla Je 3 de ce mo11 par le secre
taire genèral du mtni.t~re <Ica Affaires e<onomtques Cla!>es 
mo)enne& e: A•ncultu:t aux <lner> lonc1lonnattts de cett.e 
triple a.dmull$lra!!on. "l'olcl cet ordre de ""1ce tn• P 

2644•: 
c Monsieur le MlnUtre me charge œ >OUS !aire part de 

&0n dt!s.lr !orme! de v•lller dans son departtment à ce que 
Ica cll&ll0$1Uons de la lot du 28 Juin 1932 aur l'emploi des 
lan1r11ea en mallere admlnuu·attve solen\ 1crupuleUE<?mtn~ 
obsenc'œ. 

• li d6ire en outre que. lorsqu·en •·ertu des dlspœiUons 
lqala, u y a llbtrté de chct.x dans la 13n;ue à tmpl.>ye.r, 
~ pik"" à signer par lui l!Olent reè!gêes •n néerlandais. 

1 VOUJ; voudrez b1tn attirer l'at«'n!:on de •otre personnel 
sur ces tns:rucuons et. ~·entuellement, <harEer votre ad· 
Joint b1llngue d'•n s~neillcr l'exécutioD. • 

Ce petit papier lait quelque bruit parnu le• !onct1on
nalrea. chels d"ac!mmt•trauon et de senice. M. le mimstre 
d~'lre .. c'esw-dœe ~\ le mmlatre vtut, M le mtnl6tre or
donne ljUe. saur quand Il n·y aura •nunent piu mo)tn de 
lalre autremerit tout ac ,.._.,.., dhonnals en flamand. IOUt 
ce qui concerne lea a!latres tcon<omiquea. les ciaaau moyen· 
nta et l"a&nculture de Bclaique. E: les eu o(l U n'y aura 
pu moyen de faire autrtment seront. bt•n mtuclu. de plus 
en ph.16 dea exceptlona nuxquelle& on n'a«:ordera qu'une 
atttntlon de .,.,conde ion<· et qui flruront blen par dlSpa.
raltre. 

Eat-ce auiSi que M Spaal< entend l'appllcoatton • lo;ale 1 

dta lois sur l'emploi d<:s l&n;uft! • OéalrN-U lul au.<SI que 
Jt>nqu'oo a le choix le !l;lmand ait la prl!~.:eme • Et """" 
U que <!lei quelques annt<s. !'lisage du rra~Ls &Olt rad•· 
cal•ment lntermt dlUl• toUtea nos M!m~UNa cen
tral"' - car c'est bien là, n·est..:e pu, le but •!aê par 
\! He)mans et S<. 1" <lis 7 

CHATEAU DE DEURLE a/ Lya 

HOtel·Restaur&nt•Pr •n d !aJJLlle Ouvert toute l"an-
nte. Diners l prtx !IJCe&. Oemltr con.tort.. Ttnnls. Pkbe. 
canotace. Goll t. prœlml~ Telepbono : Oa.ii4 931.29 
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Nocturne 

Sur la p:a1e tU!ndue. quand aont rentl'fea tea voiles, 
Et que la nuit venue \OU& oomptu lea ttoUea, 
Pf'iun auat Madame. qu au cie: de ,.otre nld 
VoUJ pourrn adnllttr d'au!J'ea ttoUea &UJ&l. 
Etollta mm.U:~ t la douce lumière : 
Les lUJtr.-. et lununalrea du maltrea F'laet Frett&. 

Exp. permanente t l 12 et 2 l 8 b. 103. tue de l'instruc
tion Bruxelles. 

Qu'eat-ce qu'un flamingant ? 

Co ' •ml flalll&lld, homme rall<'nnable et ca1rne, s1l en fut, 
noua disait ceci qu'U n'est peut~tre pe.s mauvata de rèptter: 

• Vous ava tort, •ous lee B:W<ello!s et Jea Wallons. d'at
tribuer au mo• • tlam:n11ant • une portte ptjorat:ve qu·en 
vertte 11 ne compor:e pu. Le tlam.ngant. c'ut le Flamand 
QU1 a Pl".S co11SC1tncc <!\! la valeur et de la beautt d.e sa lan
K•Je alMI que <.°<'S d.rotta lt'lllllmes de <ell.l qu1 la parlent. On 
peut dire que, d•p01ls une cinquantaine d'anntes. tous les 
Fla manda ,ou prc.que, AOnt d.cvcnu• des tlam1ni;anr.. Le mot 
comporte une certaine ldte de fol. mala de bonne toi, d'a. 
m0ur bien naturel et profond pour le parler. venu des an
c~tres. et au"•I, de combnt1Vi'e non moins compréhensible. 
Voua n~ blàmf'rn cel"tt.'$ pa~ cœ 1enuments, dont tout le 
monde d'allleuro, !l·~lslatcura comprla, a reconnu Je bien
fondé Le tlam1ncant c•t au1ccre. Autre cbO.">C est des gens 
qui, aujourd'hui 11prtJ ll<'Olt tout obtenu d.e leurs légitimes 
revendlcaUon.s, font rnétlor de <'ouloir davantage encore qui 
afto:,•nt llll!'rnlcmpnt Jea braves 11ena par leurs excltaitons 
et <1~! apr~s l\•oir ltn•ê de dcrhirtr le pays, pretencient, a 
prébrnt, ~ntcr à <'IJX ~·uls, détenir tou• lrs mandats 
et dlAtrlbuer toutr.! les ploces à leur cllentèle. Ceux-là. des 
pollw'1ena, en aomme, des dtrr.acoguu de l'espt<:e la Jllu.s 
IOrdlde, ce ne aont p:ua des tlamm!fllnta. lla se aont eux
m~mea donn6i le no:n de natlonaltat.,..tlaman<ls. Lals.sez 
leur ce nom ... • 

B"FFL'ERlt T I RLE\IOSTOISE - TlRLE~JO!\"T 
Exfrr• te 1ucre al'fe-ranae ro bofW• de 1 kilo 

L 'héritage du aieur Nevraumont 

ERCO t. t1illeur 4• la •cHture '101.l&le.I pour 
autoo. t3. rue Tenboecll. - Ttl t8 8Ut. 

Les deux garea du Nord 

Elns~t·U encore da d ... ,, ata du aleur Nevraumont? 
Ne te 90Uh&ltona pu. lia aonreral•nt avec trop d'amertwne 
au pru: denso1re que lea fils de leur alt'Ul obtinrent de 
leur her1t.13e. lonqu111 le vcndlrent en let! : 14 croya:ent 
pourtant faire une 111falre m111tique en U'OU•'&nt acqutreur 
à 23 franC$ I• metre et cela rl'Prùen!a!t,, en elfet, ZlO toia 
la valeur d'achat: du 23.000 pour cent 1 Mala ce n'tt&lt la 
qu'une ml3'!re. en vtrlt~ • cent an. de plus et c'eat cent 
mille fOls la valeur d'achat (du 10 m!lliona pour cent) que 
leurs terrams leLU' auraient rapporit. Aucun dea bu de laine 
tabrtqu& par l'ancttre n'aura!L pu oontenlr, mi!me en b!Ueta 
de mille, la aomme tabuteuae de hu!t centa mllUona de tranca 
que donnerait a1JjOUrd'bul la vente dea termina. 

c·e.n à la créauon de la gare du Nord que les tU1 d.u .ieur 
Nevraumont durent la premltre et .cnanuonneUe plu•valuo 
de leurs terralru. Et Il la aare du Nord fut oonat.rul~ à 
l'emplacement qu'elle occupe aujourd hu1, c·~l encore une 
al!alre de pnx de terrains qu1 •n tut c1111se. La premltre 
gare du Nord avait ète ètabl:e, comme Chacun sait. a l'AI· 
lée-Verte, en 1836, Trois ara pl .11 tara, Il fallatt d.tJA llOl!i•r 
à l'agrandir et l'Etat entrait en pourparlers avec le Consetl 
des Hospices de Bruxelles, propn~tatrc dca terrain. vo~. 
Or. le Consen des Hospices, qu1 avait vrndu le premier 
emplacement de la pre à ralS<lo de 3 francs Io mot r., exl~•a, 
en 1838, 32 franc., Le • chemin do ter t pou- les hauui 
cris. disant que le ConuU voulatt l'ttorch•r. l# Coruell ne 
voulut pas bal>.ser eon pru: d'un centlme Il y eut échaniie 
de lettres ~vères Ftnalement, l'Etat pm·oya promener le 
Conseil des Hospices et fit construire aWeura une autre 
aare - qui est la rare du Nord aetueUe 

SIRIUS Taveme-~taurant. 114, Bd Ad. Max. Nord 
Service rapide et impeccable 

Deux salles de réunion pour bounlera et nommes d.'aJra!rea. 

Causes et effets 

On peut, l ce prop()8. la=r trotter son lmaglna!lcn : un 
peu mo~ d tprrtt au raln de la pan du Conseil des 

D 'I a molna d'Un ali < _ _.! - e••ct.ement en 1796 _ Hœp1- et la prem1ere rare d• Bruxelles dtmeuraa a 
un 6leur Ne\Tllwnont, t1-ur de bila au mtuer, achetait l'Allee Ver.e; l'évoluuon de la •1lle, con111Uoi:::ée par l'•ttl· 
huit h<elares de biens altub entre la rue Verte et la rance d.e la rare. ae tal3att d'une maruère d:l!erente et 
&nn" t Bruxelles. soit t l'endroit ou se trouve au.Jour- BruxeUes aurau aujourd.'bUJ un tout autre aspect que «lut 
d'hut la I~ du Sofd. au prtx de o 10 fr ldlx centimes> que nous lui connatssonJ. 
Je metre carr6. Sel huit hr<:tarra IUI revenaient alnsJ à Mais l'étude de M Verniers .. t faite, non paa d·h~ 
8.000 francs. thescs. mats de chll'lru, dont beaueoup aont tballasanu. 

Il 1 a qurlquPI annéea. te c Son Mareht '· toujours en Exemple encore. entre mille et pour des ann~ tou!e.a pro. 
mal d'agrandl.\.lement, adtetatt la bra..ene Van Hamme. che..: en 1904 IPI Hospices Vtn<taient à Andrrlttht des 
en face de la aare du Nord. et P>lY&lt le terrain à nwon terrain$ dont les prix variaient de f 800 i 10.000 tranra 
de 10.000 franc• lt metre carré ... De oon cO~. la Soctéte l'hectare; en 19H, à AnderlPCht encore, lea prtx vanatent 
Scheera a rtc•mment payé un trrraln. boulevard Adolphe de 10.000 a 200.000 francs 1 
Max. l un taux anllloeue : trola are• N quarante .. ept La cause essenttelle do cette evolutlon "" tro01ve tvtd•m-
cen11a,.,.1 pour trois mllhon• et demi. ment dans l'auirmentatron d• t. population, avoc ua corol-

Ce 'IOnt là dea Chllfrco QU• nou.s empruntona a une extrê- la!rea: la d<moittton <los r<'mp•r's, la Cl"f'atton oes i•N'a, 
memrnt lnltre8Sllnte 1 e.squtaMt df fa plus-value fonctére l'exfi:utton des giands travaux <voOtement de I• &-nnt, 
d•n• l'llllilomerauon hruxc1!011<' •. que M L. vemlcra vient grand.! boulevards. amcnag•mortt d•a v1t•ux quart1rrs, etc.J 
de pul>lkr aux Annales d• la Snc•rte Royal• d'Archtologte Et la vWe déborde sur le• commun.-. voisines qui devlen· 
dt Bru..tellei. Et ce aont dlVI ehutre. extrémca, •at>s doute. nent eUes-mémts de erandes :U1·•. les t<'ntacules a'allongrnt 
Mais on en rencontro de 1Nnblablcs allleura qu'aux envi- de proche en procbe, rmpiétnnt aur lr.s champs, Ir• pre& 
rona de la gare du Nord : t la Porte de Namur. pe.r exem. et le3 bols. Le.s trams, les autos, Io UU6 ald1·nt Il cettr abaorp. 
pie Ill ind1qurn1 , a1·rc une eloqucnc" que le!$ chllfrea eont tlon. Le trmpS s'approche oil 1 agglon1eratlon bru.elloL"' 
eouvent ll<'Uls a ovolr. Qu•I Prodlglrux developp•ment Bru· en rejoindra d'autre•: Mallnrs, puls Anvrrs. PUI.\ Oand, 
x•lles a pria cn un t•mps relnt ivement brrr puis Llége, Namur. Charleroi 

L'étude dr M Vern:rra. tou~ •n comparalaona de cette M . Vemlrrs pourra. dana quelque clnquonte ani, ocnro 
eorte, nous conduit ainsi por la ville et par lea taubourgs.

1 

une nou•·eue e.,qul~e: elle Mra flt&lemrn: b:tn cur.tWl<l 
tatu.nt toucher du clOlJt cette evoluUon <'tonnante _ e~ à lire. 
partfcuUtroment rèJoulaa&nte pnur les dttenteura de biens-

tond~ C'est en el!et un ll<'Jour td•al au 

LA HENAUDINE !ID lUbta. ta plua ancienne <les Strand Hôtel - Coq slmer 
colles. colle tout. En vonte Che& toua 1- d.roiullt-. Centre DllUe. _ Retenu '°' cll.unbres. 
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Bu'i'ft le th6 KARAK froid: U désaltère mlewt qu'aucune 
a utre b(lt111-.nn et CO'l'I; 1~te \"Otre rélf.me am.a1rr111&nt. 

L'histoire de la semaine 

o·eat t. Mona quo cet.le hllt<>lre ae raconte. 
J ulea, le ccnalor, rt'Çolt le fiancé de .,, lllle et prOJ>OM .ux 

Jeunea 1en1 un petlt tour en cabriolet aprèa le <MJeuner. 
A.cctpt' avrc un• )oit reconnalsSante 1 
Troia h~.irea. Campagne doree. route Dlanebe, propre oom

me une plaDCht de 1 billard de lier •. caznole tirée par 
une Vlr.llle jument p&c11lque; les deux amouttUJ< 6cbanaent 
dCll con! .dencu et ae racootent des pet..ta rttna avec o.. 
eaurtrts lendua corrune de-a tranches de melOn. 

On va ,, lrs aaboU de la Jument loru pUl< 1 ple>lt l plll< 1 
plot 1 

Tout d'lm (()IJp un peUt brult suspect tdana ce mot, U 
1 a deux 1)11&besl ae lait entend.tt, et l'on pe~ll 1 un 
file: d'odeur qu'on ICIDt toUl d ••me q~è I' Ttnt a IO'Jtne • 

Le fiancé marque le coup <l'un pem mou\'ement du men· 
ton comme Il une mouche l'a\'&lt plquè. 

Pl1k ! Plok 1 Cent m~ttes plus loin, srcond couplet 
c '1lr la mème air 1 au moment prkl.s oil la Jument PQll! 

sur le sol la pettc arrl~re droite. Le flanct n e làch• plua Cie 
1'œ1I le tro·• ~ oouplro el surveille la cadence du cheval 
avec un !1Mrét palpitant. 

Une 1 havte 1 plus loin. pif 1 trol.slème couplet aana 
r lloumrlle 

F.n!tn, tmne de la promtnade: les fiances dtseendent 
d \'Olture 

Le liJlnd mal à l'a!X pour Cllre q;ielque ehooe croit 
d •vot· rxpl auer Il ne """ trop quol 

- M!Ile f'XC'.llr.S. ma ch rte commenc~t-11 ... 
- 04' mte:romplt la !e~e 1'11•. et mol qui penaaia que 

c ta t le chenl • 

En p:want ' Chorl•I" ne man-iun 111rtout pas dl 

"'ndre LO\'ER\' A L , ou un ttabl "'m '' 

un1qut LES GRANDS LACS 
vau~ onrt! un L&c 1mmtnst tout entour~ dt bOta 0\) vous 
pourrei pratiquer la nataUon, le canotage. le t.ennls et 
où vou1 trouvrrr1. dt multiples attract1ona - VoHà dt 
quoi l')asstr unr ngrfiible loumtt qui vous 18 \r.sf'ra le mtll• 
lrllr '\OU\'f"lllr - Culaln~ dt oremitr ordre - ConM>mma 
tlon~ dt orrmtn choix 

Commémoration 

LA commtmoratloo dœ combll:.s de LI~• a donnt lieu 
a dJTCHS ctrtmonle& &lia OQ' ciebwte par la celtbtl:lôn 
d<s la.ta du I~ de ~ le prenuor ttg1ment bel&e er 
Cllll~ dana la camll&ino En effet c'est .e 4 aoilt au matin 
que !e :e blltalllon llOUa l"2! ordrb du major Dre\ttt Co 
lyns, reçut " Vise le bapttme du leu. Le 12• rut t;al 
m~t ~as• a lierBt&I • Queue-du·BolO ou la compegnlt 
du c;om,naad&nt r.tunaJt tint t.!te a la 14e nri~•Clc. con. 
duite pGr Ludeodorll Enfin. à sari-TUman, Je Ier b•tall· 
Ion fOU• la direction du chef de eorpo. Je 11eutt nant-colo
n•I Jacque .. inl<'rvlnt d•na le suce<)• remportt rn re !ol'C· 

leur 
La t"ul<nicllo de la pusltlon !ortl11~ de Ll~t a Can 

crlébrtr un aerv1re rellgkux à ta baslhque de Colnt.e. Le 
O~tra, Ocmt• Lem•n. I~ du delenscur de Llâ!t, -:. 
tait a la ctr•monJe qui tut accomp~~ d'une outre au 
mtmor:al lnttraWc. X.... cltlt'ptlons .. ..,nt renl!ua dana 
1 .. dlllueata rlmeUtra ml:ita;res t S&rt-TI!m•n. Rabôe<e. 
Rile<s. Lonc'.n Chsud!ontalne, Boncelles et f1eron Lo 
to dt Llgn aralt tmu a se !aire represenur car U Joua un 
r0le lmPOnant dana la d''e->'< de ~e rn 191t 

Pour garantir l'avenir 

voua avn t. votre d-,..o..•<ion la ~t' d'aaurancu 1 La 
lo1Jnerve de Bd&IQu.,, 153-$5, rue Royale. Tél 17.78.ll. 

1826 

Quand Loncin sauta ..• 

Il y aura 24 ans le 15 aoQt, que fut détruit le fort de 
LoncLn. en bordure de la route de Lié«• à Bruxelles. 

Loncin, pllonné sans arr~t drpula plusJeura Jours m.t. 
latt désespérément. Les proJectllra d<'I ball.tries de siège, 
battenes sous la direction du atnéral Von Etnem, &rrl
\'alent de Llége m!me ou les plèef'JI élalrnt lnatalléea en 
ple>ne rue et sur le champ d•s mancruvrea cle Bressoux. 
o·auires canons étalent en place • Ana. Alleur, Uers. Xhen· 
dremael. Hop10lll. 

Les Allemand>. trrltt• et Impatienta. u.•ùent d'un pro
~ déloyal pour ttperer la poterne du fort. Ill envoyêrent 
un parlementa.re qlll, à l'aide de 80n drapeau blanc. dé
aiaaa aux ob.-.er.-auuro de l'anlllrrle le point ntvralglque. 
LA aenunelle belge abamt :e traitre d'lln coup de leu Mata 
la rwe avaot ponê. A 11 h 20, un proJectlle traversa:~ la 
"'Ote du maru:n à poudre et l'Cl'J>raf:C, prnque en enuer , 
.. utalt, en..-evehs.'!8nt d>ns "" dtbr s des centalDCll d hom
me&. Le general Leman et le commar.dant !"ae-na èehap
perent par miracle à la mon. Oe.'I blc....U enfermés entre 
les blocs de beton ou vrlrent le leu aur 1.,. Allemands; et 
des combllt.s désespérés se Jlvrercnt dana lts lœses bou· 
leverséa. 

i.... tort. on le sait. a été l•io.'<! ~ pru prl'B dans l'état 
du 15 aofü 1914. D re&te alml le seul vestl~e émouvant de 
la rè•:.tance achamee de la po.'llt!on dt L.tae - c'est un 
rrandlo.e cimetière domine par le monumtnt du sculpteur 
Oeoraes Petit.. 

ns courant par la 

POSTE VALISE SUGA 775 FRS. 
Et llJ :,.g Henri OTS, la, ru. de• I' "•Jue .. 10 Bruxelles 

Préciaiona 

8•.auco.Jp cle per<annes s lmai\ntnt que l'exp!DSlon de 
Loncin lut le dernier sursaut dt la rblstance sur la 
Mruse Liegeo1se Or, le l5 •ou~. lts torts de Boncelles <nve 
droite> et de Lantm vo,.1n d• Loncin. tenaient encore et 
ne se rendirent qu'é bout de force• ce Jour-là! C'est le 
16 aollt en outre que l•s tom de P'l~mnlle tt de Hollogne 
etalent occupés par lœ l\.Wllllanra. ap.+a un bombardement 
en rtglc. 

Not<>na que les douze OUVTil&<'S ec!tllés par Brtalmoot 
autour de L!éçe e:.aient llT~ à ew<·m6mea dcpuia le 
7 aoOt. 

Pr1" à ttvtr .. ce ~Ul n'ava.t pas •~ prtvu - Us oflralent 
de ce lait vers Llt<:e oà l'Alll'mand a'i!talt l.'Utal!é. une 

, clbl~ p!Us facile. 
De p:ua œrtalnd lnstallatl""- éUlent rttllunent clèrt

'°'rea par la (l.uu de ceux QUl aulent rduù les subsides 
n~esat.~s en tempe u•l!e l la dtf•~ nauotm:e 

Amal, pour aller aux latrl.nes. les homrnea des forts d~ 
valent es;poeer leur ne C<! petit detall situe ce qui s'est 
paaa6 dl.na la suite : les p.ler1ea étalent devenues des depo. 
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lH~~M~C~l~U~ CLICHES 
DE LA PRESSE-----
s2 •• roa d'Anderkc:ht, Bnrxell ... Tél.1 12.60.90 
SOIN -- RAPIDITE - PONcnJALITE 

tolra Immondes. LM machlnerla aussi étalent lnsum.santes et 1'"'1atlon un problème qui de>-int t.rop \ite lrlllC>luble. L"épai..s<ur du t>tt.on eullt moins &rande vers la Ville que vers la camp11111te et de ce fa;t le magu!n à peudre. oil toutes 1,. rèSenrs étaient dangereuaement accumul#es au lieu de les disperser - Sè voyait eXPOSè aux ptrea eata.stropbe&. Enlln, le tel~one qut "'11a1t lea ouvrage& en:re eux ttall à hl& al!rlrr..s et branchàl sur Je Central de L.• 11e. - Quelle tronie et quelle na1ve1e1 
Heureusement. la leçon a été comprise! 
Lea anclena qw ont pu être admis à •OU" ce qui a ete fait dans Ira fortA réarmù (le Ja P<IGILlOn ont été émervetllk. Mals ce qu 11 a rallu batailler pour obtenir cu moo.!~a~.on.1f 
Qu•nt aux nou,·eaux ouna~cs d'Eben·Emael, NeufchAuau. Battice et Tancrémont. lia val~.nt bien ceux de la lltn~ Maa:t.no!... 
Hri..,., 106 luttea d"hier r~renntnt p11U;qu"on a abandonné Sournt-Remouchampsl PUl"-'<e le pay< n• peint payer trop cher cette redoutable conce&Jon que l'on fait aux ennemis du dedana et a ceux qui exigent des lonJications contre la France! 

St-HUBERT, HOTEL DU VAL DE POIX v1'.'':r;.~~~:1N 
Ble.n~tre. - Rei>O< - l'l'<"he à la Tti..te. - TeL Pout 8 

D'autres faits à retenir 
L·explœton de Loncin donune aenéralement les falt.s de la rt i.stance de Litae Mala U ) eut nUMi la ut~ du !on de F:eron. commande par Mozln, QUI tut PCL mne Il y a quelque temps comme J;t·Ut•n•nt genoral commandant du 3e corps d"arm~. Fltron, Jon central de la po.'""m. tint Ju.squ au 14 aoot la route d"A!x·la-Chape::e a Llt11e son chef et sa 1amison encai:..serrnt un bombardtmenl t'pouvantable. L'h!Storlen allemand B.ebersteln a fait l"eloge de <ette re.istance dana du t"rmrs surprenants. n y eut aUMI l'exp!Mlon du fort de Cha11dfon1.i:ne le 13 août à ? h. 30, explosion qui tua 1ur le coup 91 hMlm•s. Ln !01-data vabd .... reluaant de 14' rendre. a'échappérent de 1·ou· vraae peur rejoindre l'armee de campa&ne. 

Litt abonntmtnh au~ JOUrn:tU\. t 1u.1.i\Hcat1nn.s t>rlc~. françait tt anglais rmt rr~u' li. l'A.Gl !\CE OECUE!\NE. 18. rue dJ P,nn. nruxtllt"•. 

Le drame de la rue Ste·Foi 
Noa c M t~ • dj La 1r: .... m m.: t reJaUvt-s au coup de main allemand •ur le Q, O. de lu rue bamtc-Foi, à Lltge, M llbùt 1914 nou. ont •alti dlvcues leU..ei; rtponc!Gnt a la qu ., on que nm.» nlon. posée ce coup de moto &\ 8Jt-tl ete pn!mt<!tte? L06 rep<>rl><S dllfèrent du ll>Ut au tout, naturtllemtnt Nous n •' ons n ~ent 11.nrtnt.!<m dt· rouvnr t. œ propog un débat qUJ ne «?rait pas blm n"Uf ni peu~~tre bten ut1le. Née.nmotn.s. nous o.:po!-eron.s br.lt\rment les différent.a pointa de vue dam notre procluun num ro -les lPttres ftÇUes ce::e semaine nous étant parvem.r-s un peu tard pour ce numel"O-<'I 

GISTOUX HOTEL D~ St <;ONSF.TS - Confort. 

Chez l'Pe· re Mar·1us - Chef do cuisine -~Tél 10 :: Bona vina. Bonne tabla 

Knocke Albert P l age 
Le Normandy Hôtel 

Premier ordre. 

La naissance d' Anven·Port 
Lea dl.scua:ona et méme les PO!ém!ques de la prf!SSO be;ire et étrangère au '*t de :a quall~ de n:Je hanaH.t;q~ de :a vllle d"Amers, n·ont paa touche à la création du po~t lu1-mme. Il est certes surprenant qu'U rêsne • ce sujet UDt! ~!le :.a:noranc~ ofhcl .. ~:e et pub!..Mlue. In~f'm>E"n qui vou.s voule:, Il vou.s dira. aaru doute pa.rce qu'on le lui a appna <erronément O comme cela : sa:vtu.s Bral>o a tué le gCant Antlgoon e< a llbûé i,. neuve du pnge p,..lev6 par ce tyran •ur la batel!erle acaldéenne. Ajoutons-y l'autre légende: Bruges a"êlant élolenée de la mer par au!~ de !"en•. ~t du Zwyn, Anvers a repr\a &a aucc....,,.,n. Et "1.:à pourquoi... on commet historiquement deux errewa de dimension. 

5, .'ex:s:ence de Sa:>iu.s Brabo. !leutenant de JU:ea ~. est p:u.s ou mow certain•. ll ._.t b:en plu.a cer,aln enoore que ce brave coupeur de mailla n'a pu opé,. Il. Anve!'S, car de son tem~ 11 n'y avait pu plu. d·Amen que de bat,.::erte sca:deenne - notamment parce que, alml que le taisait deJâ entrevoir. U y a de longues année&. notre ami Artbur Rower: • ., oomme d .. ètude. ~!or.q•1•s .'ont démontre, rEM:aut ne oommunlquatt ruère de ce W'!llp& avec la Mer du Nord et encore. imparfaitement, par 1e del:a masan·rhenan 
L'ensablement d~ Zv.iJn ..i tout aUMJ lnexl.5tant, d• moins comme phénomène natur•I. Le Zw!Jn a ~t<! enaaaU! par la main de.s hommes q;ll ont imprudemment ooul'é '"' criquea t< !& haVTtS. b&rré la Llè\•, colmaté let pertula et cha.s.s<' aitl.51 le courant, c'est--à-dlr• la vi•, du bru de mtr. C eat du re&!e et QUe - 1mprudrm.mf"11t ? •a. Ho::a.,de n• cesse d• fllll'e dans l"actue: Escaut Occ1den· al. 

Nos chiens de garde chassent lea voleurs 
40 races de dame. de luxe. d• chUN' dres .,. 1 t ! Ch•ru Cont .,enta.!. 43, ch de Vleuriat. XL. Tél. ; 48 Ol 07. 

Le Téméraire 
Cont.nurement à c• qui a'tst paMé pour beaucoup d"évtnemenu hutortques lmportan!.I. on sait exactement qul a cree le pon d Anvers. :ut a fo"'1U aa C::1en•~e et oon peint de d<'P•n ,.,. le auccés mondla:. 
Ce c qUJ • n"e.st personne d'autre que Char:ea Je Ttm&ra:tt. :e rtdout&b:e Dac d'Occulent. E: Ici U na a'aa.t pu d un• :egende. ma11 d'Un faJt clair, net. !ndlacutable et établi par dca documenta cenaltl.5 par leW" date e• par 18'1f 

con:~r.u. 

c·eo: :e Temerairt, en eftet quJ, par un édit de 1473, pour punir Bruges saru ceMe en révolte contre IUJ et centrt de toutet1 aortes d'a-.:.atlons po.1t'Qo .. ton rur&lt a1')o'1l'd h .i : antl-!adus:ea li tranfère à Anvera l'e Etape cl<'& Laine&• •< autres marchandw... L'Etape, c'était le droit de dépôt, d"entrepOt et de transaction qw IC oomp!éta>t de mesatta de favf'ur pour atu.ttr, aau•t;arder e;. maintenir ta cltentèle e:rangère. 
Des lors. Anvers-Port pout prendtt vie et prœptter au detrlm•n: d• Bn;gM. Et ll !e fait • tel pouit que Brurr.s. qui était re&t<'e a.s.socl~ de plein1 droit.a à la Hanse, do!< établir c un aaent 1, une auecursa:e l An•e:s. C e.t ®ne b:en Oh&rlM :e Temtralre qu1 donna a . ., ville aca:dèenne le pomt ~ depart tndllpensabie pour && ap!endeur commerciale et mantlme. Et la faveur Pnncl~rt conUnue aprêa l'.ll a a·attacher à la rei'°n sca!d~nne. Q'11 n·a admire • 1 HOrtl-de-Vll:e de Veere, la dollclett.M! et, romanllque cae x.-c!anda~. le •&I" d'or qui lul tu~ rem:a ptr \f 1X1!Dl~tn d'A il"r.che <m&l1 df't !a ft?:t du TCmé-ra1tt) à utN" de C<>upe-Championnat dea porta de l"Elcaut 1 AUjoird'hul Veere ne peut plu.s commun1q·ier avtc Amen don~ e!!e tu~ Il ~empa l'uant.port, parce qu"cm 



a - Imprudemment ? - boucM le S!oe el l'E8caut orleQ· 
t&l <18851. 

El pcu1.fu-e mae!iJlera-t-<>n dana cinq cents, deux cenu 
an& qu'Anvtra eal morte - comme Bruret - ~ que 
l'Escaut 8 eat en5ab:é ! 

A Oromrndael. Route de :\ft-SWean CN.·D. de Bonne-Odeur) 

Sea menua du dJmaDche à fr. 17 50 p • Léo Id 
&\'I'"" -Mlx ~· b.-<l'œurra tncompu nDCe• po 

Suite au précédent 

C'Nt d'alllcura encore une chou ét.onnante de conatater 
Nmbl•n peu de peraonn.,. aavl'llt qu'en 1473, quand lu 
pl'l'mlèrœ ••!èrea vénitiennes, o~!Mant à !'Edit du Tém~ 
raire, arrivèrent à An\·ers. elle& y J>lnlnttnt non pu vl& 
l'actuel llondt, &c..:A1,_ Ottidtntal. mala vl& Vtere-1!-.?'len· 
o()p-Zoam·B•lh. par :"Eaeaut 0:1t'lltal, barré en 1885 -
lmprudlltllllltnl 7 - pour toute une ~r:e de mot!f11 tt 
no'&Dl..'tltlll - q;;t .o bnu occ~tal d" tltuve n'éta:o 
J~étt M•lpble L 'h.$:Olre, la vraie et non ct::e que l'on 
nous apprond dan.s les ecolts. noua •~IJIIC en .ae: que 
ce qui est aetuc::ement le ma•n!flque eetualre sca:Men -
Upl kllom~trea de Bresken1 à Fltsa1111Ue - lt Oeuve pro
fond •t 10r, ne s'•llt !onné que peu à peu à partir :lu 
XJ• .. Xll ... a\ecle, l'alYaissement de la côte de Flandre arant 
'Pf'U à peu permla l'accès et le Je11 dos marm. 

Mala. meme •n 1473. la altuaUon n'était. au point de rie 
nnlptlon. l\·tll aatl.s.!ataan'" pu!aqu'on ult qu'une armte 
de notre ten'lb'e Duc parte de Bnirea 1>0ur a::er chi~r 
dê;! Yit~arn e: YiDettes z.tt!snd.atus ~n rkJ!t~. put "'9.· 

••iwr l'Escaut à lf'Jô avec chnaux chara. ar.lllent - à 
mal'H ~ &entend Il !au: t.ndcmmenl tain! un .ao:-t 
&trteo• dt vo'onté pour admettre que 1t. oO lu plus rrand.s 
~~Umenta mari.lm•~ du ni<>nde ;r.ulM'tlt actue:Jement, Il 
1 a mo1na de cuiq cen:a am on citculalt à pied &an.t se 
mouUler plua haut que la ceuiture. 

Ho" tel B l A" BAGNOLES de L'ORNE e • lf NORMANDIE 
Phlt!.itn C1rculltion Jlaieuninem1nt 

Une leçon pour Anvers 

Tou•e rette hlatolre de ce qi;e Olbbon aurait pu appeitr 
cTb• ri.se ()! Antwe:i> and tho decllne of Bruges• C0"1· 

porte pour Anve .... revonue, rrâce • la d~laratlon de 1n·• 
de la Convrntlon N&tlona!e, Il a.• 1plrndeur d'antan. une 
leçon prkleuae d'app!lcatlon dan& le p.~. dan.s ?e p~nt 
et pour l'l\Ttnlr · .,. meftrr du Mb e, 1'al>stenlr de po'.J· 
t quel i.e r.:iDlc. c'est l'enva.stm<"-llt du !lcu\·e, aone mots
~!IS!lble a Ill vie da port c est la mort du courant. appor· 
tear de profondeurs. velucui. llllturel du !tt: et Off 

m~ Le !Ub!e. c·es: en!an• dta e1l4Jtmtaia. 
d<a P>ldéru.l!tons du ro:matate. des barrages ~ des CO•· 
puna. Le sable. c·en le llér• de la mort maunelle de la 
vole ftu•la e n.sture''.e. '.e pere du de<::Jn. l'engin dt mo<"\ 
du port: B~ .,;t trul"•rt• 1ement la v!Ctlme de , ,.,. 
vu~mrnt provoqul!! par ~a m:un - 1ncoNIC'ltnte - du rec ~
pèrateur de terres. du llgatcur d.s chenau d·acc6s aui>e
ri~urs c-t :nréneurs 

La po1t•1que c·est la mort clvUo. l'edtt de 1473. lu tro;1. 

b~a IOC.AUJ< et ~n•lll'.IQ\les. le retrait dt la C:ien1~1e 
ttl'&?liélt'. le dlmtnaoe.'llent allleura c• R4t.:erdam ? 1 dee 
mab::.ns cl<! oo:nmeree dt.s a~ts maritimes, des c:ten:a 
du port et de la B ):.t!"Se. 

Po::r chu.>e: le 13b'~ mortè' qu' AnTen ne la~ ;»a 
toucher à ao Elcaut si admlrab c ni m a\"81 du port, n1 
en amont <' par peroonne. Po"r ~-..,. la r.Llle éc<aom1· 
que, qu "nrers cha...,., te'UX Q"JI '<rtlll'UI en !atre un =tru· 
m 

KUSSNAGHT Toute la Suluc, les vœae1 et le Jura, 9 J. 
1495 fr. tt oomprll. 20 aol'lt au~ luxe. 

A. DE BUTTER, 301. r. FL Oay, Wot.St-P1errc. T. 3U1Jt 

Un Invité de 
plus à tabler 

Voici Zwan 
Qambon. sauc:I•· 

,....--.. 1ono11pa1• 
deramboo) 

q ui lait 
un plat délectable 

Z W A -======' 

Anvers doit réparer un oubli 

2767 

Un pb:.J&Oplle pt" 1n Jour proc:a:&er q~e !'histoire Il~ 
une aecumula:.on d·--..,1!la p!!&S ou m..Jtns volontaires. e: 
un amonœ::e:nent d'e=iira plus oa moins vou!W?S. A·.isal 
n'y a-t·ll nen d'étonnant q•J Anvera n'alt Jamais aoneé i. 
ae .ouvenlr du créateur de aon port, de l'auteur de l'édit 
de 1473. 

Du reste, on s'est arrangé pour qu'Anvers ne sache piu ... 
Car Anvers. ville nche e1 !astue·~. o'ut pas Ingrate et, -
aimant le faste, :ell f~l•s du aouvenlr el du rappel d"3 
•vm•menu heureux - la \1l'e de !Escaut n'eOt certes P'-' 
manqué de céleôrer celui qui est à !'orlg'.ne de aa aplei::i· 
dellr moodla:e. 

Char:œ le Te:n~ralre. q·JI f •Ullt c~r la G!':lr.de Be!~q ie 
d~ la fin du xv- •kir, m rt:e qu'Am·ers !U! ttnde J ._... 
Uce Or. Il n'y 3 d3ru la ~l•tro;>ole pas mi':ne une TU<', une 
Unpas.<1e qui porte son nom qui rappelle son gc:ste crt•· 
teur Anvers a fait un aort à Brialmont, à Lambermont, 
à Jo.vph n. à tous ceux qui ac son: occupés de l F.acaut 
et de aa. ll~rntlon. Elle a !ait mieux : à :•occ8"1on de la 
R.t'volutlon de 1830 et du s•nnrnt Inaugural de Uopo~d !", 
aon boorimestre s'c-.st c<>Tnpl11 à clltbrtr Mamlx de Sa?n'e· 
A:dC'IODd~ QUI, par malchanCt> O'J BUL!'t:nent (e<-la !C d.ise1.1tc 
dfopula l'c•·ênemen: lul-mblc> penfü A..'l.vers et provoq11a 
a:ns1. TO!~n·airement ou lnvo•ontalrement. 38 d~htance, 

le Trait~ de Muns~r et ptts de dw• cen'll ans de ao:n· 
mct: et de ruine. M Camllle Huysmans noWI doit une 
revanche : homme de to nrs los audaces. autort•a:re comirni 
le Tc!mlralre, 1: nous doit de !&ln! oommemorer à "!l"ra. 
par ucmp!e !e 21 JuU:•t de l'année prochaine. l'homme 
qui voalut creer la Btliique. qlll mit lrs Provmces Be:~.· 
ques a la téte du monde èeonomlque et po:Hique de son 
tempe et qui, d'un trait dr 1>:umr, par son t'dlt de 1473, 
•Pl)ela Anvtrs à S'5 d,,.tmte& alorlewses et unlverse:le.\. Et 
!)Our un• lois. M. Hu\'amana n aura pu cultiv~ à outrance 
!e paradoxe 

Mal& qu·u s·en tienne. de aràce. à aon d""Oura et n·a~c 
pu aonror a C<'lèbrn :c Te:ntra re par ~a commande d'1'!:e 
&'atue style Van de \'fide ou J.llnne Les Anve?S.Jla on: 
deJa de la m~:ne ln•paatlon la c mtre de • ,.._.,_~~·· 

hf'Qli<' et le • Pompl • et ce!a leur •utr.t 1 

Visitez le Zoo d 'Anvers 

Sa tonnldable coUrctlon d'animaux parmi lesquels ICJ 
extmplaires les plus rare•. 

SON AQUARIUM le plus beau d'Europe <pol.Sso!UI d'eau 
dt mer. d Nu douce. poissons cxouquesJ. 

SA GALERIE DES RE:PI'll.E:S 
SOS JARDL'I a"e<: stS 200 000 plan~ et Il'11rll d•,...nu. 
!';ES PROME. ... ADES ENFA~"TINES. 
SON SUPERBE JARDIN Dln\'ER 
SES COSCERTS S)mpllot::QUtS •t d'hanoonle 
S0:-1 RE.:>l'AURA..'lT - SA PATISSERIE:. 
Ouvert tous les JOUI"' rl• 8 à 18 h. 30. Pri~ d'entr~e : 

fr 10.-; enfllllts d~ moln de 12 ana fr 5.-. 

RISTAURANT DU !ARDIN PAON 
ZOOLOGIQUE D 'A~!VERS ROYAL 
S.1 m1nu1 à 25 e t 35 ~. - Cui.JI• • e•quin. - Vievs •ins .. 



POURQUOI PAS ? 

QUAND VOUS VOOS RENDEZ A LA MER 
PO(;RQtOI ne PAS 

detct-n,lrt· ou tout au mouu diner l J' 

HOTEL D'HONDT 
RUE DE L"LGLISE, BL.\.\KE.XBERGBE 
ORA.'iOE SPECJ.ALrn. OB POISSONS 

Dfllces aux Crt>eltu. Sole Pa1va 
6 >pl'f:ne de Turbo~ d' Antin. Homard t :a Crtt:o 

CAVES C:\'IQIJES AO LflTORA.L BELGE 
Meilleurs c:rQa et 'f!ntaaea 

OEPc;rs 1a.t 

Jule. Hentjeiu 

15 mUUons de rninr. de lot.t th>Q•• mois.. La •hance • 
troue daru lb ri.hQaltmes de b Lottrle ColontaJe. 

La flamandiaation administrative de Gand 

• J uJ .. Hent)cna. c&Pltalne du rtmorqueur 1 Atlas '" e$t 

mon à Lltle. Cc Mros <!(':& Jours aotnbrt11 de 1917 était 
cafttl•r au quarutt du Nord. Le coup eenaatlonnel qu'il 
avait Joue aux AllemAnds ne IUI monta Jamais la üte et 
pourtant co fut un coup un!Que 1 

Comme no..s 1 a11on& c:ratnt et ra.tt pre101f, 11 Conaell 
communai de Gand •'lent de \'Oter, IOdaUsta, ccimmuntstea 
et democra~ urus contre les libéraux et qutl
ques cathollqu<3 c:onsen11t~ura, la fl&mandlsaUon dea aclmJ. 
rustnatJons mcn:c1p:iJest C'est tout Juste Il la maJortt4 
hétérogrne Qui a est oonstlt~ée POUT la ctrconatance admet, 
eu égard a la dépe11$e, quelque délal au remplacement d .. 
plaques de rues b~es par dca plaqura Wllllflsuea. Et 
voilà Gand promJa, pour btent«. au aon de Bruiet. de 
Fumes et de quelques lieu" de moindre Importance encore. 
Les Gantois ne s'en rt'JoUlront Plia outre mesure. 

Lé!> déb6ts du COnseU communal ont montr~ M Anaeele, 
Je llJs du rrand Anaccle, IOUS l'BSpect d'un rlRmandJgeur 
forcené. c est a.ssez étonnant pour qui ee IOU\lent que ledit 
Anseele Junior marututa, naguère, pour te maintien de 
l'UnJveraité française. li a d~ld~ment P8llS6 beaucoup 
d'eau sous les ponts de Gand deputa ce t•mP11-là. n est 
assez curieux de noter. à "" propos, que les 11eu1& oonsetl
lers communaux soclalts1es qui CUS3cnt tncltnc à auJvre 
M. Vander Stegen et a opter avec lut pour le maintien du 
bilinguisme administrnur. sont do véritables ftla de lcura 
œu\•rea, tanctt, que te plus IP'&nd m~rttc do M. >.Neele 
œt d'être le tlis de son p/'re. fiamtngnnt converti, U pra
tique le se<:tarame des nt'ophy~. Nombre de Oantola, 
même parnu les soc1&llStM, dl>t-nt hautement qu·u. aont 
écœurés de votr cet unlvtraltalre, qui a conqula en fran
Çals tous ses grades uadémlques, se Ja\Mor aller à un 
flamlnpnti.sme Inspiré par la plua bo.55e d1•mag01Pe. Et U. 
souhaitent que cela lui reto111ba sur Je n"' ·,. ou tard. 

Prof1t.ant d'Uno crue de la Meuse. le 3 Janvier 1917, 
HtntJena rmportalt dana aon remorqueur 107 volontaires 
l d!'Slln•tion dt l'armé'<.• œlge. Ces hommes s'étalent glissés 
A bord, un par un. à la barbe des aoldat.5 allemands. Et te 
comble. c'est que ce fut t'autorttl) occuPQnte quJ, reqUlsl
Uonnant HentJc1111. paya les frais d'équipement de 
l'e AtlM • pour un t.ravall en Meuoel 

Le ba~au fonça dans la nuit Des Argenteau, Il fut 
alrnal6 et mltratllé A Vl•e. Il emportait 1.,_, puoua du pont 
provl!IOlro. A Lixhe, Il couJa un radeau portant des e Fritz • 
QUI cherchaient à l'arréter Enfin. dlrlgé de main de maitre, 
l' e AUaa • COUPll le càble éle<:tnque barrant le fleuve. 
Tout ctla fut fait a•·ec une rapidité étonnante. BentJens 
n• broncha PM .oous lœ bo.lles. Pour raMurer les passaeers, 
ll donna, bien avant d'être en eaux Ub""'· te sl;rnal 
convenu ... alora que le remorqueur abordait seulement le 
càble • bautt t<'nalonl 

Une !o:a en Hollande. le vaillant capitaine s'occupa du 
&crvlce de n.n lt"n •nta aux arm~ 

AUBERGE DE BOUVIGNES 
Ou••rte Cou~ l'anntt. 

Oln.,.1 3$ el 4$ rr.an.. W<dc-..nd à M tl'an<S. 

Hentjena et le cinéma 

Avant llOll raid penonnrl, U avalt préparé l'e~t= 
d'Un autre rcmo:queur, I' e Anna •· quJ - en HolJande 
a1·ec 42 volontatrta et dea aoldata aUemands endormis. 
L' e Anna a etalt pilote per l'Alatlclen ZUUox, cet autre 
h~ros qui ~vint en 8'-lglque occupée et rut ruslllé a la 
C.tad~lle de La Chartreuse pour a;p1onnage. 

H•ntJfflS. rèpétona.le, ne tira Jama1a vanité de ses proue.
.. fi IOrtlt llUO fota de a& r~rve l'an dernier, c'etaJt 
pour protcsttr a•tt lrs 1·olonta1res de t' e Atlas a, contre 
les lkrnces prllea, par le. clnéaatœ avec la véntê dans 
e Pa.-ura d'hommt•a •. f1tm Ure du Uvre du Père Martial 
X...keu , 

Jamat.s. en errN, on ne fit tant de fantal.te autour 
d'un exploit de ruerre. On tourna la acène de l'e Atlas• 
<'D plein Jour et en plein éte, entre les rives fleunes du 
fleuve. HrntJrns était rur1eux et ct'la se conçoit. Lœ tech
niciens du ctnc'rnA. eux, r lal•nt. La vérité hlatorlque n'était 
paa lror doda li extatc pourtant dana les studios des 
moyens adroits pour rtabUr l'atmoopMre d'une nuit tra
r1que1 Mal& on a tourne e Pa"""'1rs d'hommes • a c la 
petite ll<'malne • tout •n voulant c't.re aur Plare Dame. 
le public n'•••t PA• dl!fJclle RaP!><'lez-voua e La Grande 
Parade • qui fit counr lcs louJ"" Rien n'était pourtant 
plus en rupture 1>vec I~ •·~rit de ~ "1Jcrrol 

PETROLE STAR Sauve Ja chevelure 
Atrmt l:é 5. r de Bouciw'a 

A base d'huile de ricin. 

Flama.ndiseur forcené 

c·ea;; un d• mocnate-dlrétltn, M. Gabriel Au oontralfe de 
M. Anseele. Jun:or. dt1·rnu flamlni:anUsalme par opportuni.
me d'arnv'..ste. M. Gabriel est flamui;ant par finoranee du 
français. Cela doit hu •alo1r tes Clr<'Olla~cu 01"'1wintes. 

Sans doute, on P<lurrall dire que a U ne aalt PM le rran
çaa, c'est une raison de plus, poar luL de demandrr le 
mauiuen des plaqu.,. de ruas ttdlg~ tn druz lanruœ 
puis;Ju'IJ a l'accuton, l les Ure. de "" PCrlectlonr.•r dana 
l"Usaae d'Une langue qu'U Ignore. 3.l&la la remarQoe. valable 
panout atlleura, manque de pertinence â Gand p&n:e que 
le nom français d'une rue n'y a aou•ent nUt't.ln r&Pl>OCt 
a\·ec aon nom nomand Et, du rœte, un homme comme 
~f. Gabriel, fort de aon Ignorance QUI n'est méme P"3 m· 
cyclopédlque. mlpnse t.>ut ee QUI oon du cercle ftrolt des 
connaissances rudimentaires qu1t peut a\Olr des choen 
et des gens_ Cela ne l'emll"che pna d'~tro eoM<'lller com
munal de Gand et m~me ~nateur. Il ..,ra peu~tre un 
Jour mlnatre de l'instruction publique En attendant, U 
opine pour la flamandt.atton d"" odmlnl•trauona munici
pales Et tous les démocrateKhrétl•n.s la votent avec luJ 
comme un seul homme o·est bfo:lu ln d~mocraue aln$1 
conçue et prattquêe 

H 'd't, supprunee avec gBranUe, p1gnons.1açaoes. cav .. Uffil 1 e VUle et provlnc•. 2&0 " 6 fr. le m• De•la rrai.. 
----- ALGAROIO ! , rue de Pra11ue. BruxeUta. 

Anticipation 

Le vote du co1111e1J oommunat de Gand flamandlaant 
Littoral Hôtel . Coq-sur-Mer totalement les adminls1.rauona pubUqu..., du cru. a eté 

provoqué par une tnten-entlon du sou•em•ur de la proSltun tlon unlq~e -.ur la Dli;tue. Tous nnce a;".-nt lul-méme sur les lnJondJona du cbd du 
conforts. OU\ ERT E~ SEPTEMBRE. j Oouvem•ment. C•l~t-<1 1·m11 dé<:!~ à raire pres&Jon sur 

Téléphone : 790. 79 les pm11oce.. et !ea cammunca, &na le aena de l'llAil!n-



POURQUOI PAS? 

La Ca bah O.!te. IDWXUt6 et agrement dans Wl dtt<>r 
1 oou•eau. rue Grande-l"!e, zo, Brux.-Boune. 

IUl.<me rtJIOnal abeolu. a la suite d'une tnterpeUaUon de 
quelques parlementalr• n~act.tl'Ute... Ces derniers. qu'on 
I• sache bien, reuendront la recette. Elle leur reservtra t. 
1'occaa1on. 

On aura beau namand~'l<!r les plaques tndlcatrlcea du 
nom dea ru011. lea Gantois. commerçants ou parucuUera. 
n'en continueront paa motna à user des llDClennu appell,.. 
t1oia !ra.nça!scs quand il• lndtqueront leur adr&Y à leura 
oone.spond3n:.S. F.t les !acteurs des postes qui sont geia 
~rvlablœ et qUI, Jusqu'll présent. savent enooro Il peu prts 
toua le français. contmuuont à d.l.slnbUer les kUrea dont 
l'adresse eera Ubdlee en frança ... f.ial• cela ne durera aana 
doute plus Joniticmpa. n "' trou•era blen, un jour. quel
qUN d~putb OU aâ!Bte"Jl"I pour interpeller, à CC propoa. 
le muu11tze des PTT~ le aommant de raire cesser ce acan· 
dale. Ce Jour-là. ~ compte des Gantois oera bon. n fa• • 
dra., bon cr• mal gre. qu'llo donnent leur adresse en na
mand a·u., veulent continuer à recernlr leur ool'Tnpon· 
dance car U eat fvldtnt qu'une circulalre mtnlstfrtelle m
jotndr&. aux perccpteura des Postes. de raire mettre au 
rebut, pour ln.surri.nnre d'adresse. toute lettre dont la 
auacrlptton trra tcrlte en !ranta!.s Ahl mal.S ... 

LE SAVOY 
souper dansant apre• te.. spectacle' 
Petits et grands s...lons pour banqueta 
47. Boulevard de Waterloo. 47 

Lea noces d'or des syndicats chrétiens 

On IN a flttt:a. dimanche. a Gand, avec btauooup de 
t&mboura et de tromix-u.... One r= de plll-' la ville fut 
en.-ahte P'" dfa roules de bra•es gens. m:irchant derrière 
des dnP<'IUX et portaut des paque-..s de tartine.. Comme U 
falSCl!t 6toUlfant, c est ut1e )ournfe que les calet.tm mar
queront d'un calllou blanc. 

La ftte \alsaa oand uan tndlI!erent ll et.ait venu plua 
de eolxanle mllle l)'ndlquéa chrét!e~. Il> fournirent IN 
errecU!a d'un curttae tltstonc~ymbohque en même tempa 
que lea aptCtateun qui &e mas.~renl sur te passa:ie du dit 
oortl'ge. Celui-cl cauaa quelque déslllu.•ion a matnta pcll&o 
aon.s qui a·att<'ndalent à y voir des chor.eo crmL•Ullantœ 
On avait annone~ trola mille 1 declnemers • et mllle • koe
tulmcn •· Ou coup, d'aucuns se llgurl'rent qu'ils allalrnt 
Ull!.ster à un d~Olé du genre de celui QtlC les Anvcraola 
o!frtnnt ~ Charh:.Qamt lors de sa )oycuse-<"ntr<e dans 
leur ~11e. &\CC des théories de pucelles tn natural1bu1 

Il n·y en tUt pomt Par oonttt. li y eut un char. p:irmJ clu 
&leuris autres. oC !lguralent deux papes et c.ela ne man 
qua P"! de lat=r r~vcur plu.s d'un spectAteur qui ~ d~ 
manda gl nous retournions aux usages du temps de Ptù
Uppe IV dlt le Bd quand le oape d'A\·\gnc:: et celui de 
Rom• ~ lalulent oonrurrence. Po!lr le reste. ce lut une 
bien belle llte qur ces noces d'N " ' - 'icata chrflletv1 

BlJouterle JULIEl\ LITS 
In• • '"" actuellement : 51. rue d• f'nplen 
Atten tion : AU NUMERO 51 

Les Wallons champion& du bilinguisme 

On a bducoup remllrque. dlmanchr dernier. à Oand. 
dans le oortèae da ')·nd1Qut&<:Ju'ét1ens, Que les Walloia 
~taltnt 1 .. aeula QUI portaient des placards blllnguea. Tous 
1 .. CfCll1llfa dea t1andtea. de la pro\1oce d'AJlveu et du 
Umboura 1'o.ononça.leo1 par des • calloots • unlqUement 
cou~rta d'iucrlptlons llAmande.>. n en t'.att de mlme des 
paDCArtes QUI p:t«d:llcnt les chars et les muac.t d• ~ 
ranta dans l<t c:ort4e htatol1a>-.!ymbollqt;~ dont Il a él 
QuestlOn plus haut. ües dél~tloll6 d'oummi walloos, au eu:> 
t."alrc. marchaient dUTlm des banderolles de coton lar· 
gement d~:oyM o!I Ion pouvait llr., 1 HJer ztJn de W•
len - Volet les W1Ucno 1 - t Pro\1ncle ltenep.uw - Pn>
..-1nce de Halnaut - etc.. etc. 

Quelle leçon pour lea tlam.andJseun de Gand et aotam-

Lé?T. l'ai qaqné 500 lranca à la Loterie 

Coloniale; tu Yols que ma combine était bonne. 

ment pour ces dfmocratea-chrftlma qui te dllt.lo1Uent p&r
tlcullérement par la harcne qu'tll témolJt1ent envers tout 
CC QW s'fcart.e du réglonaltame lln1Ul1t.tq11e le plu.t étrlqu~ 1 
On ne pourra plia dlre, cttte rota, oomme le répètent Il 
oomplalsamment maint& namlnganta. que oe aont les Wal
lons qui mettent de la roauvatae volont.4 t. prat.tquer 1• 
blllnlJUWne Malheureusement, au point oil lea chœee en 

:11. ce n'est pu cela qui nou. aau,·era du claDger que 
Ica abus du part.tcularume 11D1Ullt1que foot counr Il l'unlt.4 
de la Belgique. 

RALLYE SAINT-HUBERT, à Genval 
H6td-Rt1to1.ro"I 

- MENUS A 18 ET 25 PR.ANCS ET A LA CARTE -
Nouvelle Dlffi:Uoo. - Télfpbooe : 63.&l.21 

Eloquence 

L 'Harmonie roya~e dé Marlemont eat au~. la aemaloe 
demlére, donner. à a.tende. deux ~ qui ont obtenu 
un vtr suoces. Après la m1Wque, commença l'échange de re
merclemtnts et de CODifatulatlons. at11&I qu ·u sied. Le pr6-
sldcnt du oomlté des !6tea de la ville d'O.IA!onde y allA de 
tout aon cœur et. l'eXl)resston de - rem..-c:lementa ne man
qua pas de plt!Ot'e$Que. al D0\14 aoua en ra~oa à I& 
re~IOD qu'en !ont !.es • Nouvelles • de i.. Louvière : 

Le choix du procramme. t'executlon Impeccable et surtout 

~~~~ ~lr~~ ~~~~;'rt~~~~ur ~ 
~.':1-:: :,tee~~ 1~~:e~~~l~~ ":= 
oon«rt a vraiment ni du $Uocts. 

Je ne au.s pas ruiueur donc croyez-mol tn tout• s!ncér1t6 

~= ~~~1;'°i·~·~'i:'r~ 1:x~~"~tTJ:i 
tel d•l>Sert artistique 

&n~~~~t;~t:~œdl~~lt:~~~ueun ~~:f po~ 
f.àme. acceptez. au nom de la vil~ d'Oo'ende. lea p)115 51D· 
ccrea et Ylves féllclt.atlona 

M. Derkenne. la chenlle oun1tre de IA aoclé~. homme 

~~/~u~~'j~ ~a°~~r~~ ~.~~'.· a':i0'::~~ ~~! ~~~ 
communal, mes chaleureuses lfllcltatlons et mes vils re
mcrclementa. M. Oerkenne. voua 6t-u vraiment une macblo• 
humaine formidable et épat.anUt. 

Est.œ que DOQ-e YleU aml, le barOll J&mee Eoaor, dont œ 
connait le style ébOurllfant, aunt.lt é~ chargé. pac !& 
''ll:e d'Oo:ende. de re\'olr, avant qu'il& IO!eot jll'OQllOOM, Jee 
dllCOUn des ll'.Mlgl.S!:l'at<I onmmunaux de la~ d• PI.ecœt 
J~ E:naor. oonoeil!er lJ~ralre pour ~i.. en mal de 

.,...~...,..,,!at>ons œla manquait t. a &lolre-

Bitter CUSE N 1 ER 
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l-'·lfXJN.)SJ81 Z•l3: tilll ;i 1 :tlj i ;lt3 f ,1 
Lu Crâmignon1 

Bl"1l ~m• lt on Yolt ~ dlrouler f'llce>re r; !*Y• ..,.J. Ion et l'.irtout t Litre, oil Ils llODt nt1, lu fameux crAml· 11nona. Ce .sont des farandoles qUI rtunluent , .. .in' .:ena et J•unœ fllka prkédta du porteur de bouquet.. L&.$se, la Jcune..wi a d'autre.s dtatract•ons. et le Mwiee de la VIe Wallonne a fait ""Pr~oi.tr, s 1r i:n des côth d• la ctltbre fontaine de Ja tradluon. place du Marcht, le cràmlitlon, lequel p.- a.ln.sl à l'hatoir~ 1 Poun&nt, un croupe ··e.st t ond<- clana la C!tt de Tchanchet pour maintenir vivante la Joycw.e et ~taljflque farandole. 
Le cerc~e chora: et folklorique •Les Cràmlllnona Uégeola • effectue des VOY&it!a dan& le paya et à l'éu-an~er ~ 15 aoOt Je ITOU!>' se rend à Nice pour chanttt •t danser !ta l'ODdea Leirro,_ A\ns1 la farandole wallonn• re)Otndra les fe.randoles du Midi, Mireille et Nanuse feront boo mônage. n'en dout!lns œa. 
On ne peut qu'encourager de tels cercles qui c!\Saycnt de conaerver le.s bonnea habitude. d'autrefola. Il en eat tant qu; ont d.ll!)Ull que l'on n'06e pe.s lea compter! 

E CH ELLES ESCABEA 0 X. tous mode!ea. 
S.A. Usintt LIGOT. COULEURS 1310 à 1314 chaUSM* de Wane. Aud• r(hem. Tfl. 33 out 

15 août en Outremeuss 
li c.st bien peu de !&milles wallonn•s qui n'ont pe• une Marle à !fter C"est un oom populalr& surtout au J>a)'I de L;"te où les « Mt\l't'ye • aont !~Ion Et C'est pourquoi la fête du 15 aoOl eu célêbrte. en outremeuse pu ex.mple, •"ec un klat wut parucuUer. Mal$. &\1mt de • busklntcr 1 ka Marle d'ici ba.s. on f&lt aux c Potalea 1, t cea •bar· mar.:.a ex-ve:o quJ con\l.nnent clea ~adones. les tradluonnellt.s offrandes de fleurs et de cierges Elles sont nombreuaes C"-' madone& du pays wallon. Ellea portent parro'• ~' noma crnc:tewc comme • Notre Dame de Noblehaye 1, plltoresqul'a c<>mme • Notre 09me l'Ar&!Je <N. D. l'aurai· je1> 1, qUl prtte à de curl<USQ contuslon.s Poél:e. p1étc folklore! 11 

ED R.êpubUque de DJudla. la tête d,.s Pot&Jea re•êt une lmportanoe extraordinaire. concerta ambulanta. corVge.s, Illuminations. pavolstmenta. Chaqu• ru• rivalise d'on11· nallt~ eri orpnlsant tout cela. On \'Olt même <ln familles, où la blague a touJow-s ~tt consld<'r~e comme un• 111.!Utu!lon l~gole. transformer leur 10<:1& en musée humortsU· que Cette anole. t!v1demmrnt. c'e11t le • Crochet artatlque •. cette scie à la mode, qui triomphera dana plu• d'Un coin d'Outremeu...- Mats la population enfantine restera fldtle à St-Màcraw. qui s1irnt!te • Mattoume 1 S'agit-Il de St·Mac&lre OU de St-Marcou!. ln\"OQU"S contre la SCro1'1!e? L'haglowraphle rotklorlquo n'est point prtclse à ce sU)ct. 

KNOCIŒ-ZOUTE ·Hôtel Cosmopolite M. avenue Llppena - Lunch 25 Fr. - ~na1on prtz mod. 

Parfum dea parfuma 
Tou.loura est.-11 que le )OW' d& la St.-Màcraw, c'est-à-dire Je 15 aoQt, les enfanta portent un lo&ae sur UM Clvtêre de fortune. Tel un roi n~. MA.craw a le 'IÙ&ge barboulll6 de aule K tient un bf.ton fleurant la crosse PNJtorale. Alentour. la marmaille belance des encenao!rs Calta d'Wl pot d• fleurs dans lequel on bnlle cleS chlffona, Oh, parfum des parfums! 
Le chant de la proc=lon est le suivant : 

c Vive St-Mlcrawl 
Gn>!>e tt~ dl bwts; 
Ucl qut n·a nole u...., 
n'a ntn mtaàht di dj'vet. • Lei mi.ttea. elles. IC!llt mo1n1 orlllU>AJea. m&la plua Intel· 

BELLE AURORE 1· Pl•œ ciea Martyn Mcnua à 15-20-30 fr. 

lisent.es Elles Ol'iarusent de peUta repooo;ra !leu.ria g collecterit • po l'àtc dè 11vtl. pour l'aui.el du aocler) autre. ment d" pour l'acl}at de bonbons, Le sens pratique ne perd Jamais - drot!a. m6me au serv:ce du folltlore. D·&111c:in 1' • At.t de pl 1 sert &USlll aux vrandea l)eJ'o sonnes qui en profitent pour Caire des achat& de peket. Et eri avant pour ln rasades et la cla$Sque pl'OD'lena<M en voiture! 11 

Pour un cadtBU qui platt GODELAINE Pour des chocolata exq1.11 
Bruxelle- 51. rue Royale. AJ.1v.,rs. 31, rue dea Tanneura 

Lu préoccupations de M. Edouard Daladier 
AU CO il"S du récwt V• . ge qu11 il en A\".g?JOn afec le Prt161dent de la Republiqu•. à l'occasion de la féte d .. vina, :M. Daladier 5"mb!alt pl'OOccupt. C eat qu'il nnau d'ap. prendre ·''.s ••••nements de Mandchourie. La c Tribune de& NatloDS • rapporte qu'à '•ur aujet. le Pré•tdent du Omaeil decbra à un de aes tami.:iers . c Q.and ça a·arranae d'un cOt.t, vol!à que ça craque de l'autre ! • 
A Oran&e. "" clrcon.scrlp:Jon é'.ect0rale, comme un po.1-t1callleur d'.l cn'.1 s !nqwetalt du Front popuJalre. M. Edou ... ...i Daladier répondit wn •êcheroent t cet lmporiun : c Pulasoona-nous n·avo.r à noua occuper que de ce front.-:à 1 ... 1 Signe des terni"> 1 

t:'CPJNETTE Centrale. Laiterie. HOtet CENTRAL I:.:> Menu • 15 tr - Pens. dep. U fr . Chambres confortable->. CUlsme aotanee. T~l. Rhode 62.01.45 Sptc!allt~ d'ANGUIJ...LES AU VERT- Salle pour banqueta. 

Au fameux théâtre d'Orange 
A chaque s~rle de reprM<>ntationa données au fameux. th•-i•re an~tqce d'O:-anae cet cela a..:" d·a .. .n~~enel, e'e.•· ia pagail:e la plus compiete. Au at1n de ta petite cite proven~ale qui a'enorgurtlht d'avoir donne le jour au Tacl· turne. le nombre del hO:els eal no:olrement tnauJrw.nt. A moins <le coucher :\ la belle étoile. les apectnteura 50n.~ obllgl-s de passtr :a nu!: t Av!g'll(Jn, d'oQ du au:.>a :es u·anaportent i Oranee. Le& demitrrs repré.stntattona, à cauae de la prtoence de Al A!bert Leb:'Wl Edouard Daladier e~ autl'C'S erœ.ses légumes. avalent littt!ra!emem embou~l lê la ville. Au point que M Jacquu RoucM, directeur de !'Opera, d~ptrall d'assurer la nwttt de ses pe:is!onn.\J. re1 Ce n'"-'t qu'au tout dem1rr mom«nt qu'on par\'lnt t lea logrr chez l'habitant 

SI l'on a.mz• S<!~=men1 Il Ol'i•nlSc.'r d'une man.ero :'tJIUllere, les « a.&J.90na d'Orange•. l! Importera de prend'• dea m ... urea pour assurer un mtalmum de confort aux am&teurs de ces apecr.acles. d'aID&urs tort rfUM!a et qUl se dêrou!ent dans un caW. ap~ ~dld• 

BE~JAJIDI COUPRŒ s .. Porù'alts - s .. ' 11Dlalara - s .. Eita.m-23. avenue Louise. Bruxelle.s tPorte Loulael.- Tél ll.IS.29 

La loterie nationale française 

semble légèrement en baiue ..• 
n est am--nt de rell"' l'ex~ <les m• LCs q.i pn~• le dtpôt du projet. de 101 tnsutuant la loterie nationale fran(aioe On petit chet-<lœnre. cet expoae. et q'11 Ill::.. trcnut t ravir une anthologie du ~ur1t.aruame -· phynancter. En tennes vigoureux. qu•envl~ratent 00& plus tm1n•nta 'trtuol&~ li a'êltve pnur les condamner, contre lea gaina taclles. qui ne eont dllS q:1'aux caprlceo du dieu Ha· u:d. ne d<>ivent r.en à la loi aac:te (SlC) du tranU ci détournent de l'ObStn'ance « morau..atrtce 1 d1oclle. Cepcn.. 
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dant. par un• U9U h•b!le tT&l>Sltlan, l'expoaè en quesuon 
concMe au malheur des r.empo. Pull. sans a'°lr l'air d y 
toucher, U annonce que, sur chaque U'llllChe de cent mU· 
llona, l'E1.&t pttlt>vera une coupe de 40 p c., soit quaran:. 
mllllona. Pu bien loin de la molt.:e : une palll• 1 Que dl· 
n tt-on d'Un financier ou d'un 116urler qui prélèverait une 
telle ccmmllllton ou pttlt>venlt un tel lnt.eret ? 

Mala att~ndo111 la 111u.e ... 

GLOBE Menua • 12 50, 15 et 20 frane4 UCCLE 
G21. AVENUE BRUGM.ANN, 821 

Ainai ae présente la suite 

LN pr9D.len blllela • cai1 rranca (de$ tranca pu encore 
a u.161 dM!uei qu'lla Ir oont à pré.wnt>. le5 pttmJ~tta tr&ll· 
che& de cet•.e lO'~r!e natlOO&k, furent enieves cl'emlllte. 
Quelle publlclt.e n·orp.n1aa1t-0n paa auto11r 4.ea 11agnanta 
q·Jt 1e r.;oun.oent tlrlllquement nant:.s de Clllq mlll1ona 110lt 
600.000 t ranca d'avant-ifutrre - une .....,,. )Olle pe!lt.e tor· 
tune, ~ tout Il Mala, vu le nombre consldtrable des 
aolleteura de bllltt.1, on anlt moms dt ebancea de dtcro
cher le rrea lot qu ·on n'encourait de n.squea de rectwlr 
une ohemtnte aur la tete ou d"etrt êcrue par un vthlcule 
motortlll ou non. ~n ee promenant à travera Parts. 

L. PENNINO & Fils i.7~~~:~= GANTS 
Lora du escroc.a exploitèrent la situation 

c. IOtlt " o · "-• Clf.munl.. les c peutes l>OU1- • qut 
-.ilJent Ml ' di.u Haaard et s'abanoonnent aux ll~etua· 
tlom de la roue de la Fortune. Lors, po:.ir mieux les entrai· 
ner clana le Jeu. des lllUIDClera qut, trop oouTent, ae trou· 
n.Jtnt 6t.re êea financiers marrons. ont drfW les pi.ria 

entlëtta en dlxim>• Mats. lor&Que le DUD>tro sortait, et 
que le porteur d'un de cea d1xlèml'S ae pttsentalent au SUI· 
ch<t, U Il<' trouvlllt trop 10Uvem. que le c phyna.nc1er • avait 
lev6 ~ pied aana atlendre !heure du partage. 

D'où la -.a• mrt1ure pr~ par le gou•·ememtnt d'auto
riser C<'rtalnt~ œuvrea d'utllltê et de solldarltê, tcllca les 
c OueulN """"~ •· les c Aveugles de Guerre t, etc., à 
6metlre dN dlxl~mN au prix de onz.e franc:$. ce tronc. l\ll" 
~mtalre leur tenant lieu de rêmunèratlon. 

Mata. aux demltrt tinaea. beaucoup de ces dlxl~mts ne 
a-ouvtrent pu llCMteurs et furmt ret.oumt<s à l'Etat qui 
d~ ~ rembourser. Or, le remboursement est une des 
• rauœa que coQte Je mol.na l'E'.a1.. .. 

BA :"fQOE DE BRUXELLES 
60cltll anon;me 

Comptes à TU• et à terme aux conditions 
les pl111 avantageuses 

Oarde de Titres 
Ordrea de Boune 

Sl~tea et auccuraalea dans tout le paya. 

Quand l'Etat gagne 

Ce lu1 1• ..... lort de l'av1.11t-<ltmler t!r.1.Ce Bien que 
dl- en dudem..., le bW°' P&n&nt du l?'Cl8 lot de ctnq 
mlll1ons rmta aœ acqukeur Lors, l'Etat en d<'vtnt le 
héMflcla.ltt. Tant pis. tvldemmmt, pour oeux q"1 avalm\ 
1alaat ls tt1ne leur ~ 80\IS le ner.. Malb. dana ttb CU. °' pour redooner ~ur • une tnst!:u'..ion qul ..,,..b!e en 
- de a·ancttr Clana let mœun françaJae&. l'Etat n'8C1· 
ralt--U PM d'Une manlttc hab~ .., rmaoçant • ce bén6flœ 
en f&Teur de 1" crfa'IOll d'un enjeu nO\JVeau? C'M ce 
QUA> •untt.ne un crouPe d'habit~ de ls loterte. Al)tts 
tout. pourq""1 pa.o? E~ n'est-œ pas une kUe cœnme une 
autre? 

par t•lérramme : c NORMANDY 111 PARIS" r•seIVa al! 

1moo~li1mmlEn11 
7, rue de l'Echelle, PARIS 1v. de l'Opér• 
Chambrtt 1 P•"·' uns bain dep. 45 fr.; avec bain d ... 60 
Chambres 2 pers, uns bain depuis 65 fr.; avec bai n dep, 100 

L'Etat et le saint-frusquin de cette asaaaainée 

Comme dans la plupart des '111&!.:1~ un 6"'2nent ooml. 
que tnt.,meo; dans ls fin de œtte vteWe cou~. Ana& 
la.Ile Sornin. troUTee -1nl!e dAns son pauvre appar'..,. 
ment parisien. rue dea Qua~t"e"-Vents. dans le quar:ln de 
l'Odéon et du c Mercure de l"rance •· 

Elle pe.\Oalt pour aw.sl hon<r.&ble que ~use. Elle 
ne vh'll.1:, dlsalt-<m. que de menus tral'lluic et de non motn.s 
menus eecours que lut apportait une pBt.ro:me cbu qui 
elle a.nit tnval:.lé durant de longs lUS'..res. Une médaille 
du mértte prolesstonnel ornait lts mura de llO!l humble 
l<>t1ement et elle bénéficiait des allocat.lons de chômage. 

Or, en perquisitionnant, ~ Inspecteurs de I« police 
Judlclalre ont déc.ouvert. dans un oit'<! de la Clû.sll'lere, un 
petit i:ru>eot de 50,000 !ranc.s composé de bona de la défense 
nationale et do billets de banque. 

AUS5lt0t <0 bea.utés dt la buren~rat!e!l a t'I<' nlertê le 
fonclS de chômage qUI tcra opposition irur l"llértte.«e de 
"!me Ana&tasie SorllUl qui. Sl elle n.valt rescapr aurait éW 
poursuMe pour fraude devant les trlbtma.ux. Ah' œs pau
\'RS petites vieilles don~ les ombres étalent ch~ à B1u· 
delalre et qUI ont 1 air de n'1 point toucher ... 

il.a m>.nusttib non lnkr6s ne sonl pas rendus.) 

Les congés payés et les stations thermales 

en France 

Lœ c ooniiés payés • déferlent en ce moment en vagues 
tnormea. pittoresques et endlabl 't• 111• le littoral normand 
et. m~me aur la C6te d'Azur. Ce ;;nnt su, tNu-:, cela va. sans 
dire, lei> plages les plus proches d~ Pur!s qui connaissent 
h plus (l"llllde ferveur populaire. En n!acuon contre ceae 
Il- qu'Us tiennent pour .in peu vulgaire. les prl\'Ué;;tes 
de oe t-.oode se sont relugl'& 0"'18 1"5 6tntion.s thermales 
qui n'ont Jamals connu une telle n!rl1.rncc Un patterre 
de maanats de la phynanoe, de l'lndustn~. <lu commerec, 
de maharadjas hlnèous et d ~t<S."CS t.Xollquts ploa ou mo ns 
d~mmi!oos rempllt en ce mom~nt !Man où vltnt de t-e tirer 
la bultltme =nche de la Lo~e11c nationale. SC>\:! la 1>'""
aldence du mtn:.stre des llnanom. M. Marchand""u. Ah œ 
que. depul& la guerre, la VOC\le des vt:!ég!a'ura a irub1 do 
nuetuatlon&t ... 

•. , VE..'\TC dans toai..s 1 .. llO:'\,I:~ CllL\lt:il:RIES 
tD!re aatres : 

wn OltDIIS7Rtt 
2'>. Ill.. 4 Isr:J.n.. ara.uDM 
tO:dD. ~!U.Me de Waw:e• 
CllDll&ERl.S A!IC'Cll.A.IBS 
f1. place da> Mla AD'Ttn.. 
CHD&lSERIE C.UL'IOT 
3t ru• Oamot. Ann1 
t'KE:)ll.5mJ:& D' !\VROT 
2. Pl&c• R4t Alllcr\ Ut&• 
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Epilogue de la journée 
Léon Souguenet à Esneux ... 

Un dernlu devo!r a1mpose l nous. apn.s le bel et tou
chant hommsce rftldu, l Eaneu~. à la m~lre de notre 
cher Uon Sou;uene-t, celui .i., remtrcier nœ CIOnfretts de 
la presae qw ont bien voulu a'M.&Ocler l cet bommace en 
annonçant b cérbnonlc et en la relatant da.ru leurs c» 
Jonna ~ comptoa renru, tous tcrita avec émotion et 
avec un aoln qui lhnolcne de leur réelle sincérité, nous ont 
toucbM partlcuU~rement, 

De tout cœur, nous remorclona nœ con!r+ru de La Notion 
B elge, Le Soir, La Gazttte. L'lndtpendance BeJ9e, L'Etolle 
Bei9e, Le PtuJ>le, Le XXe Sltcle, Le Pa111 Riel, La C1U 
Nouvelle, L'Et-cntall, La Meuu, Le Journal de Llêge, La 
G<laette <k Lltge, La Wallonie, Le National Litgeoû, Le 
!Journal d• Stratng, Lo Mttropole, Lt Alatln, La Flandre 
Lll>trale, Le Oazrtte de Charleroi, La PrOtllnce de Namur, 
La Province de Mon1, L'A venir du Toumoùu, Le Journal 
de Brugu, Lu Nout•elle1 de Ha.sselt. L'Echo de la Bourie, 
L 'ln/onnateur, Parti-Soir ... 

Un bock avec 
MM. V an Hoorne et Pirsch r r ' 

Aina! que le portait la circulaire par laquelle le Comité 
d 'orpnl&l\Uon de la manltestaUon SouiUenet à Esneux 
avait annoncé cette cértmonte, l'exœdent du montant de 
la IOuscrlpUon 1ur les frais d'lnatallatlon du banc et d'or
eanlatlon de la Journée Soucucnet a été dl!;trlbu6e aux 
Cl'uvrea patronnéca par le retrretté cod:rrcteur de Pour
Q'1«>1 Pa11 

Cet e•cN!ent attdgnalt fr, 5 219 60. Cette i;omme a tte 
a!fec~ par le Comité Of11&nl.Sateur compoeé de MM. Benn 

Kreln, Franchommo et H-'•tton. ent,.,, lea paunes d·Esneux, 
la Llçu dtl A mu de la Forlt de SOI// nu, la L\cUe de la 
Liberté <aous la prhldence du bourgmestre d'EnchJen. 
M. Dclanno71, le P,.,,•·entorlum Mane-cbn.tine de C!ems
terte. le S)'tldleat d1n111attve d'Eaneux l'Œuvre royale du 
Gra ad Air ~r lt1 Pttltl et la Caisse des Paunes de 
Pour~ Pa11 

A toua les 10lt9Cr!oteura un dernier et cor<llal merçi 

BOIS DES REVES 
OTTIGNIES 

Respectivement directeurs 

du • Carillon 1 et de 1 Panne-Plage e 

journaux françaia du littoral 

••••••••••••••••• 
VOLTAIRE ET JEAN JACQUES ... 

n '1 a quelq~e chOO(' de <.aWllant dana le propoe que 
m'a tenu M. Van Hoorne, directeur du C'<Zrfl~ d'~e. 
quelque chose de u~nt et de touchant ... 

Mala avant que Je n·--~ ae 'fOlla le r11re compreMre, 
ll taut que Je vv.a dl.le qw ert M. Van Hoorne. M. Van 
Hoorne est un bomme d altiwea. Naitre d'une lmp:tmttle 
prospe,.,,. M. Van H•>0rne n'a jl.ma1a con&ldfti le CarlUo" 
dont U fut Jadls le directeur de pubUci~. <iue comme UM 
annexe plus ou mO!na onere~ de 1imprlmme QU'U !&elle 
à ta.Ire prœ~rer. Brer, M Van Hoorne n·eat n1 un ~. 
nJ un Maurras. ni un Alam : c'eat un homme pratique, qui 
voit les chOICS IOU$ l'•n~I• r1<1uctelre et non paa aou.a celuJ 
de San11$ Il n'••t d~nc pu marchand d'ldtta 1enerale1o 
Or. O)'tl ce que m • a'abOrd dlt cet nomme IYlllP•thlque 
et simple. mau &!tache a deo reall:ea comptab1e1, qui 
Calt pour Prlllc:pal m<Uer de Y<DG,.,, du papier. lmpMme 
ou oon 

r Ce n'est PftS .n llam•nd que noe ouvrtera liront Vol
taire, moruneur. ni la EncyclapedJa~. ni Jean.Jeequea 
Rou.sseau Il o -y a J>A• de latt~rature en lancue flam•ndoe 
qui <oit tmanctpamce. c'est-à-dire né1atnce des dllcipllnM 
morales dont l'Eglt!I" cathollque ~t parvenue à lm~r la 
règle non seulement au• croyants, mal.I meme à un 1rand 
nombre d'mcroi·anu; qui s'y sont eouml.s par luattude, par 
cramle. par pnhtesse • 

Cette opinion ma Do·aucoup lrap~ Je l'avoue, parc• qu11 
m'a paru qui! faut allrr très loin. en de pal.libl•a provinces 
oo l'on n'a pu pris l'h•Mtude de ••moufler touta lea r-.. 
litts pour <'entendre ex1mmer avec cette rua- aes YeM· 
tes que !A cour:o~e et le crainte d'un rldlcule d'aWeura 
tmal!'IJl&lre noua ront trop IOU\Ont oublier 114. Van Hoorue 
l'!'eetse a<Wltôt •n ceo i.rmea : CANOTAGE · NATATION - DANCING 

;Téléphone : Ottignies 1288 
RESTAU RANT 

c Le flllmlnCant!a.onr es1 a .. nt tout un mouvement de 
comenaurnie social. n a pour effet de matnt•ntr noe ou
mers dans la llU•tlan m~rentJet11e oO lla ont •kil depuJa 
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Mendala wie pe.l:ible K ciommode \'let.Une, au cours dee 
a!kle&. Qu'on ne M la1- 112rtoo1 PM leurrer par lee pro
m•- et l•a rf'l'end!oatlona alléchantes que ciomp0rte la 
cittnocratle chrétienne dont s'accomP8i"e le plus 80Uvent 
le rlamlDiant!llme: cœ revendications, oes promesaea de 
rê!ormcs no eont que del! pslllatUs; elles la!Mmt sublllater 
!('JI cad.rea 8()Claw< et les r.ncteones servitudes; Il n·en est 
aucune qui proc:lam• tea • droits de l'homme • au lt'lll bJ.9.. 
torique du mot, ni la 111bVe!'11on des mœurs et des bl~rar· 
cble. qnl mut t. Ja eource d•s mouvements émanc1paW1. 
Vo11.t. pourquoi. de~re le flamlngant.ISme. se ~ en 
armee Je formklsb!e appatt1I t. tmmobill>er qu·osi le catb<>-

lldame. 
- voas a011'2 dOOC que le Oaa.ngant<sme est t. bue 

atr1c1emen1 conr...ioantlle ' 
- San& aucun doute, me répood aussitôt mon 111terJocu· 

teur et mlme cho:i tes flamlncants DOD formellement ca· 
tll<>Ü<iuoa, oo retrou-re preeque roU)ourS. ao11 un vague 
dtlmle eo!t au ml.nlmwn la crainte des dlsC>plln .. qu1m· 
posa 1-E,u.. et dont U leur reste des tradltlona, dee 1'114 
dei; façon& de penatr et d'agir dont rten ne les dtbaml50&&. 
Bref, ni le maW>r!altsme ni le seepUcl.sme ne sont dca el!· 
mata favorable& t. ce mouvement qUl est avant tout et 
aurtout antUlbtral et destiné à satlStalre de çœ appeuta. 

BAELS 

• Je n·eo veux pou. preuve, poursuit M'. Van Hoorne, 
que !'altitude de M. Baels. gcunmeur de la Flandre occl· 
ctmtale. ~lui-et ~ le t Jpe du ouhol.Jque prolifique et 
po ntu. u a de nombmlx enfanta qu1. d'ailleurs. Jarionn'!'1lt 
un détestable flamand et pttfermt ba!owller le françal!. 
Mais etla or l'rmptche pas ô tire un fld~le enllt'Dll do 
toot cc qw est culture tt bnKU• trança::ses. Or, cc n'en pas 
Satan. c'est l'Esllae qol oon<lUlt ce BaelS; U î<Ut arriver, 
U Te<>t fatre IOll 1.rou .•• 

- Le trou de Ba•!• .. 
_ 11 chereM l'approœnon des masses. U flatte la p!ua 

vUe dém&iofk. Il n'est ~ucune occasion, si mlnlme eou.
elle, qui ne aolt pour lut pretexte à prou"er la ferveur de ~• 
unt!mmta anurranÇAls. AlnSI, tout récemm•nt. OStendc 
1naugunnt ea Justice do paix, U exigea que l'inscription qui 
dev&1t nrurer au fronton de e«t édifice fut uniqutm•nt 
en flall\lll\d; la mun1c1paUU! d'O<tenôe, qu1 a son mot a 
dire, i)C'01JOl&lt que b dlte tnscr1puon ft:t •n latin. ce qui 
n'!ncornmodalt personne. !!Mis fit aus:>•tl>t sonmr les arru
meota trlbuchanta et dklara 'Ille ts provtnce ne m&rche
ralt PM aJ l'lmel'tptlon portait une uace. même lo;ntatne 
de la ~ et de la cl'1llu ion abDurrees. Il fallut d<>nc 
sloclidtt, ctdcr • l lllJ<lmtlon du ~tant - oon PM 
du peuple ni dts morue palltes - malS du pO\nOlr ttntral. 
lt.1,l·mhne comman~ par JJ t.rOUpe pol111calllante du Par 
lem.nt.... 

- Et qutl est, d'oprta volll, en dehors des répulsions d<>nt 
l'origme Nt peul.fi re, ciomme \'OUS l'lnd.1quoz. oonftwon
nell•, quel est le mobile profond de cette acuon bain.use 
et lenaœt 

- Matn!Pnlr une agitation dont on profite dans la me
sure où elle voua conf•re <le l'importance. Faire du brUlt, 
Fen dt bl'lll , comme dl• ait TIU'tarin. •• 

- lloloonaytt dta eomp!exes d'IDl'ertol'1te 7 
- Oui et non. rt'pllque nvement M. van lioorne. car 

not~ bien que ces tyranneaux savent et parl•ot le fran· 
ça.la. E\ oft<'l!tment. al notre prolétariat flamand COD'

-• à rtagtr cont.re eux. c'est parc., qu'il se rmd parfal· 
t.tment c:œniite que Ir plus c:lalr multat de l"'P\>!lcatlon 
de Jeur pracrammc. ce serait de ~looger b masor d:i.na 
l'IUlilln1Ulamt et QU<' l'UnlllngWsme les maint.lcndralt de.na 
la Sttrt~de. l.s <krlC""'1tl, en leur QUall:é d'nldl~uri... 
ae risenaDt. coaune de Juste. lt drmt d'&CC<!der MUla aux 
Jan;ties da crande dlffuaiOn, le français. l'an&la.& et J'alJ&. 
mand.. 

Voici de qaœ épa.ter 1 .. lec~un de • Pourquoi 
Pu!•· C'est le m•nu f. lt5 tranCJ qui nt un-1, 
outre le mena à U fra.nœ, au Globt, le fameus 
reotauranl du 5, Place 11<>1alt, totltremrnt rtne>
ve ainsi qu'on sali. 

Homara entier mavonnalle (350 grammtsJ. 
Solt1 Co!ben ou Meunttre (%50 grammes). 
Œu/s cocotte Pertgourd1ne. 
Vol au Vent de V<>laWe R~gtnre. 
Eereviuu <LI 61er cl l'Amtrlcatne. 

A 11 C<n:iar 61 alouol 
c/wf.r Water.oie de Poukt Gantoue. 

Truite de la une Belle JI eu nitre ou 
Grenoble. 

TerTfiu tn;f/t .Vallon. 
Tomate allZ ere«llu d'01tcnde. 

, Pigeonneau en CantTole. 
Awergu de Malina 4 14 Flamande. 
Rognon de Veou Ardenna11e 
Une flT'lllacfe: ben./, "eau. fXA'C ou molL· 

ùm. 
Poulet de grain Crapaudine 12 coutertsJ 
Buffet froid 1alade de 1af.ton. 

I Quart de Poularde au ria Saul't ruprtme. 
Côte de Veau saut~• champlqnon1. 
Ma11onnalle de blanc de rola1lle. 

\ Ru de ""°u Toulousaine 

Au PâtUurte du Clldteau. 
Anana.t de. 1 llt1 au Kltscll. 

1 
Crtpe du Globa. 

choù Compotes 
Fru1tl de la Sallotl ou FTomQfJtS. 

CA\11: c;:>.'IQc:E. - BIERES ARIOIS. 
Emp!Jcemeot fl'klJI pour aol-_ ... ,.._........,. __ ....... _,,..,. 

LE c CARILLON » ET LES FLAMINGANTS 

- Le Carillon ô·0st.eode a un pa.• · Ullt'raire qui POUT 
être ctrconscrlt, local. n'en est pa~ mo!na digne d'estime ... 
vo1c1 quelque quinze ans. Horace van Offel lui c~nfera1t 
l'éclM de son talent. Quelle est aujourd'hui la •.nuatiou de 
•Otre Journal au sem de la ve.sur d'nas:iut namingamc? 

- La campagne flamingante ne nous touchP.: r,uere; nos 
lt-ctturs y sont refractair<.S. La perte de la pubUCJte llOUlr 
nale ou llOl'l démélé3 avec le K·irsaaL la désam.-cUon de 
M. Marquet enven le llttoral nous fon• plus t.'e t0n qu'une 
campagne qUl n'entamera qce bien peu, cro).-... ruo1, le bloc 
dea Flamands d'expression française. 

- E\ \'OS rapport.s a•·ec les 11:11nl11gants ? 
- On se suppone sans lendtt!SC o~ b:cn c·~ U!le 

guerre d'esc:anoooches. Témoin le tour que J 11.1 jou• à œt 
flecmcten o.anonahste l'lamand qui •'en ftalt \'Cla rne faire 
des offres. à propos d'une en&elgne luintneuse d~nt Je \"OU· 
la .. Ulustrer la laça6e de noi.re lmprlmcne et de notre Jour· 
nal Je reçou; !& brave bommc, Je me lais liOUructtre un 
~ détaillé: puis, !& devis 1<>umia, J'Y trouve à redl:'e; 
pula, aprts mo<licatloos. à redire encore Enfin. quand le 
bonhomme a sué sang et eeu, a'~t frndu d'un proict ma· 
ll'Diflque: c Ecout&, lui dJ.&.je, Je rci:rett• ' mals oomme 
l'enseigne dont vous avez bltn voulu me drtsk'r lt eroq~is 
eat UbeUte en frallçal.5, Je cralna fort que •oua ne ven!et la. 
briser la nuh men.e de aoo !natallatlon • _..lora, vo:i,; repas.. -Allons! la plaisanterie o·tst DIU morkll• 

SOURDS ENTE.:\DEZ 

~ "'soNOTONÊ 
APPA.R.EIL O:VISIBLB - ESSAlS GR \rrITS CIŒZ 

F.E. BRASSEUR, 82, r. du Midi, Bru. T. 11.11.94 
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APRES M. VAN HOO RE N, M. PIRSCH 
Et Jà..<le.wtia. Je m'en 1\1$ voll" M. PlrlCh. dire<:teur do Pannt-P/age, Wallon unplanW. en Flandre, qui dHcrid dalla 

not~e exU'tme ouest i... i:u~ture française. 
M. Plrsch, on le sait. a él<! mêlé à toute.s les luttes qui 

firent trembler la dune au t•m>• de feu De W~ll. • qui 
noua avona donne J . ·• les honneurs de notre pnm!ere 
paie. De WUI! est m•" M. P;nch ttt3 nobkment. ae plait 
l ttndre bomm&ge à celui qui fut !iOn ennemi et le ftdele 
ennemi de la France. 

- De Wull, me dlt-U. et.a.le un exceUmt mtdedn. n est mon tuberculeux. et c·= là une sort.t de mo."t au champ 
dbonneur. Cr.r c·est au sana dont LI était le dll"ccteur qu•u 
en ressentit les atteinte• 

- Le bacllle de KC)Cb n'a Jam•l.s é~é mJa en CUite par 
les • ptrltU. 1 

- De Wulf, po=lt mon Interlocuteur. ancien combattant. tmpul$1f, gAl<! par les ld~laales qui &'étalent déve
lopJ><·• au front de 1918 A 1918. n'en tt.alt paa m<•lnS un 
fan. honn~t<- homme - doublé d un homme fa1ole. En 
rét.Jl!.é, précl,,. ~f. Plrlcll. Il aervait de marionnette entre lca matna d'une bande de sombrea extren>l.st<"s. au nombre desquels u faut •:gnakor le C•ll't De Rldd<r 1 arracheur <le 
~ux Il<'.~•"- dont La Panne • eo>t <le.t>&nu.He <1epuis. Den.eu oe R1dder, •'ail:Alt <!'a•area energumenes : le pharmacien Calmyn et un nomme K!auw, au nom pn!dea
tlné. qui furent les em1nencea 11r!lea de 001 homme tlralllt, 
et dont le tond e:a11 loin d 'ttre mau•"&ls ... 

- Paz cint'r1b1U /upl PalX aux cendres de Oc Wulf 1 
- La plupart de cca birbes, conclut M. Plraeh. ont eAsaye 

d'avoir ma peau; Basile a lnlll'Ché bon train e~ dune Ca
lomnle ne m'a P8$ éparsnè. Mala tout œla "6t le pa.s.,è. A •IJOUrd'hul. la t~ndance, à La Panne, est tneoritestable
ment lénlllante: la fureur Ullol'" s'apa\ae.. Van Bellln
ahem. le bourvmestre actuel. a'eat rendU comp•e de ce 
qu avA!tnt de rtci:cule les exa~ératlon.s de IOll bn>Ubolique 
prt'di"c<sseur. Sans doute. oit ci•llement. le nationalisme 
flamAnd règn~ touJoun li la malMln communale; m•ls van Bellln11hem, anclrn taU!eur. comme De KeyM'r, m•\5 hom· 
me J>OOlUt et 1acban1 coudre, "' rend l>llDPte qu1J ne fa•t pas faite l'1CllOI et q~e. SW' la cote. la prem:ere queanon. c·œt d~ vivre. d~ vanc dr. J'etrtmger. Alors,. tl a 
adopt6 le sY>ttme du quadrlllng 1t.sme. au lieu du •Y•tème monolln(ue n 1m!Uld; cda donne ce que ttla donne. m.a\5 
œla ne frol$3e l"'!'SOllll< et ne permet pas de crt<r au mnsqulUon 1 

- Et que pensez-voua du peint de vue dea tlect.lona com-munalt>.s? ... 
- Lea catbol!ques aont dnilta; l'Union n'est gu~re me11-leure entre lts !Jbel'aux. Quant oux soclAllSl.es - tenez. 

vou.s bien - Il n'y en a que 183 aur un corps électon\l de 
l .800 tloeteura ~ na•tonau.t .. !Jam.all4a. allies de reu de 
W·J:~. obunrcnt quatre flus &\te 660 \'OlX. A cOté de ces 
Kalho/~k VlaamU'l'I Ontnd, 11 y avait des CMhol1qu .. pura et 11mples, qui curent trois Sll•ges tdllltalres: pula deux 
élua llberaux. dont l'un. P"Oh puaor ! a'tta!t rallie a oe 
Wu!! Otpul6 '• prem1tr tcht\1D. am~ au b<>t:rgmat.re défunt, a ett remplace pr.r un cat.hollque modert - sans nuanee raciste. 

• Ceci œt un autre prt'sage dt l'ap&Lscm•nt vera lequel on marche. 

• la élecuo11.1 n'appan.eront lllll.I doute pu de chan· gementt éclatants, oonclut M. Pinlcb. MAl.s, pour l'en.semble, 
•Iles nous ram~Mront à la réalité tour\aUque et bOtelltre, 
Qui txl&e a la côte. plua que part.04.lt ailleura. l'entente btlse 
et la conllali!.é envera l'étranre<", quel qu'LI soit. • 

Pula, après une pause et avec un sourire d'une flnease toute wallonne : 
- Cette entenr.., elle peut n'exl.<tr.- J>Oinl dana let par

lement.o nl da.na Ire ~lia communauz. Elle n'a ~llement 
Jamw cessé d'exlster là où l'on parle • bualneaa •. Je 1111a 
depuis lonirtem1>1 président de l'AMOc:1aUon du HOtelltn cle La Panne Or. Je su!& Wallon. nat.J.f d• Monceau lesCbarlerol Mon aecretalre, mon tr•cmer, IOllt Wallo11.1 ... 
Il n'y a Jama.IS eu, entre noua et ~ membres et &mla 
flamande, le moindre conlUt C'est que noua M'ntona IOUa 
que <!ana la Be!zique, paya de tranl\t. Il faut '!re billnsue. 
C'est &Il.al que les Belgea d'•xpr-lon françalle qui vivent 
en Flandre ne trolsoent po.s les Flamand8. Et IA-<leasut, un 
dernlcr conseil : n'abusez pu du mot c flamlnpnt •. Voua blesseriez trop de bona Flanwlds. 81 voua voules at.,,,,... 
tiser 1,. trubllonl et les • act.IVUIH •. dites· c ~. na1'ona-
1Lstea flamands •· Comme cela. tout le monde voua corn· prendra 1 

Alna1 parla M P!rach. homme net ~ clair comme un IOU d'argent. Et pourquoi le dJsg:muJ•ralS-Je? Je me aentala 
réconto~ lorsque Je me atparal de ce bon Be)Ce, reatA! capable d'OlltlmlMne. 

LA CAODAIL 

11000000000000000000000000000000000009 

Congo cocktail 
........_.. ............... . 

f.NFVI, oc: BOS s~s. 
Au CtoUJ'S de 1 , di.scw.slon du bU<lctt d• Colonie&, le mml5\re a déclar6 ; 
c li y a des réllons salubrea où Il faut développer le col<>

; iat blanc. des rélltona lnaalubrea ou Il convtont ~ reoow1r 
au c pa)..annu Indigène • et. d .. rélloas m1nmu.- O(I 
l'actlvlte doit 6tre dirtgee ven lea mines. • 

C'est du bon acna pur. L'économie d'U.D paya eet !onction 
de son ao~ de son cllmat et de son aou.-aol, c'eot un état de lait. MaJ qu'en P<~nt lea planlates du panannat DO'~ lnt6. 
rra!? 

Espérons que le nouveau ministre, différent en cela de 
aea prtdécC5$0Ul'I mettra aca ldéu en action et les a.d&i> •ra a"" réallté. preuquea. 

OU TAO AU TAC. 
Un aouverneur c~nénll ~tranger qui s'était lancé l ~ perc!'J da.ru la formule du Froot l'OpUlalre. traitait 1 .. 

Sol?'S en ~ux. d'oo fureur d5 Blanca. 
Arrivant dana une de:s principal .. atatlona de sa colonie, 

Il avait, avant toute autre v\alte, ltt tnauauru un cercle 
•ndleln• 

On y dansai:, et 1 .. n~ de l'endroit f&1talent brln
queballtt leurs appaa en fox-trottant et en oubliant la 
Bamboula anc06trale pendant quelquea mtnutea. 

Le llQUVerneut et aa fe~ Halent ~ de l'ad
m!niSU'11t<"1 16rttorl&l 

- Eh at.n l dit !'Excellence à ce dornler. m lui montnr.nt 1 .. noires dan..,._ voua n'invitez pu une de oee 
dames 1 

- J'attf'Jldaîs, rtposa l'AdmilUIU"&teur, en dHtinant la femme du aouverneur et IN danseurs couleur cirage, j'atundal.s quo MadAme me montre l'exemple. 
:IIO.-CS D'OR. 

On dit qu'une mine d'or peut ae d<'finir comme suit: 
c O'e&t un trou qui appr.rllent à un menteur. • 

Ce n'est pas l'avis du OOuvernement lrançala qui va d6-
penser Cffit mU!Jona peur mettre - mines o·or colonial .. en vall'Ur. 

Mala cela J>OUrralt talre beaucoup de troua 11·ec beauooup de menteurs 1 
KATARA NA TOMBO. 
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• • • TOUS LES INSECTES 

Pour une dépense ml· 
nime FLY-TOX vous 
assure votre tranquil· 
lité, votre santé et 
votre hv-giène. 

Mais ... 
un parfum est toujours discuté. 

Suivant l'usage auquel il est destiné, le FLY·TOX 
est vendu sous deux présentations différentes 1 

lnodor ou parfumé; le FLY-TOX lnodor est tout 
indiqué pour les endroits où l'usage d'un insectici
de est délicat et gênant, tels que : chambres d'en· 
fonts, de malades, cuisines, mag_osins d'olimentotion, 
scions de coiffure, etc ... l'efficacité du FLY-TOX 
lnodor ou parfumé est rodicole 1 il ne tache pos et 
ossoinit J'otmosphàre. 

FLY - TOXEZ 
avec du 

fL Y-TOX INODOR. 
Il tue encore mieux et ne 
laisse aucune odeur opràs 

la pulvérisation. 

%775 
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PROPOS D' EVE 
Une vie gâchée 

:Au ooca1 d'une randon14h en oui ,, 'Grau diftr~ m•ar· 
rltu '"' momenl 4 «lie pellle p1a11e ou fai;aù P'UJé !>len 
du tt/1 de ma Jn;.-ent. tt '1"" te n'ai;all plia r"'1U depuis. 
Lament donc mu compa1711ons Poflr.ndtTe lttu r:znr""'1,1t 
de•cendll ,.,.:e, IUr le ma1t Je m'tlau alltndw. a deJ 
cllangtmail1, a dei dtctpt•ons : qua»d Il l'al/•t ~ .souve
nir!. tout cluz.ngem11n: ot une déceptwn. Mati nen n'avait 
changé. Lu plal1mea de la promenade rtpandar~t tou
jours leur oml>r~ lruère et dentelée "'' le• lxlnc1 de '()'la-re 
où le• malt-loi• r1 tra11<s et les vieiUe~ im coi/le t'lnlnerù 
attendre "" pau la fin d'une t~ sana lnctdenll. Les mime• 
œillets géaJ114 fln;rll•aient l'Hltel dt• Poott1, la mtme 
odeur de taJe sortait du port, m't1Ü1'Ta11t du mtme CCll/w 
de'1T d'a~tUrM, el dal!I lei bou!Jquei, lei mtmn Vilagn 
- le Jfh llU'Ctdant au ptre, ta fille a ta mtrt - etaw.t 
f1"'."Chi• t!arltre b ml:mu compto:r1. 

Un pardl sommdl tient du prodige d pourtant Il l'apll
que De toute etu11IU, cette station l>aln<'alrt esl J>tllJll« 
dt pro11lnc111u.r. De• nobliau.% sans tclat mati de l>Onne ...,.,_ 
che, l'ont fondle d ont donnt le ton 4 la l>Ourgeolsle qui, 
depuis la peupla, F.t qud Ion I Rien de plu1 •n11ourdl, de 
plus compcus<'. d• plus en dehors de la mOdc ,i de• pltù$ir• 
modl!Ntc.t. Sc rt!lourr est commun: aussi l't'1111ut 11 r~on.e. M 
pro/ond et d'unt ttl~ densité qu'il a mt""' dtcouragé lu 
.cout•. la campcun et le• c L'(}flflé• ,..;ü • qu·avaù!nl 
attiré• Id 11we dotl«ur, 11u Jpltwdeur Uicorr.parable1. J'étais 
.. pro/011dtmcnl p!an(ltc dau ce bain • d'aatrtfol.a • que 
fe:n avau oubUé r1v.ure e: le pold.1 de• annta ... quand fe 
ns a<!OOUC!lu rar la roule une errange .nurouerte : "" 
homme d'une ma 11Ttur ascet :que, l!étu d'un 1hort de toile 
passec 1Urmo11t~ d'une en>tce de JIO.r.douroh, le che/ col!/e 
d'un bl:arrc r/l.:lptau d'enfant en toile blanche, le• pieds 
chaum!s d'e.padrllk• tculées et !'abritant 1ou1 une 01n
brelle ,,..,te. Ct'I arcoutrement grot .. que n'enkvalt cepen· 
dont pas a l'ttrc qu.i le portait un certain air k noblene 
et de dignité qui m'ttaU /amllier. 8ru1qutment, te le re
connu•: c Daniel/ •. m'b:riai1e. Il leva lu 11tu.t. 11•'aper
çut; u11e upke de sounre i:as•a sur 10 /l(JVTe émadk, el 
Il rinl rcrs mol. lu de".a 71taim le1Jduu ... 
Dan~l 1 Un tleur rompagnon d'tt/o.nce.. Noiu 111n01u éU 

trtr Intima, et nos /amtlle1 ilaient all"u. Pul1, lei htuardJ 
d'une carrftre diplomatique qUi S'était dt'rotl.lée aur qll4tre 
coins du m011de, le• lieue• qu; "°"' aratent 1cparé1, nOJ 
chemin• dlccr11tn11, ot'<llent fait que 11au1 ne nous élfonl 
plu• r'11rontru J'aL'lllS eu pourtant de tel nour•llt1: on 
111e di.'>att qu·a~fltrt 7n1a sa retraite, aprtJ un IOt mariage 
- une étrnnp~c trvr> ;eune, un """ ausp•cte, qui atall 
trouL'é le m011en de te fa1rt tpoustr - Il tta1t det'tnu W. 
zarre, un p~ piqué, prenalil plai.rtr 4 l<"amlaUscr lti ha· 
bituh de œ petit pa111 ~lu!licfen lettr~. de l/O(jls raf/1rib, a !'n:lmut, racontait-on. a plaflfr, trouranl comme uu 
âpre Joie 4 1'abll.lr, a ,..,,.,,,. "' ne PIU't•-

Trop de IOll n:!ri comma.,., tr"J) dt goôtr tt111blablu, 
troP d'am tlt fratenu:Ue no-.u uni.<Ja:•nt pour ~ r.au1 ne 
rotrour.:lons par, en P"U Jf'lnrta11t1. l'antuon, 1an1 qu'au.. 
cune fau•.c nOI<' vint troubler notre lxnwdaoe amlcol. 

Aprt$ le.s qvdqv;-3 mots QU! nou1 mirent au courant du 
jaits prlncipaur d~ nntre erl.•lclct : 

- La mmlque 1 Abandonnü ... J'tlala trop 11teuz pour 
•~u devenir un virtuose. Et p111I, a quoi bon 1 

- Et ta lecture 1 
Un IOW"ll'c un peu mal>Cleu.r klatra u 1 11eur : 
- Oil f f• lu, ctrtmneme"' .. c Le maniul du parfa;t 

1al'd<1ltu •, c Le par/iut pkhnr 4 la lllTIU! •, c Comment 
•oitria lei tapins •· Je 111'hlltndi, °" l'tnal1Tltt a tOl<t âge ... 

11 Il 111t un petit 111tnœ. Pa4I fe dema"4al ~ • 
- llall en/111, Daniel, llOl<Tquol 1 • 
- PourqMOt 1 ... Vau1 allez comprendre. VOUI •a11ez peut-

ttrc le manage que j'ai /ait 1 Ou~ ma /emme n'est lllU J1f'f. 
ientable... m44 Il 11 a pire : tilt tat mkhante vulgaire 
ent>1tu1c ... f'al g4ché ma vte, volld 111or11... Al~s. 1• m~ 
sull dit qu'en venant Ici, fe retTOUt'CTal1, non pai I.e bo,.,. 
heur, mu ta palz, une erlltence moctesl,, maü digne : fe 
"' .ull lllU r1Che, 1IOUI le .a~z • J'ai l!lte decltantt · ta 
bll1u, 1·1n1111cret1on. ta malveaiar.c.., la Cllrlosrtt des o~ru 
en a~tlOIU ltulemtllt une •dte. ma patil'Te amie 1 J'aÏ 
roltlu Vln'e '"' peu li l'écart der lt0711mèl, d'•r:e rie 11mple tt 
nalvtllc, Ull tel dùtT de retraite, erovez-~ qu'on riut 
acceyU1 Je ne me méJau Jiii-' au.z gn, a. ma tlGl!e, f• ,,,_ 
contenlall de cultiver en pair mon fard111 : donc fafJOLI 
q!"tqw chou 4 caclter. SI tlOIU rertfez Ici, queù ragot1 
n tnùndrle~ lllU ? Lei tllcei lu plus honleur, let frt
quentatlon1 lei plus douteu.!01, on me le• a attributs. Alor•, 
pourquoi me otner ? Tl 11 a, fe t'OIU asn1r., un plaisir amu 
4 choqua- lt1 lmbtcllu, â d.trouter le1 c1mao1té1. on me 
montr1 au doigt, on dll: c Voila le loufoqu 1 • n l'on ch,._ 
cltote ... Et mol, fe 111 / SI ""',.. "''*• comme 1e rfJ J 11 tUt 
un J'llUtTe petit rire sec tt grelottant, el s. tut. Le tem111 
panait, U me /allait PGThr. 1an1 que ft 1n•1Je trouur "" 
mot de rkon/Ort °" d"~ement. 

- Allon1, au rerorr, dis-Je en me lerant. car ,,,,.,, nora 
reverront.., 

- Non, dit-IL Je "°"3 en al tr.,P dll aufourd'ltlJI ... 
El san1 un mot d'adieu, maigre, haut perché comme un 

héron Uplumt, Il 1t retourno, reprit 1a route. et 1e via 
dkllnu, dans la pourpre du couchant, un des /antômes de 
ma ltune• ..... tragique, coca.ru. ridicule ... 

EVE. 

T 1 s sus DE 
11NOS CHIFFONS 
Vive le corset 

Que l'eat.MUque change, que le corps féminin .se uan.,. 
tonne .selon la mOde, c'est là une vcl1té première diane 
de ce bon Monsieur de la Pall..se. Tout. de mfme. et bien 
que noua 1 euaiona été prépar~ pu l<s mod<a de ces detuc 
del'Ultnll ~ tee costumes m•latcura des plages DoU3 
ont causé cet été un certain é:onnemenL E:st-U jlC)l!Blble 
que lei ailhooetta ~-~ ~•es que l10l!S etions 
aoooutumt! de conienpler a!ent pu al raptdement prendre 
C"6 court>es. c.. rondeurs b&.l'lllCllÜ<\I llOUr nnployer un 
style cWmod~ qut ~Viendra à la mode en mbe tempa 
que ce qu11 dl!cl1Lf 
la femm .. d'auJourd'hlll évoquent btaucoup p!ua les 

dessina de Mars que les pelnturea de Van Dongen. Files 
ont de la poitrine et de quoi s·asaoo1r, ce qui ne les em· 
pêche PM de rester sveltes et d'&\'Olr dans une certaine - Et la m11<1q~. l>antel 1 

l i Iei·a 1111 tpuui.. : l msure. l'air fPOl't.1t. Evidemment, U 1 en a quelque&-un .. 

( 
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Namur.ta 

qui ne ae oontcnlent !»' d'etre pote!~ et qui aprta avoir 
~u plak• comme des planches se lalS&ent aller t. trop 
enç&laaer, C'est 51 acréable de n'avoir plus t. aulvre de 
rtgtme. de mancer ce que l'on veut et la gourmandlae e5t 
un pé<:M al agrtablel 

M&la le fait nouveau, ce o'egt pas tant que le5 femme5 
00.ent ,,...es, c'eet qu'elles ont à nouveau une taille. et 
une taille fine. Oo •OU& perlera blentbt comme autrefolS 
c1e bœulh dœlt la taille Uendn.lt entre les d1X dolsta! 
Noua n·en tomrnet pe.t encore au • hUlt • de nœ mtm. 
mals cela vl~ra : le. ooraellèru 1 travaillent. Clr Il la 
a.lhouctte esi en p&rûe une affaire de cultuz. physique. 
c·eai avant l<l<lt une affaire de corset! 

Or, oelul-cl Hl complttenent ~habUi~. n ~ lui manque 
plua po-Jr l\'Olr tout t. rait drOI~ de c.J~ que d·en•ahlr t. 
nouveau lea earlcaturu des joUmaux l~n. Mals Meaaltura 
I• .. carlcatw1ste• ne aont !»' toujours t1ft t. la pase. en 
mall~re de totlett(! ftmJntne LOUI au molnl 1 

L'El<poeltlon Unlven<•lle de 1937 noua a m~me latssé 
f'!'lt.revolr qu'on pourrait bien revenir aux coracta tbourlf· 
fanta en aAtln de couleur et brodés d'ornements dlvera. 
chers a l'tpnqtJe 1890. On dira bientôt d'une femme qu'elle 
est rafflnte dAM sa toilette si elle porte un ooraet bleu 
nwt brodé de toiles d'aralsnéea ou de aatln blanc aemt 
d 'abelllea d'orl Ne dll.t's pu que c'est lmpooalble : oous les 
a von& vua de n06 propre5 yeux 1 

Mm• de la Bruyère Saint-Jean 
Pn>fe>-"'ur astr01o1Ue-sraPhOI01r11• 

ConSultat.un de 9 t. 20 h. 118. Gal du Ccmmerce 1 f'Mlaie 
H1roclll Brux Ttl 17.79.118. FSltea Uli;er \'Ot.re ooro.cope. 
Etud• P.nonnclle éerlie à 1a maln. ·rn11.e ausa1 par _.-up 

Une nouvelle jeunesse 

n a'eat fait cea deml~rea années une campe.cne en faveur 
de la culture phy$lque et de la vie au rrand air qw t.at. 
ùl'l ne peut plus loutble, Cela nous vaut d'lnnombrabltt 
article& dlN tous lta Joumawc et des consella à n·en plus 
finir, 

On voua d•t : • Sautez. courez Jouei, rroevenez enfanta a 
c·eat certalnemtnt excellent au pomt de vue phy11que et 
mfme au point de vue moral. Au poun de vue eslhttlquc. 
c'est une aul rr af!a;re 

Cette campqne a pont ses tru1ts. Nous pou\'ona noua en 
aptrte\"Olr en ttprdant n'lmporte quelle piaf• S Il eal 
charmant de •olr <le ~es femmes et de beaux prçona 
Joutr t& la balle. au chat perché, ou à aaute-mouion, ac 
faire clea niches de eofili\en et se rouler dans le aable. 
quand Il s agit de tenunta d'un certam Ase ou dt quadra· 
1<nalra nntrlpo;rnu t'<$t molns drôle. • Rf<lovtlllr en· 
lant • c Mt tlt$ b.eo, maa Jw;qu'à quel Ace l>f'Ul-On rede
venir entant aana ttre nd1cule? 

A notre humble 1\1". c'mt une qutlltlon de peuonoec. 
D y a dt'S 1n111 qui peuvent tout se permettre. Beaucoup 
d'autres ont ~ de1·01r de se cantonner dans une prudente 
mene. un homme de cinquante ou mtme de ao1xante 
an'- bien b&tl. paa trop Kl'8S el très entrainé, peut •na 
ridicule ae mélrr au• Jeu• des Jeunes 11er1i de vlnrt an.<. 

Pour lee lemmes la que.1tlon est plua dtllcate. Il eet 
certain qu .. llN •lellllfYnt plus 'flte que les hommes. Mali 
Il ut certain auaal qu·uec l'habitude des aporta ell• peu· 
nnt OOOl(>fVtr de loncue5 &nnées une allhouette Jeune. 

LA question du cœtum~ eat lcl pr'.motdl&:e. DM qu'uM 
femme a attdn~ un c .. "-. -=' ... te o.... Ql ·eu~ t; 'llt. un certain 

aooLANo r:R 1a Rossrrr c LETIENS 
PATlSSltRlE LJ:.l...oJ 

T 1 s sus DE LUXE 
«NOS CHIFFONS•1 

COUP'ES SOLDEES 
38, RUE GRETRY 

tee. oe qU1 renent au méne, eue doit abandonner Ica oo.
tumea trop rl<!Ult&, renoocer au short.. au bain de eoleU. 
aux malllot.& de balna trop dtcollctœ Elle doit m~me se 
montrer le mol.ru! poealble en maillot. Il est racue de qu!tter 
aon pelcn<>lr jtlste au moment d'entrer dan4 l'eau et de 
le remettre dèa la sortie Par exemple. 11 elle eet ~ 
mince, le p&ntalon e&I. 11Mal J>')Ur elle. n permet aussi 
bl•n que le short ou le ma.lllo:. tous lu exercleft pllyglquee 
"' U n·est Jama!s tneonvenant.. En ou•re. et c·~~ là un 
point tzèg UI1portaDt. on peut parfaitement porter une ee!n
tUtt 30us un pan~Lon: 

RAnUETTES et RECORDAGES 1t. VAN NEClt 
37, Grand Sablon 

L' Aatronomie et la mode 

ChaQue é~ oous offre un emJl~me diflfrent, ou m&ne 
plugleurs. Cette annte, Ira ~toiles aont à I& mode. VoU5 
aurei pour la plage dea cous.•ms multicolores en fonno 
d'ttol\e. Votre petgoo1r de bain en oera seme Lu bOutoM 
de vos robes. de voe sbor!JI. de v<11 blouses, aeront en forme 
d'etolles. Vous piquerez des étoile. d~ns vos cheveux, vous 
en porterez en boucl•$ d'oreilles, brd, \Ous en mettrez pe.r. 
tout jusqu'au Jour où vous en se= subll<'ment d~goùtee. 

En attendant, prof.ta de tette modo charmante pour 
'"""' faire ou vowi faire !a;re un sac de plaie à la demlère 
mode n doit ~tre t.rt.1 gnind, et br~ d'é:Ollœ multlco!o!'es. 
Mata si •·ous vowez fa:re qurlqce chose d<> nalment origi
nal, au lieu de ~er vœ étoiles r~l treme:it ou au ha· 
aard. reprodulM2 dooc quelques CQMC!:atlons. ou m~me 
- pourquot paS? - un frailllcnt de la carte du c!rt Ce 
oera btaueoup plus amusant que d~ ttolles brodées au 
pttlt bonheur. et vous acquerrt7. ainsi une ,·aiue temture 
d'aatronomie qUl \'OUS rehaussera aux yeux de voo con· 
nawances. 

VOLETS JALOUSIES STORES HINDOUS 

REPARATIONS 
VAN KUYNEOHEM ET FILS 

1~1 rue JOW'dnn - TtL: 37.28 35 

L'humour en vacances 
lt. Mme R. C. 

Conoa!sre2·VOIJ$ BJrt>Ot-Rlv!Cre 
5'lr la Meu.se. prta de Lust.n? 
Ja.oqu'au soir. depuis le matin, 
On y nt. on ) t'I!. œ 1 erre. 

Mowtes truites d•ns la rlvtêl'e, 
Comme d·ametlra. mtnu rrctm. 
Se!on qu'on e.t ou point malin. 
L'on en ~e ou l'on n·en prend 

ll est aUMl d•WI 'e BJmot, 
Mel!ez.>"OUS. pl1.13 d un mulo~: 
Mtûs cela. c·eg~ une autre affalJ'e 

Vtn.s de derri<>tt les racolA, 
Blancs coquelets et 1>•1in>ntJI r~ta, 
VOU$ les t.rouVCTft à R.~ 

' 11\ltre. 

SAtST LUS. 

&loc-ur: Tb~ VA.li KERKHOVi. 33 32 37 
:zt.31. uenue de la Che\'&lel1e. Téltph. • • • 1 

Pil.ttuen. em11-fl.M, 1111 œtine 1'14twcl, çucnll 
Pcl1t1 fovr1. denertr - Bbootlu JI01U' mcladu 

Spklaltt4 a. tCll'tu a" au.cr• a /!Cm. Llwe à domklla. 
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L'entraînement dea candidat. 
Le CaDdldat. - On m'a dit, cboeir mon.sieur. que 'roll& 

J)OS.'édez un moytn lnlalutble pour prépUer leo candl
da.t.s aux Oll'&ie& <Ifs r~ publlquee et Je& ~ttn:r 
oon:.-e lea ~1:. .. ei. mt..m:es de toutea - t.U%Quelles 
Oil - eJtj)Oloi pencbnt !a l>trlO<!e êlectoralo ? 

Le Mooaoeur. - En ef!e:, IDOll.sleur, J'ai trouv6 cette 
métbode d Je me t'a.!a !on d'en~ un candld&t en 
moms de huit jou.'S, c'egt mel'\'eWewt, n·- pe.s? 

Le C&ndld&t. - C'e&t &dmlnlb!e! J'ftll)ttt que ><lOlS \'OU· 
cirez bten m<'tt.re vo:.no exper1enoe à m& d.lall06l' loo., car Je 
vals me prêeent..r aux élections, en oot<>bre. 

Le Mons!ew-, - Tout à vot.re servioe. 
Le QandJdat. - Je voua obéirai avoualément. Que do!.&

Je faire? 
Le Mon.:oor - Toot slmp!emmt me .,6al'der &IJl)rla de 

"fOtl.S pendant qu•:<iuee Jours. . ., déjeuner k diner avec mol 
e:. me qwt.tcr !e mo!.n! P06$lb~e. 

Le Candidat. - J.., serai heureux. Noua comml!Doel'Orl8, 
I:! vous •·<><ikz bien. 

Le Mona.!eur. - Pnrf&1tement. D'allk!ura. Je YOll8 coona.ls 
beaucoup et J'ai aunout beaucoup coonu M . Yotre l)tte 

Le 08.ndldA ~ - T1ena. quand dooe f 
Le MonaJOUI', froidement. - Un peu avant aa b&nQu.,. 

route Cn.ucluleuae ... 
Le oandldat, lndlgn6, - Monsl<!ur ... O'e&t une ID.lamle, un 

meruionge... Mon J>ft'e est un homme honn6te ... 
Le l\,Iona!eur, - Je le aaJs bien. MAis c·ea l'entralnl!ment 

qui comzn.,nœ_ 

Di.a tribu lion 

Une trot1pe de comédiens préparait une toumée en pro
mu. Le8 artls~ avalent ét6 reunls dana une aalle d'hôtel 
pour recevoir des lnatrucUons. na attendftleo~ depub qutl
que tem~ Jonque parut le réirt-ur. 

- Dool&ln. tout le monde au thé6tre. c La Fille perdue • 
répétera dan& le bureau dlrectortal 1 La petite qui s'est 
trompée de toum•nt •. au foyer; • La Méi~re • et c L'hom
me au maaqi;e de fer • 60 parlaieront leS combles. Le 
COillS de ballet ...., le platel\tL 

Histoire anglaise 
C'est dlm•nchr, John et Man lisent OO"l>elcncleu.se 

ment la Bibl•. Ils arrivent à l'endroit oil Il rat dit que 
Salomon avait troa cents femmes et ll!Pt oents concu
bines. 

- Pas PQSS!blel dl\ Mary. 
- Us tol·mmc. dit John. 
Mary relit auentivrmrnt le venet.. pula carHs,nt ten

drement IM ch0>eux de John: 
- Poor lltllc Salomon! 

Lea femmes friandes de nouveauté, 
auront leu.& \'œux combl~ quand elle• auront vu la der
ruère création que lonrtnt l•s bas 1 Mlrellle •. En effet.. nen 
n'est plua attrayant que le nou"eau bas • Mlrellle Apsara »: 
bM fin. torsion ~p&-1ale et ne se wchant absolument pu à 
la pluie; ""llde rt d'une très grande aouplease. 

Le nou\'eaU bu 1 Mlftllle 11.psara • est en vente au prlx 
de rr 2UO. 

Bonneterie H•~~ ~. chau.ssée d'lxelles, à lJtelles; 
c A la Tour E1Hel •. Mawin Legrand 1, rue de Robl&DO, 
à Binche. 

Pour le gros Etablls•eme11ts MOIUOMr, 451, aien. Louise. 
Télépbon• 49 ~ 79. 

Camping 

LUI Clourdrln('nt charfé) - n y a une conaolatlon : les 
cambrioleurs ne pourront pas noua voler rrand'c:bœe, ooua 
emportollS preaque tout ee qu'il y avait da.na la malaon. 

Chez: le loueur de livres 
Un client fume parmi les rayooa et ae ee déci~ pu. 

Le blbllothblre luJ dit: 
- Avez-vou.s eu déjà c Sept ans avec la femme !nfl

déle •? 
- Douze 1 a'exclame le client, paa aept... Au tait, de 

quoi YOUI m•ln-\'oua? 

« Si non e vero ... >l 

une filial• de la. SOclét6 protectrice deo animaux s'était 
fond6e à Barœlone. 

A la premltte assemblée, le comlt4 ~dl&lt le& ll>O)'eDol 
de mmt; de& rondi poor mener à bien 1·œuvre en~. 
Chacun donn& aon avis. 

- On pourrait Orpn1!er une crande course de taur~ 
propooa le eecrttalre. 

Au tribunal 

Le •<Tv<nt de ville. - Monsieur le Juge. cet homme était 
en train de le battre avec aa ftmme quand Je l'ai &1Tét6 .. 

Le prtvtnu. - • Quand \'OUA m'avez aauvé la '1e • serait 
plus exact 1 

LES __ PR.ALI __ NES_ D _E ((POTOMAC)) 
Sage précaution 

Rue de 
Namur.U 

Bobby, an1vê de la vellle à la pe111lon « Les CoquJllageis • 
s'en allait, maillot et aervlette eur l'épaule. paur la b&l
gnade loraqu'U fut &rrtté par le proprlétaltt : 

- Pan!On. monaleur, un moment 1 Ce n'est pas Ju.st... 
ment que La plll(e aolt dangertlllle blm qu·n y ait d"" troua. 
à ce qu'CXI dl:; ce n'est P&S noo plus que Je crole que TOUS 
ne .sach1n pe.s nll(er m&ls Je voudr&LI bt•n que TOUS me 
pt.ylez une ~lne à l'u-ance, comme ça, Je ..,raJs plia 
tra.nquWe 

Confort moderne 
Une agréable petite maison à la campagne. 
- ... Hein ? SI nou.s aillons voir ? 
- C't't une Idée. Le propriétaire habite de l'autre c0t6 

de la. route. 
On va voir en...,.mble La mal60n 
- .. Charmant. ma:.s . qu'e&k:e que c'eat que cette 

odeur ? Lca ~O'Jta .sans doute? 
- Jamala de la vie! s'écr1e le proprl~·•lre. lndllaé. Oeta 

ae peut pe.s t•re lea ésoui& 1 D D'J en a pu! 

Un potager dam une cuiaine ... 
Il ne a'aglt pu de faire POU!IS<'r dea lérume3 dan) les 

Urolra ... mala de farder les !;!Cumes ldealement frais d&n& 
un Réfrigérateur HM V. IHJ& Muttr·, VolceJ ne poo<~ 
dez-vous pu alorg un Jardin dana votre c\ll.6lne, puaque 
les lqumea que TOUs avea con.servts dana votre Rtfrl
gérateur HM v_ en re'f'leanent au.sst rraLI, que •lis .-ena1ent 
d'ttre cuelllla l la minute même' 

Chez: le marchand de parapluies 
Le cl•tnl. - R~ardez dans q., 1 état ut le panplale 

(/Ue vou• m '"""' vendu hier ; l'étolte a l)t'J'du sa couleur ... 
Le marchana ravcnt tzamtn<! laro•ment le ptptn). -

Je vola ee que c'e'lt : vcus serez &0rtJ avec quanô il pleu
vait 1 
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Hiatoire maraeillaiae 

Olive et ~l&lius, d~rqu<e de Marseolle la veCe, a·eo 
• '.alent all& de rrancl matin à la conquAte de Part&. 

na •talent drpula un 1n5tant en contemplation devant 
la Tour Ellfel, lol'IQue aoudatn Marius, étendant IOtl bru 
vera le aommet de la Tour, s'écria : 

- Tel rerard•, Il J'ai bonne vue! ... D'ici, Je vola une 
mouche qui rrtmpe le lonr du pe.ratonnerrel 

OUve regarda avtc attention dam la direction que lui 
Indiquait lltartus et lui rtpondlt ave<: con,1ctlon: 

- H~ nonl Je ne la vois pu ... et pour.ant Je l'entends 
UW'Cberl 

Purification 

- Oui. dit Mme Smlt. Je mance tous le& Joura deux 
cltrom. 

- ~I Tien&! Et pourquoi ça, qumlonne Mme Van 
Poppet 

- Ça purifie :e OO<lJS. 
- Ole' Mot le croyala qu'U fallait prendre un bain! 

Maigrir sana danger 

est poMlble 11Tice à la nouvelle méthode du Dr RA:lb. Saure!. 
Dt>mand"' brochure trH lntére0$&nte, envoy~e rratulte
m•nt. LABORATOIRES COSMOS <Rayon X), Pharmacie 
Mondlal~ 63. boulevard Maurice Lemonnier. 

Au Zoo 

- Dc.J donc, gardien 1 Pourquoi :es eléphanta <>Ct·lla 
l'air Il malheureux 

- Je De pounulJ pu TOUS ren!<!lgner, monaleur j'appar
tlena t. la ""<:'Ion dœ &ln .,., 

Une bonne raison 

Mme Smith. tr~a collet monté. gourmande sa fille. 
- Comment peux·tu aupporter que ton mari a'lnatalle 

dana aon rautcull en mdt<ont $t'S pieds sur la table? 
- P•'îce qne le ltndcmam, Je trouve t.euJoura de la 

monnaie d m\ le roi · •· 

AUBER~~ CANARD SAUVAGE 
12, lmp d _ F-W • rr c!es Bouchers. TtL 12,54,04 
Pourquoi? 

Re _ ai ftnlt une tort Jolie brun•tte de aelu am dont 
l'!ntellitenco et la Vtrtueuae nal\·ete fa.salent l'orsu•U de 
aa mhe Mme UT)' 

Un aprà·mldl que Mme ~ a•att munené sa 11ue 
v14lt.cr une expœluon de 11<ulpture. ces damea durent tra· 
ventr unl' galrrieo où domlnate-nt, e-n nombre tmpoaant. dtl 
acadtin,.,. n1118Culln<"S aculpt.ees dans leur totale nudllt. 

Mme U!\'y pr....-sa le P<IS. Jugeant tnuwle que Mlle R~ 
bec.ta s'lntf~t out~ mesure à ces mak'ncontreuau 
aculpt.urrs. mals la Jeune 1111• avait - nous l'avons dit -
11nt•lllgence tr~ ouvtrte et le _.rn prompt, aussi ne 
put-elle a'tml>kher d• dire t sa maman au sortir de la dite 
p.lm• : 

- Mala, enfin. maman, ~mol P<>Un!UOI on n·a eculpté 
'-... qu" d"9 calhollques? 

Pénible 

- Tien&! Vous ne fait.es p:ua p&nie du choeur, au J~ 
- Noo D'.ma.nc:be dernier, Je n'al 1l&$ chante parce que 

)'&\"&!&mal Il la cor&e et la men:1ere m 'a d.emand• 111 t·orgue 
aTalt tU ~ 

De l'argent .. . De l'argent !.. . 

t t.Oute penonne oolnble au taux de 3 p. c .. et SUI' Simple 
strnature l Non aeulement •·ous en aurtt, malJ, de plus, U 
vous aera a.·ancé la premlére prlme annuelle de la pollce 
d't.Murance vie MIXTE que \'Oua aou<crtrez par l'lnter
ml'dlatre de 

SOBELGECODE, S. A. 
Capital . 1.500.000 fr&n°" 

BUREAUX TOUS LES JOURS 
BRUXELLES : 1e. AVENUE ROOŒR 

~ 156671 
ANVERS LIEGE 

22. rue dea Tann~. 22 
lundl. mercredi, vendred.1 

Tél. 310.59 

31, rue de la Cuquett.e. 3l 
t.OUs les Jo"ra 

Ttl. m.st 

Lu mensonges quotidieru 
Le dentlate. - Vous ne 80\l.flrtrea piu du tou~ 
Le drceUl.ste. - Oe produit cnl~e f.eUement lea tachea. 
1' coiffeur. - J e suJs t. vous dan.& une minute! 
Le aavetler. - Vos aoullcrs eeront préta ce &0lr. 
L'llOteller. - Chambres munle21 de tout le oonrort mo-

derne. 
L·accoucheuse. - De ma vie, Je n'ai vu un aiwi bel 

enfant. 
~ marchand de chleœ. - D es• doux comme un mouton, 

Il adore les enfants et est parlal~cnt propre. 
Le marchand d'œur,., - P<>Ddua de cc maun 
Toua les ~res. - Qua.nd f&\'&la ton lsc. Jamais Je ne 

me ae:rata perm!s ce!a ! 
Toutes :.,. !trnmes - Ob• Un'el est autrcntnt aimable 

&\'te • ftmme! 
Le tall:""1' - ee::e coupe amlnelt é:.-Onn&lru'nt. 

C' eat celle-là ! 

La Jolie 5tar \isltalt, une expœlt!on d'auto. Eli• s'arrêlA! 
soudain devant IUle magnl11que •·01ture. 

- c·cs1 celle-là que Je veu.~ 1 
- La ST1U1de auto blanche? 
- Oui' Celle-là et pas une autre. 
- C'est que ... 
- Celle-là Je te dl.s. 
- Mals pourquoi? Elle eat si \'Olumtne1~t 
- Tu n'as pas rema:-qué !e ra'1•san1 petit por.~bouquet 

qui "' • l'lnténeur? Non? Tu ne •ois jamais nen. toi 1 

Simple question 
- P, l> q'\and on l):ed Hndort, c;:•-ce que ton œD de 

• 1"""1> .,. l•rme? 

99 ANNËES D'EXISTE~CE 

3 GË~ËRA TIONS 
vous assurent un travail irréprochable 

si vous êtes un client de la 

TEINTURERIE Leroi-Jonau « Cie s. A. 
6 magasins à Bruxelles - Voir téléphones 

Soliloque 

- Ça fait deux ans que Je n'a pari~ t ma f~el 

1 

- VOUI !tes SJ mal qce ça avec elle ? 
- Pu mal du to:n. au C<>Ctra.re •.• C'eat pour ne pu 

l lnterrompre 
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Un comble 
- Quel est le comble de la barbar:e et de la CIOUt.oDMrle? 
- TUer le t.eznl'll et d6\'0rer l'eaJ>&Ce. 

Un hommage à !'Oncle Henri 
C'est celui que le portrait dr l'oncle Henri, paru d&ll$ 

notre avant-dernier numéro. a tnsp r6 a un a<lm•rateur de 
aon ent.rerent d'organisateur et de se1 mernts de maitre
queux. Dut la modestie bien connue de 1·onc1e Henri en 
10ultlr. rev.odul.aon.> cea vera pour la pœtem~ • 

A lor.cle Henri. - -
Pru1tlnit de 14 c Po...,• he..,.euse •, 

To•rnai-Br~llu. 

~~ ~~.~·q~~1~1,:nsc<>~re. 
De cet~ r ..... mblanœ. ayn donc l'llme !1~ : 

Trop d'ami$ JU8Qu1cl ne l'anurnt Jamal& su 
Non. vous M 1>ouvlei plti. ne cl<-mrurf'!' c<>nnu 
~ue comme un hômme actif et brillant en affa.lres. 

bu 'i.:1~~\':6~~l l~~al~~~l Cl~r.=s. 
m,i:,i:~~~~;~u1 a'l~f~'l:'e ·~~~u :,~~~~o1 Pu? • 
SalJJ'a que l'oncle Henri txr."te sur la Terre 
Et que. \'esprit •ll~"1'r . 11 nr •'rmW>tc paa 1 

BERNARD 7 . RUE DE TABORA 
TtL. : 12.4!5.7 9 

HUITRES •• CAVIAR FOIE GRAS 
OUVERT APRES L ,E.S THEATRES - .,A• oir •uccu•HLU 

Un conaeil 

- Que !atre? demarua un J~e homm• l un cam&raM 
de bureau. 

Je Il.Il& oomme l'ln de B11noan 
O'W:le part, Je J>Ula tpou..r one Jeune nue ncbe, mals 

b elu. bien laide. o autre part. l'en P!ncr p0ur une eha.,.. 
mante ~osae qui n'a pu le aou 

- EJ)ouae celle que tu almM Man&-t<:>I par amour fie.a 
Ittre, U 11')1' a que cela qui fait I•· bOnhem 

Au fait : peut-<>n aavol.r oü nlch41 le laideron? 

Féminité 
L'astronome LeJland se trouvant un jour IM:.S. à tab'.~. 

entre dem dames él~oantu, dit en JOUrtant a sa vouine 
de puche· 

- Vol!l un jour lleureUJl pour mol! Je me trou•e entr<> 
l'""llrtt et la beaute. 

- Ab monsieur! dlt la dame. que Je au!s neureuse a=il 
C'est la preml~re Iola qu'on me fait oomo:lm•nt sur au 
Acure. 

PATER 
tir. et l!u coin 

Il fait chaud 

CBEMJ8Elt l ~ BO~S~TERJE 
U, place cto Brouckb'e. - T6l 11.64.35

1 
Le 1 • apklattate d• ta robe de chani-

de feu. - Exl•tent •n t tailles 

Mon ami Oaaton serait un raroon charmant •'ll n•a-. 
I& manie de ne Jamala appeler le.a cnoa..,. par leur nom 

Ainsi. aanz • ..,,11 oomment U &J>pelle le mouchol.r c:.. 
pocbe? 

- L'a.spl.raot de na.rtneal 

La mode 
D fut un ~mpe. pu te:~ent loltltaln. oil, l Loudrec. 

c'était la mode, p0ur leo !emmta, de por:~r de ~once,; 
montre& ' la Jambe sauche 

Lei plcl<-i)Oltet.a firent de tela ravarea que ta police flr 
par !aire clrculer un avla lnvttant les dames à mt .. • 
veW~ lea mains. 

L' ilote ivre 

Un homme d'allure dlltl"i\16e essayait de ae ctter UM 
solitude derrière aon Journal, dan.> un comJ)U'tlment do 
chemin de fer, plein de Jeunesse turbulente. 

Son vls·t.-vla. agacé de cette réserve, lui dit av~ l.ronle: 
- Mon•leur est commi..-v~yageur. sans doute? 
- Exactement 1 
- Et quelle marehandl&e vendez.vous? 
- Je visite prlnclpal•ment lu pensionnats auxquela l• 

vends dra IYJ>U de malotru., paur apprendre am éltvea ce 
qu'il ne faut Jamala raire. volet mea 6cba.ntllloaa 

Et la a. '· du voyareur !1t le tour du compartiment.. 

" La Coquette 11 

Le oumrro d'aoOt. consacrf aux mod•lu d·f14 et do 
deml·salaon. oonttenl un patron gratuit d'une belle robe 
d'ap~mldl 

En vente part<:>ut au pnx de fr. 7.50. 

Pour faire sourire le lecteur 
Dana l'ép1ccr1e . 
L• citent grou~. - Vous vendez des blaculta do cruen 

dans \'otre sale petit macaam ? 
L'éplcter - Oui mona1eur. Vous lea mr.nau lei ou dol.t-J• 

lea faire envoyer l vot.re niche? 

? ? ? 

Le 1"'1• d'lltJll'flCUon. - ~ défunt avalt.-U dea ennu!.& 
d~nt? 

c.. tt"'ol" - Aucun. n nait è!A! ~ m ftJlllte. 

L'indice 

Qu'as-tu lait encore une fola? dit à .soo rua. d'UD ton tr .. 
ennusé. un monsieur qui llsalt son Joumal. 

- Je n'ai rien fait papa, répondit le gamin. 
Oh 1 ail Tu dola a voir Joué un tour pendable t. ta mke. 

1e vlen.> de l'entendre dire Que tu aa tout l tait lu mtmea 
!açOfUI que mol 

MAISON des DISQUES 
Io rue tean Staa 1 P1me Louiul • Tél. 12 oe $9 • Brur •U ... 
• l•we t<:>u~ ooaur nd~ en 24 heures max1m11m • 

Ne dites pas .. 

\ q~e qJ IL'I q;;: aurait er.sayt de se pendre, n'a!lea pu. 
ao~ prë~xte dt' 11.11 fa~ ~ mora!e, commenœr YOt.N 
st.nonce 011 Cf9 mot. : 

- Rependl-t<:>ll 

Humvur liégeois 

A t<:>t sOrt.ant d ... caoaret. Il crolé Ferdinaod. qui vin~ 
d.akl<!t une vile auto d'occlslo4 œsl nawe QUI p0uaalve. 
"me l>lbe à bàbe avou !'rossai Oieore, al ... ~. qui rtnieure 
JI rovrédie bln plhulmlnl l p!d. 

- Mont<! 6 l'v.-tture, camérade, U ~t.-1. tl ~ret J>U 
\lt<t revole. 

- Merci oo ctnt cl>J>S, Il re<pond Di~. J'aime co ml d~ 
rJter. Nos !l'Olll on bo(IUet de !'Yole tsaocte et DOi DOi dJa
a:rons po l'flnieaae. 

Et lu deux cam~radl'S e n'allet tot tapant une plt:tAI 
dtt'Ullie. 

Aprta CUIQ ou Ille clnta m~- ~re que n·a a'CC>mJ>t.a 
tcbouque al awn 6 l'bawette l ~ d'bant : c E1cwe-m1. 
bein tr6. 111 JI t'lala t nènl, JI soa i;n-euè, veWN ml, on 
m·rattlnd POi aosier. 

M. P.. 
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Lea convenanc:et 

A:mett.e arr!Ye tout en nace. 
- Pourquoi n· .. tu pu ml& ta robe c b&ln de 10lell •? 
- Tu n'y penae1 pu, BoDJle-M&ma.n: pour la '+11.lel ... 

Danger 

Bonne-maman et Annette, te nez en l'air, cbercbonl 
!'&Vion qu'on entn><l et ne ..oit pu. 

- D etl ..,. dout.e au-<!essua des nuaiet. dit Bonn• 
J4amaD. 

- Mon Oleul PoU"'1 qu'U ne !&ac pu un trou dana le 
del! 

Carence 

- Reprde. Bonn•Maman. ce petti chien, u fait des 
cenuu- avec I& queue. 

- C'est tria bien, mali que fab-tu là., lol. l tirer UM 
loncue la.ncue et à !& tortiller dans toua les aena? 

- Eb bien, Je tala la m~me choee que IUl. mala comme 
Je n'ai pu do queue ... alora ... tu comprendal 

Le Narcine Bleu de Mury 

Io parfum QUI captive l'lme Extrait.a, ColOllJlO, lotion. 
poudre. fard. aron. de. - En vente par.out. 

Une affreuse maladie 

One Jeune dame a.ocw.e ~ent marlie à un m6d&
cln bnu<ellol&. a emmene d'Ancle1erre UDe femme de 
chambre QUI n'est Jamala venue sur le Colltlnelll.. 

Le ml'd~. fel'\'ent cat.bollque, a des reJaUœ.a ~ i. 
cl<!vé li y a quelque uimps, U .-valt la vlslt.e d'un ~ 
domlDlcalll Comme u n'êtalt paa rentn, la femme de 
chambre pria ce dernier d'attendre. 

- Il y a, dl~lle au recour du medecln. un pasteur qui 
d~ vous voir. Il eet dana te cablnet de oonaultatlon. 

- Pourquoi ne l'avez..vous paa lntrodUlt au alon? 
- J'ai cru bien faire, monsieur. Quand ce paat.eur a Otè 

IOD chapeau, j'ai vu qu'U avait te cuir chevelu tr~ malade 
et J'ai pen.e que cela pouvait être mauvais pour madame 

Beaut• - Propret• - ltllpnce nilllnée - Economie 
Telles IODI lei qualttea des culsmes Laqulea c BOL •. 
Demanda cawacu. à • BOL •. ei. rue d'Anclete:Te. Il. 

Bruxelles. Tél: 37.99~. 

Dialogu~ 

Jlac Dc>o4le. - Pourquoi termes.tu IOOJoun lee yewc 
qUNld tu bola ' 

Mac Hull. - Parce que j'ai promis l ma femme de ne 
plus Jamata reprder un verre de wblsty 1 

? ' ' Le 1ardinlft'. - Pourquoi plall.tez..'l'OUS des 011nona eoua 
ce aaule? 

Le proprfttalre. - Je voudrala qu'U dovtenne un aute 
pleureur. 

Pa1tes wi. acréable lllrJ)Ne t. - ln'1U.. Ol!rn-leur 
KARAJt. la cWlc!euae bo!DOD de rf:ll1me. En ~ 

Elle et lui 

Tout ce que vou. avez rivé eat à votre 

entière disposition !.. . 
Voua avez rêv6 de faire des acqulstuon.s multlplea et dans 

tous les domatnes : vêtemenll!, chau.saures, lln11ertes, cheml· 
sertes, chapeaux. Imperméables. la!n&at'A. tissus, aolertes, 
meubles tapis lustres. foyers, appareil.a de photo et CIMma, 
radloe, vélos, articles de SPort. articles de mc'naae et, en 
rnum<!. tout ce qul est nécœsalre à la VIe moderne. Mals 
au meU. vous vous apen:evtt que votre budiet n'est pas 
.-z large pour donner satlsfactlon à voe ~ et 't'OUS 
vous do!aoltz. Cependant. vous pcxm:z rbUscr ce me. car 
œna plus de c:inQ cente magasin.\ de pttmler ordre. voua 
polll?a acheter au comptant tout ce QU1 voua pla.lra en 
payant au moyen de bons d'achat dont vous ne rembours& 
res le montADt qu'en d1x mr.nsualllb, '3.DS aueun tntërtt 
ou Juaqu'à ruigt.quatre mols de crtdlt. moyennant quelques 
petite rraia. 

Sores done IDteWgent et déeldé. O..mandn auJoUrd'hUl 
m~me la brochure gratuite Qui vous dOnntra t<>IJa les ren
aclcnemrnts • ooncernant l'obtention de C('I! bon.a d'achat 
·~ la liste des magasins au COMPTOIR DES BONS 
D'ACHATS, 56, boulevard Emile Jacqrnaln, Bruxellea. 

Utile précaution 

Dans l'Etat d'Alabama. un danocrate avatt 6~ lenanl· 
D!eU..ement battu aux tlec:loos. Il n'avait ob:&u que 
65 VOIX IUf 3,500 ~. 

Le ~eonam. oo le v1t <lêambulor dan& la rue priDcJpale 
de !& l)etlte ville. la œ:n:.ure caro.le de pls'.al&. 

- VOU$ n·a-:ea paa ?e droit de por:er ces armes, lut dit 
le m~.lr. 

- O'n homme QU! n'a paa plua d ·am1a que mot dalla 1a 
oootne est b:en obligé de pourvoir à a d~renae, tut la 
~. 

Tout va bien ! 

l!!llt.s BaWA manœuvre un a.scen. .... ur à ta Chambre des 
~tante, à Wasb.lngton. Q\aque Jour, dellUla dlx..ept 
an.a. Il fait la même remarque. li re&d~ le cadran d'Une 
peodule et quand !es aJguJJ~ m&rqUMt rnldl. u pousse un 
eouplr et dJt : 

- Allons! Le pays est saut poor quelque tmlpe enœre. 

Une vie de chien 

- Les au:es ont une extatenoo 6pouvant&b!e. 
- Commfflt ~? 
- Elles PQSaeDt I'~~ enfou, .. clAna <18 rOW'TUres et lb1-

- da NI cko& ca leQ<>DS de ba!n. 

Un• Httle memorable: à l'i !'.lc&le •, dliue - z.ee.brune. 
Et.ab. charmant, spéctal!U d• h prép de. po.aons et crust~ 
20 chamb. ooDI. mod .. penaton dès 40 fr. Ouvert ti. l'année. 

li est averti 

- Ainsi. vou.s voulex ~uaer ma fWe7 
- C'Nt mbn plus cher dœlr, morwcur. 
- Fort bien. Avez..vous d~Jè nmarqué à quel POIDt ma 

r~ ..-mble à sa mère? 
- Oui. moD90UI' ... 
- Je n'ai plus nen à d.lre. Ei>owez-là ... et IOfn beurenx, 

Attention 

Lo b<lwTeau. g~t au OODda:nnol qu"ll va pecdre : 
- A ..,._,.OU& ec<Xll'e un •œu à eXIJrlmer? 
- OUJ. N"opérea paa trop v;te, a'U •oua plait, J'ai le cœur 

t&lbi., 
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Le plus petit mal 

- On dirait qu'il va taire de l'orare. mon cher ... ne •eux
tu J>a.t rater a\'!'C nOU8 Jul!Qu'au IOUper? 

- Noo m•rcl ... Je ne crois P8& ciu• tee cboeee tournent 
aussi mal que ça 1 

Conjoncture 
- Eit- vrai QUI! Durant. a'e.st tttlrl dea attain. ? 
- Oui, u a r•rné beaucoup d'arsent. Il a vendu dea 

cal&sea aux ouvriers pour a'aaseolr pendant lea crivee sur 
le tas. 

L'Institut Dentaire 
agréé par l'UNION ECONOMIQUE, ru• du Vallon, SO, 
fait part de ce ciue les comultatlona n'auroct lieu que tee 
mardl-JeuclJ~edl. de 10 1 16 h~ du a aoQt au 10 aeptembre. 

Réconfort 

- Mon mari eet tellement abattu, doeleurl ll eet tr!J& 
d~prlm6 <k'puls quelque temps. 

- Dltœ-luJ que les modeg ne chanreront pu cet hiver. 

·11 Proprièty >> 

Un ruataud s'était Installé dam un éltilant restaurant. n 
ava1~ Iarcemt'nt déplié a servtette ai 1·•1&1act blA!:ZI aur 
ron vent.-e. 

- Monaleur, lut dit poliment "' m1lt.re d'hôtel U dJlt r 
uolr erreur : le barbier. c·egt l rttaae au-<l"'Alll. 

Sur la Route Royale. à 100 m. a e ta ptaae. entre Dulnpart et 
Nieuport-bain.., voua trouverez l'Hôtrl GrotnendlJk. Pla(re 
<Chez OmtrJ. Exc. Cuisine boura. TS. lee con!. Pen&. 3S/4$ f. 

Fontenelle et la petite nonne 

Parlant 1 une toute Jeune rellgteuae, Fonlalelle demanda : 
- Depu!a combien de tempa avn-voua pria le 'ft>ile? 
- n 1 a Juate un an. Monsieur, j'a .. l& alora eelze am. 

J'ai toujours penaé que j'étais un peu Jeune, 1 cette tpoque, 
pour prendre uoe déclslon aussi grave. 

Dea veasiea pour des lantemea 

On préparait un grand ballet dana un tMltre. Cela a'lntl. 
tulalt : c Le ballet des Lanterne• •· Lee clanaeura étalent 
tous vêtus en Chlnol&. Trois d'entre ewi ae dmenalent al 
lourdement qut le metteur en acène cria : 

- Qui IOnt ces trois en!I~ 1 C'est le ballet dea lanternes. 
ça ? c-.,.t bien plutôt eelUl des veasiea 1 

BERNARD 93, Rue de Namu.r 
IPORT& DE NAMl.JRI 
TéléphOnca : 1ua 21 22 

Huîtres • Caviar • Foie rru • Homards 
- Salon de déau>tauon ouvert aprta les apect.aclea -

Sombre histoire 

Un &n:he\'êQU<l VOY&&e&lt au C&nada. D 1'amta un IOlr 
d.i.œ une petite tonne taolte. 

- Y a·t-11 de3 <PL"""l)&W< dan& la retlon, demandA-t-U 
1 la lermlcre? 

- Je ne 11114 p.<a. mon pere, dit tranqulll~ent la brave 
femme, aprcs un moment de réllexton. Let bommea ont tut 
quelque chose hier dan.a la rrange, mal& Je ne sala pu quoL 
C'Hait pcut~tre une ~ cea créatur• comme voua dltea. 

Une vérité profonde 

~ homme$ ne s'attendent 1 de la vertu de la pan d'au. 
cune femme, aut de la leur. 

Un petit malin 

Puni l>OU1 a votr ba vardf en claue, un tto!ltt ae TOlt dana 
l'obl.lplloo de faire une rédaction d'au moins cent mot.a 
&ur le chat. Il krlt · 

• Tante Pauline a un beau pet.Il chat. Quand eu. vw,$ 
luJ donner du lait, elle crie : • PUSS)I Pu.&Sy, PuMy •, etç. • 

Pour vos nettoyages et tetuturea. adr~vous t. l'Wle dee 
GRANDES TEINTURERIE~ ROY ALES 

17, cbau.uée de Charlerol 10., avenue Brucmann. 
170. chaiwtt de Vleurpt. 24. rue Van Oost. 

T4l.: 129Ul - '4.39.71 - 413991 - ".O'l.K 

Curieux 

Au tempa de la cuerre en mancbettea de dentelle, un 
comte avait décld6 sa charmante femme à se d6cubtt en 
pare. atln de ne la point quitter. 

Un Jour. qu'ils logeaient toua deux dans une aubers• 
de camparne. l'hôte parut tout 1 00\lp dan.t la aalle oQ Il 
oomte buvait du vin traJs avec ..,, ooml)alnons. Le bra .. 
homme •tait boulev~ : 

- Venea Vite, Monsieur, cna.i-u, votre pqe es; eu lralA 
d'accoucher 1 

La cure 

- Eat-<ie ciu• la cure d'amatrr!IMment do votre femm• 
a rlusal? 

- Ob 1 tria bien 1 Depula veodredl demler elle a eompl6-
tement dlap&ru. 

Du tac au tac 

- Alles au diable : clJt un patron 1 aon employ6. 
- Ab 1 Monsieur 1 Ne m'envoyn pu 11 1 
- Tient 1 Et pourquoi pu? 
- Parce que Je n'ai pu envte de voua rencontrer un• 

seconde fols 

L'Guemouye eiët l'Boû 
n ., a quelque aotxaDte-CIDQ ana. uan Bernua. ~ta 

wallon de Charleroi, publlalt un peut •·ol~me de !ablee, 
dont la plupart 50nt des veralON .. allODntS de !able& d• 
LA Footelne Un lect.eUr nous envole cellM:I, pltU d'a<:tua
U~ Que Jam

0

als : 
Enne vuernouve t>Oèt in jotl un t>lo OOtl dom tn r>rlt 

Qui Il chenntt co d4 n'b<lle to~t; 
Lt)t. qui n'11tet né co com""' m •P<J'I couron~tt. 
Jolwut. l't1llnt. s't1t/tUe et ct'•lnt ronde comme uite 

Po,, """"""' /'boti pGI l'll"OSle!<T (l/OJl'I, 
ln 11·1011t : • Wotttt. m.. ICtllr, 

/V'tJl<c ni ou~ pnuol 1 D'ltt *" peu 4 t'6 .,·.,,.~e 1 
- Vo "°" Mt t"et d'aboMre 1 i·o 1ttt co 1""'11· Mt r'/41 
Bo.Il J t'6 n'n1btd ~ CO ••• A rtln, l'lk1tue ""°""")• 
S'O IO!ltmlnt Inn 1n/Ut. qu't/lt O /Olt lqMetter l'plO. 

Moral• : 
Q'lt• 11111111 trop lmb1tiear 1on11• "" Inn ,,.. m·n·h,.tœte 
Qui nf(I ln l)f proverbe, qut nO d'•Onl IOUdl cotrt. 
U 11'cl. C~aque coup qu'on t'OCil, quand on ~est o.r1u 
Ptttn pu lulut '"' l'cv, 011 /oil ln tro11 dOln l'dot [IOC, 

I 



Une étrange recommandatio 
C"état> au rayao r. ·' tapi& dl<ns u1 srand macasln du centre Un ~une vendeur plein de ùle vantait un lot de 

urpettee chinoises. 
- vo1.,. qoo moelleuz. madame 1 Quels reneta 1 Q·~el 

JMrftill"UJ: aUlacs de tein: .. 1 Nœ l&P1a eoot lml:Jat;abs! 

Simplement 
On ck!mandalt un jour t. une da:ne qui manlfee:.alt pe~ 

de Soüt pour la compacnJe des personnes de eon sexe, 
pourq'101 elle préC~lt le commerce des bommee. 

- Je pl'éCte les hommes. ~wi:e. a:.mp!ement -
P&J'Ce qu'IA ne eont pu del temmee. 

fll :tJM ;üf..1M3 ( •] I ! ~ 
Cynique 

r.:e M' eynJque cette déllnlt!on de l'homme vertueux 
G'~ l'homme qUl ~ eolllclt.ô à contret=pa par celui 
qu'U ne !&ut pu. 

Un caa de divorce 
Le mari d"- dame pbotocraJ)be a ob:&u le divorce 

pour la rawn ••lnD!e : 
c A é!~ fW"Pr\le dan& sa chambre noire en compagnie du 

locataire du premier, lequel a déclaré qu'il aidait à dêv~ 
lopperJ 

AU COQ TOURNE, au Luxembourg 
St6 f'..h...m ,, con!1 .- .. 1,.s.. pr.x très m ~ res. 

42. rue du Parn '-e. - Tel 1140.4~ 

Au reataurant 

- HeUol &'exclame un tour\S!e, en train de d~Jeuner, n 
1 • un poulet dana mon œur. 

- Crle pas comme ça! lui dit aa lemme. On va noua le 
CC"'mO-.c& -mune \'olall!e. 

Diatinguons 

une 4 ..... da monde, JÇ!"lmanda1t cenllment un am.! 
ln:lme de sa lami.'.e. 

- vowi bu\"e. t.rop de ,. b!U.y, mon cher Georges. c·est 
al!reux \'ous titubez. Vous n'lmac.nez pu la ~nlble 
tmprcoMon que \'OUI me faites quand Je \'OWI \'Oii auul 

- Ce n·eet pu la quan!lté de wh~ qui vous ot!uaque, 
cher amie, c·es~ le fait que j'-.le de marcher quand J'en 
al bu. SI Je pouvala marcher dtolt après une ration d~~
ble. voua ne tzou•erl<z nen l redire. 

~~~~WH ITBR EAD 
La mode 

Trouvé da.na un Jo.:mal d• mode •IOUX de quelques ann~ .. : 
c La t.oUettes de soirée !lmlninea d••·lennent de p. Ja en plus bardlea. Outre le V du dennt, an tallle malnr.enan.t un 

ample U dans le dos. de ~. torte que la robe est pratlqu~ 
ment lne•lltanle au-dessus de la ceinture. 

• C'e•t vrats•mblablement pour ae trouver en c<intact plus fllOlt avec la nature et 14 penuttre un VU aù.111 complet 
que pc:&lb!e de la p;ar- bumalne. • 

Sardines 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
la plus fint des bulles d'oli"es 
Mariage tardif 

- Hello '91eux ! J'ent.encll <lin que tu vu te marier. 
- Et pourquoi peJi? Je su.la bien revenu vivant de la 

l\ltt?'e. 

FAISONS 
A LA 

UN TOUR 
CUISINE 

Des amis vont venlrl Echalote est b!en contente , ce qUl ne l'emp&:ne pe.s de con.s~dl!rrr un peu l ln~ ro:nme 
aorte de ca.laml~ camoun~ en pla!s1r. Ils vont v•ntr ... U 
faudra les nourrir ... Avec les rC$&0urcœ qu·orrre I• village! 
Bah 1 lis se contenteront de ce qu'il y aura. se <ilt E<baJo:e. 
Pl't'Darons t.oujours dea saucl.lees. 

Sauciases 
$IJO cr de ·balr mater• de porc et 5GO cr de lard !n.1.1 cela se trouve. Hachona le tout très fui•ment. aJout.ons-y 

une forte cullleree de fines herbes hachen menu, assai· 
<0cnons de acl. po1•re BonU et muscade ràpée. humte
tons cette !uce d'Un .-.rre de ~1adere ou de '1n b:.mc. Entonnons cette chair à sauciMe dans dea boyaux dt mou
t.on et si nous n'en &\"Ons pas. nous rerona tout Slmplement un pain de viande. Saucl>SeS ou i-m de viande nous sermons ce met& rro.d avec dea rondelles de to:na\a et dea 
cœura de salade. 

Tartes aux fruit.a 
l"aaes une pol.te br~ qui &ora bonne sl ,·oua mêlez à 

sec. a la tann•. de la Borwicll.'s Balùni Powder. G11.n11ss..-z.. en les moules et dl$~ vos fruits ~noyau•.éa •t con~ 
en trancbes ou simplement •n deux •il s'agit de pèches, d 'abncot&. de prunes ou de nurabelles. 
~layez doux cuillerru de farine dans un peu de lait; 

aJou\ft un œu! battu, du sucre •t de la tanntlle Ln pol.te alnsl prepartt devra tttt coulante. ~r.de.·la sur lts 
lru1i.. et enfournez. L.al&sez cuire troll quar..g d'heure à tour cbaud Saupoudrez de sucre en poudre. 

Confiture d'abricou 
Pour deux !lvrea d'abl'lcots aonoyauttt, t1 \"Oua faut un 

irand •e.mt d'eau 3 livres de rucre une en\ eloppe de 
ze" • Compt.o.r Bonfü ~ une 1 ~ cuillttte à c&fé a·aclC!e CU.rl(jte. 

l"aites cuire doucement les fruits dans l'eau. Lorsqu·11s sont bien lendree, aecoues deasus le pooquet de poudre et 
l'acide clt.r1qlle et ral'"I bouillir vtvemer.:. l)eDdant u:ie mJnut.e. Tandis que la lll&ISle bout, \'t?S<!Z doucemont le 
gucre en conttnuant a tournrr Lorsqut le suerr e.st bttn d1&sous. ta Ici encore bou:llir Ut.. ron pendmt cinq minu
ta. On em~be la mo~ <le ae former en aJou:an: ui:e 
noix de bcurr• aP<ëa dwolut on du sucre On pe11t aussi 
•Jou~ qu•lques amandes obtenues en concauant l•a noyaux. Att.enœz cinq minutes avant de mettre au pot. 
su ~~!.. Vous a'Jle:: ec.\iroo 5 :..'Vl'ea d• conr11ure. 

Echaloi.. 
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Récompenses 

Avant de dbparalb'e à tout Jamala. l'Expœ!Uon de Pam 
1937 vient de dJstnbuer dcs rkompen6U Un diplôme 
dbonneur a été dkern~ t. 11 N.R. qui avait appo~ la 
collaboration d"un stand ton lntfr-nt, de deux grands 
conceru symphon!quee et de pha:eurs reportages parlé&. 

Pannl les peraonnahU>s étranatres titulaires d"Un di
plôme dbonneur. on relhe le nom de 114. 'lbêo FI~ 
dlttCteur général de l'I N R., qui rait l'objet de œtte 
daùncuon en qualité d'auteur radlophonlque. 

L'écoute 

L'écoute de la radio se vulcame de plus en plus. Le 
record est actuellement détenu par l'Allemagne qui compte 
exactement 9,600,244 appareil• de réception déclarés. Vien
nent ensuite la Grande-Bretagne ••ec 8.809.800 et le Japon 
avec 8.519.682. La France. eue. en eat t. 4,447.621. Parmi les 
paya qUl totalisent un bon million d'écouteurs, U y a la 
Tché<:oslovaqule Cl.106.1021. la Belclque u.052,671), l'Aus. 
traUe 11.035 246). 

Quant au record du m1n1mum. Il parait eue détenu par 
la Lithuanie. avec 53.931 a11d1teurs. 

La Maison de l'i. N. R. 

Tout arrive ! La mataon de l'l.N.R. est achevée. L'anl
mallon des grands déménagements a r~né pendant une 
quintaine de jours sur lts rlvee des miroitants étancs 
d1xelles. Les tenetres du bâtiment se sont animées de sU
houettes atralrées. de gravra porUcrs velllcnt au seuil de 
ce temple sonore. 

Renseignements pris. ce temple sonore restera... muet 
jusqu'à nouvel ordre. Ce ront lu services admlnlstratlts 
qui en ont prts po"'csston. LI'& atudlOa de la rue du Bas
tion continueront à ronctlonntr juAQu'en hl\'er. L'lnaUllU· 
ration otric1elle n'aura donc lieu que \'trs la flo de l'année. 

Au fil de l'antenne 

Un des plu> PUl.SS&1'ta J}OStes rrançala va ftre érlfé l 
Grtnoble: on constate atns1 que l• France conunue à 
•rill.r t. 18 pulS!&llce de """ émlsslons tand!a que la Bel
aaque 5obsune à se contenter l? l dee pauvres 15 KW. de 
de l'I.N.R. - Le 5alon de la TSF. de Londres sera ou.en 
du :U août au 3 septembre: on y ven-a notamment un 
laboratoire de ûlé\•i.s1on. On con•tatera ainsi que l'Angle
terre conunue à s'lntére,.,<er activement à la télév!Alon. 
tandla qu'en Belgique on ne rait ablolument rien dans ce 
domaine. - On va agrandir la mal.8on de la Radio de 
Londres. - Une excellente Idée : la créaUon à Radio
Luxembourg d'une émission btbdomadalre consacrée t. 
c L'Amilié Internationale• - En Analeterre, 8,600 éco-

les suivent lea émlaalons de la Radlo-Soolalre. - Les ~ 
tes des Pays-Bas ont ma en c:irculatlon un timbre repr+ 
sentant une vue d'lillversum, centre de la radio bollaodalle. 

Radio-Luxembourg 

LUncll. 15 août, 14 b.. 10, concert alterne de Chant pu 
Martine Penet et d'enreglgtrement; 20 h. Crochet radl<>
phonlque; 22 h. 05, concert enregistré : musique ltaUenn• 
des XVIIe et XVWe slkles. - Mardi : 13 h 25, Convtl'l&
tlon chez Du-ne; 21 b.. RetransmlSSlOD, deptila le Casino 
de Middelkerke d"Un aolrée de music-ball. - Mercredi : 
22 b. 05, Concert enreca.stré : œu~ pour orcbestre à 
cordes. - J«ldj : 21 b. 35, L 'Ot'ClleStre Phillw'mœUque de 
Vienne eoua la dlrKtlOn de Bruno Walter - Vendredi : 
18 b.. 20. Coocen alterné de chant pe.r Hllmal' Bltbe el. 
d'enreriatremeni. Cœu.,,.. de CbOpinl. - Samedi : Il h. 05: 
Concert tlll'fJrl~ : troll çands maitres ltallena • Rœ<lOl. 
Verdi, PucclrU. 21 b.. 15. concert sympbonique tDrPTI. '"· 

V ers... Missel 
•• 

En arr6tant le iirand rabbin 
tratlquant de • terre promise •· 
le Juee ae dit, d'un aJ.r rw : 
c Mt. fol, c'e9t une bonne c prise • 1 ... 

JoU blrteck supplémentaire 
pour le poueaaeur d"un album 
qut renrerme a1.DSI de la terre ! ... 
N'esi;,ce pu un blfteclt-<iplum? 

Le tt.tm:Jd o·est pa. un roman; 
li ne. contlrnt que des doctnneis. 
O.ns cewc du crand rabbm. pourtan'
on pouvait trouver .. . lberome 1 

n avait l'art. le pieux homme, 
de voua Jettr... la poudre aux yeux. 
Et. cet.te hl!ltolre Juive, en somme, 
pour nous. c'est vralJncnt de l'hébreu 1 

Quel scandale pour Israel f 
Beauooup ne veulent pas y mordre; 
pounant. I•• raits sont bleo réels ... 
Ab f quel déeordre dans I . • Ordru l 

~ amla voudraient. confiants. 
endormtr cela, IWl4 m=que. 
Ce n'est rt•n de 1tupéC1ant 
J)WIQU11 a'astt de narootlque 1 

Vote! donc le rraudeur en 161• 
<ctisrun aon tour d"~tl"e en,~lé !l. 
On a placé, dans cette '"61e, 
lea !ers pour ..• Ll'.Cer - c'est réelé 1 

Dans sa prlaon. le grand rabbin 
écrira - proce ou vers, que sai&-Je ? ) 
MaU. - fen luta silr - d•ns son bouquin 
l'h~rolne, c'est.. Blanche-neJ&e !. .. 

c A la tin de l'en\'ol Je touche 1 •. 
dl.laJt.-11 - comme Beraerac ... 
8ur l'hwnlde pallie on le couche ... 
Cert• Lelfer ... 06I dans le sac 1 

n coup& l'herbe ~ les pied'i 
dl';I plus arœ trafiquants de drogue ..• 
n• pouvant pa.s ac contonter 
de couper .•. clans la siugogue l 

La morale de otite artaire. 
la voici, retens-la bien : 
<Adolphe ne doit pas s'en ratre>: 
Mtme un Jwl peut tourner l nen 1 

MARCEL ANTODllL 
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Ill 0 STE N D E Ill 
CASINO - KURSAAL 
SAMEDI 13 AOUT1 

DIMANCHE 1' AOUT 1 

LUNDI 15 AOUT : 

MARDI 16 AOUT 1 

MERCREDI 17 AOUT 1 

JEUDI 18 AOUT 1 

HELGE ROSWAENGE 
MARGHERITA CAROSIO 

JOHN BROWNLEE 
Au Festival Beethoven : La IXe Symphonie avec ERICA ROICYTA. 
ROSETTE ANDAY, Luc:en Va: Obbergh e: José Lens. Chœurs •La 
Société Royale des Méloman" •· de Gand. Chef d'orcilestre : 

M. Emile De Vlieqer. 

MARTA KRASOVA 
Sélection de "L'Enlèvement au Sérail>, avec 

CLARA CLAIRBERT 
SUZANNE DE GAVRE - ANDRE D'AllXOR - LUCIEN VAN OBBERGH 

VENDREDI 19 AOUT 1 ALEKANDRE BRAILOWSKY, pianiste. / 
3 heures :lO: 

9 heures : CONCERT PAR LA MUSIQUE DU 3e DE UGNE SOUS LA DIBECTION 
DU LIEUT. GASIA. - APRES LE CONCERT : SOIREE DANSANTE. 

SAMEDI 20 AOUT 1 VINA BOVY 
DIMANCHE 21 AOUT 1 MARCEL WI'ITRISCH 

2785 

A·ux «Nouveaux Ambassadeurs» 
TOUS LES JOURS AU THE DANSANT lde 5 à 7) ET EN SOIREE: 

UN PROGRAMME SENSATIONNEL'DE MUS!CHAll 

10 BOUILLON ET SON ORCHESTRE 
THE LANIGIROS 

AU DINER DE GALA DU VEl'.iJfiEDI 19 AOUT : 

GEORGIUS 
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Bruxelles-Copenhague . 
en avion 

C'eat une antlclpat•on bien mOCleste ciue de prevolr. pour 
la aeneratton qui nous swvra, en milme temPS que la vt· 
te...<e décuplée des moyena de transport, une lenteur, un 
allcnce qui s.•ront aea pl .is PrtCl• wseo conqueia. Le veri· 
table lwce de l'a\enlr 

De.là les clacksons, lea plionoe. lt'll haU\.ilarleurs. les p!ck· 
UJ>, lt!S Jazz s·~1; de peUta orchrstres, tlmldement 
réappanW&mt et nous reTem>m lea damea v!eru>o:.ses et 
Ica Tl111anea. 

LN tonltr.:antea mecanlques a Vllpetl?. & ewence. & ma
llO'Jt, aecouant leur Ier.aille aur del YO!es crtssanteS noires 
dl! cmère et de charbon, ~ tram"•l• cahotants. onoom
branta, cap:lf's dana t tn"ctrti:ab.e oompllt-at.:0n des po. 
t<su><. du fils. des tr0Ucys. les halls de gar• enfumes e: 
na-al>oDds ne 6Cront b!t nU)• pl"" q'l'un sou•enlr Sur 
d.• autœtra<les en lliD• dro•te fileront t.a l>oUdes du t,.,.. 
tic commercial, obcu; cn&fl<S de brlQuta de ciment de me
taux. <le vt:vres. Et la vltllle terre, rendue à e: • -meme, 
rer!)>lttra. les bonnes routa QUI a'tgattnt clans la c t mpagne 
reprendront courage, ra.ppt llcront l~ura poules at leUig 
enfants: le piéton, esptce pmcqu~ aiaparue. se reproduira, 
av~ des pte<l.< qui reapprendront ta marelle. une ~le qu1 
~ra de ph·otcr sana c~ de ll•Uche à droltt' et cte 
clrolte à gauche. guettant le C1J1n11er 

n y aura <les acilertes aans r•rar~. ru pompe a (lll6ellce, 
nt T .S.F'. des n llages <l<>nt noua Viol erons A l'IJSe l't'i!ISe 
e: le cbà!eau sans sursauter à J'&:>i>el rageur <lu cl&cUoo 
du ehatilfeur pr.- Cl lt re alllrurs. de l>t'flles \'IJJes 8Sl!OU· 

pies, ou OO\IS dormirons b:en. lenttrc. o:itertes Sllr une 
:rue llk-nc~u$e q·ll ce sen•Jra plua 1 h <ille et 1 e55e'Dee. 

Pol;.r les cens preo,ses. u y aura l 'avion ~ •trou= 
lenceroot aux q~atre palnu CDrdtn:lux comme d~ be•les 

Comme ces chauuureJ 
sont brillaniesl 

.. AIUGGET" 
POLISH 

b Il cxlste. une cràmc Nu11et pour chaque 1cnr1 d• CYlr. 

de frond~. des appareils qui franchiront d 'Un ~ J10tre 
at.mœphère et a'tn Iron~ tracer dans la atrat()Ophtre di!ll 
traJt<:to1rea en1teero11tn, routa <l'etoùea Ul&n~ ciuJ rtUDl
ront en quelquN l\eurœ l"5 cJDq continent.\, pna dan& un 
Invisible ""*·au <le t W,Urante vitesse. On ver ra l"JI ollCawt 
geani.. à 111ture dite, percer le plA!Ond du ciel, plqu"' 
ccmme des !l~bes vera notre !OL pondre leur cara:allon ae 
paasagera, puis repartir, les nana à nouveau garnla et dl> 
paraitre. Noua ne les entendrons même plus. Perdua bien 
au delà de not.re monde, Ils lui auront rendu le allence a&lu· 
taire, lher&p<'UUQ\le. 

Et ettl al 6 peine une antlelp&t;on : Je nouvel Hloll 
Ba\'Oll\·M&rdlettl S 83. que la S.ABLN.A. mf'ttalt ea 
.,.rv1ce le 12 Julllet <let~r aur aa !lgue Nonbtm-Alr bo 
p.- ! nulchlt oe :IOW'·I&, d'un tnut, la dlstanœ Brwieu ... 
Copenbague en 1 i-re M m.;nu1e1; exact<ment et 11. ci... 
Pul.9. aon voyap dure ~ heure de plus. c mi QU'Ii tait 
escale & H&mboufl, ou U attend le cournor d'Alltmacne • 
les •oya1eur11 •enua de Hollande. 

C'flllt à l>onl <le ce merveilleux apparell que la SA.B, 
E.N.A. lnvl1Alt c Pourquoi Pas? • la semaine d•mltre. 

Noua noua y reDCODtrot1$ avec V1cto1? BolD, dODt la Ion
sue e~nence <l'aviateur autant QU'\me vt•1Ut- et oor<IWe 
c:a.ma.raderte taisait le ooml)8'non de voya1e aoUhAt~. 

Des bureoux de la rue Royale. oil nou& accutllllt la oom
petence aimable et aourtante du cher du service commtr• 
clal, M. Sclloonaert.. et <le aoo oollègUe, M. ou. Poncin, 
chef dœ .,.rvlcœ de propagande et de Pre6Se. l'autot>ua de 
la Conl,pafnle noua achemina vers le champ d'avtatlon. 
Première 5Ufllrlse pour un dtbut.ant que cette •~fOl•1'9 
Jarc•. claire. atrte oontortable oomme Je haU d 'UD tr6a 
mocleroe b6t•I. 

I>J bureau <lu d.lr«tew de 1 ttpl0ltat>0n, lll. Ootlatll&lll, 
nous vo)·ons a·avanœr c notre • aTloD, tWCant 91. ~ 
Grand ln.'ectt' blanc-ertme, aux alles del!catemmt pl-., 
ses ~ pattea rondes ~ sur le aol ; pour ...,ltt, 
Il lea mitre IJ0'.11 le ytntre e\ sa 11~ prend une tm- " 
un• hannônte parfaite& Le terme c atto<11namtque • . • 
n!alsem•nl 1a1vaude pour avoir e:e &pJ>l!Q~ a tOUtflll -
d'ensin.s. Juaqu'à dea aaplrateurs de poussière et dea clocbel 
à rromase pr~ Ici toute aa valeur. 

16 b. 20. lea pa&agera ~. le courrier et le fret rangee, 
les trois moteura de 850 C. v ronflent ; ttrt par ce ronru
dable attelace. l'avion roule. déooUe et s'él~ve. A peine ~n

slble aux rem011& d'air cbauCl, U monte. en 8 mtnutea. & 
2,000 m~u~. SW.b1lltê parfaite; la temperature. tolTlde au 
aol, fraichit ç&duellement. les ventllateura c tndMdu•ls • 
apportant l'air pur dea hautea regloll$. Vo!Cl le canal A.I
bert, fine c!Utrtoe claire dans la peau brun• de la te?Te. 
NOU$ volona t. 360 ltm. a l'heure dans un del ~ dt 
chal•ur maia sana nUA11ea. On est c b1en •· Senaat1on de 
ca:me, <I ;mmobllit.e, <le Mcurlt4. Dans la car11DSU• amen... 
gtt pour dut -era, Jea rautetnl. aont oontonablea : 
dos!1tra trta l>M:ta q~ l'on peut Incliner. tandis que lt 
&làte 1.'allon;;e pour permtttre de s'étendre a demi ; l'ID· 
aononsauon eat a'1flllante pour QUA! l'on puiaae oon~ 
aana fatlrJe. Le atewart apporte tea dlnaommauana d.u 
œr, dea reTUM. dea )Ournaux et cette prtde111e carte de 
notre routt', qut aide à repftt'r lœ endrolta que l'on •~ 
vole : cette f&lble trac• rnse Cl'JI serpente, C ~ la llSt"uae ; 
ce filet bl<'Ut\tre, a peine plU8 !Bfle, le Rlun ; dea etanp 
font dea plaquea <l'tlatn mat, des vtlles et dea vllla1ea, 
méoonnal&lablea A cette altitude. dJ&paraLSsent à peine en· 
trev\a. La terre, avec aes tout petlts Champs J1.unea et 
bl'UDS. eat comme un vieux tapl.9 raptecé ; une for~t. par
fol!. y tna~• une p1ece plus grande de feutre vert. 

A 3.500 metrea. plua aucune traœ de VIe n'eat Ylllble; 
bêt~ lt'D&. aUl(l6 n·ex!at~t plU$. Il t'e6te !A carte du paya, 
.sobniment oolorl~e comme cans un grand atàa. Apre. 
Btime, reaulltrtm<'llt a~e en blocs Ce<lmétrlquea auV"Jr 
de aea ~u.ea •Il" t'Olta •ert-dt!11I\1. la dOllCPDte commence. 
les chamPI a'all~nt.. plus ttro1ts, en !lDea Jancuettflll 1'6-

f\lll<'TIS. L 'Elbe a pparait, raré par le Slllac• dea na'l'\J'M -
mm::scula !Dl«'"' - comme par dea patin d'"'1Yf00ttea. 

\'oie! la ba:iltrue dt' HAmboUlll; l'échelle de la cane 
p-andlt & ""' d'œ1I. 1 ... c:onstruct:ons cubiques & tolt.t de 
tullea rl'l'Ullcr~zr.mt allanto<a dans leurs peUta ~ 
comme c.ea mllaOll& de bertene, montent \'Pf11 DOUi ec 
•'6vadtnt. Un 10111 vtnce. lflll talblee eoum-ut.s de 1·-
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KNOCKE SIMER 
CASINO-KURSAAL COMMUNAL 

VENDREDI 12 AOUT: LA DAMNATION DE FAUST, ORATORIO. 

SAMEDI 13 AOUT: 

DIMANCHE 14 AOUT : 

LUNDI lS AOUT : 

MARDI 16 AOU?: 

MERCREDI 17 AOUT: 

fEUDI 18 AOUT: 

VENDREDI 19 AOUT : 

La Chorale miX1e Pro Ar.e Vo :a! de L J..9:achodL 
Morcelle BUNLET - KRIFF - Poul CABANEL. 

BAL DE GALA. 
RA Y VENTURA et ses Collégiens. 
ELOW ARD et son Orchestre. 

HELGE ROSW AENGE. 

MARTA KRASOVA. Mezzo-soprano du Metro
oolita n de New-York. 

Sélection de LOHENGRIN 
Marcel WITTRISCH, 

Morio REIN!NG, Louba SCHJRMAN. 

Clothilde et Alexandre S A K H A R 0 F F 

Alexandre BRAILOWSKl pianiste-virtuose. 

Sélection de MANON 
VINA BOVY, ARNOULT COLONNE. TOT :'ENEl., DOGNJES 

Au Music-Hall 

MAYOL 
SHANDRA KALI et ses danseuses hinàoues 

RAY AND EDDY 
LES SALONS PRIVES SONT OUVERTS JUSQU'A FIN SEPTEMBRE 

2787 
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BLANKENBERGE 

CASllNO 
O U VER T 

T 0 U T F 

1 ' A N N ~ f: 

o SA MEDl 13 AO UT o 

ELVIRE 

POPESCO 
dans 

Pile ou Face 
de L. VERNEUIL -o DIMANCHE 14 AOUT o 

COURONNEMENT d e 
la REINE DU LIITORAL 
par MISS BELGIQUE 

o LUNDI 15 A 0 UT o 

GABY MORLAY 
DAAS LE MESSAGER DE H BERN~ 

o J EUDI 18 
GRAND BAL 

PARE ET 

AO UT o 
D'ENFANTS 

TRAVESTI 
Concours de costumes - Nombreux prix 

~~ 

TOUS LES JOURS, AUX DEUX DANCINGS 

FUD CANDRIX · RUHLMAN 
ANDRE FELLEMAN 

LES MEILLEURES ATTRACTIONS 

Salons privés ouverts toute l'année 

rlOaa&• et •OICI 1-atrogare. Bel é<W•ee 4e bf4lea, ' Jazp 
terra.sae Oeurte. OU CIU monde attablt prend le ùiC. 

Pour noua. dalla 11. at.IJe eau.ente coquette comme un 
U•ma·room Cie \l'llJa, ce • roccaston de noua entretenir, 
au1<>ur Clea c aem!AI • mowsuu avec 1equ1pace : J . van 
den E)'ll<le. notre pllote, son couegue M Haneon et le n.Clio. 
te1"8T&Ptlllte Maüpe~ui.. UOlB c mJ111onDA1rea 1 en k uo
m~tree U rleN qui ne tartaS<?Dl pas cl eloae.o au suJet du 
nouvel a vton don t la eeri..11>!111'! la puissance. la atabUlte, 
lea enchante 

L'Npe ttamt>Oura-Copennaaue est courte : JOO km., qUI 
seront !n.nchll en 4; minutes Mals le payaaae Cllanee : 
au plalnta culuv- qw no11:- accompaanent <1~11 le 
Brab&nt, au<Clldenl les or&.> Cie mer oea Belt Le cn.llcl Belt 
e; le peUt Belt de notre seograplll.e pnmatre. la YOICI IOUa 
nœ yeux qUJ alument avtc lea ues Feomarn. Laaland, 
SJa.elan<l. aux c6ta our~ du nn l~ lf\I des CIUDl!I. 

De loin en loul. un cnamp Cl'attern.aaae de lt'COUl'S. Il· 
male aux aviateurs par un arano cercle 01anc. Noua o ... 
cendona. a 420 km a l'heure. POur noua poecr. a lt n. ~. 

L'am1 rencont~ tout a l'heur. a 1., porte de Namur a tU 
1<>ut Juate le tempa de Cleruster son apentU en 1 epongeant, 
d 'a ttendre eon tram et Cie rentrer chez lul 1 Noua noua 
mettron.a a table en mem• temP• Qll• tut a 800 1un Cl• 
BruxeUea 

Le rep~ntant oo ta CX>mpagrue. M r Martens. att•n· 
dalt lea Invite. de la S.A.B.E N.A.. qui lut sarclent une 
cordlale ~nna1818nce pour s'être ., 1ntemaemment em· 
ploye a !aire de leur seJour du tenoemain dana la capitale 
danolle. un verttable encban~ment 

Quelle 1o:e de re•otr - 1<>ut a l'a:se ienteur et 1111:nee 
- dans les arandea aaueo lralclles de la Ny.Carlsl>cri OIYJ>
toth~ue lea admtrablu collect:003 d"antlques du muate 
Jacobien ~ quelle cuneuae antttbes.e ! C'eat par l'enrtn <11 
locomotion le plua modem• que 1 archeo:o,iue. ou l 'atti.!U 
pouna dWrmala retrou•er. ooi:.sculant l egpace et le temps, 
ta œu•rea du •mie bumal~ 00"1 c: .. mwenaues le aepa· 
ren\.. 

Cerr.ea. 1ea oommea o atsatres .eront 1ea uaarcre nao1tue11 
de la nouvelle llane maia pouniuot les t>laaœ du Zoute et 
du chlteau d'Ardenne no v1eoc1r&1entrtls pas en "eek-< nCI 
t. Copenllaaue? Outre le• mu.sees t'arcllttecture 11 cuneUM 
des X Y Il• et X Y Ill• a1ec1es dano111. les palais Rococo oe 
l'Amallent>Ora t'HOtel de '"'' et cette 1<>ute moderne tauae 
de Gruntvta. Il y a la mer. le port marchand, lea Jardina 
fleur\a d.,. pavUlona de the d'où l'on volt s'eMAlmer aur la 
baie IU vollea blancbeo des yachts et. le aolr, pr~ <IH 
omt>raaea de TIYOll, le plw beall parc cl attractions cl"Ell· 
rope. lea reetauranta ou v reve1ent 1 .. mentea d'une ca. 
tronomle ui.>ul)QOMte 

AU ret.our. raYIOO OCOOUIL p&J M '1.aIUOD •••Il a l>Ord 
1e chef pilote ProlPfr Cocquyt. CUrteuae et attacban:e Il· 
gutt que oe ~!Tito, !~ cl'WI meunler des Flanctrea. cleTenu 
rraDCI naY!Jateur """en 1J atme son avion. oont U txpll· 
que. •'te clarse et pree:.ion 1<>us 1ea etaU&. oomme t.n 
capitaine aon oat"u Calme et $lmp~. on Ill! cleVtne \1D 
aans·lro•d qu1 lnl!>lre oooriance autant que aa latJt et 
haute atatuni. a l'ttrolt dans la ca1>1ne tt latte plutbt pour 
la dunette <l'un navire 

A 1.800 mttrea. de ITœ oual!"S, que 1 alle de l'a'flon 
lat>oure oonune u11 aoc paWble ; Ils forment une lmmen• 
plaine tumultueuse Cie cumul! énormes. arrondll en rnon· 
tagnea nelaeuaM. C'est !'Olympe où l'on 1ma(lne l'asa<inblee 
Cie.a Dieux et. Cie loin en lotn. reunlMant les deux monClcJI, 
une troue. entre lea nuaees. trappe p&r oµ Hermes. awc 
pieds alln. pions• •era la Terre pour poner aux hommN 
les mtMl.lea de Zeus 

C'eat a rerm cru·on redescend vers noa peUtu ma!IODa 
de bo-Je et nœ ruea poUMlereuses. 

A 9 tleuru. le mattn ~ aV'.om so.ia lea yeux ln c;alree 
malaona Cl.e la camp&111e danoise. parmi les raecs t:-tmlerts. 
n s 12 h 16 et no1t.1 90:Ct porte Lou:.se un peu ~nctr· 
t"8 rnall(te tOUI de ~ ratild• • dCl)&)'RmODt • 

Ori«S IOl..01 "nduta • la s A.BE !'! A . QUl crte poUT 
a<a p--.m cette surprenante et toute neuve 1.111.Presalon 
<l'ub1qult4. 



POURQUOI PAS ? ?789 

Ill n'v a plus dl'enfan~s 

Et moi quand je serai irand. je ne boirai que de la BERtiE~BIU !I ... 

La vente de l'alcool est libre 
Sketch inédit 

A1' PtlU ro~aume dt Halftnhal/, le Conutl dtt Mlnll· 
tru l'Ot'<""P<' d'tlal>Orn' un nouteau proiet d~ IOI 
IV la «nit de l'Glcool, 

LE PRl:MŒR MINISTRE. - Mes cbets COUq\1"9, le ..._ 
sm>e actu•I ""' peut eta malntmu. En pnllGpe, la ven:e 
de l'alcool esi IDtadlte dam 10$ deb11& de bowom . • 

LE MINISI'RE DEil COLO:O.LE;:; (ltpà'emtat ah1mJ. -
Comment. lnterdi\e 7 Mals. dolna mon •"illage, l'a11~111e 
aert la IOUlte Ail lll'•m~r •enu • 1 Us autru muiUtff1 
hai.uent lu tpaultl tl tr.diqutnt, par une mimique altru· 
Ue, q,.. leur colltglUI n'eat peu cl Io page.) 

LB PREMIER MINISTRE robltgeammtnt). - Elle •t 
IDttrdi\e, rn principe, mon cher collègue, dans lt'AI débita <!'! 
bolllona. Mala en fait, tout le monde peut se procurer dt 
J'&lcool chez Ica tplc1ers, lèo pAtlSSters, les marchands de 
cli&ffil et l<a plomblr,..•ln11Ut11rs, à condition d'•n prrn<Wr 
detu lltf'<'S • • emporter • ou dt consommer sur ph\ce <Ir .l$ 
J'arrt!re-bouUqu" ou encore d'entrer dans un cercle prht, 
al)tts avotr 51g11e une can.. de membre. 

LE MINISTRE DES CO!.OSŒS. - Merci de m'a•·o!r ren
.. 1~ oe.ortnats. quand J'allr1ll l'tn>1e d'une eoutte • 

LB P~R MIIHSTRE lbtlt cl 1011 co ... n}. - ~Il 
qu'U • tombé dsns l'~nseur. U m\nqUlète un peu 
th4ilt) Le lntàne actuel, ~le, MC&ieurs. prtte 
~ tJanc t. de JUl\"9 Cr!IJQutS .. 

PLUSIEURS VOOt. - Sy~mt &lxrurd• 1 
LE MINISTRE DE LA DEYE!'SE NATIOSALE. - Que 

l'on mltraillo tout de aulte œtte Joli Et. que ça ptte, ec:ron
ID•USDeu 1 

LI!: PREMIER MINISTRE. - Me. ... leurs, I• chose n'tSt 
pu 11 simple. D'une part, la Féck'rauon Nationale des Ca,. 
letlers du Royaume de Hal!enhal! menace de se dresser 
contre nous aux prochatnes élecllona al noua ne n!tabllssona 
P"' la vente libre de l'alcool. D'autre pM\, al nous la reta.
bhaona, Je suis, dan& mon parti. menacé d'excornmunlca,. 
tlon par l<a vieilles barbe$ bu>tuaes de thé. 

LE MINISTRE DE LA JUSTICE. • En somme Il s'•l!i
ratt de dttou•T!r un comproma proctè:lnt d 'un subtil 
esprit Jundique. 

U: ~UNISTRE DE L"Il'<'TERIEUR J 'ai entendu dire 
qu'en Anileterre, la consommation de l'alcool n·os~ t.olèee 
q11 .. c"namtS heures . • 

LI!: PRE).{!ER ML'i!STRE. - ~l~tre est-œ L\ la <Oie 
dans l&qutlle nous de\·ons nom cnraier MC:SS.e"Jra q_ue 
dlrl• .. VOU$, par exemple, de ctttaatrs beurra mallnales? 
Entre quatre et Cinq beurtS du maun. pc>r exemple 

LE MINISTRE DE L'AGRICULTURE. J m·v ~ppose 
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tormrllemrnt. Beaucoup èbonnft~ aiflculteurs se lennt 
&\1lnt quatre heuns; Ils ont le droit de tuer le »er. 

u: PREMIER MI:>l l~ïRE. - VOUkz.\ oia entre !.lois et 
quatre heures du matm ? 

LE MINISTRE DU TRAVA!L. - .Ne arralt-tt paA encou
rager à l'intempérance 1 A vclllcura de nuit, les boulangers, 
lu llnotypJStes qui • font la nwt 1 et le& sens qu1 sout
irent d"tn..omnJes? 

LE MINISTRE DE L'lNTERlEUR. - Mals pourquoi 
autoriser la vente !>('nd•nt une heure ? Une heure. sotXante 
minutes. c'est beaucoup. voua n'avez pa.o Jd~e du uombte. 
d<? petitn gouttes qu•avrc un P<"U Gl',..ntraloemf'nt on peut 
&'Incorporer pendant ce laps de temps 1 

LE MU.ïSTRE DES COLO:•HES. - Dites un chl!tre, 
pour \Olr ... 

LE PREillER MVOISTRE. - Plia do! co:Joques, sil •OUS 
pl.lit. 

fTCA.t Z. ConJcll l'ab:crlle ~nd4nl qwlqtl,. mn••tts 
daru su rtflutou•J 

LE MINISTRE DE LA JUSTICE. - Je propos.? que le 
projet tntrrdlse aux d~bltants de botssom de vendre <le 
l'alcool aux personnes donL le r.1'cnu ill>b&I n'llttelnt !>"-' 
qu~rante-cmq mille francs, Rux Utulalrc:. d'un Uvret de 
cMma~e. aux l)Cl.".<eJISeura de 1·rntes l><'laes d'annt-lfllerte, 
aux lect•urs assidus de la cote de la Bou~. aux llabltUt$ 
drs champs de courses et aux P<'•islonnts de la rard.e ci
vique 

LE PREMIER MINJS'IRE rrntt) - rr~ bien 1 Tre.s 
blrn 1 Voilà. mes che1s ool:"l:u•s, one proJ;l0&1tton rnr la· 
quelle nous f.>OU\'Ons noUI dtrC" toua d'accord. Nous aurom 
ainsi mOdillè la loi . dune part, noua auron.' ainsi donnt 
satisfaction 11 la f'tdératJan des C.fttlers et, d'auin ~. 
noua aUtO:lS soustrait A l alroollamo de ncml>rt'naes cate
tor'es de cltqyt-m 1 e '""' 1m~µlll06lté emp«h~ :l'aU 
lt 1rs de s·y b\Trr C"! qul ac ra une conte.s.sJc n faite aux 
•le-.,. barbes. En pol t que. le principal, •-OYD-\'OUS, mrs 
chers collc::ues. est ae sauar la fa<'<l. 

1 Ad1:r!CD11 1nu:n.me U mtnutre de• COlontu eztti.te 
ci 1ou1 h1UtJrd une bamboula Rideau.) 

par 

L 'A~GLETERRE 
LE PORTlGAL 

LE MAROC 
LA COTE D'AZUR 

P.\RIS 

Y ' 
un billet 
circulaire du 

ROTTEROA\1 LLOYD 
Prix du circuit complet 
(Bruxelles • Bruxelles) 
en 1" claaae Fior. 210 
en 2' " classe Fior. 145 

Ren•eignements el ré•crt·ationt 

chez 1 • .4 gentJ-Gén<!raux 

RUYS& C 0 

Rue des Colonies, 58 -· BRUXELLES 

Tél. 12 8':1.'JO 

'CTITl CHRONIQUE DES LETTRES 

................ 
Adrien de Prémorel 

Le P~rl1ord a Puquldou.•. naturallsle délicat qut IQlt 
lœ mœura d4 r..-. l'llumeur de !a iflVI! dRtl.I !1!11 •'llnOll 
e~ 1 .. S<'<'reta du P"rdreAu rouge. D oonnalt &11!'!1 le~ trüora 
de lài"- qui Claent &tlX feùlll~ de:; llvru d• rallon, 1"6 
~t'fll pour faire la aaladt et ~ oonfitUttS. A <>nh•z. Il 1 
a Franc.• Jammes, lu! aussi 6crln.ln rust!que. mals qW H 
cont•nt• d"etre ~. et se bornant aux UbelluJes et a11 
mar:in-p6c!lC!IJ' ~la eu!slnt et ~ celller 

La ~~. qui tr~ son Prancis Ja~ en Thomu 
Braun, ~ eon ~l.dowt dans Adr.en de Pmnorel. 

Ce bOp Ardenruls ~ sut ses ~;>:IUies de chlMl!lll' une 
tA:e ronde dP pU(l-romaln. Oœ yaix q:Ies ~ car~ au lalt, 
unt mous\Aelle pulo~. Un 50U1'lre, une modestit qui n'~t 
pas de chtt nous. et dont le charme ·~ plus fr&Jv;als que 
~lge; lllle cotd•~ll!.C d• trmrn et d~ aeuulhomme. 

Lorsqu11 Mlat~ son Ardenne. Adrlen de Pr~mo"'J M :"
q~ partots en hlvtr aur lei! dalles b!eues de nos LrOtl.01'11 
bruxrllot.s On le volt alors au c Okulols •, dan~ quo!q~ .. 
&alona. ri <'<OUt<! plu! quïl lie parle. U lfUdle les ~rS1,_ "I 
cue1l!c les mota au•c ret. atr conl"en:tt qu~ont !fS chM"tUra 
pour rele\'er 1•1 lum~ d'un chevrt'Ult ou dl'noml>rtr un •ol 
de r•nud& uuva= 

Adrll'.!) de PrtlllO<el a•o.:t é<nt des ... ,.. avant la sùrrr": 
Il lui en e..i 1>$é de la l)OUdre de d;amant do.na son '""'""· 
et c'est en poèl.e enc•>r" Cl'l'il én'lt en p~ "" chronique 
du •poil. ~ la pli:me. de l'éc&lllc et du p!tsle. X.. • Mtrvtll· 
leu..~ blsto!re du Grand c.-rt de P'rey:-1, • Sou.s le •liœ <!e 
Manin pkheur t. 1 CUlq R:&:.o:re. de Bè'es pour ma cmq 
r ,:.s • autant dr r«~'tlll c:lla...,,,an•s~ tl'Olalléa Pllr UM plua:e 
quJ n" 1>41: point de raue un brin de U>ilette =la c<"!.'e 
recherche n'est jamab a1fec~ée. Aui<Jurd'bul. AdJ1en de 
Pr~re! nr>US donne un nou reau nortl~ge: c DftS M•es, 
des bOb. dee fleura•. l'entomolog'.s:e et le bota'1b'e y vo!
&lnent avtt le ~Mw'. av«: le cha-ur. Que de cll'l!cl~Qlt 
morceaux d'antholorle qui s·appellent le Blalrenu, la LOU· 
trf, le Hh'on, G1b1rr d'<au en Cam71•ne, Jtannot Laptn. 
Mats Ir bijou ci.- cet t'<'nn •Ylvrstre. e'cst l'blM<>lro du Petit 
Lttl'rt. L'Abond<mnf. que la hn.., a confié ce matin aux 
1111trels et aux ronciers. Pt d3ns les yeux d'or duquel trtm
ble une a11golsso lndlclble. !"obscure et prodlglewe et per
peWtlle ahao~c qui peu~tre est toute l'Ame de~ W"" • 
Allons ! 1oilà un bel rt tronc ouvrage. tout ln::bu du J>Wt
Lrant et aulOinnal parfum de la forét... ED. EWBMiK 

MINAI.ES DE LA SOCIETE: ROYALE D'ARClfp;OL(). 
OI!! DE BRUXl!:LlLSC tan< quarante et un!tme. 

Cq).tU~. ~ tl01~t txnprtm<! ·~ p~té. 
Ulusttt de plus de ctnt bélles photœ bon texte. act0m~i116 
d'une pocMt'• de lt'lze autres planchœ. et tome 1m tau 
une fols d• plus honneur à la Socl~t6 d'Arehéolcct• tt à 
..,a savant autant qu'artlate secrélalre. le comte J de 
f19rchrrave d'Altena Ce demltr presente un travail mOd•,._ 
tement appele c Notes pour aervlr à l'étude des atalloa en 
~hi1que 1 ou eont sii;nalé.$. "vrc .,,c1ence et t'1ipru .• une foule 
de ces peur.. chot&-d'œuvre pieux ou profanes Hrra protanu, 
parfois> dont ln 0t•ulp1Rurs-lma1rle" d ·autretoia ont orn6 
maint& dfl nœ aanctuatrt.s. Nui;~ tr'Ou\·01.s d'autre part : 
c Ll'1I ortP.vrf"-' dei Bo.s-lt.'"'Ouc <~ leurs PO?nQOn& •. pa.r :e 
chanoine !". Crooy: c Le clmetlrre franc d'A"'h 1 cCamplne 
hmbouf'lr4'01scl par Jaeques Breuer: • Sculptures d'ortlln• 
ou d'intluenee brab:inQOnne en A.'"to:s •· pe.r l'abbé J, 
U..tocq~oy •• C...-3 d AracbOI de Sclloonho'l't'n. <oil le 1 'lent 
notamment quelques ll'li"" original« et curieuses aur le 
tamw:c Guillaume d~ la !la1"1t. ~ Sanrtter dts Ardenntsl 
par le comte d'A:schot SchoonhoTe:J: •La Psycholojrlc lil'u • 
.. uo:ae à '"'"ra l'hl>tolre•. p>r Charles P<Tga-n.,,,1: •La 
salle 50Ultrmlne <et non p:u la crypte) de la rue d Or • . 
par P P' Ld~vre tt Simon Brliode e:. mrm. l'e Esq~wc 
d'une hlst.o~e Cl~ l& plus-Talut !onc:m dans l'an:omtn.tion 
brUXelloi.se 1. dont nous perlons d'autre pan, 
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JVIath. 
Trouver deux nombres 

Lu vO(cl, dtclaro Ill D Log<1ue : 
Sl nous reprêsf'nl<>no par 0 le plua rrand commun dlvl

IM'Ut, les deux nombree seront Dm et On. avee la ccndlUoa 
que m et n aont premlera entre eux, et noua aurons pour 
le plus peut commun multiple l't«presalon Omn 

Nous écrt\·Ons : Dmn • 0 2 

Par conséquent : D • mn et les deux nombres cherches 
.ont m'n et m112 

Nous avons alors la condlUon : 
in•11 • mn• • SG30 

11111 (m ~ n) - 8630 • 2 X 3 X 6 X 13 )( 17 -
3C) X 13 X 17 

Comme m et n sont premiers entre eux Il raut que m 
11>1t ~al à 13 et que n IOlt ~al à 17 

Le premier nombre vaut donc : IS' • 11 2873. 
Le deu:<leme nombre vaut donc ~ 171 x 13 - 3757 
Leur plu• ,1and commun dlVLseur vaut; 13 x 17 • 221. 
Leur plus petit commun mulllple vaut: 13' • 11' • 488-11 
D'accord, déclarent : 
Phllomath, 'Luxembours; Marcel Oelaby, Hannut: Ubal'· 

le , Leclercq. Bruxellea; Edouard De By. Saint-OUies; Roger 
Oc Puydt. Tournai; J-ph Otrard, Me•x-d•vant.-Vlrton; 
0 : Eud. Lamborelle. Bruxell•a: O. Berlrand O'tl&Tlles: A. 
Bad<>t. Huy; Rodolphe Kauvarlet. Tournai; Jules Paquet. 
Jam~. F Huart. Beaurain; • !mile LacrolJC Amay, ~er 
Caillaux Ciply lez.Mona: G !.Ons'•~ Cuesmrs; Honore 
BonaAerta. M1ddelkerke 

Lee ""ICUla les PIUI dlOICIJ .. " tonr •• .., UD• COCUl1# 
tnou1'" l\'ec la machine * calcule: 

BA~IAS'I EWWTttO·AlTl'UMA nQO! 
Addltlona Souatracuon1 Olvt&INIS MuJtlphcauons. et.c 

Notice Ulu1tree •u• demande 
RO'I EO-BltuX ELl.ES 

l'elephnne 1740 48 
'-10. Montaim• oux Herbe> Pota~erea 

---·---
Qui n'a rien de sorcier 

ln effet. '1<1 \I Ra~mond Trulfou.z. 
601t z la somm• à part&(•'< 
La premlet• pel'l!Onne nç. Il 1200 fr + 

( .:_ ~w· )"J 1oso rr. + : 

n mité J; - 0080 rr + r 101 - 9% 10 1080 rr. 
La dewu~me per!<>nn• r~ll : 

2U>O fr. ~ lllX 10 - 1080 Ir 1 - 2400 fr - 2400 Cr. + 

10 
9%1100 - 108 !r 240 Cr. - 20~2 rr. + 9%1100 

Or puisque les pari.a t10nt ~aira. no\lll aurorui l'~allté : 
1080 fr. + z JO 20~2 Cr. + 9>:. 100 
J:/100 - 972 rr. ,l :r - 9?:00 fr. 

97200 - 1200 
Le prenuer reçoit donc 1200 rr, + 

10 
10800 rr 

Us autres rec~vront ta m~mt aommt, le nombre dt t)e.. 

n •ne1a1res est de 91"200 : IG800 - 9 btnellctair ... 
De plu• en plMJ d'cccord dlltnl lt• c~~clln.r. ntu .,. 

des.,... a mil <1fù • 
o L~psse. Lltit: Edm DulabHt·LArstllltte. Verviers: 
~ C<>Jvreur, Gand ; Htnr1 l.llcJea. Vise; Clement 
ThlrY Gand; Flortnt Tlbl'lolut Charl•roHO:ord; GastOn 
BasU>tlt\• Verviers: C&mlllla Stoquart Eu1:1ea: Ga.<ton De
roover. Gand: H•nrt So!'icloot.. Bruxtllra; Gtorces Rena.or. 
N1nove: E. Famelart, Frame...lez.BUJ6aenal. 

Quasimodo triple-muscle 
M. G<uton Drroovt:r, dt Gond, a relu c Notrt-Da'lftl! d( 

Paril • et c..-l41n ezplott ci. Quasimodo l'o IQ111' rttC11r: 
Quaalmodo, laid, bossu, bancal, mais herculéen. oalalt par 

10n sommet et, d'une u-re.lstible pousaée. rrnverz.e une 
échelle hauté de 80 ploda, ohargee d'hommes, un par 
écllelon. 

Hum 1. Voyona. Pour almplltler, arrondJMOnl Ira don
ntea; rkhtlle 11\UUrait :Ili m. de hauteur; nombre d'hom• 
mes. 10; poids m01en de rea hommes. 70 tlloa: po!c!s de 
l'khelle 200 k•los; 6caTtement de l'CCl!•Ue à la ttue: a m. 

A quelle putss:lnCe en tilorrammes Quasimodo auro.t-U 
dQ faire race 1 ----

Ecoutons pousser l 'herbe ... 
Dt .v E'm.lle IAcr()lz, d'A"ll•ll: 
42 balula 001 brouté, en 30 Jours. l'herbe ô'UD pr~ de 

45 area 
74 t>œufl ont brout<!. en 20 Jours. l'herbe d'un prt de 

60 ...... 
Combien faut-Il de bœura l>OUl' brouter. en 21 Jours. 

l'herbe de 84 aru. 
L'berbe continue naturellement à croitre pendant Io 

ttmP6 d• Ill pàture 
? ? ? 

_ M. M Robert Beauval Tamines; Rcne Oelmotte. 
Lttmea: Kcnn Davin. Wolu.-..Samt·Lambert et L. B.n,,n, 
Bruxell~ ont cn•oye, r.rop tard d·cxcellentu solution& du 
probl~me Ot8 e.anientn. 

Rappelona encore une Iola que lœ solu:t<>ns doivent noua 
panmlr dans la Journtt dt mardi. du ral$na d'atelier nous 
oblllont à 1 frrmer • la pace des Math. le mercredi maun 

- L. Buion: prltre d·envoyer la solu~n do votre pri> 
b!Ème. 

---·---
0 °, encore 
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C'ES1 u:v VRAI PLAISI R 1 
Le,.,. .a- éle...r; 1. 5'-llck a êlê tsaalf t .pp• "'ê 
"lOD aeu~e.me.ot pu Ka bomm~ q IJl acbtt.an toUlet 
lea en-. MU\ tllea mai. DU DIU. d• 2.000.000 
dbomm.,. 

Qutlques.11D& dea prrm:cra rasai.ra SChirk. qui sont 
dtJà en 1<n1•e d put. plw de l'Pt ana, tonc
Uonnrnt tocore pAUa1t ntWt •Prt• :au·ou ru.t dea 
ml!Uen de fol& Pc1 un n!rr tabrkant dt ra'°'" 
tltctnquu nt J>l'•I dtrt 11 mtmt chost dt 1t• 
cppareill Le rasoir S<htck. dana le coun ttmJ>' 
de lll"Pt t.nn-. a ttabll un. nouvel!• Industrie 
occopant des w.1n.,. lmportantea et ')ermettant • 
dt• militera de ae rurr ai:r~ablemrnt. 
Noua a,-ons on notre possr&lon une tnflnltê de 
lettres de 5.atl~faclJon ouf nous n·avona Polnl 
IOUlclttœ 

Beaucoup dbommes ne vtndralrnt pu leur ra.wlr 
Schlck pour d.lx fols '• valrur 1'tlt n'tt11ent pa.e 
sun de pouvoir lt remplacer 81 \"OUI croyez que 
Io Schtck tal un app; ril qur n est pu d'ullbte. 

1 ~ preu•tea voua dl.lt'nt le 
raire LN appartlla 

r utilité nt a'lm-.nt 
p ainsi 

Scltick a été Le premier 
Scl1ick reste Le premier 

Seul te Scnlct a cette •ête coupante plan• et fme 
dent lea prlnc1pa1,.. caractenstlques brevcttts to:it 
esun!Jtl!es pour rutr Le Sth1ck ne • brûle • nt 
n'abime la peau d·aucune ma.niett. 
Cette têt• coupante es· une des merveilles de 
P~l!ton trou\;~~ dans a rabncatioo moderne m 
trand• quantlte 

Achetez un Schtck 
et soyez en toute sécur ité 

Vous POU\'et: ~tre cenato de bien voua ~r tt 
rapidement cet d·auss1 pré• que le ptrmet ta 
naturt) avec un ra.oir Sch.lck fi n'est 11&$ nêcte
salre que vous Sl'yez I• suJet d'ex~rtence d'un 
produn nouveau 
L'arv,nt que \'OUS depensez. pour un ra~otr Scn1c-k 
t.st. un placement sur et vous en retlrerrt dl\$ 
d1v1dendes c en vous r&58.0t. b1en et ractlcment 
1\ un prix mod-c:i:ue • Vou~ n'&\'ez 

plus besoin 
rle La mes, de savons ou d e lotions. 

Pour le gros exclus,vement . 

Et. JOHN H. CRAHAM & C0 

17, rue du Pont - Neuf -- BRUXELLES -- Téléphone : 17.SS.30 
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1 R!· 
"Pourquoi Pas?" . ,. au cinema 

MANECE 
Le cirque offre encore des re-~ &ux metteurs en 

acéne putsque nous \ "O)'ODA qu'oo 'I pUJse toU)oun avec 
l '.lCct"S. 

Le film allemand qu'on DO\:. a l>ftaent~ ces Joun der
nters n'e pas 1 ampleur p1ciun.!e dea c ~ du vo.,age •. 
nous n'en disoornenona pes, mai. 11 est bien attachant 
tout de iume. Sana doute en rai.on de :a aupérlon~ du 
60f11ano. 

Le drame est beaucoup mollll toUll'.'. dans le !Um 
allemand, motos om6 de actnt!a pltto~ues, mals la 
trame en eat bien autrement aeritt. Ce n'est pas qu'on 
ait cherché un th~me sentimental nouveau - en elàste-t-11 
encore? - mois on a tiré un rxceUent parti de l'éternel 
conntt des cœurs. 

Deux frères quJ exécutent en8"mble d'étonnantes proue .. 
~• au trapeze. sont pro!ond#mcnt dlv~ : quelques années 
plus tôt, l'&int! s'est enfui a•l!C la femme du cadet 
Celle.cl a perl dans une catutropbe de chemin de rer 
et les deux frtrea ennemll. 1t aont vus obllJés, pour vtvre 
de ttprendre leur numéro. Tout etl& n'est qu'un pré
lude ron adroitement ooqulaaé, comme mis entre peren· 
thtM'! L ac:ion .., noue un 10lr. au moment oO une jeune 
tille va débuter dans un exercice d&naereux. dom elle sort 
br~. Il es~ clair qu·elJe nt ttatstera paa lonitemps à ces 
aeco~ mals elles lui aont tml>Olffl par un beau·i>ert 

SCALA 
- --- BR tJ X E L LE 8----

Dick POWELL 
Le Tlno Rossi américain 

Larry ADLER 
Le plua !ort Joueur dbar· 
moniea du monde 

Doris WESTON 
La plus récente découverte 
d• Ho\.b'Tood 

Hugh HERBERT 
1' pli. ld10t des comiquea 

I Allen JENKINS amtricains 

l'ac!Jud&ot çtncheux 

TOUS ensemble 
dans 

VOICI 
L'ESCADRE 
Un mm-revue * rrande mite en rir.e dQ aux Pr<> 
d"cu,urs de c 42" RUE t, « CHERCHEURS D'OR • . 

« WONDER BAR DAMl!:S • . etc. 

tyrannique. Le plua Jeune des deux traptzlatee 1·1n~ 
• la '1Ctlme, lfdult par 10t1 doux visare et 1& l&lbl....,.. 
D -1e. ~ en nln. d empécher le numéro Son Ire,. 
Tbomu qui U'Jlte par toUs les moyens de rent...,. en ~ 
ce, &uptt. de lut. tait de aon oO~. une démarche aupl'U 
du brutal *u·ptre. L'entreNe degfotre en rtze et c'Wt 
IOlla l'lmpl"fUlon qu'il a tué son adversaire que 11\omu 
ae rend Ml c:lrque pour !aire son numéro... maia • quoi 
bOn enller da111 IOIJ• les <!étalls du sctnarlo. arrttona-no ... 
à ce point pour taire eomprendre. par un exemp:e. la qut.
llt~ de • campoo!Uon. 

Le s~Ulteur cherche naturellement • devtner la 111ti. 
dea événements Au eours de l'exercice, Thomu révéle à 
aoo lrére œ qui vient de se PQs.ser. Le bruit de 1 u11u1•i· 
nat <ie .Morel avait d'allleurs déJa circulé dans les coult.<eea 
au cirque. • Voilà, se dit-li, c'est simple. à la finale, Tho
mas "' ae lancer hors du Illet pour s écraser aur la pi.te. 
c·eat couru d'avance Or ll$S du tout. l'exercice 1'acMv• 
normalement Alors quoi? Voici les poUc!era venua pour 
arrêter Thomas .. non. Us >iennent aunplem•nt le requé· 
rlr comme témoin. Morel n'est donc paa mort d'ft.re tomW 
lourdement cootre l'angle d'un meuble, La po:Jce parle 
d'UM balle de rewlv.rl QUI a tiré? 

Aln!J, l'action mtnage de conunuelles aurpr1- qui 
raJeuru-nt éton~nt les 'fleWt th-

o·aucuna ptnatront QU'tl est puéril de a·att&eber • de 
..,mblablea détails, à quoi nous répondrons que c·~ prfcl· 
~ment cela QUI tait Je nerf d'un mm et paa du tout le 
luxe de a«nes purement esthétiques ou plttoreequea. les
quelles feront toujours l!gure de chevilles. 

car enfin. 1·11 est vrai que le clo61na est un art pl .. ttque 
avant tout. li ne raut pas méconnaitre son c6té llt~ra!re 
et forcément thHltral. Ce quJ caractér~ les œuvrea de 
grand style. n'rst-<>e pa& autant la cohéalon des lmases et 
leur valeur constructive que leur beauté picturale et ct la, 
en dehors m~me du talent plus ou moins rrand dea lntor
prttes 1 Voilà pourquoi, Intérieur au point de vue miae 
en acéne aux • Oens du Voyage•. • Man~e • 111>e1te plu• 
d'émotion. 

La dt..tributlon comporte une serte de pol'IOnnal!tb 
allemandea peu ou pomt connues en &i,tque ' AJ~rt 
M.attentock et AttUa Horbtg.r, les deux mqnl!iquea tra
pU4tes: Annelle&e Oblli QUJ pononnl!1e la touchante 
Marte et qutlqurs ptrl!Onnages secondalre:s QUI a'acQUltten~ 
parfaitement dt leur tAche. 

n 'I a plusieurs acénea d• cirque auxquellea. malçé IOIJt, 
le public prend touJoura un plAJ.slr extrtme 

L!S TROIS MOUSQUETAIRES 
Pour la t.r014léme Cols. du moins à notre connalloance. le 

célébre roman de Dumas tait son apparitJon sur J'ecran. 
La première version nous lut donnée au tem!J" dt• ltlrr1$ 
a éplSOd••. Les pro1rammea changeaient chaque aemalne 
et l'on ae précipitait tous 1es vendredis pour voir la aulta 
du roman commence. Nous •imes aln&J ~ d•roultr dana 
toute llOl'l ampleur la salante histoire de Porthoe, A 
AramJs et d'Artainao le quatneme mo1:.;queta!re de ce 
t.r\O peradoxal. 

Etaot-ce poret que noua etlons tout nouvell•ment ~& aux 
plall!rs du cinéma? Toujours est-U qu'un charmant oou· 
wntr nous eat ra:é dt œ tooe lllm oü nous retrOU'l'lOlU q"el· 
que choie del tntbouslUIDea de nœ ~unea ana D Artatnan 
avait d<> l'aUu~ Portbœ était maJeatueux. At.llOa arllto
crauque tt t.tntbr~. AramJ.S prfcteux commt> U convt· " ' 
0 y 8\alt aUMI Planchtt qu·Armand Bernard Incarnait for\ 
plalaamment. role qw établit. croyon&-noua. la roputauoo cS. 



ac~r. le<;'Jtl ne m~r1ta J&llU!-4 nt tout lbonneur nl 
mte lindtgnlté quon d~vtrsa ·~ qu'on deverse enoorc sur 

LA deuxième n ralon noua offrait un d 'Artqnan $Mul
ot et fougueux. mali le roman ava.!t été compruné à 

tn!m•·· Enfin vole\ Îa t.1'ola100le edltlon, encore écourtée, 
>gn<'e, amtrkanla<'e. 
DtSOlLS tout de l lllte lea srandea qualités de ce lllm: lea 

gea sont touJoura trta Jollt>. 1e$ costumes aont bien 
r!és. la ch"°auchre VeTS Calai. eat tout simplement ma· 
u que et Alexandre Duma.. a'U revenait s ur terre. ne 

rate rien A 1 ajouter La berltne, emport~ par aea 
chevaux blanai ac.:oapl~ a du allures ~uea et lca 

Yàll•.:a bncês à aa poursuite oct toute l'él~ et la 
dlesse qu on ût<Dd d.,. tro!• mOUSquetiures~ Mals .. 
' Il y R plml!'U.ra mabt ... Tout d'abord l'!mp06Slblllté 

oUtutlonnelle. pour tout Amtr1c&ln. de se mettn dana 
peau d"Un Prançal&. Ne noua attardons PILS à reltver, 

e les erreun tes J>llll f lagranus : elles SODI trop! 
:tl sont aussi nomhreua<'• qut celle$ de Mm• Funny 
•Jdy tnwrpn'toni le rOle dt Mme Butterfly, lftquelle ne 
nque pas de Mrl&K'r ltl Japonais qui l'entendent quand 

e ne J"' rait i- naolrr. ce n'eat pas de sa faute. cela 
te nen à aon talent. comme lea balour~ des c Jolly 

rs • muês en mousquttalrea de Hollywood n'enl~vent 
n a l~un mérltr.s, mal.t qu'on nous permette de rttt. 
chr•lleu tst toumebtlt1lant tt Buckingham. 6 noblœ lorùl 
1 arls'no;mtlque Ancltrtrre. Bucl<mR!am a l'air d"Un por
r de grand b6te! •n t ruestL 

fabuliste 1 a dit : 1 :-le forÇO<J.• point notre tal~t, 
ne fn10lll rien a rtc gràce • fi Il tst bltn Tra! qu'Un 

nt pe:tl lac p ~ln d'humour dev:!•nt un lourdaud 
moment qu11 veut Joutr cl> r des sa:on:. 

LES HOMMES OUBLIES 
fUm n'rst. pag OOU\oaU, IJ date de trois OU quatre 

au moins. ce fut pourtant une heureuse tnspU'B
que de Je reprendre. Il ••t bon de ra.fra.lchlr la mé

lre dra homme" mais Il ne suffit pas. pour cela, d'~le
dea m011um1·n1t commémoratlfa et d'organiser des céré

nlos olTirlellos. L'lm•ire ..,, une leçon directe, d'autant 
3 frappante qu'elle <'St nuthcntlque. 
L(a Hommes ouhhh • pn~nte Justement ce caracttn'; 

un film qui n·eat aurre Qu'u11e su=•Jon de ruea 
s de 1914 à 1918 Elles ont ~t~ clas:5ées de ttlle aorte 

~i?S donnent à la fols une ldtt très claltt des diverses 
r.b .i d<S <"n><mb~ p:>nc.ramlques, si bitn que le •J>CC· 
'Ur se rend compte Il b loa du d~taU et de l'ampleur 

combat&. 
and~ combattant& QUI ont conçu et rtallsé cet 

rqe. ont commenc~ pu montrer la mobt!Jsatlon dan& 
n pars, ensuite, tls ont clJYlsé la cuerre en chaptues. 
n \"OU d 'abord ce qui lut le prelude des bo.U:.téa : la 

de mouHmenta qui a'embraya b1ent6t dant les 
chees. La placa de la C<•nool'fle &11lonnée par les tua 
Gcnéral ClollrnL les Allemand.> pateaugcant dans la 
ne aub1nrr1<·e de 1 \'ll<'r . les combe· 1 de Tannenberg 

tœ épisodes I•• plua 1rappan1<1 de cette p rUe. 
film trait< •n•ull• llll'<:ts.•l\fment de la guerre d.,. 

chées. de la guerre a~r!'nn• M de la guerre navale en 
ant pnr tom les fronts de eombat tt en falsa::t ro-
ll' ks caract~mttques de chacun d·eux. 
tin, U m permis au •P<Ct&tl'llr de prom•ner !Oil repzd 

les ruines aa:-..mulh:s du ~'-an t t l'Occldm:.. 
cù œs ICtnes, U m n1 de partlcullèrernen t miouvan

œlle entre auttts oa l'OQ voll le c:apaaine GU)'Dellltr 
l<oir drs mains du :.tattcllal !'Ha~ la CrGlx de la 
on d H nncur tdle au!Q oo apparait la haute SU
t:e du Hol Albert et celle d11 ~r de rtconclllatlon 
ac donntllt, le Jour de l'ArmisUce, le vieux CJtm<nceau 

incar6. 

L'ŒUVRE DE LA FRANCE EN ALGERIE 

Bl<'!l qu, nous DOtU mterdlslons de parltr politique en 
ce P•U.'1ble com du cinéma. noua <SJrona cependant que 
ce beau documentaire est une exctllente ~ponac t ceux Qui 
étRblJssent de mah'elllant.a parallêlea entre clJverAe.11 

r actlonu colonisatrice& 
Ce film Qui fut prtm~ l'an dern~r. 11 na. aou~nlra aont 

bo11.•, f!llt une admirable synt.b~ dft errom déployés par 
le France pour mettre l'A1g~ne tD •&leur. c·e.tt un •érl· 
table ~ du génie cl'Vll. If~ de rrands travaux 

donl la bardleae confond lea 1ma1matlona I•• plus hardies. 
Le fUm nous montre lea 1:arrac.. tenntna ou tn • vo:e 

d'c.'lécutlon pour amener !'tau dan<I 1.,. 1m.am1- ten1. 
totres. )adlS ~ues. 

L'tau qu'on faJt rul5scler de IOUies parla tran&!Orm• ptU 
à peu le PIYI en un \11.s~ Jarc11n où cro1-nt Ica arbrea 
r rult.e:s et les pruneurs PéJa l'on P~de t. de rtches 
cuttllct~ et le spectateur uslate à l'cmballase métlcu
leu• et à l'txpédition de ces produlta auccultnta qUJ am. 
vont Juoque aur nos table&. 

Ua clnél .. tes ont été méthodiquement guidés par les 
V'chnlc1ens de ces grandes entrepr~a al bien QU11a ont 
fait œm·rB de science en même tem11S que d'uth~tlquc. 
C.,rtafncs "u"' panoram1qu~ .on t ~tonnamm~\ augges
tJu,. tt c est avec une surprt.ac émerveUI~ qu'on asslsu 

au be:.onnace d.,. âlonnes muralll.,. desuneea t contenir 
~ ca11X 

&lies flennent a point nomme - belles Imagea qui 
expUqutm mieux Que les beaox dl>coura ee que &lintl.tnt 
ces moi.a 1 pénétraUon françatJe •. Da •~lent C:11e pacl· 
tlœtlon, civllts.->tlcn. b:en-ttre tt prœpértté. 

Cette ~n detralt a1nscrlr., ..,, toua lea krans du pa)'I. 

MARIVAUX 

RADIO-CINEMA 
présente 

104, Id Ad. Mn 
llt U X ILL I S 

RERVAL et COLEITE DARFEUIL 
dana 

UN SOIR 
A MARSEILLE 

Réalisation de Maurice de Canonge 
avec 

L ARQUEY -- MAXUDIAN 
5 NOEL · · MILLY M ATHIS 

AVEC 
L U C . GALAS ET CHARPIN 

PATHE - PALACE 
85. Boul•n •d Ao1pach • BltUXl LLES 



2796 POURQUOI PAS ? 

DEBUTS 
C'étlùt au temll5 OI) AdOll)he Wnjou n'&va.lt pu ellOOf'e 

dtbuu• au cm1..ma et v1v11u ùr aoo &alatre de prçon de 
lalle dans l'un ou l'a.utre dœ ~ta de Pbiladelpèle. 
11 venan d~ qi.llll~l ,ml.' pid~ ~l en cnrrchalt une autre. 
On l"envo:e dans un rcetaW'ILnt tru chic et qUl pe..ssalt 
pour étre llors de prix Lœ eonditlona que lu! fait le pro. 
pr1étalre lul conviennent. Jl e&t m.1.1 en rappo~ a.vec les 
a.u:.res g...-çons qu1 sont lnvltèl a lu! founur des lnd!
UL•OOS utiles pour qu 11 pu.1aae prendre, dès le aolr son 
service. ' 

- La. ma.l.9oo - bollne ? d~ MenjOO, à !'Wl 
de oew<<~ un pn'U PJ'QOll d"or1C= leallenne. 

- Excellente. Noua a.vona ainout une o:Jentèle de 
jeunes ma.rleS... 

L'œll de Menjôu a·a.11~ d'une lueur rapide. Mala 
l"hltre: 

- •. Ce qui fa.lt que w peux te tromper tant que w 
'feux da.ns les addltlone 1 

- Oh 1 fa.it M~ IJ>dlgné, 
- 'I\i M cmquante pour cent IW' le& c supplémenta >. 

conclut 111al!en. 
- Ah ! rait Menjou, ruséren~. 

N. 

METROPOLE 
LE PALAISou CIHtMA 

EN AVANT-PREMIERE 
AVANT PARIS 

BELLE 
ETOILE 

avec 

MEG LEMONNIER 
Jean-Pierre 
et MICHEL 

ll:j> '. • • • 

Aumont 
SIMON 

EN GENTLEMAN 

Un lord rtchlalme - U y en a quelq.,....uns - s'éta.nt 
~ris d'une belle et Vertuetoo a.ctr1ce. lu! ecrtV!t le bWet 
1:11\-ant: 

c Chtre madame, 
• Permettez.mol de \'OUS !Nlclter ~ la 1'!80lutloo que 

1'0US awz PTl8e <le dwleurer ll'C• da.na UM pro!esslan oü 
la aagesse e"t p~ méntolre QU* ci.na toUte aune. 

• Je •om supp~ d"ar«ptrr. en hommace à cette belle 
\°f'rtU, une rente mensutlle de ctnquante ll\TU. Si toute
fois voua changu d"nia. Je \'OUS m otfnrala cent mille en 
vous priant Instamment de me donner la préfb'ence. • 

Parce que nous avions écnt, U y a deux ou tr011 ans, 
que non eeulement le water-polo belge n'était PM en pro
rr~. m•ls que, al 11'4 métllodes d'entrainement et la. tact lque 
M chanrcalent pu, U allait au-de\'ant de tres cruelles dés.
Wusto"-. Oocar Van Qod.senho\'en, cha.rmant et 1plrltue 
farceur, auquel DOUi atta.che d'allleun une aincère t.m!tl<!, 
edcuta quelques pirouettes de sa f~n et nous brocar 
aimablement. c Ah 1 oes c anciens > I Lonqu1la ont pari 
de leur tempe, lia ont tout dit... .Et. de leur kmps, wu 
twt mlewc. panilt-U. que maintenant 1 • 

Or. nous en tenant au paJm&tta of!iciel du 'A1ller·pol 
belll'e. ~rquona qu'U y a trente ans, Il tloU le pa 
du moDde. Notre éQUlpe nationale. à l'é:>OQue glorieuse 
Fernand Fe1a.erta. batttt à peu près toutea lea ooalttl 
et toua le& clube qu·on lu! oppœa. Pendant les qwnze an 
nées qui sulvlttnt, Il oonnut de magnttiquea au«:b. Ceu 
remportèl au Br<!all. ""ec Joseph Plétlncx comme chef 
rue et f.UX Jeux Olymplques d'Anvers 1920 (OÙ 1 .. nOt 
ae claaaèrent brlllant1 sec<>nde, battus autant par un arblU 
part.lai que par la malc:hancel sont tout part.1cullrrtm1·nt 
clttt. 

Lea Jeux Olymptquee de Paris de 1924 marquertnt I~ d 
but d'un flN:hl....,.ment quJ, à part quelques courtea perlod 
de re<lreuement. tJla en s"a.ccentuant. L'ère vlct«ICU!e 
•ater-pololatee honrrots souligna davantace le m:ul 
BtlgM. Dèl Ion. on ne les vit plus flJUttr en tete des c 
sementl tntematlona. 

Aux championnat& d'Europe, qw >1enntnt de .., d!Sl>U 
à Wembley notre équipe représentstl•e fit match nal n 
les Rollandala et le \1t !D!llger une dure d!falte de 6 
à l par le& Alltmand.s. 

5& vktolre uJU!ieure IUT le team &Dll'll>Ja. par Je 9COI' 
écrasant de 1 à 2. n·tnfinne en nen ce que nous 'cnons d 
dire : le w•ter-polo britannique est à peine l'ombre de 
qu'il " ~. et oeux qui furent aurrefoa nos maitres et 
lnltlateurs ae volent auJourd'huJ c a.plat.Ir • par I~ Ali 
manâll dnna dea conditions presque humJIJanl<'•, 

En natation pure, nous n'avons pu aligner aucun fl<·m 
de cluse ni en vltesae. nl en demi-fond, ni pour ke l~n;rti 
distances et pu da\'&Dt"i• en dos ou bra....,. Seules de 
petllea Jeunes ttllea. Mlles Caroen et Vandekerckhove. 
d .. performances excelltntes du point de »ue natlonnl. h 
norablff vues IOtU l'anale ;.nternat1on&I. oous pc:mett 
d'eol)tttr en l'aHn:r de la nouvelle génèr&Uon. Mala d 
œtt m»CUlln, mn de tn.Neendant ou à peu p..-ts. 

L'tnvoye ~ial de l' c Auto • à Wembky appelle 
Joueurs des c crablstes • 1 Lel' c crabl.<tea • a•ec leur fic 
nelle et Inusable équ!pe <le ..-ater-polo. On y l't'U'OUH1. 
effet. D<c<nlbe qu~ Il r a. ,.!nit ans. r tlgumtt deJl. 
Gerud·BllU-.u-rrand<œur. 'tleran adm:rable.. 

c CUrl.ux enstmble que celai comJ>I* par nœ 'otsl 
d'outre-QulévnLlll, attM:héa à une formule do water· 
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LINC 
~p .lJcu• eurproa.1.. • •• Dema.a.des un• 46monetrauoa au,., 

Etabl .. P. PLASMAN, s .a. 
i2 Cy lindres en V BRU.JatLI.gS OHAR.LE ROI GAND 

UT, W..- de W-i.• 1, ,.,. de Bru.U. Pi.. St·W.<bel 

))('U dèruète. ma1a ~ ma!Lr<S dans l'an de raccro
age et déddéa t. deftndre leur prestige avec leur ooutu
ère et rarou~ t-n•.rv•e !As B<'lees sont des c crabLstea • 

éS. (·crl\'att avec une lmpttoyable franchise, non 
ué<! dbumour, notre con!r<'rt' Ph!llpo!f, qUl s'y connait. 
tout le mal. en etfet, vlent de là : nos Joueurs sont d&
us dl'll cratx. qui a'accrochcnt, manquent de mob!Utt 

de vlte11.<e dRns le ~marraae. Nous n'1wons plus de vrab 
11ette1' aachllllt aprlnter. Les c fol"ftard5-ptquets • ont 
tun! la physionomie normale du Jeu. Voilà. avant tout, 

qu11 ta•Jdl1llt ehan1er radlcalemeot si noos voulons un 
reprendre la ttte du water-polo ~ 

' ' ? 
Footballers, .-oul"'·TOUS apprendre t. feinter un homme 
me un torof 
Aalst<': tous t. la Cftllde c COllTlda • QUI com~ un 

œ choix et un cartd de ~ classe. TOua aux 
CS du Prado 1 » 

.11 s'est exprtmd atnsl? La Mutuelle SPOrtlve Marwll-

détaut d-.utres m~ntes, cette pubUcttf a du molna 
Ul de l'orlginalltt 

pe.role eat aux dlrtceants de nœ club<! pour tacher de 
uver ml.-ux. 

? ? ? 

-Union dea Artlatta a cloruie, li y & quelwes Jours. au 
t11-SOJartum. I& rr&ndt ftte n&UUQUe annuelle. Ap

Udluon.• l IOD suce/os qlll lut tre,. vit et espérons que la 
te. des\lDff aux œuvres phl!&ntbroplques de 11lDJoo, 

eté au dlai-oon de l"entboaslasme des opectattun 
u progra.rnm.o de telle ralralchî.oante aprt..nudt ria~· 

t, ln~ndammmt d'llne parti<! sport.ive. des numeroo 
lques et le tradltklnnel dtttlé ~ matllob •léc•m· 

t prtomtb par ,,., charmant.o mannequuu. 
Dl. noos d<!vc:11 nous tain l"t!cho d"Une ~te ~ 

Uon des spec:ateun. On a\,,lt annoncé à cette !~te de 
DbrrUSC3 Hidettn trt.J l)mpathlquem~nt conm.:"°s. tf'Jea 
Clua c1a1ri,,,r1, LMne Mertens, Lucten van Obberah. 

Richard, Colonne ... Cela 50us-enteodau une partJ<ipe.t:on 
c acuve • aux d1!fèrents concours atblétlqu .. et nauUques. 
Lulu en slip et Clalrette en short, ça e·étsll du •~tacle 1 
Or, al la plupart de ces vedettes ftrem a<:te de Pl<>< nce, 
lNr rble t>e borna à ... féliciter les valnq11eurs, à donner de 
pho~énlque.s accolades ou de chaleureuses potiin~s de 
mains aux lauréats. Seul. des c cêlébrlt.éa 1, le t:on arœ 
Hubert Daix pe.ya, sportivement parlant. de "" pe!"!iOnne : 
\\ déchaina les rires en taWuit le phO</Ue avec un don d 'tm1-
1auon 1tu~t1AD1. Mals Daix est un ancten champ10n au
th•ntlque QUI. à l"époque déjà lolnlalne, hl'laa ! où Il était 
mtnœ et swlte. penalt d.,. championnats de Beli!que. 

? ? ' 

On peul, oans cralllte d 0étre contred~:. qualifier de plus 
anc"~nne epreuve sportt>e du monde, la ~ en al<:!f 
Qlll a ~é courue. !a semaine demlt re. sur la Tam~ et 
pour la deux cent \1ngL~t>atrleme Iola 1 C'm tn 1714 que 
c..tle première manlfeaation de 1·u110n fut orvanlstt, et 
depuia Ion. chaque année, entre LOndon Bridge et Chelsea. 
les rameurs ont lutté pour s'approprlor le trophée c Dog
Celt'a bo&t &nd Badge •. du nom du promoteur de la 
courae, n1oma11 Ool;get. 

Uo contrére anclais nous stgnalall à ce suJet que cette 
épreuvo avait connu plusieurs recorda . tout d'abord celui 
du nombro dans les deux sens : Il y eut Jusque 300 tng•
CQ dans l'tpreu,.e; sa dernlere édition n• '1t Qu• <lt'ux 
concurr•nta Th. Phtlps, Qui vlmt de la lllcn<'r. Nt le 
dlXltme de • tanull• à rempo~r œtte course C«I aiw1 
... , un record VICTOR BOIS. 

OPTIQUE DE PRECJSI 0 :-.1 

LUNETIERIE FRANCO-BELGE 
.O. R!C! OU MIDI 

21 RU. MARCHB AU CHARBON 
80 ROE DE LA MONTAONB 

102. ROE DE FLANDRE 
j Bruxelles 



lA saison lia~ U't t. aa tin C.. ne.il pa.s q.1e la 
température ne IOll favorable que la mer &lt peniu aea 
rdleta b!<>us el. repr11 "' teinte Jrls ,·ert d'automne: ce 
n·est pas que le l&l>le ne Cllautre plus •t qu'on ne risque 
plua 11.nsolauon Mala, Yel"I le ~ aout, unme<1!&t• 
ment après le Grand Pra U conTlent <1e lataser la mer 
t. ceux qui ne peuvtnt paytr ltt prtx de pleine sa\sOn l!'t 
n·ont pu prendre avant le qulnzo Jum•t les q:ielques Jours 
de congé auxquels Ils ont dro:t une roi. 1 an. 

D'ailleurs. tout anobwne 0\ toute pnuanthrople mts a 
part. l'homme • du monde 1 ne Kra Pi!.• fàché de quitter 
la chambre anonyme, numèro~e cmnme une cellule de 
prlson. Il n'en appreclera que mieux 'on « home •. ou cha
que chambre se d~lgne au moyen d'un article dellnl, par
fois 8Upplémen~ d'un QUalll1c..n1 de grunaeur ou encore 
se distinguant par la couleur de la dccoratton. Avec quel 
plaisir ll redira : le aalon, le pttll llloD. la Chambre bleue, 
qui sont appellations famlllerœ. 

Parelll<Jnent, n~ hODlltle Htrouvera. nec pl&lSlr, .u>e 
cul.a!J>e honne:e qu~ q·J.&nd elle " des pre:ent.ons. les &1· 
flmlt sans aucun &oucl du pris da ••vient. Plalalr de taole 
enoore «lui que procutt la belle .:irntttW de famille en 
place du couvert en plaque qu'on trou"• lndll!ettmmen: 
dans lu pslaua de luxe et les pensions dt ram!lle. Adieu 
au..i à la va:S..lle czurorme et banale. me.ne quand elle 
po~ un tcUMOn Prttentleux : &d •u nrres en 11ene et 
llnie de lacat!on. 

Ce sont tous ces d•tali.. ces rtrn., qui ront le ,,.,., luu 
et crtent l'atrnosphtre du c home • Apres un mols d'hO'<I 
de premier ordre, on retrouverait avec plaisir la mal3on· 
nette d.u Jardlnler al cette ma:aonnette etalt notre c h<>' 
me J 

' ' ' Pour la toute belle cbA!mlle, 
Keatemont. 27. rue du Pnnce-Royal 

' ' ' ~a!S la vra:e ra~n de l'rxOd• est pour ,,..;ucoup 1 ou-
,·enure de la ch.3..at, q;:t res:~ :e DOD!e .s;x>rt des pn\~lf'S 
de la fortune. 
L'ouvert~ de la cm.a. est un tvenement mondain. une 

foneuon aoc:.&le, une !t:o cllampttrt et Wle mà.'ll!eatatioo 
aa.st.rOMmlque. 

- Vous viendrez gour l'ouvcrluro, a dit monsieur. pere 
de la Jeune ruie t. marter. au prettn<l&nt qui ne pre:eD<I 
pu asses vite t. la main qu'on a bàte de lui acooruer. 

Le candidat lndect. n·Malt• paa un Instant à accepter 
l'invitation. Outre le aport, on lui promet bonne compaiDI•. 
bonne table et tout~ aortl!S de reJoullSanccs. 

Pour les me>Cleun d'un A&e cenaln la chaase est, en pila, 
un eJCoellent lpOrt, le prttex\e ldeal pOJr le footing pro
lonllf, un sport autr~nt lntu-nt que tous ceUJC ou 
l'lntA!rêt est concen1111 sur une DtUle uane. 

Ctl cttt TA 
- ~9 . PUE N l ECUYEll ·BRUXELLES 

Oantoa, ttndei·\OUS à la mœunaie Rodlna 21. rue d 
Champs. L'aposluon de la cravate U>aée maln continue. 

? ? ? 

Cela d<'butc par la chasse aux perdreaux 1·n pluu1e, 1 •• ~I 
lrMrtMante et la plu.. sportive qut ~lt. Le temvs est ~~n 
ralemtnt beau et encore chaud. Point d'ol>s1ac1,,,. 1\ aurmQ 
ter al ce n'ut ~ barbelcs des clotures On pcut dor.r a 
buter ie11tremen1 et ee penneure quelque coqu<twne PJ 
lard .. ulanent on peneera aux vetemenu plua utllllalr 
qu·e~u. A l'ouvenU.tt, an •e contentera &ouvent de 
ter la culotte dJ coatume de cha56e dont i., 1Uet et 
•<~ton Mront remplac61 par~ acc~:res vlus cab et p' 
ll11era. Cela n'emp6che point qu'on ae Prtoc :cl>" dts 'I Pl 
aent de l'achat du coatume enun. c est ce Q'•e nous QI 
!aire. 

? ? ? 

SI \'OUI alm4S tu. OOD1C!mcte111ement ael'Vl, •OUJ 
~dre&n au apklaliste. L'étendue dE'$ matt~ra qui no 
envtronn<nt nkesolle l'appro!ondl~ent de sa Pllrtle J 
qu'at1 plus minime détail. 

0.'JI• la chaMO nous fait pressentJr sa ••nue prorhatn 
A cette occualon, comme !<lus les ans d'aUleur., I• Il<! 
MarcM or11ant.Be aon exJ)OSlt>on, qui se tiendra • P"rtlt d 
18 noùt d•n• le grnnd étalage du boulevard Botanique 

Le Don MAtCh6 poM<'de un choix unique et trra con 
quont de COll!umea et .,.1etots pour la chaoso, rn COU 
drap do• bure el loden. towi lmpermt.bles. Quant aux rn 
d~!.,. toujoura ceanta. lb &"adoptent t. votre conlorma\! 
awc une parfaite aisance qw satWalt la cllenlNe ln pl 
dllftc!le. 

En tout cas. un choix Immense et des articles 6 
P."IJC, A la rx>rtft de l.Outea les bounf&. 

AU Bon MarcM, me Neuve et bouln-:ud Bo:aru 
Bru'.'tellea. 

? 7 ? 

Comme U•su, rien ne sW'J)3.soe les trollds ~18 t 
main dont le Harns eat le prototype d'txcellence :-1'Etal 
qu'on rommrnce à lea voir un peu trop et qu'U. ont t 
cop:k t. dl!S mllllere d'exemplaires en qualité Ma•1C'<)ll! 
moindn', on pourrait a'en tenir 1A. Cependant. pour re 
N>n• et par eoucl d'lmp,irtl~llté, no.a devons •lgnaler lt 
b<>ll1·s chcvlute.'I 11<oeoa.1:1« t!Asées beaucoup phta nnrmcnt 
la machine. Dans cette variété, Je tin chevron ut le d 
•ln dominant. Le toucher de ces ~s est bct\u001ip pt 
11grlable que c1·h11 dea tweeds et se rapproche du toucb 
dts pe1Kn~4. c·cn eat au point que cee <he\1olâi ont 
lar~emrnt utm.- pour le complet de 'Ulo lA! us~ 
permet encore dt'S camblnatsons de t•lntes formant d 
sins attra)"Rnts. tand.IA que les t11·eec1s n'ont jamaa qn u 
lelnlo p&rfula mélan•ée de IAlne brule rrts blanc. 

Toujours dans le m~m• département noua UOUH1ns 
cbeVlolet retcn tlaslea cannevas et •eodues 110US diffâtn 
te d•nomlnatlons -.e 1e.rmJnan1 p&r « i.x 1. L'artkle o 
tu1I, •ncure une Iola IOU•mt Imité rtsl.te aux ran«s 
épmee. Les imitations a bon man:hé ne pourr&lml 
t•ndre à pueoUt résistance; d'autres, au contraire reve 
dlquent dee qualllea que l'artlcle d• marque ne J)tlOltd 
r~l1·nt pft.fl. De !<lut quol nous déduirons qu'un compl 
doit •'acheter en connance et que Io bon march6 ne pe 
log1qutmmt donner autant d"Usage et de conlo!t Qu 
\étcment de prL~ elevé. 

? 1 ? 

Pour roe coetumN 1port-vU1e, pour la veate apa:t 
tweed aana eol ni re\'era <mode nouvelle). 1><.>ur les 
bles de !tn Il ~herchN t. prtsent. adrNo&ei-<'OUS à la • 
cursa:e Roclln& 31. Bd Ad. Mu et ausal t. Anvers. 1 
Meir. 

1 ? T 

Us twctds tls.<é main sont chics rusUquemmt; che.lo 
l!'t Cant'\LS sont plu& r..Umeo. à prru.-e que. dana 
tetnW. ad~uata, ill ne détonnent pe.a dans un o 
A ch&C\Ul de !aire IOn choix IW\"&nt son coCt per1Q!lil 

Que.Uon rtalata.nce. le t• eed donne da résulUlta men 
ltUX pe.r rapport t. 10n prix. A qualtté t1•I•, la de 
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utrea varié!.& coOteront tren~-<:lnq pour cent de pl1a. 
L'eas.nUel du complet de cha&>e est la culotte. Pour la 
uae en plalne. le c plus four • ou J)&Dtalon de aotr est 

bien ~tte coupe encore que vul11arlaff et souvent 
erk ne manq,e pou d'une urUûne él~ce. Au potnt 

>'Ue praUQue. U rauclra en toUt caa ne pq exa&trer sa 
rueur ni ! ampleur du bourrant. Exa1érémmt long et 
pie, ce bo\11fant devient un roUecteur d'eau et de rosée. 
a'en ai>en:•vr& non sans dép\al.\lr al. par eumple dans 

cha.se au perdreau on traverse un champ de betteraves 
ourra11éres t hautea Uges. On s'en rtndra compte encore 

un Jour de plUJe quand l'lmpermhble dé11oullne dana 
bourrant 

De tout quoi, u résulte que la culot!<! de aotr convient 
·.J.lement pour la chasse en plaine par œau temps. 

' ? ' 
ROtel ASTRID, 27, avenue C&rnot Parla <EtoUe>. Maison 

'lie~ - Tout confort - Téléphone avec l'V<Uneur dans 
ue chambre· pour 2 pers.. 30 fr.: avec 1 d b., 40 fr 

? ' ? 
Autre ~ eat la cha$se sous bols, en terratn ICC!dentê 

t1and Il faut traverser des rounù. eecalader des clôtures 
b&rbele., frayer aon chemin parmi lea ronces. Alors le 

ntalon de aoll se ré•èle un lmpedlmentum llér!eux. C'est 
urquol le chuaeur lUJ préfère la vraie culotte de chasse 

ch6 nous. ~tte culotte est une adaptation de la 
otte d'lqultatton modHe rrançal&. De cette culotte. elle 
le bourrant t la cu:sse, mals cette ampleur, au lieu de 

'arrêter oourt au-dœaus du gmou, se prolonae en s·am.,. 
ul•nt JUJQU'au-dMOOia da genou Ainsi le genou. orp.ne 

tlel a la marche. se meut en toute liberté, tanchs que 
ur l'IQultatlon on l'avait empnaonné Dana la culotte de 
,._, l'emprUonnement est réservé au mollet qui doit êtrt 
t•nu mata non comoressé Cette parue sera lacée si on 

rte habltu•ll•ment des botte$; elle sera boutonnée si on 
êfère la demi-botte avec bas de laine trlQôtée à ~s 
~ et rabat. 

? ' ' 
On trouve tous lee articles Rod!na au Con10 En cas de 

dJHlcul•é, krlre à Rodlna. Bruxelles. qUJ rmaela'ntta. 

? ? ? 

Comme complément de cette culotte au Mbut de la sa1-

par b<au tnnp&. une chemlse de lame dè•ralt sufli.re. 
Je wra cou~e a\ec ampleur !IUrtout aux tmmanchures 
na le das, la pièce d'épaule de&rendra )U9()U au mlheu 

.. omoplates. Oc cette pièce d"epaul• doubl~e. sortiront 
de petit.> pila qui, plus bas en s'évasant. donneront tout le 
blou~nt dklrable au dos. A ha11te111 de la ceinture. ce 

lousant de>TDlt dlaparaltr< la ch•mlse étant ajustée à 
rur de cet endroit. 
Cett~ cht-m~louse est n&Ul:t'!.ltment • col attenant. 

chMtn 11mples le boutonn&11t par un bouton Ile nacre 
u d• corne Elle ~e deux poch<a poltrllle à IOUtnet et 
b&t boutonnant En vêr!te elle a toU\4' l'apl)a.!rnce et tst 

conrecuonllff nactem•nt comme une 'tste de sport 

? ? 1 

La chrmlse aur me..are ollene par Jamea a ,., client.> 
- •tndue t aa auccursale de Oand, ~2. rue de Flandre. 

? ? ? 

L'a.blcnce de 'eston dam cette tf'nue p. ouppot.e ëndem
ment lcclUA!oo dee brtte.lles l'oua aurions dù pré'°" et 
illJla.ler cet!<! htntuaUte au chapitre de la coofoct.on de la 

lol:.e. Pour la JU&pmSlon à la culotte, w m•eu.~ ..,ra 
d'uotr recours à la ceinture éluUqi;e comme oa la trou>e 

lea pamakms de flanelle d ét~ 
Plus tard, quand on PQnera le Hston, on pourra é•t

emnm1t reprendre I"" bret<ll•'- mata Jt doute fort qu ·on 
revi.nne à cet accesaolre touJouro gén nt J'O'lr la praUQue 
d'un aport Pour le ctu...eur. Il n< faut ixu oublier un seul 
butant que l'al!ance la plus ar&ndc Cil 1''QUlae dans la ré· 
81on des épaule& Le torse lul·méme tnlre il tou• mome'll$ 

acuon tt l'on dUlt a'ttrorcu de le n·ndre aboolumcnt 

~IL 
~-i.tp~~ 
""' . 
6.aau e&-~tufn.e .SUA. ftl&J~J 
TISSU G< ... . ""' - - ;·ocn.t, SIHRTO 
• f.twtoA -...o. ·'~':... ~~I~ f~~::.,,~ g;; 
~?.~TI) •• s: .• ~· ~-:.; ::...,_ . _.. ...... 110 '.::.:;. 
Vout ~· fa t• con~ect~r .. COI~ 0- \l'Oft'e ta .._.. 

~·~~,::)1St ~s1rnfTO :: _:·~~·~= ,~!.wCOVPl 
FAÇON ET FOURNITURES 

H>Ua 175 ft Sfaût'ô = J:!'9!!, c:::!.r:-c.os~'e::1 

d9uul. rn.ntew °" ta1t•tut deme 
COUPl "llNNOIS[. DEUX E$SAYACIS, .iN1 IMPECCAlll 

o.,,. u orbe. twt• tu f~,,!tvr" .ont comprl.IM 

MAISON 01 çC)N"ANCI 

SIBIEE~lfO 
CINQ SUCCURSALES 1 

H6 ~ d.,_. ... Ti UOlSO 

1~; ~~~ : ~.;:nc:!',:rf S::'St~~,::l ~~: H·ll l; 
:1:: ~~É~~~kP'"f%l d~~j~tl T61 ll.J6 6S 

FERMÉ LE DIMANCHE 

Indépendant En épaulant.. le chu.eur hausse l'épaule et.. 
a'il porte bretelles, ce mouvement est toujours un tani soit 
peu frtiné par le poids de la culotte 

Remarquez d'allleurs qu'!mtlncUHment le chasseur l>&$U 

la coutro~ de sa rtbee1ère rur l'tpaule gauche. S'il peut 
se '*""' de ctbeclere. U n·y manque paa. C'est pour la 
mtine rallon qu~l po.-te ses cartouches soit en poche. ao1t 
dans une ceontute. 

? ? ' 

En crol&ltre. vous emportertt votre robe de chambre. 
sa n~c .... 11.é étant prtmord1a1e; vous exl~erez de •·otre four
nlu<ur unt coupe parfaite dans un t!Mu aoyeux et confor
table. Puur votrr déshabillé intime, •·oi·n Rodtna. rue de 
la St.Kt.on. A Mol.lSCJ'()n_ 

? 1 • 

Septtrnbtr u es pas nKt:SSairemttlt pluvieux. mals l"ti"tn· 
tual!té de plu;e doit néanmouu ttre l!Té•'lle Pourvu que la 
pluie ne soit po.$ trop Ptt'!Stante. la peUte \este de daim 
ou de popeline uni:e: méable auftlra comme protectJon 

Dans cra petites •estes on Colt t présont grand u"1ge 
des ftrmeturee c é<:latr •· C'est rrès pnitlque tant pour la 
fermeture de poitrine. qUi romonte )usqu·au col modtle 
ch~valll-1, q11r pour celle d~.s pocht$ A noter que. danh les 
mod~les r~enu, les poches d• poitrine sont horizontale•. 
l.and1

"' qu, lm poches • I• <'emture a'OU\rtnt en obHque. 
Celle d<mlere po61tlon rend 18 l>O<'he plia acc .. :s:>1ole 

Encore une rais U fa"t .e1llt'r kl • l'ampleur des ..nunan
chures. tandta qu·au poignet la manche devra au contraU'e. 
ttre trèa aJu.!ée Aucune ampleur ICI m&1• une loncueur 
1111tlsante Potlr reoourr1r enUtroment le POlinet. 

' ? 1 
\'OLU!ACHER - Lr Boit l".U.<U 1. 211 Bl> M LEMOX~R 
•ou• f<ra un l>Mlu •ttement • lru>aU main tissus •'llrl•u de 
i.- tho1x a:ara.uu.s Comptt.1' O.J\ '"' à petlonnt:S honorables. , , ' 

A la vest• Imperméable beaucoup de chasseW"I pn•· 
ftr<nt ÙI pelertne. c·est d'aUJeura CC U'lement que DOia 
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empotterlona si le méUo noua amionçalt une Journ<!e de 
plulea oanunues. La pelerlne, à cause de a forme. eat le 
vti:.einent qui procure la meilleure proU!CUon contre la 
pluie. Rearetton.I, en pemaot, Que la mode ne lui liO!t pu 
favorable. n eat \'l'ai que l)OW' la vWe el!e est un peu en· 
combr111te. 

Pour la ch&Me, la mode Importe molna. Que le Jlb!er 
•\ll'ill&e et le ch!l.Ml!ur, en rejetant un pan aur aon <!l)eule, 
retrouve lmm<!dlatemeot l'entière Ubel'U de ses bras. 

Ent,..temps, la ptlerlne ,.,v..,.nt !Oin du corps reçoit la 
pluie et la d<!vene loin dea molleu et pieds de son prgpr16. 
taire Le p&rdes.sua raalan. bien coup<!, opère de la m~e 
façon et, pour cette ralaoZI. jouit de la pr<!dllec:Uon des 
Classeurs. n est n<!anmolns plua chaud parce que pourru 
de manches. Or, no~ eommee au d6but de septembre; Il 
fait encore chaud et, si noua a•ons parl6 de pluie, c'est bien 
pour qu'on ne pulue DOUi a«uaer d'optimlame ~ri et 
de nécUgenœ. 

' ' ' Le hlg-gh-U!e de Namur "*'• en élérance lea Bruxelloa 
car personne n'lenore quo la chemise Roc!Jna sur mesure 
ae vend au même prix qu• la Hrle 

Rodlna-Namur, 22, rue del C~ea. 

? ' ' 
Ooll<:. U fait beau et les vêtementa de plule sont : p0ur 

ln'molre, Voyons plutôt 11 dans la tenue UUlltalre décri~ 
plus haut. nous ne pourrions Je~r qu•lque note plalaante 
dt couleur et. de rrtvollté. 

Admettons un ln.atant q·•e notre Ch&Meur soit bien rent! 
n pourra C<lmposer aa tenue en accordance avec les tona
Ut<!a de la nature. A l'ouverture le ton dominant sera belie 
doré comme let champ. d'éteule&. Plua tard. le brun des 
teuWee mourante& Plu.a tard encore le vert sombre des 
uonc.s d'arbres d~udh. c.,tte ~tnt<' convient part!cu· 
ll~rement l)OW' l'affût au paa Slb!er; c'eat un c:amoullage 
dont la néœatt! eat reconnue par lea expen.s de cet~ 
chasse ~ pe.rtlcUUêre 

Remarquons que lee trol& telntee plttlt!es se mo.r!ent 
tris bien et YOl!l qui nous donne la pos.•!blllt<! de compo. 
aer des ensembles attrayanta alternant avec des complet.a 
unl!ormea. Let quelques exemples aulvanta le prouvent. 

' ' ' En vacances. en voy&ke. en crotsléres. soignez votre 
sarde-robe de l'lntùnlté. On voua Jugera d'ap~s ces détails. 

Les py )amas de style d~ R.odlna afftrment votre person
nalité él6iante; Ils vous donnent un cerut\cat d'homme 
raffiné et de bon eollt. 

Ouue les modfles Prince Rla.se et Novarro. vo!ct un 
nouveau modèle qui é•ociue l'<!l"*nce conaornm<!e de la 
plus rrande vedette mucubne du ctnéma Le pyjama 
Taylor eat une création qui connaitra un eros succê$ 
D'Une ooupe toute nouvelle. elle procure le maximum de 
confort et d'<!l<!pnce. 

A présent, Il n·est en Hn~ qu'l une seule succursale 
Rodlna. 38. Bd. Ad Max Voua pouvez le \olr et l'admirer 
en 'fltrlne. Mals ne \'OU• contentez paa de cela entrez. 
exam.lnez..le de prk: tAt.,. son aoyeux et l'excellence du 
t.lNu dana lequel U est coup<!. 

? ? t 
Des pieds à la l!te, noua obtenons aln&l: bottes brunes, 

culotte verte, chemise de lr.lne kakl, cravate de laine verte. 
veau en daim fauve ou pèlerine kaki 81, au !leu de bou.ee. 
on portait des bottlnu avec bu. ceux-<!I devraient 61re 
vert.t aseortla à la culotte. 

Deuxième exemple: bottee cuir naturel. culotte brun, 
rouille ou ta bec (ce demler con eat t rào à la mode à pft... 
aentl: bu vel14. chemise verte. cravate de laine tabac ou 
be~e. 

cravaie. et bas a'airémenteront de d~. tandis que I& 
chemise aert. unie et, awsl. vice-,·ersa. 

La chemise à damier Prince de Galles connait tou)Qun 
une vorue m<!rtt<!e. On tr0uvera des cravates exactement 
assoruea et la plupart du temPS coul)<!ea dana Ir méme 
tllau Que celui de la cbernt.se. MB.ls une cravate unie qui 
reprend !a teinte ~ndalre du dessin de la chemlae M'r& 
plua remarqu<!e. 

? ? ? 
Pour un cadeau QUI plalt GODELAlNE 
Pour des chooola14 exqula GODELAlNE 

Bruxellea. 61, rue Royale Anvers, 31. rue dea Tanneun. 
1 ? ? 

Parmi toc.J cea d~tal!•. Je n·1.1 paa encore mentlonnl la 
col!fure Il ne manque paa de clulsseurs qui ont adopté la 
~ret OUQUt, c:o!!rwe peu coùt~. léière el. P<'U enc:on• 
bn.nte Malheure-ment. en raison mème da aa llmpUcl~ 
le ~ret buque n·otrre aucune protection contre la plu.a 
et lee rayons aveualant.s du aole!l La caaquet:e à •W<re 
est mieux.. mats enC<lre ne rwste pas loni:tempo à la 
pluie. 

Un chapeau de vrai feutre est cert&lnement ce qu'U y a 
de mieux. tant du point de vue pratique qu·en c• qui c<>n• 
cerne l'konomle bien comprise. Le vrai feutre est r•latl•~ 
ment l!eer; on peut a<!rer le chapeau en y mén&1et<nt dea 
prlsea d'air: le feutre rt'$lste relativement bll'n l !'tau; 
le chapeau de ftutre a bord rabattu aur tout le pourtour 
dévenie la pluie aur l'imperméable et non dana la nuque. 

D'allleun la mode, lcl encore. doit !tre prtae en conaldi> 
ration. lA mode. cet automne. est favorable au feutre t}'TO
Uen qu1 a. rait maintenant tn toutes telntea v ven reste 
neanmolna la COUll'llr fnorlte et sa •·08\'e eat telle chn lee 
Nemrodl qu'Ua l'adop~t sana soucl aucun de la telnte 
dominant dans leur el'llW'mble de chaaae Chapeau bu au 
chapeau tyrolkn vert! 

t t ' 
- Hello James! Why ts lt you bave ao many ladies ln 

your shop? 
- Elles aont lea blen,·enues. répondit Jamea; ce aont 

mea u;;ocléea les plus expertes Elles savent.. mieux que 
Quiconque. ce qui convtent à leur mari et, nous aidant de 
leur gOùt toujours Sl'lr, nous épargnent souvtnt des nrcura. 

A leur lnttntlon. fat d'ailleurs '.Ut coupt'r par un ch~ 
m!&ler txP<'rt un blouson en sol• 'oulard tmprlmie pour 
POrtcr avec le ta!Ueur. La aole est <le la m~me QU:•llt~ que 
celle qui noua aert à la conftc:tl<>n des cravates d• robes 
de chambre et d~ kharpes à desoln cachemire lencore un 
article q'll convltnt a:.ix dames autant qu'aux mesaleurJI, 

Ain&! parla c Jamea >. le chemls!er, tha!l<'lt.r de l'arl.t
tocratJe. tn u petlr• chapelle de l'élégance 30a. A•enue 
de la Tolaon d'Or fanale rue Crespell 

! 7 ? 
11 ne m• re>!e q•J'un• tout• petite place pour pculer du 

•raton de ehasse Je croi. qu apl'èa de mult>ples excur· 
&!or.li, t•ntatlvœ, essais pl.is ou mou.. horureux on a l.IOUY6 
unt ><>lutlon à la foia ~l~nte et pratique dont, pour notre 
pan noua nr. nous kartf'ron! plus. 

Nor re veston d• chaue S<>ra un veston 1port ordtnalre. 
muni de q•ratre poehea appliquée$ à rabat botit<>nnant ou 
renntt"re • klalr 1; le,; deux !)Oches de cllt~ ··ouvriront 
l~g~rcment •n bloill Dans le doe. Immédiatement en ar
rière de• emmrmchurtS et tombant blen perpendlculalr~ 
ment. une ampleur de deux centimètres et demi lonnnnt 
naturellement un pli. L'ampleur dts épaula! -• reprl'le a la taille par un pllP sur ~laatique. Pat ce moyen, 
DOUi fvlteront la ff!ntt mMlant OU let d .. Jx fenltt aUJt 
ooutures ta:~ralea deux • r~na • que Londrea •'<!forcent 
de popul.r~r uns J panenlt. 

Don Jun SU. 

Troisième exemp!e' culone brune. veaton be11e chemlu Petite correapondance 
11• de ru.. bas et crsvate bruns 

On obtiendra d ·autra compœ!t•om art1aUq1<es et à la 

1

1'10\il npondrons. C<lmmt d'habitude. à tou!e demant:!e 
mode en alternant l'unl et la fantalll• A12cune règle ne C<>l"C<'1'1111ll 1a totlette ma....:ulme 
pe\lt 61re <!tablle d&na ce cu 1><111C1u'U a·a11t de fanta'5le , 
Parfola la culotte en uni ae oomplHera d "n ves~on à car- Joindre u n timbre de h. 0.70 pour la reponse. 
reaux. Le cont.ralre ae!'t. aua&l U'èl bien o·autres lols, 
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9n nous écrit PERGOLA 1 -
F . . • prlr,. ·1"• . • Pourquoi PUI , > fait accuil d 

t outt1 Ir• 'lf'·•-• 1ur le1 qutstioru d rordre du four. C't1t 
4 ce t1tr• q11e ~ •• Jllll>llOn• 14 lettre cl-<ltnoia. 

L'autre son de cloche 
Mon rher Pourquoi Pa1 ', 

Vou.a a>cz • plu.al~11 rept1sea parlé de !'Albertine au 
&.itanlque. et peut-être pourr1ez.\'OU1 6pllquu ce flUl se 
cache IOUI les campai;n..., Ctrocea que oertalna Uuent t ce 
projet. On v01.0d1alt Caire crotre qut tous ln Bruxellois y 
"1nt tarouclmn.,nt bostlle... n y a dca réunions d• pro1-
taUon d'arcllltccta. de reomttreHXperts, ek. qul. avouez. 
le ont manqué b('aucoup d oc~lona de •1ndirner contre 
des enlnld1-menta plus rèeb dt la capll&le. 

Certa:ns dtelarent que Bruxelles poqède, clans les 
acrrcs, un monument admlrnble. Sana blacue 1 ... 

Que le site aott cher au.x vieux Bruxellola - et j'en suis 
un ou plutôt une - d'accord 1 ~1:>14. tout de m~me, n•exa. 
Cérons tien •l al la tnras..<e et le Jardin ~talent re.pect& 
un ensemble de bê.um~nts pas trop haula et d'une belle 
Ttn e remplacerait al ant~ustmeit lt1 ~rrea \'Otll$tes où 
les plante m~ttm Cau:e d'au- QIUnt au Jardin. le public 
u ferait Q\l'y ca;:ntr, pul$que lts Jardinet• rontenant ln 
cnllccUons de plant•• l l'usqe des ftudbnta seraient l'ftll· 
plac& par des pe!o~ au bord de1quellea on pourrait dL&
pœtr des bailcs. 

En outre. n'eske pas révoltant d• voir ainsi dlseuter et 
ercoter au sujet de l'hommace bien tarcU.C qu'une eaplt&Je 
doit à .son 1euveratn bien-aimé 1 Que doivent Pfll'C? de ces 
quertllrs et de cca terah·ersattons la rein• Ell .. bel.h, le roi 
Léopold et l'ctrangcr? 

Vne ltttnet OU• rtflel't:e '°" Indignation pour 
d"3 obfelf ou• la req111nent da..,nlcge 

C«I• l<cintt rthtmtnte demandt, d4n1 14 mtme lettrt 
PoltTOUol on nt •"Indigne pas contre les dlrlgrants de la 
Jcmdton qui ttultnt mi.tfln lt Jardin B~tanlque .,, le 
coupant tft dtuz i;ar "" tunnel Dl10n1·l•I q1l"au der
nliru nourtlf<J, lt pr07tt "'1m:lt/ du to"'t1onnutts parait 
abar.d<mnt tt que lt Jardin constrt:<ralt 1a 1>h11slonom1t 
11etut/lt. 

Du 1110ln1, ~n !<! dit. 

Pwr notre J.IQrt. c·ut IC:t'JJ aUCMn enth0M1tcumt on lt 
1a1t, que nolU at'0111 accueilli 14 "'>Urdlt qut M &11haz.ar 
l ::tJ)Of<Jlt, J)Ollr /"Albertl1U!, rnnJ)kctmmt del ltTTt1 du laT· 

d:n BOlanlqvt ''°"' ..,.-. dt beaucovp prl•trt l"ancitn 
Olllen:..•cnrr. P<*T ~. ra...,,.. qiu not11 aro"' di/à. d•tt• 

Mals Il """' nou1 rt>4Tnom d nt pat fatre chona artt 
r .. prott1tata11u qui 1·.uunt contre la dt'c!llon mtnblt· 
rulle. c'ut PIU'U que nON stnt<m1 totot et q11~ commen
ctnt â a<Olr dt ptn.ble, pour nt P<U d11e odttuz, lts 
querelle• aulo11r de l'hommage que la B•l111q..., dOlt au 
Grand Roi qui l•I a la /ois I• mtlllrur dt ltS Cht/s et le 
llailleur de '" 1ercltr11rs. Il ~ /IJUt 1amau larher d'ai:oir 
l• dernier IOll d"u11e dette que l'on doU r~gln - et la dtltt 

"'"'"""' ••I ur.e de œ1 dtttu qu1 '"""/rènt le moiru dt 
re:.Ud : <'ut une dette d'honneur 

Ah I Il 710iU Polit 01U alOO<• Ta.uuranct qv"lln ntrt P'Olet 
qu cdul q1t1 ICCrl/k ln ttrr"1 du Judl,. BOlan!qut a11rarc 

l!u chant'l1 lk oe rta1un da•• wn dil41 ""''"'""ble. •01u 
,.~.., tn pttumon.t dt prttonilu le 1"'01tt Horta q,.1, dk 
/:a~t de 1 anekn 01>.!<nato:re, domine tau. l•• avm1 Il• ia 

pr1mautl fOl>Oflraph.que dt Mm amplltudt, d• '"" t1lllt· 
hqvt', de lent 1~mbole et dt son appropriation d·urtxrn1imt 
M ;it,, hllas ' qrtto d'tau. qu~ d'tau C'OMlfratt tncort .sou1 lts 
J><>nC• avant q..., l accord .!Olt /ait, lti Ujl'<>pnat10"' ter
tm"-'ti et ltl chantitrl ourerU 1 

DANCING 

DU 

CASINO 

DE NAMUR 

0 

Aux Thés comme aux Soirées 

Colman Hawkins 
LE MEILLEUR SAXOPHONISTE DU MONDE 

0 

Arthur BRl GGS 
ET SES BOYS 

0 

SCALON 
Le cha nteur 
arg ent in 

0 

ORQUESTA TIPICA ALEXO 
ET SES GAUChùS 

THE SE.VEN ST A V 1 G NUS 
ET 

Paulette Mauve 
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Ne traquons pas l'urbaniste 
.llalo traquons l<a a~ olllddl 

del'urbanlsme. 
Mon cher Pour11MC1 P<U 1, 

J'ai lu avec aurprlae l 'arUc!e c Traquona l'Urbanl.sW! •. 
pa.ru dAll$ votre nwnêro dU 5 aoQt.. VOl.re coirre.pondant 
con!ond c urbanisme • avec l'anarchie actuell4 Qui eat. ca
~N6e par le mAnqUe abeolu d'ul'ban:ame. 

Uopold ll, H.iusaman, e:&:ent dt!S urbanla:a, Le COrb~
llter en est un a.utre. 

o. que l'on tait actuel:ement l Bruxe:lea - un ventable 
ecandale paroe que lea pouvolrs publlca 10nt lncapablea de 
criet' un plan 11tnéral d'urbaniSatlon et d'élsborer un ttcle
lilent moderne sur la bllt!ase et les lo~menta. 

s·.i exi&t4lt un pll\ll atnéral d'Urbanlaatlon 'bien étudié, 
l1 est œrtaln que l'Olnpla.œ=t de l'Albrttlne aun.lt pu 
et.re choW t>aucoup plU$ fa.cllement et bettucoup plus judl
c;eu.semen~. 

De même à Gand. sana se préoccuper d'lln plan d ensem
bM, J'arclutecte H. Va.n de Velde a cni de\·01r metU'e c"" • 

tour BU>llol.b.èque l l'tm))!2œment le plus é!e>·f de la "1l!e. 
Le p?Oàl~ de l'Urb&nlaatJ<lJl des sranclea anlomùatlona 

et m!me dt!S vui.c- est un probl._ t.rea c:anplexe et 
bft.ucoup plus lmpor\ant que l'ao ne croit. 

Oe n'est non aoulement un problème archlt«turaJ, o.nJ> 
tJque, me.la au.sat un problème konom11ue et 90Cl&I. 

On peut estimer que pour la Bel111que, le ,...pllla,e qU1 
rioulte dlreotement et lndlrectement de l'1uuuchle de l'Ur
banla&tlon. depuis une clnquantallle d'an:ikll. se monte au 
mln.lmum l tl'Ola m1lll&rds par &n 1 

U • Ul1'<'lt que le Gouvernement mette un tern:M! l 
l'a.narch.le qU! ooot!nue l ttcoer dana le «velo~t de 
nca aalomûatlona et fa.e étucller !.OllS !ea upecr. du p~ 
blême de l'Urbanllatlon pu des compéten~ Jeunes qui .i. 
vront étudier et Juatlntr leur façon de •·olr 

Et que l'ao écarte aystématlqllement certa1ns bureaucra
tel, dlctateun artlatlquu et autres van de Velde. qui n'ont 
_.. rien compris aux exlgen= clea tempa nouveaux. 

D. 

Pour l'idée coloniale 
Bien aûr qu'il 1 a quelque ch- l chan&'tt. 

Mon cher Pour11u01 Pa& ? , 
Comme vous aVln raLson d'écrire dana votre avant

demler nU!Mro, l propœ de l'lnau11Uratlon du monumrot 
Cha!Un, qu'au point de vue propqande et manifestation 
colcnlales. U 1 a quelque cboee l reprenclre en malns 1 

Vraiment. en pr9tnce de parellle carence, c·ni l don· 
ner aa ~mls&>on de Bels•. lonqu·oa la compare a<ec les 
maalfestatlDns que aa•ent orpniser, en 1 lnt~ttsS&nt le 
peuple. les ~rturals. lt1 Italiens et mémt lt1 Allema.ncll 
(qui n'ont plua de colonies). 

Noua avons pourt&nt des organlsmea iubeldlés par le 
Oouverntment ou par aouscr1ptlons publiques, et dont i. 
rOle clevralt etre de dllr~r l'idée coloniale 1 

Mala peuwttt 1 a·t-11 dans ces Ofllanlsmes trop d'a.n· 
cJma foncùonnalreo. comme dans 1'adminlslrat1on. les colo
niaux prl''és et leurs 1n1uau•es y llOllt mal vmu.s. l'actl't1t6 
d• cercles se bome aou•'tat à la rlpétltlon routinière et 
chaque année molnS marquée. de ce qui a été tait l'année 
précédente, sans vérltable etrort pour éduquer le publlc 
et la jeunes.se. ni attlttr ou retenir Ica a.nclens coloalaux 
en un rroupement puJasant des cerclea aux traditions et l 
l'ldhl communs. 

OK cercles coloniaux dt proVlnoe ont cependant magni
fiquement oomprlS leur rO!e. Ils savent accutllllr de . ma
n.Ltte cb&rmante toua ln nouveaux \:eJlUI f1. trouver. m 
orpnlsant de cordiales et ortJU!ales rlJouliances aln!l 
que des con!6rence1 du plua haut lntérft, le mo;en de 
populariser 11dée coloniale et de remplir leur mlsllon phi· 
!anthropique. 

Quant à la lfl'&Dde pr•* quotldleMe, elle pounalt faire 
mieux que cl'lnsérer des commwuquét attrlotypés et que 
dt publier des report&Jes dont U semble qu'lla auralftlt 
pu ttre écrits d'av&nce. 

Encore une !ola wua a•-n mllle !ola r&llOn de penstt 
qu li 1 a qutlque cbOM l cb&ngtt l notre poh tique eolo-
alai. 1 llafuta. 

Un échange à faire 
Ben•o1om .,. Ali- aubat d'Alltm1lllà 

_... J'All- a- en•ole de Jllifa. 
Mon cl>er Powt'(/llOI PIU 1, 

Nca vols1œ 1ea Allt111&I>d& eont des cena t.rea pratiques et 
d'un l&llS-llène colaiwl Prollflques oomm• dea cobayes, 
U. dévenen~ dans lea aut.rea pays une partie de leur sur
population. c'esW.-dlre !Ill Juifs, dont lla confl$Quent lea 
biens 

No aerw.lt-!I pu bon de mett.re un terme l ce a&ru11tne? 
Lei pul$San<:es ne pourraient-elles prendrto entre ellea cez
ta •nea CWj)OsjUons • &lits pourraient, par t.U111Plt, ,,,.._ 
YO)'U clanS leur J>a>• d'or>C= un n.c<nbre d 'Allema.ndl 



Matin tt eoil'. ptodant dtux mi .. 
uutet. je mattt douctmtot moo 
vin,t. mun cou. mu 6raulet avec 
)a mowse onrtutul'e de Palmoüve, 
Je tavon aux: built1 d'olive et de 
palme. Je me rince l l't'•u tiMe, 
pu.i1 à l't'au fratcht ! Suivez, 
comme moi. te tratttmtnt &i 
1imple, Madame, et voua 
~.uderu aUMi - dee 
annlf'1' - cc .. TVot 
de jeune fille ". 

al t. ~lut dea expul#s qu'ellca ont ~11$. Et comme nu& 
œuu n'ont PM ~>Oluo à la mam~re allemande. lell futurs 

enroyéa auru1'nt un certain lapa de l<:m!" pour liquider 
eura alfalra 0·1rntre part, le prejudice qui pourrait leur 
lire cause Jour 1<'ra1t pay~ po.r Iw blena &al41S en Ail• 

arn• au dttr1Jnor1t dca Julfa. 
1""" d.rnltra arrhéa aera:ent 1'3 premiers à ~tre renvo)'t• 
~ leur paya d ·vrlrtrie. 
Cela me IJ'U'lllt de la p:u. fümentalre Just~ et lea 
i-ncee ne Rn1ralent plus cl< dlpotoir à un paya qui tn 

Wl ~ ll'Op à 100 al.se. 

Rece\es, etc. Un très """''" UCln.r. 

---+-

Rire c'est rire, mais ... 
D'u.n litcteur btl&e, Ublt.ant le Luumbourr 

dt-pull dt oombrtu~ anntt•, la ltU.re suh&Dte 

Mon cher Pourauol Pas 7. 
Del>'& une bonne <1uulZ1lln•. dca cars de touristes b<lg•s. 

enant du f'l&ndrea. de la Wallonie. déversent dea noi.. 
e vlslteura parmi "" Jolt.1 11\œ luxembourgeois. 
Le soir dans lr1 rn.téa du quartier de la gare. reputta 
ur leun orche-at ra. ces tourl.ltes se lh'rent à de& tta.rta 

ut ne pement qu• nuire Il a bonne rlpi;tatlon dt'A Belaea 
En tenue plus <r•• dlbta!Utt, Ils pénètttnt dans ces ca!éa 

cbanl&llt. en ae 1 rrant t. dea conW?>Jons burlesques, 
USCUlant :. public paJalbl"- VWdl'<'CI~ des tnt~tnes 
t 'lntnTOmP• 1 orchestre d 'tm ca! ~ m chantant t. t:ie
• - •t le P<>!ni levt - •e • \'Jall=M t.«u.._. ... • 

Ils ont fa.r de dltt • On va ltz tJ)QLCr. 1'3 gens dt Lu
etnbourl •. Or, b!cn au contraln!. Ils n·arrt•ent c;u • se 

odltwr •I lnsupponabln Et noua. &lita habltant 
Ville. nous 100U11ra hœlt<'UX de ·= de td1 fcans tt 

entendre dore par lea ''"' ecandalb& : • Ce IOnt encor. 
• fob dca Bti.ta qui font la cra;>U:e • \R.lloun.•u•,,~nt 
), 

Cea attitudes sont d"autant plu• rcanU&blea que 1'3 tou
rl.Ua hoUandats et anglrus. tout en a·amu.sant ferme et 
chantant de !açon décente des aira « convenabl0$ • du leur 
paya. obeervent une tenue 1noprochable, ne ae livrant 
à aucun 1este Indécent. et sont de e< Jalt. nccu•lllls cor· 
dlalement dans les cales. Tand~ que lei nôu·cs. on a hàte 
d• Jea \'Olr partir. car ils chll.!S<:nt L'\ bonne cllmt~le. 

Voilà pourquoi nous ser.ons he11rc:1• de voua voir faire 
un appel au bon sens des Belil'll 'tnant !cl. al:n d"i,.·J:u 
lt tt~our de ~ne• pentbks pour notre 1.moor-prop4'. 

L& populat!on pa!Slble et calme du Lw:em!x>uti se ll\Te 
fat.a:emtnt t. des renexlons de>nt nous n avons pu l!•u 
d ~·ro bien flen E~ U <al !en. pémble pour nous lnôla 
IOllUDH Ici dew< mllle Belses ~ toutes cœdll.lonsl d"en· 
1Plldrt ces ronenons. alor5 qu'Une tenue oorrteu n'cxcJuan• 
PM le plal&lr. Ht " slm;>l! t. observer-. 

Croix de Guerre, encore 
te Noue boirons la coupe Jui.qu•.l I~ lie •• n 

MQn cher Pourauot Pa! r, 

U. B. 

Pauvru prtaonnler. dt l\ltrtt 1 Il est dOll<O krlt qu•. Jus
que da.na la tomœ. Ils rest.t:ront Ica lnférteura moraux. st 
ce n·est pl.a. 

Aprh tant d'•Dll-. on prt:>d Vlf<n un• dtcS.,lon n\11 l•Ut 

\ 

T OUTES LES EAUX 

DILUENT Lé WHISKY 

Schweppes 
SEUL L ' AMJ:!LIORe 
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met W\ peu dt b&wne a.u c<rur, et tout de suite se l~t une 
nuée de rouapét.ances acerbes. 

Pt•uk!n décemment leur envier quoique chose ? Quel tort 
leur croix de guerre, nue de tout autre lns&ane, peut.elle 
raire à ceux QUI peuvent surcharaer la l•ur ae palmes et 
de Ilona? 

UnP distinction honorifique accordte l la seulo bravoure 
de\ 1 t ptd"' son carnet.ère birn ap«1aL Maa que de 
pr ltnta n'a-t-On pas cr~ 1 n n'est pas n«essaire d)' 
rt• cnir, ccla ne crandmut paa le d~t. 

f"Jl5q11'! r eut des dérogatlooa, Ira ex·P. o. ont ~ 
sans am~re-pe.mée le chevron .,._ front comme Us accep
tent actuellcrmnt la crolX de ruerre tt la carte de oombat
tant fon Ica 11a\·e> qui. apres vlnit t.IU. lts réhablllt.ent un 
peu SI dr-' volontaires de auerrc ont eu le temps de s'en· 
gagor, de faire leur imtruclion mllltAlre tt de passer ensuite 
au front. ~ d'autres ont pu bettro en retraite et se cou
vrir de aloire. 11 raut en convenir, c'tst parco que dos trou· 
P< s rrlfltlt3 à Liège et autres lieux ont tenu au dtlà de 
tou espoir et ont été capturée& pour n·u-oir pas r... le 
camp de\'llnt l'ennemi. 

Ancitna COmbsttants. trop de chœcs noua divisent I COD1· 
ment \'Wf..On, dès lors. refaire l'UrtlOn de tous 11 lonque. 
tardhcrnent. on accorde une m1nce utWacuoo d'llmoUJ'· 
propre à ces parents pauvres. d'aucuna leur Jettent de la 
boue? Cro;ez.le, venant dt cMls. n'llyant attra~ 1-u· 
coup de llmrue qu'après les hoctlllt~. c·~talt déJa plus que 
aulltsat1t.. . Pilou. 

? ? ? 

Lt moindre rral.n dt mil .. 

llfn" h '' Pourquoi Piu 1. 
D'abord en grand merci au capitaine P. pour son ooura

~ux papier • Et songt"ON aux pr!IO<lmera de la pro-
cba~ c P. P. ? 1 du 5 aoQT 

f\lntl,se 1,...m d•J• '°"'• se1.1le. 
comme une gt-1'1d• fJle. et 1•n1 
cf~.,. a\ICWft ~ 'Oft t l)•d9rme 
" d• .,... pur•Q~ .. "'~ • 
'""-- ê Uft td0tito1eut cfe.u 
PERMO 

Leau dtM"e art ,.-.,._ po.1 la 
...... l.ogolo d .............. ... 
~'°""9eun •I~• 

lA uluore la , .. ,,. et obttn.te 
lespof'eStnd~uol ... ,,..t ,,,_., .. U'+'Oft. 

'*"" contta.i,., r ·~ '°""" •n<>~ 
p11l &. peeu m..-ve1Ueu1ernant. lvl 
~M \H'I kJel da • .,.~ I MU ciar.J 
. , Mt~-~ de.WU.ante. 

L'ADOUCISSEUR D'EAU 

Autonaez..mol d'y a.Jouter quelques cons!dératlona 
aonnellea. 

Lei ra~éa en aoQt 191' êta.lent presque toua. pour 
PM aénlraüaer, de ces pauvrs bourres, Ylcttmes de la. 
Inique du Uraie a.u aott : ll'OI) peu alaês pour ae payer 
remplaçant • 1,.500 franca. 
Sou~ntt·•OU.S dt cette chanlOn d'alors : c A t.a !'lm 

du lanlr. tout le mondo aoldat. plua de rtmplaçant ... • 
Et pourtant.. hês!lkrent-11& qua.nd lt paya en d&natt 

appel à leur dè•ouement. Toua qultt~rent femmo et 
fanta pour oourtr à la !ront:ero oO. honni l'honneur, 1 
n·avalent pas grand bien • dtfendre. 

Pourquoi leur ln.fllaer tant d'humllla.t!ons lm'putab 
aeulemont aux caprices du destin. aux chances de» bata 
les. Car quoi qu'on en dlae, beaucoup connurent l'horre 
dca carne.aes. Ai:>rts v!Jlit an. Pll&Sl!s. li est plua q 
terni» qu'on leur rende en partie JuaUce. LA CrolX 
O~rre aera certes tn!S a~lée. mais. • mon hum 
avla. Je =~ P<>U•oir a.!Cirmer que Io moindre rra.in de 
ferait bien m:eux leur a.!falrt. 

LA plupart des prJSOnr:Jera et d"5 ln~ semi arnv 
au cré!>Weule de la vit 

Et puia. POUrQUOI tout.es les faveurs aont-elles a 
aux wu. tandis quo l'lndlfférrnce est Io lot dea aut 

La (Utrre fut-elle 1~6e uniquement ar!ct aux CO 
coura de ces premlen??? 

La mort du premler cavalier tué à l'ennemi a-wll 
molna noblement servi la ca.u.se 1ac~ du pays quo ce 
du dernier rantaMln? F. B. 

? ? 1 

El la Croix Cl'14!ue ! 

Mon chtt P01<Tq1<0t P,..1 

Un an!té royal du 20 JUJn 1'31 aooorde un DOU\·eau dé 
d'Uri an. pour 11ntroducuon des demandes d'octroi de J 
c Crotx Clvlquo • de lre Claae 14·18 awi jeUMa ""'° q 
a'étant évades d'Allemagne ou d .. lerrttorres occupél 
l'e~ml. ont pris un eng~ment l l'a.rmée endéan. 1 
trola mols qui ont suivi Je -a• de la frontl!re. C'est par 
fait. c'e-<1t Ju.sttce. Cependant... 

J e m• souvlellS que le 4 aoOt 191~ lié <le 17 a.os J 2 
m!Clllé en Prance. je suis revenu opontaMment en Belglqu 
et m• auls ~é pour la durtt de la ru('rrt: que le 7 -
t.embre 1914 féta:.s déjà au !rcnt et q11• k ne !'&! Pl\l.l qu1t1• 
de toute la ruene: que J" .uls dtoore de )& c Croix 
l'Y- • et por.e11:r de huJt cht"'m>l>A de Iront. 

Je songe à ces rares cam&radea qui se troll\'elt clans 
mon caa. onpeés en août 14 avant r•~ de 18 ans et ayatii 
rejoint le front endéana les ~ mola pour ~ plus le quit
ter. si ce n'est pour l'hOpltal ou le clmeUére Et Je me d• 
mande si notre geste ne vl\.la.Jt pas cehù de n05 camaradee 
évad~a de Belgique et si l'autorllé compétente ne devrai&. 
~ nou.. accorder également le droit à la Crotx CMque de 
Ire Cla-

Ln volontalre.s se trouvant dans mon cas n'ont ob:onu 
c aucune• ré<ompen&e pour leur ac•e apon~. Ils nt eont 
pa.s Il nombrew:. les • molna de 18 ans d'aoCt 11114 • .• ~ 
~e S&tWaeuon morale compenomalt b!en des ouba. à 
leur taard . 

Un rr.ot•u de Il d'aoQt I4. ----
Quelques u Pourquoi? » 

Puisque los ~1'<'1.lons corrununalt1 &Ont pro<hea 
Mon cller POUTQ'IWI Pa.11 

Pourquoi. lorsquo les Journaux partent des flamalt&n 
dllent•lla : la mmon~ tlamlniante .. Ouvro:u k! dlcllcm· 
na.ire : c m:nonte : flatm. mlnorlw: de mlnor. mo!ndnl 
•• Le peut nombre da.ni une ~mbltt, par oppoe:uon l 
ma.Jort~ .• 

Alc>ra, 81 lt• flamin1ant& 10nt Io J)etlt& nombre, U .._,rt 
que Ica franaqu1llons aoat h• maJont<!! Je crois que c·ea~ 
clair comme d• 1· ... u de roche! Eh bien qu'attendent cu 
demltra pour boutà' dehol'!I ree pêcheurs en ea.u trouble? 

Dans quetqùes mois nous aurons c db électlona •I Toua 
Ica pe.rta poUtiçues se prépar<llt c ~n doue• 1, mats y en 
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t-U un &eul ayant ma &. son prorramme : le ~tabltaa. 
nt du billn1ulsmt' partout ou li était? 

Pourquoi n'organ~-on paa là l'instar de Berbn. s~ 
té maison> un plébl.sclte? 

Pourquoi to:.ite la prtsse d npresa:on !rançaae, n·en· 
t-elle pu une campacne pour denoncer lea m•n

la • m11lO:ttè rtamlncante • 7 Le moment est bien choill 
Pourquoi la • Ligue Contre la Flamand!sauoo de Bru· 
l!a • ne couvre-wlle p& toua lu murs de la capitale 
atlrlles alertant l'opinion publique. en ILS&nt re&e<>rtlr 
van:ase du lrançala 1ur I• flamand. elC ... 
Pourquoi ... 
MAla à quOI bon qu"'UonnnP nous sommea • Ialta • 

e dea ratai C. G. BrtatUtl. ----
Sur un 

gr and 
pro j et gantois, 
mais coûteux 

Con1t.italton1 et •ui1tttJons. 
Mon cher Puurquot Pas ?, 

A propos de Tilt"' artacle • Un grand proJet, maa 
• relatif • la Yllle de Gand 1n• 121>3 du $ aout 

2681 • •oulcz.vous m• pcnnetue ce:. quelquta ~ 
ons 7 On ne peut pcrmett.tt que d'auc""' plactnt la 

.Uoc aur le plan tltetoral comme le 1•1- •ntt-ndn 
e artlcl•. Il Caut •en tmlr ilnoummt awc latta Tout 

mc.nde rcn<.t homm&E• 6 la tauu ronse.e1>ee et • 11ndt
<W= de not.tt bour;mrstre. !\! Van der Slegen Tou. 
putlli poliU<tJ"" &Ont.. J~ trois d'accorô pour trou»e• 
beau Je lra~ d'une nou,~Jle artt-re rehanl la gare dt• 

and-S.tlnt-Plrru· au ~111.rcht" aux Oratns ou plus exact._.. 
ent, le boule\ard Bruannlqut Il la place Salnt·M•chel 
Ma!s aussitôt "' pose la que.,uon Commenl réa.User ce 

Jet ? Pout-<>n eopértr iu1e al<I\' Import.ante du aouvemt· 
ent? Smon li ne raut pas se faire dïlluSlons. Tout le 
onde ausal <st d'aCc<.rt:l lil-dossu.s la situation llnan<ltrt 

la \'ille dl" Uond nr orrmtt IJll.S IA réaUsauon df' ~ 
Jet. 

J al ..amu-e 1~upntm1.1me qi;e •ous err.pJOin • Le! 
ne IODt pu <.!-.>ns le plia brillant ttat: une vht 

quiétude se manifeste ehn lt'I cocho!IE d• pa)'1'n~ qu 
;olmt qu'on pourrait bltn lts sa cner à blanc » TOUl 

c:xmii. Id '""' dtrw qu'il y a œu. luroue que 1• tontri· 
ble pntola ...i "'111Dt Il blanc Je n·IIl<'.nmlne pas. Jt 
tale Les déllclt> ch1t1nlques du budCet communal 1·00. 

~ul•nt •t p~nt Pf<OQUe c~metr1qOem•Dt . i. bud· 
en cours se traduit par un mali d'une vingutne de tnll· 

aux Palais du Centenaire 
à BRUXELLES 

ses p•oducl•ons le< plus •nl~renant ... 

'~ d~tn•tte\ nouvtl!:fw•k 

' VISITEZ 
- LE SALON BELGE DU TEXTIU 

ACHETEZ 
NOS PRODUITS 

·--
DE REPUTATION 

MONDIALE 

llON. tExarruner Ici les causes de cette lltuatlon noua me-
nerait trop lom.> 

Or, lea contrlbutlons sont arrlvéff t. un point de &Atu
ratlon qu'll n'est plus pœ.lble d• dtpuaer, Tout est pre
texte à taxanon : outre lu cenumea additionnel& QUI attei
cnent dea tawc astronom11iuea. u vciat. d•s taxea àttes de 
tolérance 5ur tes marches d'esc<1Uen. esplom. portea cOChe
- t.rOUS t. charbon. chemin- • • lrTéJUlttrea •. 7 t t 
b&lcona, elC Aprés la guerre. f8'ala !!lit placer une Ion•• 
~ la mai.on que j'occupe On étabbt. en 1~2$ . une taxe de 
Ir 2 60 Je pa1e actueUemenL 80 franca l'an <40 fn.nca peur 
:a Ion!• et 40 tl1UICS parce qu'elle eat oui-disant ... lrrtiu· 
litre ? Il vous voyez la proaress1on 

SI, par hasard. le gouverntmenl aupprtme une lmpOSI· 
tton <comme la taxe sur le mob1Ueri, la commune s'empresse 
do lk rétablir à son profit A noter. d'aulre part. que la 
vllte de Gand a une population en rrande partie ouvrière 

avant guerre. elle ne comptult 13.000 conlrlbuables -
el que d'ailleurs sa pop!llatlon dlmU>ue d'année en annee. 
ln atatlattquea en !ont fol 

C'eal pour attirer l'attent1oi. sur la 11tuatton cata.strophl· 
que de noa llnancea qu'une dele&atlon a·es: renclue. U y a 
quelquu mo10. chez 1• Pr•mler Mmlaln en loncf.k>n où en 
pte..tnce du m1n;s'"' des Fmancea. notre maieur a ~mand6 
•Ide et usastanœ. 

~tais helu ! comm• sœur Anne nous n·uons Men vu 
Vf'nlr • 

rt C't"$t avf'C sngo~ qu·oo w dtmandr comment on 
n ttonlr dt cettP SJtuat1on trae-1que 

Et mai.ntfonant oour r~l1~r If' proJct cui nou, occupe. 

BRUXELLES 
85 rue Antolna O~n1 .. rt 



DINANT -- HOT EL HERMAN 
fcl.: 188 GRANO CONf'ORI· l'él,: 188 
son rrataurant réputé, a la carte et a prix C1xe 
avec plai. au c:bobt Pellalon à oar~ de 60 Crane& 

La femme qui a épousé un pension 
a-t-elle droit à une pension ? 

Non. dit l'Etat. - Pourquoi' 
Mon c:ber PoKrquoi PIU1 

Il fau~ra d ne retourner devant Je Oouvcrnemtnt et Joindre 
cette accor.de auppllque a la prtmlhe. 

R~:lMlra·t-<>n m~ œue 10'.s 7 

Oepala decenbre 1937, la c Urue M ta•eur d,. •-eu 
d'•c<nts de l'Etat pm·ha dt penglon • IDsJ&t.. aupria 
mtnlst."e df>! f1na::œs et du pr~~r mlnlstre pour qu• 
mod!llca!IOIU *"ent apporihs a la lCI du 12 Dl.th 1938. 
'<'rlU de laquelle aucu.o droit à :a penslQn n'est ou,·er~ à 
lemme qui a Él>OuU un penalonné. Ju.qu·à prélôent la LI 
n'a obU-nu aucun ré<>ultat. Le département dea t~c .. 
eL rt~te qu'on ne peut enviuatr aucune m<>dl!lcauon à 
loi; r.out au plus la!.>.se-t-11 esl)6rer que la question pou 
é:re examinée un Jour par le COIJlD\1'&a!.re royal aux 
aions - c'e..t-à-dlre renvoyée aux calendt$ grecques. 

Sinan li faudra bion faire de n~aiilté ,·er:u et se oon
t<·nter de VIHe &elon S<'S mo:rtns; en d'nutrc~ ~rmes, ·~ 
pliq.J11' la ITUIXlme des paysa.:111 1lamands : 1 Zllalen naar 
de w. • 

Il faudrait tlonc, en attendam «s lt'mps mellleurs, ~ 
cont<nlt·r de la voie actu•lle, que l'on pourrait d'alUe11ra 
dédoubl<r par I•• quai:. de la Lya 1etabl!Mement d'un pont 
fll<e>. On pourN<it au.ssl reUer la gare de Gnnd-Saint·Plerre 
au quartier du Sud par le boule'\ ard du S!l'Op. et ce. sans 
trop grands fra!S Enl1n, li rcs~ Je pcu-roan O~nt
Pltnt-Pl>ce d Armes par le tracé du tram ~ et qui O$t •m· 
ploy6 octudlemrnt P<tr d• nombn?ul; automol>lllstas. 
li Y aurull lllJlS, quatre vous de c:ommunicawn entre 

Oand-&lnt-Plure et le centre de la YLle. 

Le Sou&- v ..... 
mtnt lde.>l p. 

:., Tennis. 
le Oo11, 
1 F.qul•n' .'m 

LE CALEÇON fr. 20.50 
LE GILET fr. 18.oo 

S. G<lnfOll. 

Vérlf.ta blecl Io matq1.1• • SUPOJlTS • e'tst un.• 9c:raaue. 
SI •olte lounuuew a·o pat fQJt .cfe. odHIMZ+'r0\1.1. o 

\V. J . COSTER & c0 

22. r. d 'Assaut. Bruxelles. Tél.: 17.74.33 

Le cnnd argument, le NUI, en vérité. 1n~0qué p&r le 
remement. .s~ qu·u faut vdller à l'éqUlllbre financier 
l'E'.at. Que •au: ce: ~ 1 

Le• pensloW> de SW'Vle ne l(>nt-dlfJI paa la oontr~par 
d<3 ~noes opérées irur lea traitement. et uur lea 
5k>l'lb? Ces pens•oW> de sun1e ne IOllt donc pu Il 
char;e pour l'Etat. quelle que eoit la manlere dont el 
aônt rtJ)artles. Pourquoi d• a lo?i 1 ~t. à qUl ellea ne c 
tent r>M. aura1t.-U le droit de le• •~P"ftlr, non paa aelon 
Ju..Uce et l'équite. m&11 ttlon eon caprloe - c•ut-à-d 
selon l~ caprice de quelques h.•uta Conctlonnaires? 

Et e'e.:."t ici que nou. touchons le potn~ dé!Jcat, mal& r 
d&menta~ de l'aC!alre. Les pensions de~ vem"es ont été a =t'es, comme on te sait StuJemtnt. la façon dont on 
pr~é à cette augmentatloo ~ u.n èl~n:e : lu 
._., ~ ont Mé •acm<'n:t<:s da.na <If>! propon.lo<I$ alla 
<lfo 10 66 Ju.oqu 'à 4SS3 pour tent - plul !a pena!on t• 
él<'•tt, p:u.s !a proportlon d'aurmtntat!on a é~ !o~. a. 
I~ petite,s penslons. el:ea. n'ont pu t'.é •llilD•ntH& 
t.ou ~ C'est a:nsi qu·une veU\'e qUJ touchait autrelo:s 24. 
Irone,; de pension en r.ouche aujourd'hui 35.000: tandU qu 
lu malheureuses feml'T)('.s qui re«valent 3,000 tranca. 
5.000. ou 15.000. ou 18.800, continuent à recevoir 3.000. 6. 
etc. Esi.œ ra:sonnab!e 1 

Dans ces condiuons peu:-<>n em~cher les 1 pe'ltes sena 
d" penser que la loi a ~é ratt• pilr l~ hauts toncttonna: 
qui ont pensé, avant tout.. à d0<tt 1 .. plus J)QSSlbte rai 
de leura •<~>e• .. en laissant. tomb<T rrolddllell• les uuv 
des ag•nU stl>a;t~ 7 

P<'ut-<>n ftnllo'<h•~ d&vantlll;, dt pena<r que .i ces mf 
!one! onnalr.s refusent tout droit A ta pension aux !emm 
aynn• fpouse un pen..Jonne c'c&t aI1n de ne pss de"oir a 
m.11uf'r d'un &ou !a part dts \·eui,·œ qui les toucbtnt de pl 
p~s? 

Voilà ce qu·on perue mon chèr 1 Pourquoi Pu? 1 SI 
n t•t pas •~act. se le ~ouvernemrnt a d'autre.. ralsona à talr 
,,.1o1r qu'il Vt'\lll!e bien 1"8 d"•· L. P. 

Qu'on 1 ... r donBO lt S• pion 

Man chtr PO!ir.,uot Pa.i 1. 
Les lampion.> sont ete,nta tt U ne rnte que le 60UVell) 

d1i J este excellent. d(:S btllcs mantftttatlons patnoUQu 
qy,• ltt Ouuve1nement. bien uap11t, a fan. orcan!Siti'r à l'ln 
L01tton <!<• no4·e br:tve populallon bel1e. 

Il not.s • été donné Je plsi.SJr c:l'udmirer la prestance d 
ncs bo-aux c TambOurs-maJon • Q~l. en tétt de noo val 
reu< rq1ments. attirent toua lt11 r<e:>ul&. 

Avec rai.on. on les a r"ori.ts au point ~ vue v.at1mm 
talll'., en les do:ant de 1Uperbea bau<hi<ra et de canta 
crtsp!IIS. 

Mala ce Que le public linore. c ~ Que sow.s les 
ch<tl .. dts pnts, 11 n)' a .:ir la manche qur cieux peUta v 
IM• d'ar&ent, aan.s Obpoir Jamaa ~ pou1·oir en volt l'IJou 
ttr un t.rot1ième. 

Quand on connait la dllttcult.6 qu'<m renconlre actuel 
mt·nt à former une clique dime d'Un réSunent, l'on pour 
rait Wll Jl'&ods trais rècompen.ser comme Ils le merltGii 



POURQUOI PAS 7 2S07 

bra\ ~ w-rv1uun tn leur fall&llt accorder le trOlsltme 1 
, ap<H q•Jlnzc anntts de aerv1ce; maJs de • Tambours. 

Jon • 
~la n'aurait rltn d 1nJuste, car comparée à la slwatlon 

Chds de mUBlqu~. ceux-et, parus du grnde d'lldJudant, 
uveot ~"r l c..lul de Commandant. 

Commandant E. D. 

Le Jeu des sobriquets 
P ...,Wl• ùi 8 <1> • '>.ulllanl. 

Mon chtr P0111qi<<>l P<14' 

O.Z..a votn numtro du !~ l'1111el. pace 2473 mus deman
a'll 1 a d •~tres leet1ura qUl •"adonnent au pei.t Jeu 
oobrlquets? Sans pratiquer aptdalement ce :"1.. JC n'nè
PM à 'ow dire. 

011tre • PaaUUe • dont vous ~rln on peu: encore en
dre l l' 1 S , R b • ai_..., • quJ commence en aour-

...,. p&nt'IÛl' à ee faire comprendre. et qlll oontJ.. 
ue en un roulement de \Cntrlloque 
On entend •usai • le nulllaro •. qui parle du nez .ri 

tant, balançont 1es pérlodea et eocamotant de nom
reux mota. MaLs, lnrequ'll 11rend la charge, cc qui tut 
rive toU\'tnt, 11 eac:t.motr el a\ate prestement lea rnota. 
Ab! qu'U cat rat"'111t d'entendre ces votx.! 
PaaU!le, Baa5e et NUlllard, chan~ez ou ta!SèZ-vouat ., 

L. ----Au chauffeur qui arrange 
li au rllmt qlll roospéte. 

Mon Cher l'l>Urq11al Ptu 1, 

S 'U n·~ tx1a t~ \ard. ll 1 aurait peut-ê~ des conclu
à tlttr de l'trhanse d'lrlUretaan~ CO?Te$pOndances 

• sujet de la tttributlon dea chaulfeurs de taxis. 
Al'&llt"iU•rre, la rftrlbui.oo !uro était, " mea sou• t:nlrS 

PARIS . 
oont exact.a. de 1.50 rr. A pre ... nt cola varie •'lh'&et lea 
comb1naiaona : l• llxe seul ; 2" fixe et pour<:entase; 3' pour
centase ... u1. J'ai lïmpresslon que le rtaultat «t le memo 
pour I~ trois syst~me.s. Il est certain que la rétrtbuUon 
dénomm~. mal à propos, • pourboire• e•t une erreur. Et 
pour supprimer celu1-cl Il faudrait l'incorporer dans le 
prix à payer par une majoration du •prix tarir•. 

Mala Ici se place uc grand • Mala•: i.e. conducteurs 
aeralent-115 d'accord à ce sujet? Je n'en al pas l'lmprcs
alcn. Parce que à c6té du mauvala cllent. U a'en trouve 
des bons, dénommés • des tt!tes " Il est certain que le 
dimt rouspL!eur, qui donne in'Vbb!cment Il francs, est 
b!Amable Et la reponse du • ohau:reur QUI lltfllllie • est 
absolument Joslque de.ant les préclslons qu'U dOnne: li 
Y a dea toltrances que l'on doit admettre.. 

A mon a•ts. le pourbo.re à donner p00r des ~tes cour
&es m '1!le J><Ut étre de 20 1 ~ p e , aana qce cela comti.
tue une • liWrallté >. 

En dchou de cotte que.>tlon. il semble ~alement Joslque 
q ae le chaulreur a comme premier devoir de donner du 
"'rvlce l oon cHent. D est ceruun que la CIJtnt bien 1uvl 
a..ra d'autant plus enclin à donner un p00rbolre sénéreux. 

Quant à la question de• ret.tnuea pour contraventions, 
éirausnurra. accidents, cela, c'est de la cul.sine Intérieure 
au• or11anl"11ttoru; et cela ne regarde pas Io publlc. Le chaut. 
reur pf'Ut beaucoup pour éviter ces retenuca. Un peu d'at
tention de !a part él.Unlneratt 80 p.c, d•• frais. 

Brcr, Utle 111111• de conduite de chaque c:O". O. la bonne 
\0100!~ rtc>proque Ne léaon. penionne. L'Oburvci!ror. 
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LES p A s T 1 L L E s ET 

SU RPASTI LLES 

VICHY·ETAT 
Lei HUlft fabriqu6et à VICHY Mi me 

lacililenl la dige3lion 
parf umenl l' hal.eine 

No M vendent 

portant Io disque bleu l -
qu' on boita métalllqu• -

'lll•R•E•FU•S•E•Z-L•ES-•l•M•l•TA•T•l•O•N•S•. • -

Bécanards qui allez à Verdun 
Fallcl •Olte profit de cetle ptllte llbtolre. 

Mon cher Pourquoi Po.1 , , 
Vous avez peut~tre <ntendu parler de la nouvelle pôlltl

que de tow1Jme pratiquée par la Jl'n.ziœ • Elle fait p&rtle 
du plan de l'fdltSSûnent de M.. Daladler vous en vOUles 
un exemple 1 Oytz C«I : 

La dne ac ~ sur une route trts Importante donnant 
acœa de Bcla1que 'ers une dee ririons de la Prance lei 
plU& villléea : la règ\On de Verdun. Ull couple de cycl<>
toUrlalA'a œ1a~ se présente un dlmancbe avant-midi au 
bun.,.u de douane françal5. 

Le dtal~e awvant s'enaQie entre les précités et un 
douantcr de servlœ : 

c Rien 1 dklattr ? - Non. SI >Oua voulez voir... - Et 
pour 1 .. vèloo? Vous avtz d .. C&lneta de ~age du 
Tourlnc Club ? - Non. Noua ne 10mmea d'ailleurs p&a 
affllJM au Tounng Club. - Alon. U faudra depœer 1 .. 
dro!ta de douane en aarinUe. - Tout a fait d'accord. On 
•'1 atu.nda!t. OO ptut-On accomplir oette formall1'? -
LA-bu. en faoe, Mata U faudra rtp&Mtr dtma1n matin a 
bWt heure&. - Ptalt-U ? - Oui, Io bur,,11u du receveur e>t 

ferm6 le dimanche ... - Et li n'y a penonne pour ua 
ce aerv~ pul>Uc, lndi&pemable au tourlame ? - Ptrso 
- De eorte qu'tl n'exlate aucun moyen d'entrer en Fnln 
le dimanche, pour Ql.lioonque n'eat paa membre du Toun 
Club? - Que voulez-vous que J')' fuae? SI voua v 
-yer de passer pe.r un burtau t:èa Important, Lon 
per exemple. .. peu~ y trOU•ttez.vous qutlqu'Un. .• m 
Je n'tn IUis pas du tout oertaln ... Il n')' a qu"une qua 
tatne de lalomèt.res ... • 

Les dew: bècanarda, d•nw. <maà. comment 
leur e.t '"'nue l'idée sausnnue de voyager le dlmanc 
1 ce. ams ?J, les dew: bkanarcla ont fait demi-tour et 
aont mis en quete d'un alte pour la nuit.. na ae aont rep 
aentâ le lendemain au bureau d.e douane, ot'l le receve 
d'alUeura t:èa poil, leur a accordé la faveur de pé~trer 
l'rance moyennant dépôt de la modique caution de 7U 
<Je d!.9 bien : aept cent trentH!ult trancsl pour deut vtl 
dtJ• uaaa~ .. 

Et le plus beau. c'est que, peralt·U. la douane œ1ie. 
on a si JOU•ent micllt, aut0l1ae l'entrte ans aucun. f 
Ute, de tous les CY"llstel françaJa. 

M. O.ladier aurait tort de trop tom:>ter sur 1'0<1 
lion douantere de son beau pan de France, pour 1 a 
beauooup de vtslteura. 

Receves, etc. 

Arménien-aryen 
Protatatlon - dont acte. 

Mon cher Pourquoi Ptu 1, 
Lecteur assidu du c Pourquoi Pu?. Je m·etonne arand 

ment de cent.Ines Inexactitudes contenues dans l'artlc 
paru dans votre avant.-demler numéro. eous le titre c A 
Baron von Cramm en p111on •· 

Bien que Belge de =ur et de nattonallt~. Je auJa Arm 
nlen d'onauie <mon ptre est prhldent du c Comlt~ 
~nltns de Belcique • et • ~ titre s'occupe de tout 
la queW<>ns touchant lei réfuates arménlens dans 
royaumel et Je pense qu'il est de mon devoir de protes 

•Un Annènten, un non.aryen. 1°11 en fut•. dlt vo 
article Or Il est de ootorltte publique que la race a 
nlenne e•t de pure souche aryenne et cela O$t telleme 
vrai quo, précisément en Allemaane. les Arméniens oon 
reconnu& comme t.els et en aucun eu ne sont. confond 
avec I•• !sraéUtes et les n~ea 

Ne croyez pas un Instant, d'une pe.n, Que J'essaye 
prendre ta défense du Jeune Arménien en question < 
.. t des aens Immoraux dans tout ... les nation.si et d'a 
tre part, que Je .ouille fa:re de la pol!llque 111Clale, J 
reltu une erreur, un point c'e•! tout.. 

Et pW.. •rtlment. ne ptut-on ae reprûenter un 
nlen autrement que 10011!1! d'un fez et les ~ul .. ~ 
Sèes de C&rptlta mult1coloreu ? Ce 11enre de OOlportaa 
e1t en al!nt!ral le fait d'Ala~rtens et de Marocalna •t J 
n'ai Jama!A our dire que des Arméniens s')' Uvralent; btlu
ooup d'entre ew: font le oevoce de1 tapb d'Orient, mala 
non pas de celte façon. P. M 

Comme des officiers 
\'olre., dlJent 1,. uodl4at.. -lleukDants. 

Mon cher Pourquoi P.U 1, 
Voua ava deJà sJgnal6 U 'f a quelque tempo certain 

excentrtclt~• qui se p&&senl 1 l'ECOI• d .. Candldats Sous' 
Lleutenanta. Chaque Jour apporte matlo!re diane d'un petll 
article oü le ridicule est en bonne place, C'est à se deman• 
der vraiment al les autorllb mWtalres savent réellmlent 
ce qui 1111 peae. 



EN trt EXCURSIONS MARITIMlS D'UN JOUR 
A CES PRIX EXTRfMEMINT MOOIQUES 

CONFORT RAPIDITE RÉGULARITÉ 
PAR LA PREM IERE LIGNE 
ANGLO - CONT INENTALE 

Osteirncdlce 
D(Q)lUlVlr<e$ 

n du dt·n\trn ~venements remporu vraiment sur tous 
autrn. 

aous-otttclera. tleves à l'E.C S.L. aont au traitement 
le. l ia touchent donc un traitement de 610 francs 

mola. motna le mtnaae. aott S30 franca. 
leur retient donc en rèallt<! plua de 600 francs par 
sur leur traitement normal. ~t arsmt allant .. 

• cela fait par an. pour les UO tlk ... 900.000 francs. 
cela li faut oJouter le budget alloué par l'Etat Et, cela 
suJht pas encore. 
n du dLICOUra d'ouverture !voir Journaux du 111-11-3'7) 

promit aux tlhca de les traiter c comme des oftlclers •; 
fournlturea a.raient rratultea, etc. 
a11 on ~P<·nsa : on dépensa mêmr probablement un 

u lrop Alors Il fallut de l'a.raent, Où le trouver? Chez 
e!• vea naturellement. Chacun payera 1110 francs en 

• mensuaUUa. lia payercnt tout.. 1.. roumttures 
es. meme l'enrre, la <T&IC et JUJQu'au papier aervant 

r les lnterropt.lona. 
tl~'es p:ota~ On ln menaça Rtsultat toua 

ftrent et malçé cela, sauJ quelquN n.res uceptlons 
turent punla et prh·és de sortie pendant 15 Jours. 

part ccla. les él~'·e:s de \"E CS L. sont vn.lment traJ· 
comme de 01!1c1ero Jo-Jo. 

mercure, fluorescence 
' ' - oonfondro, .. •· p. 

..,, .rc.-~ Pc. 
\OU.- numero du 5 aOllt, pare 261!, \OUS donnez le 

: c SOus le IOdlmn • à rotr< a:Ucle concernam l'ec!al
de 11t ppod~ Welltnr..on. t. 0..\<:Dde. 

:emenl •OUI aur:ez dQ ~: c Sow la nu<ll"t$

•· 
r Il t><bte trob .. pece.., de lampes à d«harae I• .a 

pe au aodlum. qW donne une Junuére monochromatique 
e, mcrwu:ouoe pour 1œ routrg_ mata execrable dAns 

lX'tltr.,~ lmblté& Elle donne l'&Sf>'Ct cadav~nque , :i- la 
pe au mfi<'lire. qui donne e1:e aUMt urie lum:ère mono
matlque mala •me, mol.n.$ bonne pour 1.,. rou!ea. Elle 
~ le nime L!!><Ct cada,·èrlq~ et tal.L en outrt, d1-
tre tout~ l<s COUlfUl'S dAns un fon1 no:rtu-e; 3• la lampt 
reocen:.. .-st la d~re •enue Elle a tt<! ml>e sur le 
•~l pour la nU!t d~ •nd• Elle renferme 

méla~ de i;az rares. 
fumlt.-. t:rus.. ne dHonne pu i.,. coul<our'I et «mune 
le dites trt., bien. aoua cet!• lumlàe la p!S'e s'lmp~ 
d'un beau \ttt de pr'.n:~pa ~ p:ua '!Ur la pl.>te 

e, la Vlllb•lllé 'tait ntraordlnalre M d'une •Jnltonn.re 
:u, 

erm~t.tf>z .. noua d"tt.Jouter un dêta~l : oour rt'ncire- cttt-e v1~ 
ill'-' encore meClt'llre, :es lampes ordlnalrta 4.,. ruirla.o-

des ornant les tribunes étalent ét~ln:œ au début <le chaq•Je 
course; ceci a falt dire, par erreur. qu'il y a eu plusieurs 
pallJH!I de lumlue. 

L'ingtnieu.r-dlTtcltllr et., la Rtgie du Gœ 
tt d4! /'Ekctricrtt:, 01tende. 

Les d ioramas de la guerre à Knocke 
U faut aller voir ça. 

\1on cher Pourquoi Pal 7. 
Voul~voua dire que l'Œuvre Nat.lonale des Invalides de 

ln Ouerre vient d'~Jouter un el~ment dl'8 plus auractlfa 

AM BASS ADOR 
llJoursol 

Vu l'énorme succès troisîème 
et irrévocablemen t dernière semaine 
du reportage vécu et sensationnel qui 

a coûté la vie à son auteur 

LES FLAGELLEES 
AU MEME PROGRAMME : 

LA RON DA 
un film mu&ical, chantant et dansant 

avec 

IMPERIO ARGE~TI:\'A 

P arlant français 

Entrée 
<11 rictem. interdite aux 
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aux collections qui conaUtuent t. Knocke un tntéreaant 
musée de la guem'\' 

Dam les abna des pUca de !& batt.trle Wllhelm n 
aont reconsutués, en dloramu, ctrtains fpiaodes saillanU 
à la !loitt dta arm~ franç:Use, brlt~ et beJae. 
Ces dloramas sont rœune de Jamf;I nu.nar. ancien com
battant Jw-m~me. 

R.en ne !ut l&!&û au hasard pour la recon.;tltu~ des 
fp:..odes : ëtucle des ~!<"'S et doo:s nnllormes, recherche dea 
temoignages ocula.ru. compul.slon des rapports o!!lclel> 
allies ou ennemi.. 

Déja oou.. arnns llU voir les tp..OOes de !'atta<jue de 
Zeebru1Ne. débarquement des colonn"5 d'assaut sur le môle, 
retour triomphal du 1 Vlnd.ctlvt· • à Douvres. 

Parrnl les 1 suJeta • bf>l;r1• .. 1·~pill0de fort peu connu de 
la prise du dr•P<'llU des rrenadwr> MecklembourgeolS. à 
Herstal. par le soldat La nse. lt.S arandes charges de la 
cavalene àllt mande /\ Haelen, 1·111ond•tlon de•ant Pl!l'
\ yst> en 1918. la ~ntr~e dt.a troupes to!fens1ve 1918). 

Parmi les • sujet.a • français. en préparat:on. citons le. 
Saint-C)Tlens • C:1'o:ir et ganta blancs • à Charleroi: le> 
Dem~Ues à pompon rooi;e d~!endant Dixmude aux c6té.'s 
des PlOUe> de J acques et de Mc~r; l~ Goumiers en Fl.a.n
dre; les Zoua '.es è s·c n.stnetc 

Il conVlent de lel..ct:.-r 1 Othce l'aUonal des Tnval:des di 
!& Guerre pour son tn:tres..ante et pieuse lnlt.:ati\·e. Et u 
faut aller vo:r ça. z. 

1 ~r~~it A~'~r~~i~ 
'
1IUJJJllJUJllllllllllllllUUlill!Ullllllllllll!!llllllilllllllllllllllllllllllllUillllllJJ1'' 1 

1 S.. \ ANVERS, '~""' NO" l'Hôp;t•l 

1 

ieges t BRUXELLES. 30. Aveoue des ArU 

SUCCURSALES ET ACENCES EN BELCIQUE ' 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE 
PARIS : 20, Rue de la Pila 
LUXEMBOURC : 55, Boulev1rd Roy1t 

Des livres pour nos soldats 
Deux envols "" Iement ceue sema ·ne mals de choix : 
De Mme R~ltn~Pa.ule de M~ere. de Bnuce1:.., u 

pi!e de i& romt.ns; 
De H. M. 354, • qu~ques livre&•, c'est-à-dire dlx-bUIL 
Merci Pour nos troupiers 1 
Er. Cor, Malin~• et H. Van l>TOOgenbrotck, Spa. - R 

voa lettres qui ont été c.ransm1Ses llllco au Ueut.tnant 
Merci. ? ? ? 

Reçu ce mot: 
Cba~ pe.r le commandant du réelment de l1nauJlatl 

d'at.eUen d""ttnës à l)U'f&lre l"instrw:tlon prot-nell 
dea told&r.a mlllc;"n., t!lec~ns. radl<>-élec111c!ena et 
nklma monteurs d't.t::omob.:es, )<> Slll.> à la rfehcclle d' 
\T&Cel t«luuqu .. ~ docwnentmes ooooernant - pro! 
slorla. dana :., but d'en former une pecite t>;.~ue c 
linJI'.,). 

Conna!aant la c~n.éro.sltt! de vœ '.ect.tura lorlQU"ll s'acl 
du toldu. )" ne doute pu. e-.c. Li:"Ut T., GG~d. 

ON NOUS ECRIT 
- Texte aut.ho•nuque d'Un avla copie claru un• vo1 

autobus des chemins de fer quJ fait le service entre M 
Unes et Louvain : c Autobusdlens Mecllelcn·Leuven. - O 
31 Juil •n 7-15 A.ugustus 1938, Derdelcsenhoidt van d 
Jubelftt$~en von O. L. V. van Hanswyclr. de Mechel•n 
de Autobuld~n.s verstrelt worden van at 22 urrn ult C 
penhout eas naar Mechelm. etc. • Seralt.-ce lt. le l'lamar. 
otliciel? - X. , 

- Voici ce que Je trouve dans un hebdomao..lre bnl.Xe 
lol.I triol apprkle par ceux même. qui ont atlecl4! d'tb 
ac~ par la publlcat1on d~e photo bien lnnoccn:.e 
• L'llCC'.JeU de M et Mme LebrUn. sur le quai de la rue 
le Prlsldtnt de la Ri-publique secoue 1oncuemmt !& ma 
da Roi, ceJ:e de la Reille. s"alTète pour d1re un mot alm 
baie, rtt0mmtnce a att0uer... R.tvmnce C:CRllque 
Mme Lebrun. tri• di.rectrice a·éc:ci.. reee\·ant la c dame 
du con~lller provlr..::al. La présentation dlS aouveralns a 
peraonnalMa pohtlques: M. Jeanneney, M. Herriot, • 
Chautemps, Dieu . qu·1i. sont laids ! • Quellea clameura lnd 
lrtU!ee al lea aulld.its béiueules lisaient le quart de cela. 
p1·opos de la dernière des àames d'honneur de Bruxell 
clnns la dernière des feuilles de provlllœ rrançalsea j ••• 
Your1. 

- L'<!dllltl! de Mldclel.kerl<e \"lent de àeclder de r~bll 
d'u111ence lea l<'Xt.ta bilingues. N'y a-t-U pu ~eu de aou 
aner le !&lt et de ~t<r les commun.es QUI montrent de l 
bonne volon:<'? Et que les bons ~l&ea lea fa•o~nt 
~ cllcnttle f - H L, Lié{!'. 

- J'&I arhett drax 11,.,..,.: • Le Mi·stèn: du Club 47 1 
de T . W, Oii. ~té par c Les OT&ncle romans poUclera 11 Pari&. et • La 113.r.de Noire 1, par sapper édit~ par Oalll'" 
mard. Parts. Or, l<'S deux ro:nans se l'US<'mbtrnt cuneu
a<·menl t~I en pen<>nnal'S- trame et tvcte, surtout d 
J>ai.., U à 121 du prem1eT qut sont prCSQue lllOI • mot let 
P8il' 8ll à 149 <lu ll<OOnd. Qu.d? Les deux !Mu llCUIMla ct.1 
nulme auteur ou y a+il plairtat ? - H . L . l 1tg• 

- On a ra•~ un tas de fonctionnaire chl4 c parutataux •. 
qui Jon11tent a•·ec le• cent mille comme Capelle .,.., un 
ballun de fOotbllll. J'ai mime lu qu·un de c"8 cocot avatl 
trouv6 que cinq crnts blllets n'étalent pa.s aulflaant.t tt U 
en a ext16 a.pt cent cmquant.e. Boulfre ... diralt Tartal1n. 
que peut,.on bl•n !:ure pour gagner tant de plett e ? Je 
propose de ramener le traltemPnt de toua ces pil!arda à 
80.000 Crane& par an. c est largement payé. et 1115 na sont 
Pila cont.eni., on trouvtnl tacUe:nent des ceœ bonn6tft 
et capables qui seront ttts heureu.~ de s'enlller ~ 000 ballea 
pe.r mota - L. M 

- A Courtrai. 14 lr.m. de la frontière. prtmilre pre prm.: 
c:lpale de colncldence aprb la gare rronUt:n: de Mouacron; 
e~ OU ,loumtllunent des ~ntalnes ce \O)'al•UTI françllJa 
chana•nt d• ln>ln. toutes les lnscriplle.n.s rrança- ln~ 
unct~ent sont enlO\tt.. même dans le pa.Male ..uttr
raln On 10ub11teran que plus un seul Français ne \'lenM 
encore dipe.o.au un sou en ~~e. - T. K . 
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« TUMBLER » produit scientifique 
SEUL REMEDE CONTRE L'OXYDATIO:-.. DE L'E.\iAIL 1 

Dana un mrmmum de temp11, avec le minimum 
d'effort, le max imum de brillant!! 

Le produit Idéal pour l'e ntretien des carrosseries 
e t de tous les m e u bles vern is. 

NOUS OFFRONS UNE SUPERBE CRAMOISETTE AVEC UN BIDON DE 

TUMBL E R POLI S H 

~ŒSTRE et BLATGE, 10, rue du Page, 10, .Bruxelles LE BIDON 
3 4 FRANCS 

- Lora de l'lnaUll\lratlon de la •tatue de la Reine Astrid. 
nebe SI JuU!et. t. Courtrt1. après l'exkuUOn de l'hJm

Su~ols et de la c Brab&nçonne •. la mlalqut JouA le 
he ~euw • Tetes déCOuverto, alut militaire. 

11.-<>n en conclure qu'U 1 a malnl<'nant deux airs oallo
ux 1 Et lee c Valeureux Lléaeol.S • alora, et l'e El Doudou • 
d'aulrea ? - T. K 
-Pourqllol un Ill grand nombre d'alléea carrœsablea de 
For!t de So1gnt'& aont-ellea maintenant Interdites aux 

tomob1lea 1 li faut convenir que 1.,. Brwtellola ne sont 
~ueux dea beautésde la nature. qu·u. 1&ccagent les 

. lalssent tratnu des paplera: a11111 ne peui..on plua 
promener danl Id peul$ sentlon ana ttre en.<lUtftl de 
de Ier prot...:tMll'll qUI lloutent 1 .. chem.tN et nw.sent 

uooup au cbarme des yeux. - A . Z. 
- voua 6cma. t. propos de M. Ho<l.a ; c du pays de 

l.llava. Qui a'appelalt alors PreM>oUl'I (Ille>. et que Id 
OllJl'Oll a'obctlnent t. appeler OpolZOn. • C'eat pœslble, 

11 I~ vrala Hongrois s'OO.ttnent t. l'appeler Pozsony 
proooncu Poeognel, - Un Hongrot, qui t'oblUne. 

Timl>rologte t ? ' 
CeUe aeuwne aera marquee par un ev6nement phi~ 
oe En ellet. lu 13, 14, 15 et If aoOt aura lleu. <lllns les 

du PaWa dea Thennes. l Os~nde. la deüxleme foire 
téllque lnt<1'Dllli<>nale. 

On a én111, pour cette <'C<:aslOn. uvia nouveaux letnllei.s 
.ta de crand IW<e. en style planttruen et sur lesquels 
t appœtte 1 .. t.rol• ~ries de tlmbrea awnntes . &o· 

Je, Tubercul...e. A\1at1on. 
A ceUe occaalon, I' AdmmlSlrauon d,. Posta mettra en 
rvlce un nouvoau cachet pQStal ponant : c Oostende-K<> 

der Badott'd•n·Relne des Pla&•• • et qUl servira o 
'annulauon dtW Umbres appooés sur les auOdlta feullleu et 

les <>bJeta enrecl&ttél> qui seront tn\'o_vêo P&T le bureau 
pœte 1péclal. U'l&tallé dao. les locaux m~mea de la !01tt 
~· ama\eun pourront souscrtr• JlllQu'au SI a<>Ot aux 

\a l•llllleta par cheque PQ9tal c P'otte phU. Intern 
'O&lmde, n• 31~ 02 • pour trol.> aertes •alant respect1•e 

t fr 22 60 fr, 12 60 et 10 francs uec un auppltment 
r ln.la variant de fr. 315 à fr n 50 aulvant le vol~ 
l'envol •t la desllnat1on IS.~JIQ11• ttran11erl , &1llS1 

u'uD timbre pour la réponse 
Voilà de quoi réjouir bien dei. cœura pllllattllques t 
Reçu ~tte lol'malne quelques beaux timbre• d'Uoe c Lec
ce c:onaola!J<e • et un superbe bullttln de !ln d'annee de 

'6coll<!r t... Oretmckx. Toutes nos léllCltatlons· la rtcorn
nae no lardera pu 

' ' ' - Q-J! fournira un '1t1lx vélo de rarçannet 110 ansl pour 
tlla d'WI rombllttanc surchtvr<>nM et rh&neur complet 

a·épulle t. franchir t. 111"1. quattt Iola cbaqu.. Jour. le 
nr chemin A et R QuJ le Rllare do aon ~le. C'tst une 
Me att!OD ~ faire 
- Un and•n combA\tant. marié et phe de ramille. de

rnu ln•P'' J\ txtrctr. depulS clnq à ~1X ana~ son ancttn 
èllet d'é~nllte, à rai.Son de son état de san1' ~ fil• 

ln6 qui était le prlnclpal M>Ut1en de la !amllle. a •1' ln· 
rporo d11.na l'arm6e en Janvitr Ul33, DepUla lorc, la ml· 

~re du m~oaa• est çand•. L'enquête d• l'O!!lœ d 1d<nU· 
!ltt.tlon Mt tout t. tau fu·orable et recommande ce mal· 
heureux t. la charité de nos leocteura. - O v. P. 61. 

- Rappelona Je signal de déU'Nac de G. F. paru dons 
nos coloMea le 29 avril et d•m•ure .. n.s réponse. Ancien 
combattant chevronné. Invalide à 20 p. e., marié et ~re 
de famille. ~ant pa.rfalt•ment I• français, le flamand. 
l'analal-. l'allemand et disposant de la carte de r..'duc
tlon de 75 p c. sur les chemins de Ier, cherche emploi. Re
cornmarulable aoua t.cXIS 1.. rapporta. Cet homme Jntelli· 
ient. de boMe présentation. fut pPndant lrols ans tonde 
de pouvoir d'une lirm• anvtraoll<!. 

- Un maçon. 24 ans. Wallon. robuste et rourag...,x, MM 
travail alors que sa lemme ea:t malade, cherche pb.ce 
manoeuvre, maçon. plafonneur, d#mollsseuT; accepte n1m
pon.e quelle beaolne possible. - L. B. 

- On conune~t ruiné. l;é de 49 ana. a trouvé depu ' 
trois IN une place dans l'atelier d'Une !lrme 1mportan:e 
qUl chOme cluiqut année pendant trois mois. Honnêl<! tt 
courarewc. habll• à U>llll travaux de boll et m~taux, cher
che chec partlculler travaux de r<ml'<? en él&t d'appart .... 
ment, peinture. papiers peint$, aerrurea, cht.ssls de ten~ 
tree. po~. etc. - P. D 4 

N ous &TODI l'!ÇU : 

De Luœue : Wl paquet cS'étaln, eartts posta!l'S e: 
albums: De H. C., 20 fr.: Anon) me, t. propOs d'Uoe lett.l'O 
Olnerte, 6 Ir; J V. D., 5 Ir.: E.. O .• Mons. 60 fr.; R . C., 
llnvera. ~Ir.; O. D. E .. 20 Ir: P. Tll'!emunt. 5 fr.; !'O•lly, 
20 Ir; R P .. 20 Ir.: Remtmt>er, 20 Ir. - Anonyme, 10 fr : 
FI O., 10 rt.; Verlla&elt, 30 fr.; Anon)·me R o .. en !IOUvenlr 
de • soeur. 60 Ir.; Hubert et L!Utte, 10 Ir.; Anonrme. 
20 fr.; J. Richard, 5 rr , Remerciements à Notre-Dame de 
l'Eoplnette. 25 Ir : Mme z .. 30 Ir. 

- Un homme de 36 ans. mané, tout à fait ~mmanda
l>le, occupant depuis plus d• sil< ans l'•mplot de garçon de 
cou.- •t •ncaweur dans un• lmPDrtanie malaon de com
m•rc• d• Bru.xell~ quJ œ&e an al!atrea. cherche miplot 
d~ conl1ance daN maaon lint'llM R«ommandé par -
patron& - R 0 38 

R~YEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE -

sao.• calomel - el VOUI sauterez da lit 
le mùia " confl~ à bloc • 

n faut quo rotre 101• ••"" cnaQut Jour au moins un 
htre do bUe dans votre tntattn 

SI œue bU• arrive mal. t'Ol1I ne dl&trez pu ro. a!=t.'l:., 
lis" puttt!ient VOU> vou. ~nttt lourd vous ftes constllll'. 
Votrt orsantamr s·empo:.sr.nt1t .. , \"nW. tta ame.r abatt'J. 
Vous VO) n to\.l m OOlI 1 

lb! LIJ<111rs 110nt d"' P~·&1:.1 une >et:e rorcee n·a·tetn~ 
paa la ••- Seul .. le• PETITES PILULES CARTERS pour 
1t f'OtE ont lt p<>U\"Olil' d'a.'5•1rtt c~1 aftlux d t bile QW \OU.S 

ttmettra • ncut 
Véltt•I" doue• etonnanl<'> pour activer la blle. 
Czigt1 le& PeUte. Pilules Carters. Toute pblU'lll&c, Ir, 12.50. 
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~ PO!u'qWJI Piu ?, 5 aoQt: 
Le pompier. haJetani. oerch~ aur 110n 6cbellt, a la came 

d u atx16me. • mt-<x>r1>1 hors do aa !tn6tre. tee yeux Ub.Ol'o" b l\41 ... 

1Jn lecteur noua fait remarquer que pour exorbiter, alDll 
que J)Otlr dl<erses autres sm.iatlona, l'h - est de l1'0p. 

? ? 7 

De l'lndt~ntla~ belge, 2 aoQt: 
D 1 a UD a~ecle. On llsalt c1a.ua 1" c l.ndlpenc1anoe » du 

1 aoOt1934: 
M&rd\ demter. n.na:éoieur r-iOll a talt I• vo7&1e de Gand i. 

Bru.11UM par le chew.J.n dt rer. aur unt tocomoure. Une roule 
de cw11ux ... iatalt i. son dtpart de Qand, comme A .on 
arrlvH â Bruvea. Le pont aur l'Jtac&ut • Oand 6t&lt om6 dt fleura 

Il 1 aura eu probablement une erreur d'a.lruJllaie quelque 
part, 

? 1 7 

LES MAUX D' ESTOMAC 
VOUS GUETTENT 

Quel que IOlL !'Age, aul n ·est Jamais a l'abri des maux 
d'estomac. 

Le point de depart de v<>s maux c1J1restlfs sera peu~tre 
un repaa pns a la hâte, ou quelque peme c bombance • 
trop souvent répétée. Tout d'abord l'estomac accomplit 
at.na mot dire le surcroit de travail qu1 luJ est imposè; 
maa t. la longue u ae IMse et ce oont les lourdeurs et cette 
aenatlon de malaise que ,..,ua aentMI après les repas Les 
allmtDta ~Joument trop longtomps dana l'est<>mac et sont 
la cau...e d'UD excès d'ac1d.lté qui Irrite Ica PllJ'OlS délleat.ea 
d e l'eatomac. d'ou a.tgreurs et rem1lls 

Pour -.iJaaer œa malalaes qui P<'U•ml mener t la 
dJlpe~e. la r&ltl'lte. ou même l'ulcera:ton. la Magn~e 
B1$murée eJt sana ~le. l)è$ la toute premlere dose de 
M&111""1e Bl&mur~. l'excès nocll d'ncldtté est neutn.ll.sé, 
toute douleur di.parait comme par enchantement et, en pa.i 
de tempa, la digestion se rétablit. La MarnésJe Blsmurée. 
le aauveur de l'estomac. est en vente dan• toutes les phar
ma.:Jee. en poudre ou comprlméa, au prix de fr. 7.50 ou. 
erand rormat économique, fr. 13.50 

? ? ? 

De l'.l'cho IÙ la 80ld1t, 9 ~ : 

- 1.& c Nattoo Belae • et le • l4•tln • G'An~•,.. repoodent 
• leur i.our. et. de bonne encn. à i. • Oauu• d.e Cbarleroi •· 
QUl n·a PM hNt~ à approuver le. c:ttclarattona de M . Neu· !•..,., 

••. - 1A le'CX>nd note : c Ne nou. ex:cnona PU. de ar&ce. 
et oonaenona la tete pràf du bonnet. ... 

Avec un peu <le rlace dll1l$ le bonnet, bien entendu. 

? ? ? 

Du '""'· de Veniers, 5 août : 
On• teml>tt• a ta1r. race d&na le Devou.ahl.n ... 
DM; mU.Uen de ea.mpeura. QuJ te trou1&1mr.. tn.louc.t.a.nta. 

eoua la t&nt.e. turent les ncu.m .. ~ la t.emJMite.. 
Dee mJll~ 1 Comme ça. tous t. la $o!s 1 Cft AnaJaJa. 

tout de mime ... 
t ? ? 

ExU'alt du JUglement de dUclpl1114 et lel'llfcc Intérieur: 
LM polla lonp de la mousteche et de la bu be IOD t coupt1. 

1.6 partit du poU lnWrteur de t'orelU. qUl d6puae tea bOrd• 

de la conque est couP6e. Le toupet. la crt.n1tre et Ja q,u 
ooct entrctenua d&na Lo pluo 1r1nd 6L&t de propnW 

D a'aalt dea cbevaux âe l'année. 

? ? 7 
De PCITV-SOir, lS JUID. ce Utre d'artlcle : 
1- lu.rM du Pl'OCM a.car 10Qleron<-U. du u.. t. la • &&IJDe t 
Pourquoi t. la vtctt&llne 1 Etaltnlrlls ·~~ ? 

1 ? t 

CHROMO LIEBIG c~~~o 
67, boulevard LéoPold U, Brwcelle3. - TéléphOne 28 25. 

? t ' 
ou JOW'nal <U1 Débau, 30 Juin : 
Lâ rHactton (du. c Journal de1 Debat.a> puaa aux 
~~·~~~~~r •• p~ da~:~ ~Yet. l'an1 

Ou haut du dd, sa demeure cWn!tre. Ch. de Lllclœ n 
pu dO etre content. 

1 ' 1 
Ou StmtJp/lore, 30 Juillet, roman 
Ora.m.ponnU l leur l>êre. 1 .. Pttlt.e• nuea avai~t. au 

ment dt la Mparat1on. mu aa \IHte M1 lambeaui; on Pt 
lt dtre : la ~ne • tait •6rttable01ent. d6chlrl.nte 1 

Ne fQt-ce qu'à cauae de la velte 1 ... 

7 1 7 

OU P•hl 84'tx:q, 30 juin : 
une atrt.tre d ·-toD.nll&o. 
Bna•ll•. 29 Juln. - One attatre d'WJ>tonn.ace et 4e 

eu.Ion c La Nat!oo. Belc• • •ltnt d'ttre d6coUYe:rte C1&nl 
rtsion Cie t.onawY. 

De oombre\&9t.a pereoo.nee wraltot lDC'Ulpêee et w:a ttupe 
leur auzUlatn do la sorew nauonaJo aur&l• tt.é &n'tt.é. 

On demande des déta.lla. 

? ? ' 
Le !one de la ligne Namur-Dinant, on peut Ure en trlpl 

exped.!Uon, a la façade d'un bMel : 
Bono VllUI. Bo=• Ch&lr. Boa Otte 

n 1 a dte rens qUI coinprmdront mal 1 

1 7 ? 

Oe la Chdte!ai~ th Bukr/ltld, de ~ Walton. p 12a 
- M•ro 1 """" • clama-<-11. p&r&IJM par la terreur •• io eu •'•lotrua.nt • P'&J'.lda pu ..• 
c·m ce qu'on peut appeler une parai)'sle ralOlllUlte. 

t ? ? 

ou Crlmti de Svh.,11Te Bonnard, d' Anatole 
181e éd!Uon. page 101 : 

QUJ me PVI• r.1Dal. t. plellla pou.a!ono. du bau• Cie 
cabr1oltt t J.I. Paul de 0.bry, Ot\W et b6rluu d.e M. S:o.n 
de Oab17, p&lr de Franc. OD 11142, ,_.,,,,,..., d~6 t. 
D.&CO. 

Pula. aux parte 104 et 105 : 
Mon oncle. &J()Uta M Paul. cbt1'C.ha & d6coum.r d'OO. '""na.::; 

le coup .•• JI Mt mort. l'an denuer. • Cumee. et noua 
tnt"8.. etc. 

En d~t de la v~ûatlon que noua professon. pour 1 
mémoire de l'Wuatre 6crlva1n. noiu eommes bien forcl!s d 
conatater qu1J tait mourir dc-ux roi. M. Honoré de Oalx; 
à Monaco, d'abord; t. cannes, ensuite. 

? 7 ? 

LES ACTIONNAIRES ONT INTERET A LIRE 
LE DIMANCHE, LA CHRO?l."JQUIC FINA...;CŒRg 

DE « LA GAZETTE ». 
} } } 

De L4 Route ard..,,, snnd roman-f~lllttœ : 
M&rt~ Couderc M.tait le t1uWet U"11 et trol.116 tt lu 

tout haut ; c Venez de.main • 1 beul"*1, rue de la. Main.cl 
Fer. 12. 1t •PJ>Ortez ce qu1 TOUi aa..-ez, '1Don avant. <1tma111 
TOUi MN2 mort. 

Noua otcrons toujours un lapin en vrai chocolat t. 
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expliquer le MJU oblcur de cette pllraa du billet 
et troi&sll. 

, ? t 

Capltumc Frocauc, de Oautl•r, C~t. de 1932. P. 2> : 

lea dOUM ltJ>fU• de la r~ .. Il , I D &nit bull bal' 
da pla.r&ch1a: lu deux aut:tta mootra.ttnt d• Yltru ., .... . 

poète. loUt de même J Ça ccmpte c:omme dœ moullns 
e. 

? ? ? 

L4 lutlt pov ra111ot1r, d'o.c&r Mittnler, pace 67 : 

l• lùlr. at.tab16 auc .on camarade dt\ia.nt un aal&dlu 
ln chaud. celul-cl leur vantait lH 1.1r•ment1 de la •te 
• 

le chien qui lwne et le Cromu• Qui rouette, voUA 
chaud qui parle - l moins (Ille e<1 ne toit lt aaladler. 

' ? ' 
llll t.Dollllemellt a LA 1..ECTUR& ONIVERSEUZ. 

de la Mon:qne. Bruxellea. - 400.000 oolwnet en 
- Al>Ollnemenll : 60 lranca par an ou 10 lranca 

mo:a - Faute<llla numerottt pour tou1 let tMlU'et et 
ta pour let Cllltmas ••ec une 1e1a1ble r<ductlon de 
- Ttlephooe 1113.22 Jusque 7 heuree du aolt. 
andtt le catalOgUe de la Lecture Unlveraelle On 
• ttll6 <900 Da8tal Prix : 15 Cranes 

? ' ? 
pdnb Jl(lr eur-rr.tmt1. par !Uymond 

d1.nuu dOC\llDeQt Q\le QOut S>UbUOD.1 •ut 1·.......in 
knt av.ni Ge oompa.raJ.U. dan.nt lM ~ 

ou le docu-11t complice. 

Correspondance du Pion 
A. Il. O. du Corrupoodant : 

J11d1q.,r 11.r fentdc.ppe: CORR PION. 
Sig,,.,. IJJ1b •I d donoer adruu: 11no11 .. panier / 
Lor1qu'c111 11 rt tn d 1111 tUt4' hw qllCT Io. page oie 
il a parM, 

ON REPOND 

Pour R M \1dl f1e\•I 1 

0 /ah, aols partnnu I O plt"tlablt tngta11cc 
Qui promOM~ Ici •Oire rott1 19 nurance 

Et i.vtrt tm1UI / 
Ce11ez ût cvn~putr œtte admrrabl~ ruH1~ 
En r bcn10nt t.:<QI nom1 QVf cumr"• une vrrmt11t, 

SuutUenl la 11101"" J 

'et Vlc:tOr Hu10 qut charbollllA ce ••Tl a l'<'ntttt d• 
de VUler&-la.-VWe \TalkmDlabl•mHit •Il 18111 

q:i'll ~Journall à l'H~t•l d .. Colonnes. l MQn:-Sa!.nt
pour ~ ochn tr lta • Mlatrablcs • - L Lv 

nt qalement rtpondu : A. D. A n1>c1; Aclur/e P. L• 
!:: et l'llul t. La LO..t'lcre 

Pour Ertm, Bnur/l(J. - A µr01>0i '14.: 1 ucne •. en· 
1 s...na •oulo1r m•ttre rn doute la rum1><t.·nce cte 

A. 0 H.rnte Couture on peut i.emble-t-11, n'ftre pas 
a lait c!t son ans : 1. lta dtc:tionnaU'œ d~lm~t 

fralement I• • penao1r • : corde ou <Nchet ••rvant a 
re la 1 lande, appareil auquel on SU&;>tnd le6 am· 

pour ~ dtpoulller: l aucu11 dt• lu!(ll:es "'° j'ai 
• ne ma.tlonne l'acctpt!on \1sant l~re •.,...... 

entalre • QUI nouo occu~; 3. l'Aea..\.'mle IO.c:uannaitt. 
M. 187'11 n'a pu admis : .. terme• pendoir • ser.-rue 
trie plu. lndlllien!t par la suite. et n'est-a plu• per
de dire 1ou• • pmd~lr • n·tat pu français ? -

r conduro, la qUOSllo11 relU! pOlltt - Cwg Pttlfncl.:z. 
'rltchr. 

Pour D. M. 15. - 1. Tout• la pr~ an\llaclste re-
1 l'occ..ion la doctrine défendue dan. 1 Mein Kainp! • 

Ne Fumez plus 
Perdes ~ti. marue en bult Juura et u~ plu.o ..,,..... 

blement \"Otre arpnt. - J'tllcll(IU• arat.. procède !acU.. 
Ecru. : DALT, 185, boulevard Salnl·Mlcbel. 185, Brw<ellea. 

<Je lllNJ• ptttlCUllettment l'hebdomt.<lt.lre • Combat 1); 

2. Irene H..raud. cat.bollque autrichienne, a répondu a 
Hitler dt.na ton ouvrage lnUtulé • SelJl Kampr • . tradun 
en français Cc So11 Oombat 1). chet Bolyn, Brw<ellta; 
3. Publlcatlo111 de la c Ugue contre le rt.C1Sme et l'anU. 
sémluame 1; 4. Rép0me française l • MelJl Kampl " : 
Roland Alix. • Lea Destins de la France •. cbea Sorlot. 

- Pour R, ". Lo L<>•mtrt. - Vous lrOUVel'ft clans l• 
-.olwne « Les Cha.sJ>eurs Cb&aœer ~ la Braba~M, 

1831>-1&80 •. de Ch Vttdenyp<:n, Bnucelltl, Bruylant-CluU
tophe et cte. ed1t..ur.. rue Blaes, 33. 1880. le texte des tlCll 

DINANT ·- HOTEL HERMAN 
Tél.: 188 GRAND CONFORT Tél: IBe 
Son reataurant réputé t IA carte et a prix llxe 
avec plats au choix. Pe11S1on a partit de 60 rrancs. 

premihta • Bnl~ançonnts • ~téea en 1830. dont lee 
paro:U pou1 • 11L '°"" rapptltr cellta entcnduta demlè,.. 
ment Ion d'Un Jeu radlophonlque à 1·1 N. R. - L. Lli. 

- Pour J O - Une tectrice :>aaJrt que l'orlilne • &~e 
comme une oie 1 est dans un lapa..a echappe a.u chanson
nier Paulus. c·est, cllt-elle, Willy QUI le lui a ~t. 

- Pour H. L. - Le Bulletin ap1001e • L'Abellle et ea 
culture • etalt la revue publlet pat la Hdè1 atlon apiOOlt 
de Hesbayt-Oon<lrœ. Ce petit Jouin. 1 e.<t dlSl)Ql'U depwa plu. 

VOUS POUVEZ ENCOR E 

GRANDIR 
d. 10 à 20 C"' ou deven" IO<t. Proc4d' 
COPP Breveu, S G 0 G Suech garanti. 
Envoi gr11u1t et d1teret o, lnst. Moderne 
N' 201, i Pontch1rr1 l hèft l, Fr1nct. 

aleure annét.11 et la FeMratton de Hrsb&ye-Condroz est 
enttte da na 1' 1 Union de. fèdér&t1on1 provlnc:lales d api• 
eultur• d• Wallonle " clont ta revue p0nt comme titre : 
•La Belflque aplcole • - J, G ZI, 

- Pour E D i... • Monltror • <lu 4 ao.it publie pr6-
cl5'ment le texte de 1'&.rn.tê roial du l~ Julllet dernier 
qw llOIIUIU' les membres du )UT)' chorct <le Juiier le qua. 
torzlè!D<l concours \IU>nquennal Gullllard peur le meilleur 
ouvra;• ou la. meilleure :m en!ion <!<'$\Ill~ l améUorer I& 
poettlon mattr!tlle ou mt~lltetu•ll• de la clu.e ouvrière 
er. atneral •t sana dt.sunc11on 

Sont nommé!! m•mbres dt et jury MM Anst;wx. M.; 
Mahalm. E. : Vandervelde E.: Wodon L., de la cla.sst dee 
lfltrf'S •1 d,.. octences morale.< et pnlltlquea et Swart1 P'. 
d• la cl8- det scitncu d• rA.,<lt·ml• royale de Bel&lque. 
Le Jury dkli'11tra son prés~d•nt et 1<1<1 •e<:tt'!aire -
• s.v 

Mesdames, l\le!lsleurs, 

Pour v os PO S TICHES 
ADRESSEZ VOUS 

à la Maison GILLET 
99, bo ui. E m. Jacq maln, Bruxe lles 
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L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTlF DU PAYS 

Le lieu de retides-vout dH personnalités I• plut matquant• DE L'INDUSTRIE 

- l'l>l1r Adam, J. L. JI et aulrd amal-f' 1rs du IOnmt Plan ln: tcrtvcz nu Musfe Plantin en en,·oyant !r. 3.70 
en tlmbres-J)(»lt!, vous recevrez le sonnet en reLOur. 

- Poor Klloto. - Nous \'OU$ conseillons de vow 1dres
&a' .. u een·:ce dftl acquwuona. place du ~f~. Bru.xel
les Ecnvez avte timbre pour la r~ponse ou mieux, aou-
1nettez un volume à l'examen. 

- Pour F. D. - Le collec:lonneur d'autcgT11phn dott 
mettre en pratique troi.. qualllts: - d'aucuns dl!<'nt d~
t aut& - le culot. la roublardiSe et une certaine él>"llseur 
de cuir qu1 en lait le pAChyderme de l'injure. Il doit LOU· .loura ttre porteur de ~s pœ1 1., et d'un por,,...plume 
tes.enOlI', - Ji 

La Bon ne 11clrcsse à GA~D-SUD 

R~~~~"T ou TELEGRAPHE 
Menus de cho" a 10. 14 et 20 Pr Bulfet-frold et 
Carte. T~l H 1 12 Salles P' Banquets. Reunlonl, e'.c 

- Pour J 1· 16 - Pour detrulre les limaces. prondre 
chn le drotiUL:e une boit• de MC ta. la pulvéristt le plus 
fln po&Jble. le mélanger •• ec un kilo de "-'" • tHmf ~ de pr• =œi. Le mettre J,Jar pctJ!a tas oil Il y a des l1maus · 
à 3-4 mètre:; à la ronde, elles VI• ndront 11< fall'e prendre 
ainsi que l<s e$CIU'JOta. Pas nulalble pour 1 ·• leg11m"' -Une lrellotse. 

- Pour Mlle .\!o. FortJt. - Mrrci POUr vos précieuses 
llldlcattons. Trnnsmiscs à P J .• Sambre. 

- Pour J. P - '.'.lrrcl po<:r lts parolrs pr>mH.ara do la 
c BrabO.nçoone o. 'I'l"anwl!s a R M . La LOU\'lere. 

Prêts hypothécaires 1 r et 2· rangs 
faux ridu h '• •t~ 
14, rue L.sbrouu:irt 
81.1rttuxdti9~,h 

l 

r."< et'l'll'.'< "' ,...,., IALASSl er f l U 1 .. 11.. !MAISON FONDU EN tlllt 
::1 d• 8 "' ""f d1f"IO; 9 • 11 h - . . 

ON DEMANDE 
- Qui poum "". Jel• J••m • ~pell3tloN pour un club de }au-.. h.u~ rt~..a~-.~ de tu::d<"r une œuvtt 

d'as61.tt.anœ aux petlUs l'lllllllU? - Mondor/, 
- tin lecteur de Wavre pourralt·ll me procurer un• bro

chure lntltul~ ; c ~ marèchal Grouchy rs:-U coupable 
d'avoll' trahi Napoleon en 1815? • par Vande1\ ee.<tn 7 Cette 
brochure a l!t' publlée à Wavre en 1885 - L. L11. 

- Je voudrais échanger une rnryclopMie ang~. huit 
volu1 "' <The pOpUlar tduratorl, huit IAni\lts ~tn.nceres. 
ma..111. histoire, etc. contre dlcUOM•lre !bmtnd ou alle
mand. - 1U66, 4'. E. 

- tin lecteur de c P . P ? • poumut-11 me ceder la col
lecu ~ des tN!lttlr.s du Toum>a Club de Bègiqlle d~puis 
1920? - P. S, 41 

- Queue eot ln pr.,..1on support<!• par un objet plongé 
dAns la mer à 600 et Il 1 000 mttres ? Sl l'on pom ail me 
renae;~r = Oes protondeun plus gn.ndea. 011 m ren-

- E•!st&-t.11 encore une Uguo contre le bruit ? 01'1 la 
.imuver ? -AL 

dralt ~lce. Quela aeralrnt. éventuellement. lt'$ bouq 
à consulter? -0 B. 11. 

- Un lecteur mU&lcoloiu• aurait-li l'amabUI~ de 
dire s'il extste ri<-ll•ment deux a:uvr.s sYlllllbOUl'IU .. .eeralent lnUtulées ocmme suit : 1. 5)-mphorue 110Ur aop 
et orchrstre <le M01.an, Quel est son numéro dans le 
peMlre de K<lchel ? 2. c te ci>mp de Wallenstein • de 
Smetana Ne pu onf~ndre avr<: l'œuvre lntltulé\l de ml 
d• VlDCtnt d1ndy. Caract.êrlalique. aomptueUS<'JI tan! 
Quel et>i eon num~ro d'opus? - Un amattur de mu31 

- Queue est l'Ol'1Ctlle de l'expression • La Cite Arden 
ôo:m~ à la ville ~ U~e ! - G. F. !SQ1 • 

- Y a-t.U en Brla1que un Ordre des mMeclns ou 
orpnlsme t.naloauc ? Y a+ll une cote pour la tua 
de• vwte. et dea consultaUons pour B:-uxdles et l'q 
meratlon 1 Je ne parle pu des spklalls:es. b1tn enten 
- L. v. B. 

- Je .st'rals tm roconnal1111nt à etl'll dts lecteurs 
t>OUrralt me donntr quelques ren.se!imcmenta aur le 
L. Max. - H. V. G 

- un aimable lecteur pourr:lit·ll me dire qu•!s sont 
Utres dea l1>ros ayant pour auteur Ororgta Lecomte f 
u\res contiennent aenéralement des contes ayant tnlt 
l'Ardenne, - B. Y. E, E. 

- Je cherche en v.Un depuis longtrmps un oon ou• 
rrançaa traitant du c POio • à cheval. Mrn:1 à qui 
fOUrnll'a des tlltt& - S. Zl. 

- Un lecteur pourralt...tl me d<>nner les ren.sel 
m•nts suivants sur Max EJ.lcamp : d>te <le sa mort, aulj! 
~ blO(raphles. a-t-U krtt des essais et cnUQ•es Ut 
··t dalla quelles revu•• ou journaux? - M. D 11J. 

- un lecteur pourrait-li me slgnalrr un livre de leet 
traitant des suJeta moraux et patnoUQues pouvant 
re<>.'9J' drs Jtunes sens de If à 18 ans. ~lercl d'arance. 
M. I. Il. 

- Quelle• ooultun ou m<lanrre rmploie-t-on pour 
monot}pe ipemtur• sur i:-i>lerl 7 Q~tlqu'Un pourrai• 
m IJ'ldiquer un traité ou une méthode pour ce aenre 
peinture? - F. D. 6. 

- Q irlle eot la s!gnl!lcatlon du mot c braal~cole • i>k>>é. mala absent de i.ous lea &.ctlonnalrea 1 - J. L. 
_ Guèr1 de la tubtrculœc, peut-on encore "-'?trer 

nomination dan.! l'enseignemtnt ortl<lel ou dam tout 
ll!.•1t.re adn !"1 ~~ra"' de 1·&tat? - M D . 9 

PETITE~~~~~~ 
ië:= CORRESPONDANCE 
B . S, 01ttndt TI ._.. t n exa que I< 1 

J)eU\ ent atàUOnntT dt','&D\. o1C '"" fü; .. tl'"' . c·~~ fi!C'Jüe' de que \'lent l'adage • Son lt«t aa!obu.s adirt WtUJngton. 
Luca1 N, - Mali non. li n·,..~ pq mort 1 Je l'ai 1encc. 

ttt que)qJt p&n dAlll la >'11lltt d< la MoeeUe buftllt ! 
IOl!S lea a:btt&. en 1.;ard'.Lnt la i I• èr• enoololllte roui 
des dlAmants sur 18 caJUuu•. Il fumait avte Ml!œ 
~tcmeUe Bastos, cherchait des rimes pour se• chanso et rl.all. du bon rire que ;-ous 11.1.1 COllllll1sséZ. SbUe-hand 1 
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Résultats du Problème N 446 

Oat em oit la solution exacte : Mme De Met&, AJl•·ers; 
;iuara mell.re darlln~ daa:> le frlco. M. Ch<trvel; Ne t'en
lt'll-lu pas trop, Zeph1r cher>. loin de M. R. ? ; ThUrlté

rc de hlmJrt. powquo1 1.c le rejom.s-lu Pa5 ?; Apres avo1r 
un amer tilmon; \an <kn Bcrch. Huy; All1cd la TcJTeur 
pie<;, Dupont; Mme A Letxlc'Q. Manage, Jama;s Wallon 

a touché a une mscilphon Ilam~ude, ou cloue e"1 i.. bille 
Ir~? J. Hucl. Brux. : Ant. D1llcrcllng, Antwnpt!n, Vive 
1d~c te run Namcuri po t.ot, l:hlllllS ~2; Onuid muU1eur 
W' l'A.st.LC"Ot: !Jme A. P011'i&rt. F'ui-~t; Bv11.)0ur a t.tau· 

cc. Lulu et l'ralltz. Oupu.lS. B.cmenue au JO•.tit Tc1<lll<, 

<:aman)olu; en &01.I\, dune c.usc. cù Jean avait tort. 
c e5l plrln de dcliccs ! Yet, Dél<'<'ll>e Godsdcel, Au· 

- cm, Mlle V. Van de Voo1·dc, Molenbcek; R 0, F. 

amps. l mœt; R DrQO.S3IL, &haerbcd•; Merci pow 
' ltpm. d!t Méale Lolllou. Fern. Cantram~. BolU1<lt1.: 

"u,;ue, Bruxelles. u-.. <l la pauHe wupiche. Mme Dé-
1.xellc>. Mlle l.:UK. Casl.<el.5. lxelles, i\L \\ ilmotte, 

lAx-it, 1~Ma!iol, l,dud: .lt. <..irwi. Venter:;. Joe Ctc

\!C(.l *'•BI~ M tl Mme L•é Manlroy, Samt-Jo..se, 
!Ulé f".d Gtu•. ,0$lcndc, Mme Dubo;s.HOl\oet, Ixrllr•: 
Ule3 ~ Lm co1 8..5t..!Uf, !\1colaa 1 V. O.; Mme 1' . Oc:\ucr 

attrloo; Mme cicmt>tt, tichac·rbtcl<: Lu.:1cn.ue Ne>• et 
n t>apa., All\l'l'S, l-:tJllh~ dei Pcruwelz cru.. ..... 'iC a SUl\clot.; 

Pulspoel. &haerbe.ok, J. &:01poux, Ettorbeck, Sll.tm, 

um et 1 mhllnt!e onèle Mlcbu, CouWtl: Le sel consen·e 
~ • p.u~.cre. t:in b~cu qui ne retuun1cra ja.mala u. 
tsto, V\e V.ilclte et &on 111.> Jacqu<S, L. M~du!)n. Ma· 

Cl, C. Gt-or~co. Gembloux, A. V•<n Breedam, Ravc~yclc; 
'•il;· Moruquo et Uou, "ltrlemont: Paul et Femundc, 

!n ..... F. ~laUlar<! Hal, M~m6 Loulou cs1 conf~ de 
r une tc.:e emwau1>n, O.u. J .-n &mS confuse. dt~ mtmé 

ulOu~ Les ChaummcUS<:s. Bo\.i'.1Uon: J. P..i.trrarcbe et IQ...'l 

1i.. Gà>LO•l. Qb;ic-,-Buzet. Parle trop nte. t'roo. e•l une 
t.lte CC'C1lc; Hautin de r'rauce et de l"Urba, Rex kapaut, 

• Dèllbmbc. \\ mtersbl!:. Mox 1111rs et ID Via Sarleslana 
ia.tn.tm pa. ,UJum aGiute cast.ellum dlxlt Mtme LouJou, 
lmo Antome. Bru;:ea. Laure et Joseph, SCh~r-.. Mme 

Laude, &l1.1cibe<:k, Mlle L. Rousseau, Muna1<c1ke, Elo-

111d cL son t>1cbe:.tr.,, Knockc; lllmo !l1aJ< Snw1n·ns. Oand; 
Uts et grands \:OUS espênm. à Wol Cainb., H ;.1.u~ck 

olenbeci<, E. Thcmclin. Gcrouulle. M:..:i Rac.;d \ .m 
sschc, ll.ot1Lhcm-""11I1t.LtéTID, M. Ooche, :>1~mur. Queue 

iaè1e d a•olr UJ.nt de tard. Maunce. Knockc doit etrc 

plcm de dcllcc.> •· A.ndrc? Fr,1nz. Rebecq, L. Dang1e, Ln 
>cne. L. Ldubre, Mamvault. J. SoS:l<ln, Wa.>ml'&-Bnl· 

œ:I, H Dwllta. BrnCQuCllllles Pœte !c:rd~ 11. :-;;u:: Mar
:el Antome. Bruxellœ tmrra .. passera). F B.l)er, W11t$

mu1Ut.er, Tonton. Ee<loo, Re .• \'alncra. :-; . K1'1lltenbcr~. 

VtrVlers: B1l'l\ le bonJour à Elnnn, 1' .. C.l.ntra.mc, \Vodccq, 
Une rex>s.e êc S1di-Bcl·Al.>b<'~. L. Neukelmance, Namur; 
1 'A Uucalre de 1 hl>pllal, Bercllcm-Ste-.'\., Je l'aune et 

moi le PUSê es1 1nort, Betty et Jo. OHrlau; J P 
u.y; Quelle ~n A M., ::;.'1nt-Id""bald, 

fLq BCPhL ~ 

1111111~ 1i1 i 111w1 1m 11 
· 1ooaooa46• 
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Solution du Problème N 447 

., 3 4 67891011 

1--1..;;;.;-+-_;_ 

l-"-1--+-~ 

i--:-:+=+:-.:..+-:.....+~..::::..~..µ::....i-:.~ 

1-..:...i...:;;;-+--=--~~ 

1--1--+---1-- +--

Le9 téDO~ oxacl.e$ seront publiées daru. notre numero 

du IG aoQt.. 
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Problème N 448 

2 5 6 7 8 9 10 11 

.__._ ....... _ 
1-4--4-+--+-~ 

1---+--+--< 

L-..l--L.---1~..i... .... ~ 

"""""'' I• ' .nt - 1 mirustre dé Henn IV n!èigea l"Edi 
de Nantes - verrues de chev:1l; 2 mesur&Kt des llquid<! 
d'.iprcs tmc ancienne mesure - IDJUales d ·un pacte rran
ç,1 is: 3. travailla à la rullle - lnttlales du Cuvier onglats 
-- fleuve d Europe: 4. fêlure - pronom; 5. fleuve d'Europe 

ie~:i~~en~~f~i.~~n~ ~ ~!:. r~.;,.1·~~=: 
9. réussi - nrbre; 10. communauté - plante - mtlam
m:iuon; li. acle péruble - s·emploie en tapl.S:;erie. 

vm•catemrnt : 1. caractère d'Une race: 2 chan<! des sa
çr1f1cc.. chez li!$ Gaulo:s - on le rtÇOlt toUJOUr$ sans plal41r 
dllD 5uper1eur. 3. trava:J au manc:au - at;le d'un pays, 
-1 renferme une teJTe ara...,; 5. çonj()nct!on - dresse sa 

~~~~i~: ~ar~a~5 u~~~~~n~:Jer
6bt~~r~m8~ ltall~c:;~~ 

- qul l'a fait le lera encore: 8 mltlales de l'inçenleur qui 
crct11a le canal <!e M•nchestcr" Lh·erpool-tcrivalzl rran
çats <tu XL'to 11ecle: 9 lerme mllltaire: 10 ~p:!le - abrt
v1a11on honorll1que: Il . apostrophe lmprn<ue - cruel t)Tt.D 

de Sparte. 



vacances-/ 
Pour votre confort pour 1 elégance de votre deshabillt . 
emporte• en vacances une robe de chambre RODINA 
Lo robe de chambre a pois en hn.!._ _po_pehne soyeuse 
d Egypte. a11ort1e o votre py1ama RODINA Uendra 

~eu dP place dans votre vohse . elle ne coute que Fr 149.
e py1amo ouorU Fr 149 -) En popehne urue le PYJOft>a 
rince Ru11e Fr 95 - et Fr 110 - la rabe ouorue Fr 149 -
~DINA vous prohenre. d brl.eurs. toute une gamme 

de -; -)b,., do chambre er py1amas parmr lesquels vous 
1rouvere1 l'arhcle qui vous convient , mais quel que 
so11 celui quP vous chou11e1. ri aura le cacher. la per 
fecuon de rous les ar11cles ~DINA coupe rrès 
e1ud1ée. large crouure, reinr 9aran11. facon impeccable 
En venre dans rous les magasins ~DINA , envoi 
franco d1n1 roui le pays Echan111lons 9ralu11s sur de 
mande 

. ~ODINA. 
Pour la p r ovince: envoi d·echant1llons grat ui t s sur demand e 
Gros et vente par correspondance : JS. rue de l'H6pltal • Bruxelles 

Ja Boulevard Adolphe Meu • 4. Rue de Toboro • 2. Avenue de la Chasse • 25. Chauu .. de Wavre 
2o Chouuee de Louvain e 4S b. Rue Lesbrouuort • 44. Rue Haute • 68. Chau11ee de Wai.rloo - BltJXIlltS 
22. Rue dH Cormes - NAMUR • 105. Merr - ANVERS • 21 . Rue det Champs - GAND • Place d u Sud 

CHAlU.EROI e 182. Rue de la Srauoa - MOUSCRO N 


